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LES    DOUZE 
PETITS   PROPHÈTES. 

OSÉE. 


b. 


A^ 


ARGUMENT. 


Osée  ,  fils  de  Bééri,  comme  il  se  nomme  lui-même^ 
est  le  premier  qui  se  trouve  à  la  tête  du  Livre  des 
douze  petits  Prophètes  ;  car  ces  douze  Prophètes  ne 
font  à  présent ,  et  n'ont  même  fait  autrefois  chez  les- 
Juifs  qu'un  seul  et  même  Livre  :  c'est  ce  qu'insinuent 
les  paroles  du  Sage  ,  Eccli.  49  ?  ^''  12,  et  c'est  même 
ainsi  qu'il  est  cité  par  S.  Etienne  ^Act.  j ,  c.  4^ ,  et  de- 
puis par  S.  Irénée ,  lii'.  4  >  ch.  24 ,  en  rapportant  un 
passage  du  prophète  Amos.  (  ployez  S.  Cyprien,  lettre 
à  Corneille ,  p.  80.  )  Théodoret  assure  que  tous  ces 
Prophètes  ne  composoient  qu'un  seul  Livre  ,  la  brièveté 
de  chacune  de  leurs  prophéties  n'ayant  pu  faire  sépa- 
rément un  juste  volume.  Osée  est  mis  à  la  tète  avec 
raison ,  comme  le  plus  ancien  des  douze  ;  même  on  peut 
dire  encore  qu'il  a  précédé  de  plusieurs  années  les 
quatre  grands  ;  savoir  :  Isaïe  ,  Jérémie ,  Eizéchiel  et 
Daniel  ;  puisque  comme  il  le  dit  lui-même ,  ch.  1 ,  v.  i , 
il  a  prophétisé  dès  le  règne  de  Jéroboam^  fils  de  Joas, 
roi  d'Israël,  vers  l'an  du  monde  3194,  ou  5195  ;  il  a 
continué  sous  Osias ,  Joathan ,  Achaz  et  Ezéchias ,  rois- 
de  Juda ,  et  ainsi  jusqu'en  l'an  du  monde  3283 ,  c'est-à- 
dire  ,  près  de  8g  ans. 

Il  a  prédit  la  ruine  des  dix  tribus ,  la  destruction  de 
Samarie ,  le  renversement  de  l'empire  des  Babyloniens , 
et  il  a  vu  accomplir  de  son  vivant  une  grande  partie 
de  ses  prédictions.  Sous  fidée  des  adultères  de  sa  propre 
femme ,  il  a  reproché  aux  Juifs  leurs  idolâtries  et  leurs 
honteuses  prostitutions  ,  par  lesquelles  ils  se  sont  aban- 
donnés aux  idoles  des  Gentils  ^  et  a  consolé  les  justes. 
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et  les  fidèles  par  les  assurances  qu'il  leur  a  données 
de  la  protection  de  Dieu,  et  par  les  promesses  qu'il 
leur  a  faites  de  n'être  pas  absolument  abandonnés ,  et 
de  voir  le  règne  de  Jesus-Christ. 

L'auteur  du  Livre  de  la  vie  et  de  la  mort  des  Pro- 
phètes  attribué  à  S.  Epiphane ,  dit  que  ce  prophète 
étoit  de  la  ville  de  Bélemoth,  en  la  tribu  d^Issachar,  et 
qu'O  y  est  mort  en  paix  :  d'autres  soutiennent  que  ce 
prophète  n'ayant  rien  dit  du  Heu  de  sa  naissance  ,  on 
doit  conclure  qu'il  étoit  de  Jérusalem  ;  mais  le  principe 
n'en  est  pas  fort  certain 

Le  style  de  ce  prophète  est  coupé  en  forme  de  sen-s 
tences ,  vif ,  pressant  et  persuasif ,  et  on  peut  ajouter 
très-éloquent  en  plusieurs  endroits^ 


LES     DOUZE 
PETITS   PROPHÈTES, 

OSÉE. 


CHAPITRE     I. 

5.  I.  Mariage  et  naissance  du  premier  fils 
d'Osée, 

ï.  Paroles  du  Seigneur,  adressées  à  Osëe, 
fils  de Bééri ,  sous  le  règne  d'Ozias ,  de  Joatban , 
d'Achaz,  et  d'Ezéchias,  rois  de  Juda;et  sous 
le  règne  de  Jéroboam ,  fils  de  Joas ,  roi  d'Israël. 

2.  Lorsque  le  Seigneur  commença  cà  parler 
à  Osée,  il  lui  dit  :  Allez  prendre  pour  votre 
femme  une  prostituée,  et  ayez  d'elle  desenfans 
nés  d'une  prostituée,  parce  qu'Israël  quittera 
le  Seigneur  en  s'abandonnant  à  la  prostitution. 

3.  Osée  donc  prit  pour  sa  femme  Gomer, 
fille  de  Debelaïni,  qui  conçut  et  lui  enfantgi 
un  \a\s>, 

4.  Et  le  Seigneur  dit  à  Osée  :  Appelez  l'en- 
fant, Jezrabel  ;  parce  que  dans  peu  de  temps  je 
vengerai  le  sang  de  Jezrabel  sur  la  maison  de 
Jébu ,  et  je  ferai  cesser  le  règne  de  la  maison 
d'Israël. 


îo  OSÉE.  - 

5.  En  ce  jour-là  je  briserai  l'arc  d'Israël  dans^ 
la.  vallée  de  Jezrahel. 

§.  II.  Naissance  du  second  fils  d'Osée, 

6.  Gomer  ayant  conçu  encore,  enfanta  une 
fille.  Et  le  Seigneur  dit  à  Osée  :  Appelez-la, 
Loruchama  ,  c'est-à-dire  j  Sans  miséricorde,, 
parce  qu'à  l'avenir  je  ne  serai  plus  touché  de 
miséricorde  pour  la  maison  d'Israël;  et  je  les 
oublierai ,  et  les  effacerai  de  ma  mémoire  pour 
jamais  : 

7.  Mais  j'aurai  compassion  de  la  maison  de 
Juda,  et  je  les  sauverai  par  le  Seigneur  leur 
Dieu;  et  non  par  l'arc  ni  par  l'épée,  ni  par  le» 
chevaux,  ni  par  les  cavaliers. 

8.  Gomer  sevra  sa  fille  appelée,  Sans  miséri- 
corde. Elle  conçut  et  enfanta  un  fils. 

9.  Et  le  Seigneur  dit  à  Osée  :  Appelez  cet  en- 
fant,Lo-y4mmi  jc'esf-à-dire  j  Non  mon  peuple; 
parce  que  vous  n'êtes  plus  mon  peuple,  et  que 
je  ne  serai  plus  votre  Bien. 

10.  Les  en  fans  d'Israël  seront  néanmoins  un 
Jo7ir comme  le  sable  de  la  mer,  qui  ne  peut  ni 
se  mesurer,  ni  se  compter.  Et  au  lieu  qu'on 
leuradit  :  Vousn'êtes  plus  mon  peuple,  on  leur 
âira  :  Vous  êtes  les  enfans  du  Dieu  vivant. 

I  r.  Les  enfans  de  .Tuda  et  les  enfans  d'Israël 
se  rassembleront  et  se  réuniront  ensemble;  ils 
s'établiront  un  même  chef,  et  ils  s'élèveront  de 
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\a  terre  ;  parce  que  le  jour  de  Jezrahel  est 
grand. 

CHAPITRE      II. 

§.  I.  Menaces  faites  a  Israël  a  cause  de  son 
idolâtrie. 

I.  Dites  à  vos  frères  :  Vous  êtes  mon  peu- 
ple; et  à  votre  sœur  :  Vous  avez  reçu  miséri- 
corde. 

2..  Elevez-vous  contre  votre  mère,  condam- 
nez ses  excès  ;  parce  qu'elle  n'est  plus  mon 
épouse ,  et  que  je  ne  suis  plus  son  époux.  Que 
•ses  fornications  ne  paroissent  plus  sur  son  vi- 
sage ,  ni  ses  adultères  au  milieu  de  son  sein  : 

3.  De  peur  que  je  ne  la  dépouille;  que  je  ne 
l'expose  toute  nue;  et  que  je  ne  la  mette  dans 
le  même  état  où  elle  étoit  au  jour  de  sa  nais- 
sance ;  que  je  ne  la  réduise  en  un  désert;  que 
je  ne  la  change  en  une  terre  sans  chemin,  et 
que  je  ne  la  fasse  mourir  de  soif 

4.  Je  n'aurai  point  de  pitié  de  sesfils^  puis- 
que ce  sont  des  enfans  de  prostitution. 

5.  Parce  que  leur  mère  s'est  prostituée  ;  que 
celle  qui  les  a  conçus  a  été  déshonorée  ,  et 
qu'elle  a  dit  :  J'irai  après  ceux  que  j'aime,  et 
dont  je  suis  aimée  ;  qui  me  donnent  mon  pain  , 
mon  eau,  ma  laine,  mon  lin,  mon  huile,  et  tout 
ce  que  je  bois. 


N 
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6.  Cest  pourquoi  je  vais  lui  fermer  Te  che^ 
min  avec  une  haie  d'épines ,  je  le  fermerai  avec 
un  monceau  de  pierres ,  et  elle  ne  pourra  trou- 
ver de  sentier  par  où  elle  passe. 

7.  Elle  poursuivra  ceux  qu'elle  aimoît ,  et 
elle  ne  les  pourra  atteindre  ;  elle  les  cherchera , 
et  elle  ne  les  trouvera  point,  jusqu'à  ce  qu'elle 
soit  re'duite  à  dire  :  11  faut  que  j'aille  retrouver 
mon  premier  époux;  parce  que  j'étois  aloi^ 
plus  heureuse  que  je  ne  le  suis  maintenant. 

8.  Et  elle  n'a  pas  su  que  e'étoit  moi  qui  lui 
avois  donné  le  blé,  le  vin,  l'huile  et  l'argent 
et  l'or  en  abondance,  mais  elle  en  a  fait  des  sa- 
crifices à  Baal. 

9.  C'est  pourquoi  je  changerai  maintenant  de 
conduite  à  son  égard  ;  je  reprendrai  mon  blé  et 
mon  vin  quand  le  temps  en  sera  venu ,  et  je  déli- 
vrerai ma  laine  et  mon  lin  qui  servoient  à  cou- 
vrir son  ignominie. 

10.  Je  découvrirai  maintenant  sa  folie  aux 
yeux  de  ceux  qui  l'aimoient  ;  et  il  n'y  aura  point 
d'homme  qui  la  puisse  tirer  de  ma  main. 

1 1.  Je  ferai  cesser  tous  ses  cantiques  de  joie, 
ses  jours  solemnels,  ses  nouvelles  lunes,  son 
sabbat,  et  toutes  ses  fêtes. 

1 2..  Je  gâterai  toutes  les  vignes  et  les  figuiers 
dont  elle  a  dit  :  Cest-là  ma  récompense  que 
m'ont  donnée  ceux  qui  m'aimoient  :  je  la  ré- 
duirai en  un  bois  abandonné  aux  bêtes  sauva-- 
ges  qui  la  dévoreront. 


/ 
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i3.  Je  me  vengerai  sur  elle  des  jours  qu'elle 
a  consacrés  à  Baal ,  lorsqu'elle  brûloît  de  l'en- 
cens en  son  honneur  ;  qu'elle  se  paroit  de  ses 
pendahg  d'oreilles,  et  de  son  collier  précieux, 
qu'elle  al  loi  t  après  ceux  qu'elle  ai  moi  t,  et  qu'elle 
m'oublioit  entièrement,  dit  le  Seigneur. 

§.  II.  Promesses  faites  a  Israël. 

14.  Après  cela  néanmoins  je  l'attirerai  dou- 
cement à  moi ,  je  la  mènerai  dans  la  solitude, 
et  je  lui  parlerai  au  cœur. 

i5.  Jelui  donnerai  des  vignerons  du  même 
lieu,  et  la  vallée  d'Achor,  pour  lui  ouvrir  une 
entrée  à  l'espérance  ;  et  elle  chantera  là  des  can- 
tiques comme  aux  jours  de  sa  jeunesse,  et  com- 
me au  temps  qu'elle  sortit  de  l'Egypte. 

16.  Ce  sera  alors,  dit  le  Seigneur,  qu'elle 
m'appellera  son  époux ,  et  qu'elle  ne  m'appel- 
lera plus  Baali. 

17.  J'ôterai  de  sa  bouche  le  nom  de  Baal,  et 
elle  ne  se  souviendra  plus  de  ce  nom. 

1 8.  En  ce  temps-là ,  je  ferai  que  les  bêtes  sau- 
vages, les  oiseaux  du  ciel,  et  les  animaux  qui 
rampent  sur  la  terre ,  auront  alliance  avec  eux  ; 
je  briserai  l'arc  et  l'épée,  je  ferai  cesser  les 
combats ,  et  je  les  ferai  dormir  dans  une  entière 
assurance. 

19.  Je  vous  rendrai  mon  épouse  pour  jamais  ; 
je  vous  rendrai  mon  épouse  par  une  alliance  de 
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justice  et  de  jugement ,  de  compassion  et  ^e  mî^ 
séricorde. 

20.  Je  vous  rendrai  mon  épouse  par  une  in-» 
violable  fidélité,  et  vous  saurez  que  c'est  mot 
qui  suis  le  Seigneur. 

ai.  En  ce  temps-là,  j'exaucerai  lescieux,  dît 
le  Seigneur ,  je  les  exaucerai  ;  et  ils  exauceront 
la  terre. 

as.  La  terre  exaucerale  blé,  le  vin,  et  l'huile; 
et  le  blé ,  le  vin  et  l'huile  exauceront  Jezrahel. 

a3.  Je  ferai  germer  pour  moi  sa  semence  dans 
la  terre ,  et  je  serai  touché  de  miséricorde  pour 
celle  qui  s'appeloit  Sans  miséricorde. 

5,4.  Et  je  dirai  à  celui  que  j'appelois  Non 
mon  peuple  :  Vous  êtes  mon  peuple  ;  et  il  me 
dira  :  Vous  êtes  mon  Dieu. 

CHAPITRE      m. 

Le  prophète  reprend  sa  femme, 

î.  Le  Seigneur  me  dit  :  Allez,  et  aimez  encore? 
ime  femme  adultère ,  qui  est  aimée  d'un  autre 
fjiie  de  son  mari ^  comme  le  Seigneur  aime  les 
enfans  d'Israël ,  pendant  qu'ils  mettent  leur 
confiance  en  des  dieux  étrangers,  et  qu'ils  ai- 
ment le  marc  du  vin,  au  lieu  du  vin  même. 

2.  Je  donnai  donc  à  cette  femme  quinze  piè- 
ces d'argent,  et  vme  mesure  et  demie  d'orge. 
•  3.  Alors  je  lui  dis  :  Vous  m'attendrez  peiî-t 
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cTant  plusieurs  Jours  ;  vous  ne  vous  abandon- 
nerez cependant  à  personne  ;  vous  n'épouserez 
point  un  autre  mari  ;  et  je  vous  attendrai  aussi 
moi-même. 

4.  C'est  Tétat  où  les  enfans  d'Israël  seront 
pendant  un  long  temps  ;  sans  Roi ,  sans  Prince, 
sans  sacrifice,  sans  autel,  sans  éphod,  et  sans 
théraphins. 

5.  Et  après  cela  les  enfans  d'Israël  revien- 
dront, et  ils  chercheront  le  Seigneurleur  Dieu, 
et  David  leur  roi  ;  et  dans  les  derniers  jours  ils 
recevront  avec  une  frajeur  respectueuse  le 
Seigneur ,  et  les  grâces  qu'il  doit  leur  faire. 

CHAPITRE     IV. 

§.  I.  Menaces  contre  Israël  au  sujet  de  son 
idolâtrie, 

r 

î.  Ecoutez  la  parole  du  Seigneur,  enfans 
d'Israël ,  car  le  Seigneur  va  entrer  en  jugement 
avec  les  habitans  de  la  terre;  parce  qu'il  n'y  a 
point  de  vérité,  qu'il  n'y  a  point  de  miséri- 
corde ,  qu'il  n'y  a  point  de  connolssance  de  Dieu 
sur  la  terre. 

2.  Les  outrages ,  le  mensonge ,  l'homicide ,  le 
larcin  et  l'adultère  s'y  sont  répandus  comme 
un  déluge,  et  l'on  y  a  commis  meurtres  sur 
meurtres. 

3.  C'est  pourquoi  la  terre  sera  désolée,  et 
tous  ceux  qui  y  habitent,  tombei'ont  dans  1a 
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langueur,  jusqu'aux  bêtes  de  la  campagne  et 
aux  oiseaux  du  ciel  ;  et  les  poissons  mêmes  de 
la  mer  seront  enveloppes  dans  cette  ruine. 

4.  En  vain  on  s'éleveroit  contre  vous,  et  oïl 
vous  reprocheroit  vos  crimes;  parce  que  vous 
êtes  tous  comme  un  peuple  endurci ,  qui  se  ré- 
volte contre  les  Prêtres. 

5.  Cest  pourquoi  vous  périrez  aujourd'hui 
tous  ensemble  ,  et  vo?,faux  prophètes  périront 
avec  vous.  J^aifait  tomber  yoiTQ  mère  dans 
une  nuit  sombre,  et  l'ai  réduite  au  silence. 

6.  Mon  peuple  s'est  trouve  sans  parole,  parce 
qu'il  a  été  destitué  de  science.  Comme  vous 
avez  rejeté  la  science ,  je  vous  rejetterai  aussi , 
et  je  ne  souffrirai  point  que  vous  exerciez  les 
fonctions  de  mon  sacerdoce  ;  et  comme  vous 
avez  oublié  la  loi  de  votre  Dieu,  j'oublierai 
aussi  vos  enfans. 

7.  Ils  ont  multiplié  leurs  péchés  à  proportion 
qu'ils  se  sont  multipliés  eux-mêmes;  je  change- 
rai leur  gloire  en  ignominie. 

8.  Ils  se  nourrissent  des  péchés  de  mon  peu- 
J)le;et  flattant  leurs  âmes,  ils  les  entretiennent 
dans  leurs  iniquités. 

9.  Le  prêtre  sera  comme  le  peuple  ;  je  me 
vengerai  sur  lui  du  dérèglement  de  ses  œuvrçs, 
et  je  lui  rendrai  ce  que  ses  pensées  ont  mérité, 

10.  Ils  mangeront,  et  ils  ne  seront  point  rassa- 
siés; ils  sont  tombés  dans  la  fornication,  et  ils 
ne  se  sont  point  mis  en  peine  de  s'en  retirer, 

parce 
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parce  qu'ils  ont  abandonné  le  Seigneur ,  et  n^oht 
pas  oardé\y/7  loi. 

n.  La  fornication,le  vin  et  l'enivrement /e///* 
ont  fait  perdre  le  sens. 

12.  Mon  peuple  a  consulté  un  morceau  dd 
bois,  et  des  verges  de  bois  lui  oiit  prédit  l'ave* 
nir;  car  l'esprit  de  fornication  les  a  trompés, 
et  ils  se  sont  prostitués  aux  idoles  en  quittant 
leur  Dieu. 

i3.  Ils  sacrifioient  sur  le  sommet  des  monta* 
gnes,  et  ils  brûloient  de  l'encens  sur  les  colli nes^ 
tf«.5'j'/-^/6'«^//esouslescliênes,sousles  peupliers 
et  sous  les  térébinthes,  lorsque  l'ombre  leuf 
en  étoit  agréable:  c'est  pourquoi  vos  filles  se 
prostitueront, et  vos  femmes  seront  aduhèreSé 

14.  Et  je  ne  punirai  point  vos  filles  de  leui* 
prostitution  ,  ni  vos  femmes  de  leurs  adultères} 
parce  que  vous  vivez  vous-mêmes  avec  des 
courtisanes,  et  vous  sacrifiez  avec  des  effémi* 
nés.  C'est  ainsi  que  ce  peuple  sans  intelligence 
sera  châtié. 

§.  1 1.  Exhortation  a  Juda  de  ne  pas  imiter 
Israël, 

i5.  Si  vous  vous  abandonnez  à  la  fornication  / 
ô  Israël!  que  Juda  an  moins  ne  tombe  pas  dans 
le  péché:  n'allez  point  à  Galgala,  ne  montesî 
point  à  Béthaven,  et  ne  dites  point  en  jurant 
par  les  idoles  :  Vive  le  Seigneur^ 

8.  '  B 
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i6.  Car  Tsraël  s'est  détourné  du  Seigneur 
comme  une  génisse  qui  ne  peut  souffrir  le  joug. 
Dans  peu  de  temps  le  Seigneur  le  fera  paître 
comme  un  agneau  dans  une  large  campagne. 

17.  Ephraïm  a  pris  les  idoles  pour  son  par- 
tage ;  abandonnez-le,  ô  Jiida  ! 

18.  Ses  festins  sont  séparés  des  vôtres;  ils 
s'est  plongé  dans  la  fornication  ;  ceux  qui  le  dé- 
voient protéger  ont  pris  plaisir  à  le  couvrir 
d'ignominie. 

19.  Un  vent  impétueux  l'emportera  comme 
lié  sur  ses  ailes ,  et  les  sacrifices  qu'ils  ont  offerts 
aux  idoles  ^  les  couvriront  de  confusion. 

CHAPITRE     V. 

§.  I.  Menaces  contre  Juda  et  Israël, 

1.  x^RÊTRES,  écoutez  ceci,  maison  d'Israël, 
soyez  attentive  ;  maison  du  roi ,  prêtez  l'oreille: 
car  Dieu  va  exercer  ses  jugemens  sur  vous; 
parce  que  vous  êtes  devenus  à  ceux  sur  qui 
vous  étiez  obligés  de  veiller,  ce  que  sont  les  piè- 
ges aux  oiseaux  j  et  les  filets  que  l'on  tend  sur 
le  Thabor. 

2,.  Vous  avez détournéad roi tement les  hosties 
de  Dieu  ,  en  les  transférant  aux  idoles  y  et  je  n^ai 
point  cessé  de  vous  instruire  et  de  vous  re- 
prendre. 

3.  Je  connois  Ephraïm ,  et  Israël  n'a  pu  écha- 
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pel'  à  mes  yeitx.  Je  sais  maintenant  qu'Epliraïni 
?,e^YO?>ûi\\e  aux  idoles  j  et  qu'Israël  s'est  souillé 
dïi  même  crime. 

4.  Ils  n'appliqueront  point  leurs  pensées  à  re- 
venir à  leur  Dieu;  parce  qu'ils  sont  possédés 
de  l'esprit  de  fornication  ,  et  qu'ils  ne  connois- 
sent  point  le  Seigneur. 

6.  L'impudence  d'Israël  est  peinte  sur  son 
visage.  Israël  et Ephraïm  périront  parleur  ini- 
quité ,  et  Juda  périra  avec  eux. 

6.  Ils  rechercheront  le  Seigneur  par  le  sacri- 
fice de  leurs  brebis  et  de  leurs  bœufs,  et  ils  ne 
le  trouveront  point;  il  s'est  retiré  d'eux. 

•j.  Ils  ont  violé  la  loi  du  Seigneur;  parce  qu'ils 
ont  engendré  des  enfans  bâtards.  Et  mainte- 
nant ils  seront  consumés  en  un  mois,  eux  et 
tout  ce  qu'ils  possèdent. 

8.  Sonnez  du  cor  à  Gabaa  ;  faites  retentir  la 
trompette  à  Rama  ;  poussez  des  cris  et  des  hur- 
lemens  à  Béthaven,  et  vous,  Benjamin ,yaiV6^^ 
entendre  les  vôtres  derrière  vous. 

9.  Ephraïm  sera  désolé  au  \out  (jue  j'ai  mar- 
(jné  pour  son  châtiment  :  j'ai  fait  voir  dans  les 
tribus  d'Israël  la  fidélité  de  mes  paroles. 

§.  1 1.  Crimes  du  peuple. 

10.  Et  après  cela  les  princes  de  Juda  ont  agi 
^omme  des  gens  qui  ne  pensent  qu'à  étendre 
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leurs  terres.  Je  répandrai  sur  eux  ma  colère 

comme  un  torrent. 

11.  Epliraïm  sera  opprimé  et  accablé  par  des 
jugemens  injustes  ;  parce  qu'il  s'est  laissé  aller 
à  l'abomination  des  idoles, 

12.  Je  suis  venu  à  Ephraïm,  comme  le  ver 
qui  ronge  le  vêtement;  et  à  la  maison  de  Juda, 
comme  la  pourriture  qui  mange  le  bois. 

i3.  Ephraïm  a  senti  son  mal ,  et  Juda  le  poids 
de  ses  chaînes.  Ephraïm  a  eu  recours  à  Assur , 
et  Juda  a  cherché  un  Roi  pour  le  défendre. 
Mais  ils  ne  pourront  rien  pour  votre  guérison, 
ni  pour  rompre  vos  liens. 

14.  Car  je  serai  comme  une  lionne  à  Ephraïm, 
et  comme  un  jeune  lion  à  la  maison  de  Juda. 
J'irai  moi-même  prendre  ma  proie;  je  l'enlève- 
rai, et  personne  ne  l'arrachera  de  mes  mains. 

i5.  Je  retournerai  après  au  lieu  où  j'habite  , 
jusqu'à  ce  que  vous  tombiez  dans  l'extrémité 
de  la  misère  ,  et  cjue  vous  sojez  réduits  à  me 
rechercher. 
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CHAPITRE     VI. 

§.  I.  On  recourt  en  vain  au  Seigneur^  si  on 
ne  se  corrige. 

I.  13âns  Vexcès  de  leur  affliction^,  ils  se  hâte- 
ront d'avoir  recours  k  moi  :  Venez,  dironi-ib j, 
retournons  au  Seigneur, 

2.  Parce  que  c'est  lui-même  qvii  nous  a  fait 
captifs,  et  qui  nous  délivrera  ;  qui  nous  a  bles- 
sés ,  et  qui  nous  guérira. 

3.  Il  nous  rendra  la  vie  dans  deux  jours  ;  le 
troisième  jour  il  nous  ressuscitera,  et  nous 
vivrons  en  sa  présence.  Nous  entrerons  dans  la 
science  du  Seigneur ,  et  nous  le  suivrons,  afin 
de  le  connoxtve  de  plus  en  plus.  Son  lever  sera 
semblable  à  celui  de  l'aurore,  et  il  descendra 
sur  nous,  comme  les  pluies  de  l'automne  et  du 
printemps  viennent  sur  la  terre. 

4.  Que  vous  puis-je  faire,  ôEphraïm?  que 
vous  puis-je  faire ,  ô  Juda  ?  La  miséricorde  que 
vous  avez  exercée  envers  vos  frères  ^  n'a  pas  eif 
plus  de  durée  que  les  nuages  du  matin,  et  que 
la  rosée  qui  se  sèche  aux  preuiiers  rayons  du. 
soleil. 

5.  C'est  pourquoi  je  les  ai  traités  durement 
par  mes  prophètes  ;  je  les  ai  tués  par  les  pa- 
roles de  ma  bouche, et  je  rendrai  claire  comme 
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le  jour  Tequité  des  jugemens  que  j'exercerai 

sur  vous. 

6.  Car  c'est  la  miséricorde  que  je  veux ,  et 
non  le  sacrifice,  et  j'aime  mieux  la  connoissance 
de  Dieu  que  les  holocaustes. 

§.  II.  Iniquités  du  peuple, 

y.  Mais  pour  eux  ils  ont  rompu  ,  comme 
Adam,  l'alliance  qu'ils  avoient  faite  avec  moi, 
et  dans  ce  culte  même  ils  ont  violé  mes  ordres. 

8.  Galaad  est  une  retraite  de  fabricateurs 
d'idoles;  tout  y  regorge  de  sang  et  de  meur-, 
très. 

9.  Elle  conspire  avec  les  prêtres  qui  se  li- 
guent ensemble  pour  faire  le  mal,  comme  les 
voleurs  qui  dressent  des  embûches  sur  le  che- 
min de  Sichem,  pour  égorger  les  passans  ,  et 
toute  leur  vie  n'est  qu'une  suite  de  crimes. 

10.  J'ai  vu  des  choses  horribles  dans  la  mai- 
son d'Israël  ;  j'y  ai  vu  Ephraïm  prostitué  aiix^ 
idoles  j  et  tout  Israël  souillé  de  la  même  sorte. 

1 1.  Mais  vous  aussi ,  Juda,  préparez-vous  à 
être  moissonné  vous-même,  jusqu'à  ce  que  je 
ramène  mon  peuple  qui  avoit  été  captif. 
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CHAPITRE     VII. 

§.  I.  Iniquités  d'Ephrdim. 

I.  Lorsque  Je  voulois  guérir  Israël,  l'iniquité 
d'Ephraïm  et  la  malice  de  Samarie  ont  éclaté^ 
par  les  œuvres  de  mensonge  qu'ils  ont  faites» 
C'est  pourquoi  les  voleurs  les  ont  pillés  au- 
dedans,  et  les  brigands  au  dehors. 

2..  Et  qu'ils  ne  disent  point  dans  leurs  cœurs 
que  je  ramasse  toutes  leurs  iniquités  :  celles 
qu'ils  commettent  tous  les  jours,  et  qu'ils  com- 
mettent en  ma  présence ,  suffisent  pour  les 
accabler. 

3.  Ils  se  sont  rendus  agréables  au  roi  par 
leurs  méchancetés,  et  aux  princes  parleurs 
mensonges. 

4.  Ils  sont  tous  des  adultères,  semblables  à 
un  four  où  l'on  a  déjà  mis  le  feu  ,  et  la  ville  ne 
s'est  reposée  depuis  que  le  levain  a  été  mêlé 
avec  la  pâte,  que  jusqu'à  ce  que  la  pâte  ait  été 
toute  levée. 

6.  C'est  ici  ,  disoienl-ils  j  cest  ici  le  jour  de 
notre  roi  :  les  princes  se  sont  enivrés  jusqu'à 
la  fureur ,  et  le  roi  leur  a  tendu  la  main  ,  et  a 
pris  part  à  leurs  emportemens. 

6.  Lorsqu'il  leur  tendoit  un  piège,  ils  lui  ont 
exposé  leur  cœur  comme  un  four;  il  y  amis  le 
feu,  et  pendant  qu'ils  brûloient  comme  un  pain 
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qui  cuit,  il  a  dormi  toute  la  nuit,  jusqu'au 
matin  où  ils  se  sont  trouvés  embrasés  comm© 
Viie  flamme. 

7.  Ils  ont  tous  conçu  une  chaleur  brûlante 
comme  un  four,  et  leur  ardeur  a  consumé  leurs 
juges  avec  eux:  tous  leurs  rois  sont  tombés 
Vun  après  C autre  ^  et  il  ne  s'en  est  pas  trouvé 
"Un  seul  qui  eût  recours  à  moi. 

§.  II.  Suite  des  iniquités  d'Epkraïm. 

8.  Ephraïm  même  s'est  mêlé  avec  les  nations  ; 
Ephraïm  est  devenu  comme  un  pain  qu'on  Fait 
cuire  sous  la  cendre,  qu'on  ne  retourne  point 
lie  l'autre  côté. 

9.  Des  étrangers  ont  dévoré  toute  sa  force, 
et  il  ne  l'a  point  senti  :  ses  cheveux  sont  de- 
venus tous  blancs,  et  il  ne  s'en  est  point  ap- 
pçrçu, 

10.  Israël  verra  de  ses  yeux  son  orgueil  hu- 
rnilié  ;  il  ne  reviendra  point  ensuite  a  son  Sei- 
gneur et  à  son  Dieu,  et  il  ne  le  recherchera 
point  dans  tous  ces  maux. 

1 1.  Ephraïm  est  devenu  comme  une  colombe 
facile  à  séduire,  et  sans  intelligence.  Ils  ont  ap-* 
pelé  V\^.'y^y\)Xç  à  leur  secours  s  ils  sont  allés  cliet^ 
cher  les  Assyriens. 

ï?.  Après  qu'ils  auront  fait  tout  ce  qu'ils  au-^ 
yont  voulu  ,  j'étendrai  mes  filets  sur  eux.  Je  les 
fçrai  tomber  commç  des  oiseaux.  Je  ieuv  ferai 
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souffrir  tous  les  maux  dont  je  les  ai  menace's 
dans  leurs  assemblées. 

i3.  Malheur  à  eux ,  parce  qu'ils  se  sont  reti- 
rés de  moi  ;  ils  seront  la  proie  de  leurs  enne- 
mis, parce  qu'ils  m'ont  offensé  par  leur  per- 
fidie :  je  les  ai  rachetés  ,  et  ils  ont  publié  des 
mensonges  contre  moi. 

14.  Ils  n'ont  point  crié  vers  moi  du  fond  de 
leurs  cœurs,  mais  ils  poussoient  des  cris  et  des 
hurlemens  dans  leurs  lits  :  ils  ne  méditoient 
que  sur  le  blé  et  le  vin  ,  et  ils  se  sont  écartés 
de  moi, 

i5.  Soit  que  je  les  aie  châtiés,  ou  que  j'aie 
fortifié  leurs  bras  ,  ils  n'ont  eu  pour  moi  que 
des  pensées  de  malice. 

1 6.  Ils  ont  voulu  de  nouveau  secouer  le  joug  ; 
îls  sont  devenus  comme  un  arc  trompeur  ;  leurs 
princes  seront  punis  delà  fureur  de  leur  langue 
par  Vépéec/e  Iciu^s  ennemis.  Et  alors  l'Egypte  , 
Qu  lieu  de  les  secourir j  leur  insultera  dans  leur 
pialheur. 

CHAPITRE      VIII. 

§.  L  Crimes  des  dix  tribus. 

I.  Que  votre  voix  s'élève  comme  le  son  de  la 
trompette.  Voici  l'ennemi  qui  vient  fondre 
comme  un  aigle  sur  la  maison  du  Seigneur, 
parce  qu'ils  ont  rompu  mpii  alliance,  et  qu'ils 
gpt  violé  ma  loi. 
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s.  Ils  m'invoqueront  en  disant  :  Nous  vous 
reconnoissons  pour  notre  Dieu  ,  nous  qui 
sommes  votre  peuple  d'Israël. 

3.  Israël  a  rejeté  celui  qui  ëtoit  son  souve- 
rain bien,  son  ennemi  le  persécutera. 

4.  Ils  ont  régné  par  eux-mêmes  ,  et  non  par 
moi  :  ils  ont  été  princes ,  et  je  ne  l'ai  point  su  ; 
ils  se  sont  fait  des  idoles  de  leur  or  et  de,  leur 
argent ,  et  c'est  ce  qui  les  a  perdus. 

5.  Le  veau  que  tu  adorois,  ô  Samarie  !  a  été 
jeté  par  terre;  ma  fureur  s'est  allumée  contre 
ce  peuple  ;  jusqu'à  quand  ne  pourront-ils  se 
purifier  ? 

6.  C'est  Israël  qui  a  inventé  cette  idole  :  ce 
n'est  point  un  Dieu  ,  puisque  c'est  l'ouvrage 
d'un  homme,  et  le  veau  de  Samarie  deviendra 
aussi  méprisable  que  les  toiles  d'araignées. 

7.  Ils  ont  semé  du  vent ,  et  ils  moissonneront 
des  tempêtes  :  il  n'^  demeurera  pas  un  épi  de- 
bout, son  grain  ne  rendra  point  de  farine,  et 
s'il  en  rend,  les  étrangers  la  mangeront. 

§.  1 1.  Israël  sera  emmené  captif, 

8.  Israël  est  perdu  :  il  est  traité  maintenant 
parmi  les  nations  comme  un  vaisseau  souillé 
par  des  usages  honteux. 

9.  Ils  ont  eu  recours  aux  Assyriens.  Ephraïm 
est  un  âne  sauvage,  qui  veut  être  à  lui  seul,  U 
à  payé  ceux  à  qui  il  se  prostituoit. 
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10.  Maïs  après  qu'ils  auront  acheté  cLère- 
ment  le  secours  des  nations  ,  je  les  mènerai 
tous  ensemble  en  Syrie  j  et  c'est  ainsi  qu'ils 
seront  déchargés  pour  quelque  temps  des  tri- 
buts qu'ils  payoient  aux  rois  et  aux  princes. 

11.  Voilà  le  fruit  de  ses  autels  sacrilèges  que 
Ephraïm  a  multipliés,  de  ces  autels  qui  ont  été 
autant  de  crimes. 

12.  Je  leur  avois  prescrit  un  grand  nombre 
d'ordonnances  et  de  lois,  et  ils  les  ont  regar- 
dées comme  n'étant  point  pour  eux. 

i3.  Ils  offriront  des  hosties,  ils  immoleront 
des  victimes,  et  ils  en  mangeront  la  chair,  et  le 
Seigneur  ne  les  aura  point  agréables.  Il  ne  se 
souviendra  que  de  leur  iniquité,  et  il  se  ven- 
gera de  leurs  crimes.  Ils  ont  tourné  leurs  pen- 
sées vers  l'Egypte. 

14.  Israël  a  oublié  celui  qui  l'avoit  créé,  il  a 
bâti  de  nouveaux  temples,  Juda  a  fortifié  plu- 
sieurs de  ses  villes.  Mais  j'enverrai  un  feu 
qui  brûlera  les  villes  de  Juda  et  les  templei 
d'Isra^. 
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CHAPITRE     IX. 

§.  I.  Le  prophète  continue  de  leur  prédire  ta 
captivité» 

1.  Israël,  ne  soyez  point  dans  la  joie,  ne  fai- 
tes point  retentir  des  cris  d'alégresse  comme 
les  nations,  parce  que  vous  avez  abandonné 
votre  Dieu,  dans  l'espérance  que  votre  prosti- 
tution aux  idoles  seroit  récompensée  d'une 
abondance  de  blé. 

2.  Mais  Israël  ne  trouvera  ni  dans  ses  gran- 
ges, ni  dans  ses  pressoirs,  de  quoi  se  nourrir, 
et  ses  vignes  tromperont  son  attente. 

3-  Ils  seront  chassés  de  la  terre  du  Seigneur. 
Ephraïm  retournera  en  Egypte, et  il  mangera 
des  viandes  impures  parmi  les  Assyriens. 

4.  Ils  n'offriront  point  le  vin  au  Seigneur, 
et  leursoblations  nelui  seront  point  agréables. 
Leurs  sacrifices  seront  conxme  les  banquets  des 
funérailles,  qui  rendent  impurs  tous  ceux  qui 
y  participent.  Ils  n'auront  du  ))ain  que  pour 
soutenir  leur  vie,  et  non  pour  être  offert  dans 
la  maison  du  Seigneur. 

5.  Que  feront-ils  au  jour  solennel ,  au  jour 
de  la  grande  fête  du  Seigneur? 

6.  Je  les  vois  déjà  qui  fuient  à  cause  de  la 
désolation  de  leur  pays.  Ils  n'iront  en  Egj^pte 
que  pour  y  mourir.  Memphis  leur  servira  de 
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sépulcre  ;  leur  argent ,  qu'ils  aîmoîent  avec 
tant  de  passion,  sera  caché  sous  les  orties,  et 
l'on  verra  croître  les  épines  dans  leurs  mai- 
sons. 

7.  Le  jour  de  la  visite  du  Seigneur  est  venu  ; 
le  jour  de  sa  vengeance  est  arrivé.  Sachez , 
Israël,  que  vos  prophètes  sont  devenus  des 
fous,  et  vos  spirituels  des  insensés,  à  cause  de 
la  mullitude  de  vos  iniquités  et  de  l'excès  de 
votre  folie. 

8.  Le  Y^YOT^hhte  devait  être  dans  Ephraïm  une 
sentinelle  pour  mon  Dieu  ;  mais  il  est  devenu 
un  filet  tendu  sur  tous  les  chemins  pour  ftiire 
tomber  les  hommes.  La  maison  de  son  Dieu  est 
une  maison  de  folie. 

9.  Ils  ont  péché  par  une  prof<3nde  corruption , 
comme  il  arriva  autrefois  à  Gabaa.  Le  Seigneur 
se  souviendra  de  leurs  iniquités,  et  il  se  ven- 
gera de  leurs  péchés. 

§.  I L  Menaces  contre  Israël. 

10.  J'ai  aimé  Israël  comme  des  grappes  de 
raisin  que  l'ou  rencontre  dans  le  désert  ;  j'ai  vu 
leurs  pères  avec  plaisir  comme  les  premières 
figues  qui  paroissent  au  haut  du  figuier,  et 
cependant  ils  ont  adoré  l'idole  de  Béelphégor, 
ils  se  sont  éloignés  de  moi  pour  se  couvrir  de 
confusion,  et  ils  sont  devenus  abominables 
comme  les  choses  qu'ils  ont  aimées. 
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1 1 .  La  gloire  d'Ephraïm  s'est  envolée  comme 
un  oiseau  ;  ses  enfans  sont  morts  ,  ou  dès  leur 
naissance,  ou  dans  le  sein  de  leurs  mères,  ou 
au  moment  qu'ils  ont  été  conçus. 

12.  Mais  quand  ils  auroient  élevé  quelques 
enfans  ,  je  les  réduirai  dans  le  monde  au  même 
état  que  s'ils  n'en  avoient  jamais  eus.  Malheur  à 
eux  lorsque  je  les  aurai  abandonnés. 

i3.  J'ai  vuEphraïm  comme  une  autre  Tjr  j 
se  Jlattanl  de  sa  force  et  de  sa  beauté  ;  et  je 
verrai  ce  même  Ephraïm  livrer  ses  enfans  à 
celui  qui  leur  ôtera  la  vie. 

14.  Donnez-leur,  Seitrneur.  Et  que  leur  don- 
nerez-vous?  Donnez-leur  des  entrailles  qui  ne 
portent  point  d'en  fans,  et  des  mamelles  qui 
soient  toujours  sèches. 

i5.  Toute  leur  malice  a  paru  dans  Galg;ala; 
c'est-là  qu'ils  ont  attiré  ma  haine.  Je  les  chas- 
serai de  ma  maison ,  parce  que  toutes  leurs  ac- 
tions sont  pleines  de  la  malignité  de  leur  cœur. 
Je  n'aurai  plus  d'amour  pour  eux.  Tous  leurs 
princes  sont  des  rebelles ,  C|uî  se  retirent  de  moi. 

16.  Ephraïm  a  été  frappée  à  mort ,  ils  sont 
devenus  secs  jusqu'à  la  racine;  ils  ne  porteront 
plus  de  fruit.  Que  s'ils  ont  des  enfans,  je  ferai 
mourir  ceux  pour  qui  ils  auront  plus  de  ten- 
dresse. 

17.  Mon  Dieu  les  rejettera /o//z  de  lui j  parce 
qu'ils  ne  l'ont  point  écouté;  et  ils  seront  er- 
rans  parmi  les  peuples. 
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CHAPITRE      X. 

§.  I.  Péchés  d*IsraéL 

I.  Israël  étoit  une  viij;ne  qui  poussoît  de 
grandes  branches  ,  et  ne  portoit  pas  moins  de 
raisin  :  mais  elle  a  multiplié  ses  autels  à  pro- 
portion de  l'abondance  de  ses  fruits  ,  et  elle  a 
été  féconde  en  idoles ,  autant  que  sa  terre  a  été 
fertile. 

2.  Leur  cd&ur  s'est  séparé  de  Dieu  j  mais  le 
temps  de  leur  désolation  est  venu.  Le  Sei^^neur 
va  briser  leurs  idoles  ,  et  renverser  leurs 
autels. 

3.  Ils  diront  alors:  Nous  n'avons  point  de 
roi,  parce  C[ue  nous  n'avons  point  craint  le  Sei- 
gneur; et  que  pourroit  faire  un  roi  pour  nous? 

4.  Entretenez -vous  maintenant  des  fausses 
visions  de  ros  prophètes  :  faites  alliance  avec 
qui  vous  voudrez  j  vous  n^ empêcherez  pas  qu& 
les  jugemens  de  Dieu  ne  vous  accablent ,  comme 
ces  herbes  amères  qui  étouffent  le  blé  dans  les 
champs. 

5.  LeshabitansdeSamarie  ont  adoré  la  vache 
de  Béthaven  ;  et  ce  peuple  qui  adoroit  cette 
idole  t  et  les  gardiens  de  son  temple  avoient 
fait  leur  joie  de  la  gloire  de  cette  idole  j  mais 
elle  leur  est  devenue  un  sujet  de  larmes,  lors- 
qu'elle a  été  transférée  hors  de  leur  pays. 
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6.  Car  leur  Dieu  même  a  été  porté  en  Assyrie , 
et  ils  en  ont  fait  un  présent  au  roi ,  dont  ils  vou- 
loient  acheter  la  protection.  Mais  Ephraïm 
n'en  aura  que  la  honte,  et  Israël  rougira  du  peu 
de  succès  de  ses  desseins. 

7.  Samarie  a  vu  disparoître  son  roi  com- 
me wne  écume  f/ui s' élève  sur  la  surface  de  l'eau* 

8.  Les  hauteurs  consacrées  à  l'idole,  qui  font 
le  péché  d'Israël ,  seront  désolées.  Il  croîtra  des 
ronces  et  des  chardons  sur  leurs  autels  ;  et  eux 
diront  aux  montagnes  :  Couvrez-nous  ;  et  aux 
collines  :  Tombez  sur  nous. 

§i  IL  Suite  des  péchés  d*  Israël, 

9.  Israël  a  péché  dès  le  temps  de  ce  qui  se 
passa  à  Gabaa  ;ils  cessèrent  dès  lors  d'obéir  à 
Dieu.  Ils  ne  seront  pas  traités  dans  la  guerre 
que  je  leur  susciterai,  comme  lorsqu'ils  com- 
battirent à  Gabaa  contre  les  enfans  d'iniquité. 

10.  Mais  jevais  me  satisfaireenles  punissant; 
et  les  peuples  s'assembleront  contre  eux,  lors- 
que je  les  punirai  pour  leur  double  iniquité. 

1 1.  Ephraim  est  une  génisse  qui  s'est  accou- 
tumée et  se  plaît  à  fouler  le  grain.  Je  mettrai  un 
joug  sur  son  cou  superbe  :  je  monterai  sur 
Ephraïm.  Et  après  cela  Juda  labourera;  et  Ja- 
cob fendra  les  mottes  de  ses  sillons. 

12.  Semez  pour  vous  dans  la  justice,  et  mois- 
sonnez dans  la  miséricorde  :  travaillez  à  défri- 
cher 
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cher  votre  terre;  et  il  sera  temps  de  recher- 
cher le  Seigneur,  lorsque  celui  qui  vous  doit 
enseigner  la  justice  sera  venu. 

i3.  Mais  vous  avez  cultivé  l'impiété,  vous 
avez  moissonné  l'iniquité,  vous  vous  êtes  nour- 
ris du  fruit  du  mensonge;  parce  que  vous  avez 
mis  votre  confiance  dans  votre  propre  con- 
duite, et  dans  le  nombre  et  la  valeur  de  vos 
soldats. 

14.  Le  bruit  de  V armée  ennemie  s'élèvera 
parmi  votre  peuple;  toutes  vos  fortifications 
seront  détruites  ;  vous  périrez  comme  Salmana 
fut  exterminé  par  l'armée  de  celui  qui  lui  fit 
la  guerre,  après  avoir  détruit  l'autel  de  Baal  ; 
et  la  mère  sera  écrasée  sur  les  eafans. 

i5.  C'est-là  le  malheur  que  Béthel  attirera 
sur  vous  ,  à  cause  de  l'excès  de  votre  mé- 
chanceté. 

CHAPITRE      XL 

§.  L  Ingratitude  d' Israël. 

I.  -Le  roî  d'Israël  passera  comme  passent  les 
heures  ^nwç,  matinée,  .l'ai  aimé  Israël  lorsqu'il 
n'étoit  qu'un  enfant;  et  j'ai  rappelé  mon  fils  de 
l'Egvpte. 

2.  plus  mes  prophètes  les  ont  appelés,  plus 
ils  se  sont  éloignés  d'eux  ;  ils  ont  immolé  a 
Baal ,  ils  ont  sacrifié  aux  idoles. 

8.  G 
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3.  Je  me  SUIS  rendu  comme  \e père  Y\i:>vit riciet 
d'Ephraïm;  je  les  purtois  entre  mes  bras,  et 
ils  n'ont  point  compris  que  c'étoit  moi  qui 
a\  ois  soin  d'eux. 

4.  Je  les  ai  attirés  à  mol  par  fous  les  attraits 
qui  gagnent  les  hommes  ,  par  tous  les  attraits 
de  la  charité:  j'ai  ôté  moi-même  le  jou^  qui  leur 
serroit  la  bouche,  et  je  leur  ai  présenté  de 
quoi  mander. 

5.  Comme  ils  n'ont  pas  voulu  se  convertir  au 
Seip,nenr f  ils  ne  retourneront  pas  en  Egypte, 
mais  les  Assyriens  deviendront  leurs  maîtres. 

6.  La  guerre  s'allumera  dans  leurs  villes, 
elle  consumera  les  plus  braves  d'entr'eux,  elle 
dévorera  leurs  principaux  chefs. 

7.  Mon  peuple  attendra  toujours  que  je  re- 
vienne lesecourirjÇX.  cependant  on  leur  impose- 
ra à  tous  un  joug  dont  personne  ne  les  délivrera. 

§.  1 1.  Promesse  de  la  vocation  a  r Evangile. 

8.  Comment  vous  traîterai-je,  o  Ephraïm? 
puis-je  prendre  votre  protection, ô Israël? mais 
aussi  vous  abandonnerai- je  comme  Adama,  et 
vous  exterminerai -je  comme  Seboïm  ?  Mon 
cœur  est  ému  en  moi-même,  il  est  agité  de 
trouble  et  de  repentir. 

9.  NoUj  je  ne  laisserai  point  agir  ma  colère 
dans  toute  son  étendue  ;  je  ne  me  résoudrai 
point  à  exterminer  Ephraïm  ;  parce  que  je  suis 
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Dleii,  etriori  pas  un  homme;  je  suis  le  saint  17?// 
ni  été  adoré  au  milieu  de  voiis,  et  je  n'entrerai 
point  dans  vos  villes  pour  les  ruiner. 

10.  Ils  iront  après  le  Seî^neut"  ;  le  Seigneur 
rugira  comme  un  lion;  il  rugira  lui-même,  et 
les  enfans  de  la  mer  trembleront  d  effroi. 

11.  Ils  s'envoleront  de  l'Kgypte  comme  un 
oiseau ,  et  de  l'Assyrie  comme  une  colombe  ; 
et  je  les  établirai  dans  leurs  maisons,  dit  le 
Seigneur. 

12.  Ephraïm  m'a  trompé  par  ses  fausses  pro- 
messes, et  lamaison  d'Israël  par  son  hypocrisie: 
pendant  que  Juda  marcLoit  avec  Dieu  en  lui 
rendant  témoignage,  et  demeuro'iL  uni  à  ses 
saints  prophètes, 

CHAPITRE      XI L 

§.  L  V^aint  confiance  d* Israël. 

t.  Ephraïm  se  repaît  de  vents  ,  il  suit  tine 
chaleur  mortelle.  Il  ajoute  tous  les  Jours  men- 
songe sur  mensonge,  et  violences  sur  violences. 
Il  a  fait  alliance  avec  les  Assyriens,  et  a  porté 
en  même  temps  en  Egypte  son  huile  et  ses 
dons. 

2.  Le  Seigneur  entrera  donc  un  jour  en  juge- 
ment avec  Juda  ;  mais  il  va  visittr  Jacob  dans 
sa  colère.  Il  lui  rendra  selon  ses  voies,  et  selon 
le  mérite  de  ses  œuvres. 
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3.  Autrefois  J acob  leur  père  supplanta  dans 
le  sein  de  sa  mère  son  frère  Esail.  Dieu  le 
rendit  assez  fort  pour  lutter  contre  l'anime. 

4.  Et  après  avoir  prévalu  contre  cet  esprit 
qui  céda  à  ses  forces  ,  il  le  conjura  avec  larmes 
de  le  bénir.  Tl  l'avoit  déjà  trouvé  à  Bétliel ,  et 
c'est-là  que  le  Seigneur  nous  parla. 

5.  Dès-lors  le  Seigneur  le  Dieu  des  armées 
devint  son  Seigneur,  et  l'objet  perpétuel  de 
son  souvenir. 

6.  Convertissez-vous  donc  à  votre  Dieu,ô 
Jj-Awé/ !  Gardez  la  miséricorde  et  la  justice,  et 
espérez  toujours  en  lui. 

7.  Mais  Clumaan  tient  en  sa  main  une  ba- 
lance trompeuse  ,  il  ;z^aime  cjue  l'injustice. 

§.  II.  Ingratitude  des  tribus  a  V égard  du 
vrai  Dieu. 

8.  Epliraïm  a  dit  :  Je  n'ai  pas  laissé  de  deve- 
nir riche  ;  j'ai  éprouvé  que  l'idole  m  é\.o\\.favO' 
rable  :  mais  on  ne  trouvera  point  dans  toute 
ma  conduite  que  j'aie  commis  aucune  iniquité 
qui  me  rende  criminel. 

9.  C'est  moi  néanmoins  qui  suis  le  Seigneur 
votre  Dieu,  qui  vous  ai  tirés  de  l'Egvpte  ,  et 
qui  vous  ai  fait  goûter  dans  vos  maisons,  le 
repos  et  la  joie  des  jours  de  fêtes. 

10.  C'est  moi  qui  ai  parlé  aux  prophètes ,  je 
les  ai  instruits  par  un  grand  nombre  de  visions. 
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et  ils  m'ont  représenté  à  vous  sous  des  i maires 
différentes. 

11.  C'est  bien  en  vain  que  vous  allez  offrir 
tant  de  sacriBces  aux  bœufs  de  Galbai  ,  puis- 
qu'il y  avoit  tant  d'idoles  en  Galaad  ;  et  (pie 
néanmoins  leurs  autels  ne  sont  plus  aujour- 
d'hui que  des  monceaux  de  pieirres  ^  comme 
ceux  que  l'on  trouve  dans  les  champs. 

12.  Jacob  voire  père  a  été  réduit  à  fuir  en 
Sjrie,  à  servir  et  à  garder  les  troupeaux  poui? 
avoir  ses  femmes. 

i3.  Après  cela  le  Seigneur  a  tiré  Israël  de 
l'Egypte  par  un  prophète,  et  il  l'a  gardé  par 
un  prophète. 

14.  Cependant  je  n'ai  trouvé  dans  Ephriurn 
que  de  l'amertume  et  des  sujets  de  m'irriter 
contre  lui.  C'est  pourquoi  je  ferai  retomber 
sur  lui  le  sang  qu'il  a  répandu,  et  son  Seigneur 
le  couvrira  de  l'opprobre  qu'il  a  mérité. 

CHAPITRE     XIII. 

§.  I.  Dieu  reproche  les  crimes  a  Isra'éL 

I.  A  LA  parole  d'Ephraïm,  la  frayeur  à  snjsî 
Israël  :  il  a  péché  jusqu'à  adorer  Baal ,  et  il  s'est 
donné  la  mort. 

2.  Ils  ont  ajouté  ensuite  péché  sur  péché  :  ils 
ont  employé  leur  argent  à  se  forger  des  statues 
semblables  aux  idoles  des  nations ^  qui' ne  sont 

C^ 
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que  l'ouvrage  d'un  artisan  ;  et  après  cela  ils  dî- 
gent  :  O  honimes  qui  adorez  les  veaux,  venez 
gacrifier  û  nos  nouvenux  dieux. 

3.  C'est  j30urquoi  ils  seront  dissipes  comme 
les  nuages  du  point  du  jour,  couime  la  rosée 
qui  se  sèche  au  matin  ,  comme  la  poussière 
qu'un  tourbillon  emporte  de  l'aire,  et  comme 
la  fumée  qui  se  perd  en  sortant  d'une  che^ 
minée. 

4.  Mais  c'est  moi  qui  suis  le  Seigneur  votre 
Dieu  .  cfiii  vous  ai  tirés  de  l'Egypte.  Vous  n'a-- 
Vez  point  eu  d'autre  Dieu  que  moi,  et  nul  autre 
que  moi  n'a  été  votre  Sauveur. 

6.  J'ai  eu  soin  de  vous  dans  le  désert,  dans 
une  terre  sèche  et  stérile. 

6.  lisse  sont  remplis  et  rassasiés  à  propor-^ 
tion  de  laje'-tilite  de  leurs  pâturages  ;  et  après 
celailsont  élevé  leur  cœur,  et  ils  m'ont  oublié. 

y.Et  moi  je  serai  pour  euxcomme  une  lionne; 
je  les  df fendrai coma\Q  un  léopard  sur  le  chemin 
de  l'Assjrie. 

§.  II.  Menaces  de  punition  contre  les 
dix  tribus^ 

8.  Je  viendrai  à  eux  comme  une  ourse  à  qui 
l'on  a  ravi  ses  petits;  Je  leur  déchirerai  les  erx- 
trailljs  jusqu'au  cœur;  je  les  dévorerai  comme 
un  lion  dans  leur  exil  mêoie,  et  les  bçtes  farourî 
çbes  les  déchireront^ 
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9.  Votre  perte  ,  ô  Israël  !  ne  ■vient  que  de 
vous  ;  et  vous  ne  pouvez  attendre  de  secours, 
que  de  moi  seul. 

I  o.  Qu'est  devenu  votre  Roi  ?  qu'il  vous  sauve 
maintenant  avec  toutes  vos  villes;  que  vos  gou- 
verneurs vous  sauvent j  eux  dont  vous  avez 
dit  :  Donnez-moi  un  roi  et  des  princes. 

1 1 .  Je  vous  ai  donné  un  roi  dans  ma  fureur , 
et  je  vous  Voterai  dans  ma  colère. 

12.  Je  tiens  toutes  les  iniquités  d'^Epliraïra 
liées  ensemble  :  son  péché  est  réservé  dans 
mon  secret. 

i3.  Ephraïm  sera  comme  une  femme  qui  est 
surprise  par  les  douleurs  de  l'enfantement.  Il 
est  maintenant  comme  un  enfant  sans  raison  ; 
mais  un  jour  il  sera  .exterminé  parmi  le  car- 
nage de  tout  son  peuple. 

14.  Je  les  délivrerai  de  la  puissance  de  la 
mort,  je  les  rachèterai  de  la  mort.  O  mort  !  un 
jour]ç  serai  ta  mort  ;  ô  enfer  !  je  serai  ta  ruine; 
Mais  maintenant  je  ne  vois  rien  qui  me  con- 
sole dans  ma  douleur. 

i5.  Parce  que  r^/T/èA- séparera  les  frères  les 
uns  d'avec  les  autres.  Le  Seigneur  fera  venir 
un  vent  brûlant  qui  s'élèvera  du  désert,  qui 
séchera  les  ruisseaux  à^Ephra'im  j  ç\.  qui  en 
fera  tarir  la  source.  Il  lui  ravira  son  trésor,  et 
tous  ses  vases  les  plus  précieux. 


C 
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CHAPITRE     XIV. 

§.  I.  Le  prophète  exhorte  Israël  a  se  convertir. 

1 .  vJuE  Samarie  périsse,  parce  qu'elle  a  changé 
en  amertume  la  douceur  de  son  Dieu  ;  que  ses 
habitans  passent  par  le  tranchant  de  l'épée  ; 
que  SCS  petits  enfans  soient  e'crasés  contre 
terre  j  et  qu'on  fende  le  ventre  aux  femmes 
grosses. 

2.,  O  Israël  !  convertissez-vous  au  Seigneur 
votre  Dieu  ,  puisque  c'est  votre  iniquité  qui 
vous  a  fait  tomber  en  de  si  grands  maux. 

3.  Imprimez  dans  votre  cœur  les  paroles  ^e 
^'Otre  Dieu  j  et  convertissez-vous  à  lui  ;  dites- 
lui  :  Oiez-nous  toutes  nos  iniquités,  rerevez 
le  bien  ffue  nous  tous  offrons  }  et  nous  vous 
rendrons  V action  de  grâces  comme  le  sacrifice 
de  nos  lèvres. 

4.  Nous  n'attendrons  plus  notre  salut  ni  de 
l'Assyrie,  ni  delà  vitesse  de  nos  chevaux;  nous 
ne  dirons  plus  aux  œuvres  de  nos  mains  :  Vous 
êtes  nos  dieux,  parce  que  vous  aurez  compas- 
sion du  pupille,  qui  se  repose  sur  vous. 

§.  II.  Promesses  consolantes. 

5.  Je  guérirai  leurs  blessures  profondes,  a'// 
le  Seigneur  j  je  les  aimerai  par  une  pure  bonté. 
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parce  que  j'aurai  détourné  ma  fureur  de  dessus 
eux. 

6.  Je  serai  à  l'égard  d'Israël  comme  une 
rosée  ;  il  germera  comme  le  lis,  et  sa  racine 
poussera  avec  force  comme  les  plantes  du 
Liban. 

7.  Ses  branches  s'étendront,  sa  gloire  sera 
semblable  à  l'olivier,  et  e//e  répandra  une  odeur 
comme  l'encens. 

8.  Ils  se  convertiront,  et  ils  se  reposeront 
sous  l'ombrer///  Seigneur;  ils  vivront  du  pins 
pur  froment,  ils  germeront  comme  la  vigne; 
son  nom  répandra  une  bonne  odeur  ^  comme  les 
vins  du  Liban. 

9.  Après  cela  jËphraïm  ,yj7e/?>5'ere'3-2;oz/J^  encore 
\  vos  idoles  ?  C'est  moi  qui  vous  exaucerai  ; 
c'est  moi  qui  vous  ferai  pousser  en  haut  comme 
un  sapin  dans  sa  force  ;  c'est  moi  qui  vous  ferai 
portei-  votre  fruit. 

10.  Qui  est  sage  pour  comprendre  ces  mer- 
veilles ?  Qui  a  l'intelligence  pour  les  pénétrer  ? 
car  les  voies  du  Seigneur  sont  droites  ,  et  les 
justes  y  marcheront  sûrement  ;  mais  les  viola- 
teurs de  la  loi  y  périront. 

FIN   d'osée. 
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ARGUMENT. 


Le  prophète  Joël ,  fils  de  Phatiiel ,  comme  il  le  dit 
au  verset  i .  chapitre  i .  ou  de  Bathuel  selon  les  Septante , 
est  mis  après  Osée ,  dans  le  Canon  des  Hébreux  ;  d'oii 
saint  Jérôme  et  plusieurs  autres  Pères  ont  conjecturé 
qu'il  avoit  prophétisé  vers  le  même  temps  ;  mais  ce  rang 
ne  lui  est  pas  donné  dans  les  Septante  ,  qui  ont  suivi  un 
autre  ordre  ;  puisqu'ils  ont  mis  Amos  le  deuxième , 
Michée  le  troisième ,  Joël  le  quatiième ,  et  Abdias  le 
cinquième  ,  qui  dans  l'hébreu  sont  le  tiois ,  le  six ,  le 
deux,  et  le  quatre.  Il  n'est  pas  même  certain  que  le» 
Hébreux  ayent  observé  l'ordre  chronologique  dans  le 
rang  différent  qu'ils  leur  donnent ,  on  n'en  peut  rien 
conclure  de  décisif,  pour  fixer  le  temps  des  prophéties 
de  Joël.  Saint  Jérôme  et  Théodoret  prétendent  qu'il  a 
prophétisé  sous  Osias ,  Joathan  ,  Achaz ,  Ezéchias ,  et 
Jéroboam ,  c'est-à-dire  ,  dans  le  même  temps  qu'Osée  ; 
mais  ils  ne  l'assurent  pas  :  la  plupart  des  interprètes 
sont  partagés  ;  les  uns  fixent  ce  tt^mps  sous  le  règne 
d'Ochosias  et  de  Joram ,  fils  d'Achab  ,  et  s'appuient  sur 
ce  qu'ils  prétendent  que  ce  prophète  a  prédit  une  fa- 
mine qu'ils  soutiennent  être  arrivée  sous  Josias ,  piéchte 
par  Jérémie,  chap.  i/^.  v.  i.  et  suiv.  et  dont  parle 
Amos ,  chap.  4-  v.  6  ;  mais  ils  n'ont  pas  pris  gaide  que 
Joël  ne  prédit  pas  en  particulier  une  famine ,  mais  les 
divers  fléaux  qu'ameneroit  la  guerre  que  leur  feroieut 
les  Chaldéens  :  d'autres  prétendent  qu'il  a  prophétisé 
après  la  captivité  des  dix  tribus ,  et  s'autorisent  de  ce 
qu'il  dit,  chap.  3.  v.  2.  Tentrerai  en  Jugemenc  m'ec 
eux  touchant  Israël  mon  peuple ,  et  /non  héritage 
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qu'ils  ont  dispersé  parmi  les  nations  ,  etc.  Mais  c'est 
une  question  fort  douteuse  si  Joël  a  parle  de  ce  fait 
comme  d'une  histoire  déjà  passée  ,  ou  comme  prédisant 
tout  ensemble  et  le  châtiment  dont  Dieu  devoit  punir 
son  peuple ,  et  celui  de  ceux  dont  il  se  seroit  servi  pour 
les  châtier,  comme  cela  est  assez  ordinahe  aux  auties 
prophètes. 

Génébrard  a  prétendu  que  Joël  n'a  prophétisé  que 
sous  le  règne  d'Ezéchias  et  de  Manassés  ,  environ  sept 
cens  ans  avant  Jésus-Christ ,  parce  que  ce  prophète  ne 
pai  le  point  des  dix  tribus ,  mais  simplement  du  royaume 
de  Juda  ;  c'est-à-dire ,  des  deux  tribus  de  Juda  et  de 
Benjamin  ;  mais  cette  raison  ne  conclut  rien ,  car  il  a 
pu  n'être  chargé  de  la  part  de  Dieu  que  de  cette  seule 
commission,  et  avoir  parié  selon  le  don  et  la  mesure  des 
révélations  qu'il  en  avoit  reçu.  La  seconde  preuve  que 
ceux  de  ce  dernier  sentiment  ajoutent ,  c'est  que  ce 
prophète  n'a  point  désigné  comme  les  autres  celui  des 
princes  sous  lesquels  il  a  prophétisé  ;  d'où  ils  concluent 
que  c'est  Manassés  qui  ayant  été  fait  tiibutaire  du  roi 
de  Babylone  ,  ne  méritoit  pas  le  titre  de  roi ,  ni  qu'on 
lui  fit  l'Jionneur  de  dater  les  années  de  son  iès,ne  ;  mais 
ces  raisons  n'ont  point  empêché  Jérémie  de  mettre  à 
la  tête  de  ses  prophéties  les  noms  de  Joachim  et  d'Ezé- 
chias ,  ni  Baruch ,  de  se  servir  de  celui  de  Jéclionias ,  ni 
Ezéchiel  de  dater  des  années  de  la  captivité  de  Joachim. 

Le  style  de  ce  prophète  est  vif  et  rempli  de  simihtn- 
des ,  de  comparaisons  ,  et  de  figures  ;  il  prédit  en  parti- 
culier au  royaume  de  Juda  son  entière  destruction  par  les 
Babyloniens ,  et  les  fléaux  terribles  dont  la  colère  de 
Dieu  doit  punir  l'inlldélité  de  ce  peuple  ;  ensuite  il  les 
console  par  rtissurancs  qu'il  leur  donne  d'iua  parfait 
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rétablissement ,  sous  la  figure  duquel  il  décrit  le  règne 
éternel  de  Dieu ,  qui  doit  être  précédé  du  jugement 
dernier.  L'auteur  du  Livre  de  la  vie  et  de  la  mort  des 
prophètes  attribué  à  saint  Epiphane ,  assure  qu'il  est 
né  dans  une  petite  ville  nommée  Béthor ,  dans  la  tribu 
de  Ruben ,  et  qu'il  y  est  mort  en  paix  :  d'autres  préten- 
dent qu'il  étoit  de  la  tribu  de  Gad  j  mais  tout  cela  se  dit 
sans  aucune  preuve. 
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CHAPITRE     PREMIER. 

§.  I.  F  laie  dont  Juda  a  eu  affligé. 

I.  L  A  parole  du  Seigneur  adressée  à  Joël,  fîU 
de  Phatuel. 

'j,.  Ecoutez  ceci,  vieillards,  et  vous  babitans 
de  la  terre  ,  prêtez  tous  l'oreille.  S'estil  jamais 
rien  fait  de  tel  de  votre  temps  ,  ou  au  temps 
de  vos  pères  ? 

3.  Entretenez-en  vos  enfans ,  afin  que  vos  en- 
fans  le  disent  aux  leurs,  et  ceux-là  aux  races 
suivantes. 

4.  La  sauterelle  a  mangé  les  restes  de  la  che- 
nille, le  ver  les  restes  de  la  sauterelle,  et  la 
nielle  les  restes  du  ver. 

5.  Réveillez-vous,  hommes  enivrés,  pleurez 
et  criez,  vous  tous  qui  mettez  vos  délices  à 
boire  du  vin;  parce  qu'il  vous  sera  ôté  de  la 
bouche. 

6.  Car  un  peuple  fort  et  innombrable  vient 
fondre  sur  ma  terre.  Ses  dents  sont  comme  les 
dents  d'un  lion  ;  elles  sont  comme  les  dents  les 
plus  dures  d'un /fer  lionceau. 

7. 11  réduira  ma  vigne  en  un  désert;  il  arra- 
chera l'écorce  de  mes  figuiers;  il  les  dépouillera 
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de  toutes  leurs  figues,  il  les  jettera  par  terre, 
et  leurs  branches  demeureront  toutes  sèches  et 
toutes  nues. 

8.  Pleurez  comme  une  jeune  femme  qui  se 
revêt  d'un  ^ac  pour  pleurer  ce\\x\  qu'elle  avoît 
épousé  étant  fille. 

9.  Les  oblations  du  blé  et  du  vin  sont  bannies 
de  la  maison  du  Seigneur.  Les  prêtres,  les  mi- 
nistres du  Seigneur  pleurent. 

10.  Tout  le  pays  est  ravagé,  la  terre  est  dans 
les  larmes  ;  parce  que  le  blé  est  gâté,  la  vigne  est 
perdue  ,  et  les  oliviers  ne  font  que  languir. 

11.  Les  laboureurs  sont  confus,  les  vigne- 
rons poussent  de  grands  cris  ;  parce  qu'il  n'y  a 
lîi  blé  ,  ni  orge,  et  qu'on  ne  recueille  rien  de  la 
moisson  ; 

12..  Que  la  vigne  est  perdue  ,  les  figuiers 
gâtés;  que  les  grenadiers,  les  palmiers,  les 
pommiers  et  tous  les  arbres  des  champs  sont 
devenus  tout  secs,  et  qu'il  ne  reste  plus  rien 
de  ce  quifaisoil  la  joie  des  enfans  des  hommes. 

§.  I L  Exhortation  a  la  pénitence. 

i3.  Prêtres  ,  couvrez-vous  de  sacs ^  et  pleu- 
rez; jetez  de  grands  cris,  ministres  de  l'autel  ; 
allez  au  temple  j  et  couchez  diUis  le  sac,  minis- 
tres de  mon  Dieu  ;  parce  que  les  sacrifices  et 
les  oblations  du  blé  et  du  vin  ont  été  retran- 
chées de  la  maison  de  votre  Dieu. 

14. 
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t4.  Ordonnez  un  jeûne  saint,  convôqilezl'as-* 
gcmblée,  faites  venir  les  anciens  et  tons  les  ha- 
bitans  du  pays  en  la  maison  du  Seigneur  votre 
Dieu  ;  et  criez  au  Seigneur  : 

i5.  O  jour  malheureux  !  le  jour  du  Seigneur 
est  proche,  et  le  Tout-puissant  le  fera  fondre 
sur  nous  comme  une  tenipête. 

i6»  N'avons-nous  pas  vu  périr  devant  nos 
yeux  tout  ce  qui  devoit  être  le  soutien  de  notre 
vie ,  et  l'alégresse  et  la  joie  bannie  de  la  maison 
de  notre  Dieu? 

17.  Les  animaux  sont  pourris  dans  leurs  or- 
dures, les  greniers  ont  été  détruits,  et  les  ma- 
gasins rainés,  parce  que  tout  le  froment  est 
perdu. 

18.  Pourquoi  les  bêtes  se  plaîgnent-elles  ? 
pourquoi  les  troupeaux  de  bœufs  font-ils  re- 
tentir leurs  mugissemens?  sinon  parce  cju'ils 
ne  trouvent  plus  rien  à  paître,  et  que  les  trou- 
peaux mêmes  des  brebis  périssent  comme  eux. 

19.  Seigneur  ,  je  pousserai  mes  cris  vers 
A^ous  ;  parce  que  le  feu  a  dévoré  ce  qu'il  y  avoit 
de  plus  beau  dans  les  prairies ,  et  que  la  flamme 
a  brûlé  tous  les  arbres  de  la  campagne. 

so.  Les  bêtes  mêmes  des  champs  lèvent  la 
tête  vers  vous ,  comme  la  terre  altérée  qui  de- 
mande de  la  pluie  ;  parce  que  les  sources  des 
eaux  ont  été  séchées,  et  que  le  feu  a  dévoré  ce 
qu'ily  avoit  de  plus  agréable  dans  les  prairies. 

8.  D 
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CHAPITRE      n. 

§.  I.  Menaces  contre  Juda. 

I.  r  AiTES  retentir  la  trompette  en  Sion,  jetex 
des  cris  sur  ma  montagne  sainte  ,  que  tous  les 
habitans  de  la  terre  soient  dans  l'épouvante; 
car  le  jour  du  Seigneur  va  venir,  il  est  déjà 
proche. 

2.  Ce  jour  de  ténèbres  et  d'obscurité,  ce  jour 
de  nuages  et  de  tempêtes.  Comme  la  lumière 
du  point  du  jour  luit  e/z  ««/wo/wf/z/ su  ries  mon- 
tagnes, ainsi  un  peuple  nombreux  et  puissant 
se  réjyandra  fou t-d' un-coup  sur  toute  la  terre.  Il 
n'y  en  a  jamais  eu,  et  il  n*y  en  aura  jamais  de 
semblable  dans  tous  les  siècles. 

3.  Il  est  précédé  d'un  feu  dévorant,  et  suivi 
d'une  flamme  qui  brûle  tout.  La  campagne  qu'il 
a  trouvée  comme  un  jardin  de  délices  ,  n'est 
après  lui  qu'un  désert  affreux ,  et  nul  n'échappe 
à  sa  violence. 

4.  A  les  voir  marcher ^  on  les  prendroit  pour 
des  chevaux  de  combat  ;  et  ils  s'élanceront 
comme  une  troupe  de  cavalerie. 

6.  Ils  sauteront  sur  le  sommet  des  montagnes 
avec  un  bruit  semblable  à  celui  des  chariots 
armés  j  et  d'un  feu  qui  brûle  de  la  paille  sèche, 
et  ils  s'avanceront  comme  une  puissante  armée 
qui  se  prépare  au  combat. 
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6.  Les  peuples  à  leur  approche  trembleront 
d'effroi  :  on  ne  verra  par-tout  que  des  visages 
ternis  et  plombés. 

7.  Ils  courront  comme  de  vaillans  soldats  ) 
ils  monteront  sur  les  murs  comme  des  bommes 
de  guerre  ;  ils  marcheront  serrés  dans  leut* 
rang- ,  sans  que  jamais  ils  quittent  leur  route. 

8.  Ils  ne  se  presseront  point  l'un  l'autre;  cha- 
tun  gardera  la  place  qui  lui  a  été  marquée.  Ils 
se  glisseront  parles  moindres  ouyertul'es,  sans 
avoir  besoin  de  rien  abattre. 

9.  Ils  entreront  dans  les  villes,  ils  courront 
sur  les  remparts,  ils  monteront ///y^^/'^w  haut 
des  maisons ,  et  ils  entreront  par  les  fenêtres 
comme  un  voleur. 

10.  La  terre  tremblera  devant  eux,  les  cieux 
Seront  ébranlés,  le  soleil  et  la  lune  seront  obs- 
curcis, et  on  ne  verra  plus  l'éclat  des  étoiles. 

11.  Le  Seigneur  fait  entendre  sa  voix  avant 
que  d'envoyer  son  armée.  //  avertit  que  ses 
troupes  sorit  innombrables  ,  qu'elles  sont  for- 
tes, et  qu'elles  exécuteront  tous  ses  ordres  : 
Car  le  jour  du  Seigneur  est  grand  ,  il  est  terri- 
ble ,  et  qui  en  pourra  soutenir  l'éclat? 

§.  II.  Exhortation  h  la pénitetice, 

12.  Maintenant  donc,  dit  le  Seigneur,  con- 
Vertissez-Yous  à  moi  de  tout  votre  cœur,  dans 
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les  Jeunes ,  dans  les  larmes ,  et  dans  les  gertiisse* 
mens. 

i3.  Décllirez  vos  cœurs,  et  non  vos  vête- 
mens  ;  et  convertissez-vous  au  Seigneur  votre 
Dieu,  parce  qu'il  est  bon  et  compatissant  ;  qu'il 
est  patient  et  riche  en  miséricorde  ,  et  qu'il  se 
peut  repentir  du  mal  dont  il  m' oit  menacé. 

14.  Qui  sait  s'il  ne  se  retournera  point  vers 
nouSj  s'\\n£  nous  pardonnera  ^ozVz/^  et  si  après 
710US  açoir  affligés  j  il  ne  nous  coTnh]er  a  point  de 
ses  bénédictions;  ajin  que  vous  présentiez  au 
Seigneur  votre  Dieu  vos  sacrifices  et  vos  of- 
frandes ? 

i5.  Faîtes  retentir  la  trompette  en  Sîon  ,  or- 
donnez un  jeûne  saint,  publiez  une  assemblée 
solennelle. 

16.  Faites  venir  tout  le  peuple ,  avertissez-le 
qu'il  se  purifie,  assemblez  les  vieillards  ,  ame- 
nez même  les  enfans,  et  ceux  qui  sont  encore 
à  la  mamelle.  Que  l'époux  sorte  de  sa  couche, 
et  l'épouse  de  son  lit  nuptial. 

17.  Que  les  prêtres  et  les  ministres  du  Sei- 
gneur ^/'OJ'/e/vze^  entre  le  vestibule  et  l'autel, 
fondent  en  larmes ,  et  s'écrient  :  Pardonnez , 
Seigneur,  pardonnez  à  Votre  peuple;  et  ne 
laissez  point  tomber  votre  héritage  dans  l'op- 
probre, en  l'exposant  aux  insultes  des  nations. 
Souffrirez-vous  que  les  étrangers  disent  d& 
nous  :  Où  est  leur  Dieu  ? 


JOËL.  53 

§.  III.  Promesse  consolante  faite  a  Juda. 

i8.  Le  Stiigneur  a  été  touché  de  zèle  pour  sa 
terre,  il  a  pardonné  à  son  peuple. 

19.  Le  Seigneur  a  parlé  à  son  peuple,  et  il 
lui  a  dit  :  Je  vous  enverrai  du  blé,  du  vin  et 
de  l'huile,  et  vous  en  serez  rassasiés  ;  et  je  ne 
vous  abandonnerai  plus  aux  insultes  des  na- 
tions. 

2,0.  J'écarterai  loin  de  vous  ceux  qui  sont  du 
côté  de  l'aquilon,  et  jecliasserai  les  au  très  dans 
une  terre  déserte  ,  et  où  personne  ne  passe.  Je 
ferai  périr  les  premiers  vers  la  mer  d'orient, 
et  les  derniers  vers  la  mer  la- plus- reculée.  Ils 
pourriront j  et  l'air  sera  tout  infecté  de  leur 
puanteur;  parce  qu'ils  ont  agi  avec  insolence. 

t^\.  O  terre!  cessez  de  craindre,  tressaillez 
d'alégresse,  et  soyez  dans  la  joie  ;  parce  que  le 
Seigneur  va  faire  e?i  votre  faveur  de  grandes 
choses. 

22,.  Ne  craignez  plus,  animaux  de  la  campa- 
gne ;  parce  que  les  prairies  vont  reprendre  leur 
première  beauté.  Les  arbres  porteront  leur 
fruit ,  les  figuiers  et  les  vignes  pousseront  avec 
vigueur. 

sS.  Et  vous ,  enfans  d"e  Sîon  ,  soyez  dians  des 
transports  d'alégresse,  réjouissez-vous  au  Sei- 
gneur votre  Dieu  ;  parce  qu'il  vous  a  donné  un 
Maître  qui  vous  enseignera  la  justice ,  et  qu'il 

D^ 
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répandrasurvouSjComme  autrefois,  les  pluies 
de  l'automne  et  du  printemps. 

2,4.  Vos  grandes  seront  pleines  de  blé,  et  vos 
pressoirs  regorgeront  de  vin  et  d'huile. 

2b.  Je  vous  rendrai  \es  fruits  des  années  que 
vous  ont  fait  perdre  la  sauterelle,  le  ver,  la 
nielle  et  la  chenille,  ces  armées  puissantes  que 
j'ai  envoyées  contre  vous. 

26.  you%you?,nouvY\Ytzde tous cesbiens j  et 
vous  en  serez  rassasiés.  Vous  bénirez  le  nom  du 
Seigneur  votre  Dieu ,  qui  a  fait  pour  vous  tant 
de  merveilles  ;  et  mon  peuple  ne  tombera  plus^ 
jamais  dans  la  confusion  où  il  a  été. 

§.  I V.  Le  Saint-Esprit  promis, 

5,7.  Vous  comprendrez  alors  que  c'est  moi  qui 
suis  au  milieu  d'Israël  ;  que  c'est  moi  qui  suisle 
Seigneur  votre  Dieu,  et  qu'il  ny  en  a  point 
d'autrequemoi.Etmonpeuplene  tombera  plus 
jamais  dans  la  confusion  oiù  il  a  été. 

28.  Après  cela  je  répandrai  mon  Esprit  sur 
toute  chair;  vos  fils  et  vos  filles  prophétise- 
ront ;  vos  vieillards  seront  instruits  par  des  son- 
ges, et  vos  jeunes  gens  auront  des  visions. 

29.  Alors  je  répandrai  aussi  mon  Esprit  sur 
mes  serviteurs  et  sur  mes  servantes. 

30.  Je  ferai  paroître  des  prodiges  dans  le  ciel 
et  sur  la  terre ,  du  sang ,  du  fçu ,  et  des  tourbiU 
Ions  de  fumée. 
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3i.  Le  soleil  sera  changé  en  ténèbres,  et  lia 
îune  en  sang,  avant  que  le  grand  et  terrible 
jour  du  Seigneur  arrive. 

32.  Et  ce  sera  alors,  que  quiconque  invo- 
quera le  nom  du  Seigneur,  sera  sauvé:  car  le 
salut  se  trouvera,  comme  le  Seigneur  l'a  dit, 
sur  la  montagne  de  Sion  et  dans  Jérusalem ,  et 
dans  les  restes  du  peuple  que  le  Seigneur  aura, 
appelés. 

CHAPITRE     IIL 

§.  L  Menaces  contre  les  nations. 

I.  C«  A  R  en  ces  jours-là ,  lorsque  j'aurai  fait  re- 
venir les  captifs  de  Juda  et  de  Jérusalem , 

2,.  J'assemblerai  tous  les  peuples,  et  je  les 
amènerai  dans  la  vallée  de  Josapliat ,  où  j'en^ 
trerai  en  jugement  avec  eux ,  touchant  Israël 
mon  peuple  et  mon  héritage,  qu'ils  ont  dis- 
persé parmi  les  nations  ,  et  touchant  ma  terre 
qu'ils  ont  divisée  entre  eux. 

3.  Ils  ont  partagé  mon  peuple  au  sort  ;  ils 
ont  exposé  les  jeunes  enfans  dans  des  lieux  de 
prostitution,  et  ils  ont  vendu  les  jeunes  filles 
pour  avoir  du  vin  et  pour  s'enivrer. 

4.  Mais  qu'y  avoit-il  à  démêler  entre  vous  et 
moi,  Tyr  et  Sidon  ;  et  vous,  terre  des  Philis- 
tins? Est-ce  que/e  vous  ai  fait  quelque  injure 
dont  vous  vouliez  vous  venger?  Mais  si  vous 
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entreprenez  de  vous  venger  de  moi ,  je  ferai 
tout-d'un-coup  retomber  sur  votre  tête  le  mal 
que  vous  me  voulez  faire. 

5.  Car  vous  avez  enlevé  mon  argent  et  mon 
or;  et  vous  avez  emporté  dans  vos  temples  ce 
que  j'avois  de  plus  précieux  et  de  plus  beau. 

6.  Vous  avez  vendu  les  en  fans  de  Juda  et  de 
Jérusalem  ,  aux  enfans  des  Grecs  ,  pour  les 
transporter  bien  loin  de  leur  pays. 

y.  Mais  je  vais  les  retirer  du  lieu  où  vous  les 
avez  vendus  ,  et  je  ferai  retomber  sur  votre 
tête  le  mal  que  vous  leur  avez  fait. 

8.  Je  livrerai  vos  fils  et  vos  filles  entre  les 
mains  des  enfans  de  Juda,  et  ils  les  vendront 
aux  Sabéens,  à  un  peuple  très-éloigné;  c'est  le 
Seigneur  qui  l'a  dit. 

9.  Publiez  ceci  parmi  les  peuples  ;  qu'ils  se  li- 
guent entr'eux  par  les  sermens  les  plus  saints  , 
et  que  leurs  braves  s'animent  au  combat  ;  que 
tout  ce  qu'il  y  a  d'hommes  de  guerre  marche, 
et  se  mette  en  campagne. 

10.  Forgez  des  épécs  du  contre  de  vos  char- 
rues, et  des  lances  du  fer  de  vos  hojaux.  Que 
le  foible  dise  :  Je  suis  fort. 

§.  1 1.  Jugement  des  nations. 

11.  Peuples,  venez  tous  en  foule,  accourez 
et  assemblez-vous  de  toutes  parts  en  un  même 
lieu  :  c'est-là  que  le  Seigqeur  fera  périr  tous 
vos  braves. 
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12.  Que  les  peuples  viennent  se  rendre  à  la 
valle'e  de  Josaphat  :  j'y  paroîtrai  assis  sur  mon 
Irône  j  pour  y  juger  tous  les  peuples  qui  y 
viendront  de  toutes  parts. 

i3.  Mettez  la  faucille  dans  le  blé,  parce  qu'il 
est  déjà  mûr  :  venez  et  descendez,  le  pressoir 
est  plein ,  hes  cuves  regorgent  ;  parce  que  leur 
malice  est  montée  à  son  comble. 

14.  Accourez  j  peuple ,  accourez  dans  la  vallée 
du  carnage;  parce  que  le  jour  du  Seigneur  est 
proche,  et  il  éclatera  dans  cette  vallée. 

i5.  Le  soleil  et  la  lune  se  couvriront  de  ténè- 
bres, et  les  étoiles  retireront  toute  leur  lu- 
mière. 

1^.  Le  Seigneur  rugira  du  haut  de  Sion  ,  et 
sa  voix  retentira  du  milieu  de  Jérusalem  :  le  ciel 
et  la  terre  trembleront  ;  et  alors  le  Seigneu  r  sera 
l'espérance  de  son  peuple,  et  la  force  des  en- 
fans  d'Israël, 

17.  Vous  saurez  en  ce  jour-là,  que  j'habite 
sur  ma  montagne  sainte  de  Sion,  moi  qui  suis 
le  Seigneur  votre  Dieu  :  et  Jérusalem  sera 
sainte,  sans  que  les  étrangers  passent  désor- 
mais au  milieu  d'elle. 

18.  En  ce  jour -là,  la  douceur  du  miel  dé- 
gouttera des  montagnes  ,  le  lait  coulera  des 
collines,  et  les  eaux  tIvcs  couleront  dans  tous 
les  ruisseaux  de  Juda  :  il  sortira  de  la  maison 
du  Seigneur  une  fontaine  qui  remplira  le  tor- 
rent des  épines. 
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19.  L'Egypte  sera  toute  de'sole'e ,  et  l'Icîumee 
deviendra  un  désert  affreux;  parce  qu'ils  ont 
opprimé  injustement  les  enfans  de  Juda ,  et 
qu*ils  ont  répandu  dans  leur  pays  le  sang  in^ 
nocent. 

20.  La  Judée  sera,  habitée  éternellement ,_, 
Jérusalem  subsistera  dans  la  suite  de  tous  le& 
siècles. 

21.  Je  purifierai  alors  leur  sang  que  je  n'au- 
rai point  purifié  auparavant  ;  et  le  Seigneur 
habitera  dans  Sion. 
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ARGUMENT. 


A  M  os,  selon  qu'il  le  rapporte  Iiu-méme  ,  étoit  m» 
des  pâtres  ou  bergers  de  la  ville  de  Thecué ,  située  en  la 
tiibu  de  Juda ,  à  deux  lieues  ou  environ  de  Bethléem  ^ 
selon  d'autres  en  la  tribu  de  Zabulon.  Il  fut  appelé  à 
la  dignité  de  prophète  lorsqu'il  inenoit  paître  ses  bœufs , 
et  qu'il  ne  se  noumssoit  que  de  figues  sauv'ages.  Il  exerça 
ce  ministère  non  seulement  à  l'égard  desdeLix  tribus  de 
Juda  et  de  Benjamin  ,  mais  aussi  à  l'égard  des  peuples 
des  dix  tribus  schismatiques ,  et  ce  fut  à  leur  occasion 
qu'il  fut  accusé  devant  Jéroboam,  roi  d'Israël,  comme 
perturbateur  du  repos  public  par  Amasias ,  prêtre  de 
l'idole  de  Béthel ,  et  qu'il  lui  fut  défendu  de  continuer 
ses  prophéties  ;  mais  préférant  l'ordre  de  Dieu  à  celui 
des  hommes ,  il  ne  cessa  point  de  parler  contre  les  dé- 
sordres publics.  Il  piédit  le  renversement  du  royaume 
d'Israël, ,  la  destruction  de  Samarie  et  de  Jérusalem  , 
les  châtimens  que  Dieu  devoit  exercer  ensuite  contre 
les  Gentils  ,  et  enparticuher  contre  les  villes  de  Damas  , 
de  Gaza ,  d'Ascalon  ,  d'Azoth  ,  d' Accaron  et  de  Tyr  ; 
contre  les  Moabites ,  les  Ammonites  et  les  peuples  de 
Tlréman  :  enfin  il  consola  les  Israélites  par  la  promesse 
de  leur  rétablissement  et  de  celui  de  Jérusalem ,  et  du 
règne  de  Jésus-Clu'ist. 

Ce  prophète  a  marqué  lui-même  le  temps  auquel  il 
a  commencé  ses  prophéties,  et  il  dit  que  Dieu  l'appela 
à  cette  fonction  sous  Ozias ,  roi  de  Juda  ,  et  sous  Jéro- 
boam, fds  de  Joas  ,  deux  ans  avant  le  tremblement  de 
terre  ;  mais  cette  dernière  circonstance  a  partagé  les 
sentimens  des  interprètes.  Les  uns  prétendent  que  ce 
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tremblement  de  terre  a  rapport  au  temps  qu'Ozias,roi 
de  Ju(Ja  ,  surnommé  Azarias  ,  fut  frappé  de  la  lèpre  ,  /\. 
Heg.  i5.  V.  5.  et  a.  Paraïip.  26.  v.  19.  et  2.x.  Mais 
ils  n'ont  pas  pris  garde  qu'Ozias  étoit  déjà  fort  avancé 
en  âge ,  lorsque  Dieu  le  punit  de  la  témérité  qu'il  avoit 
eue  de  vouloir  lui-même  brûler  l'encens  sur  l'autel  des 
parfums  ;  et  qu'alors  Joathan,son  fils,  prit  le  gouverne- 
ment du  royaume.  Or  ^  il  paroît  par  l'Ecriture  que 
Joathan  est  né  cinq  ans  après  la  mort  de  Jéroboam  ; 
ainsi  ce  tremblement  arrivé  sous  Jéroboam  ne  peut  se 
rapporter  aux  dernières  années  de  la  vie  d'Ozias  ,  mais 
à  celle  du  commencement  de  son  règne.  D'autres  ont 
prétendu  que  ce  tremblement  est  celui  qu'Isaïe  a  décrit 
lorsqu'il  vit  le  Seigneur  assis  sur  son  trône,  chap. 6. 
Mais  Théodoret  réfute  ce  sentiment  par  Isaïe  même , 
c:ui  assure  qu'il  n'a  eu  cette  vision  qu'après  la  mort 
d'Ozias  ;  ce  qui  est  directement  contraiie  à  ce  que  dit 
ici  Amos  ,  que  ce  fut  sous  le  règne  de  Josias  et  de 
Jéroboam.  Le  sentiment  donc  le  plus  vraisemblable  est 
<]u' Amos  a  prophétisé  l'an  23  ou  24  du  règne  d'Ozias , 
qui  en  a  régné  cinquante-deux  ;  et  sur  la  fin  du  règne 
de  Jéroboam  second,  vers  l'an  dumonde  52i6ou32i7, 
tt  Théodoret  soutient  que  ce  prophète  a  été  contem- 
porain d'Osée  et  de  Joël  ;  et  il  est  cité  dans  le  livre  de 
Tobie ,  chap.  2,  1;.  6. 

Plusieurs  se  laissant  prévenir  par  l'état  vil  et  bas  dans 
lequel  a  vécu  ce  prophète  ,  ont  conclu  que  son  style  étoit 
rustique  ,  dur ,  sec  et  peu  poH ,  qu'il  se  servoit  de  com- 
paraisons basses  et  conformes  à  son  emploi  ;  mais  ces 
sortes  de  jugemens  ne  sont  pas  toujours  justes  :  car  cer- 
tainement les  comparaisons  dont  il  se  sert  ne  sont  pas 
fort  différentes  de  celles  des  autres  prophètes  j  et  l'on 
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ne  peut  disconvenir  qu'il  n'y  ait  bien  de  la  beauté  et 
bien  de  la  noblesse  dans  le  tour  et  les  manières  dont  il 
décrit  la  toute-puissance  du  Créateur  ,  comme  aussi 
dans  la  peinture  qu'il  fait  du  luxe  ,  de  la  molesse  et  des 
désordres  des  Juifs  de  son  temps.  Et  saint  Augustin  dans 
le  livre  de  la  Doctrine  chréiiemie  ,  se  sert  ànv.  i .  du 
chap.  6.  d''Amos  ,  pour  prouver  que  le  Saint-Esprit  a 
rempli  d'éloquence  ceux  mêmes  qu'il  a  choisis  d'entre 
les  états  les  plus  vils  pour  annoncer  sa  parole. 
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CHAPITRE     PREMIER, 

§.  I.  Temps  de  cette  prophétie, 

t.  Révélations  qu'a  eues  Amos  ,  l'un  des 
bergers  de  Thecuë,  touchant  Israël,  sous  le 
règne  d'Osias,  roi  de  Juda ,  et  sous  le  règne 
de  Je'roboam  ,  filsde  Joas  ,  roi  d'Israël,  deux  ans 
avant  le  tremblement  de  terre. 

i.  Le  prophète  a  dit:  Le  Seigneur  rugira  du, 
hautàe,  Sion  ,  il  fera  retentir  sa  voix  du  milieu 
de  Jérusalem.  Les  pâturages  les  plus  beaux 
seront  désoles ,  et  le  haut  du  Carmel  deviendra 
tout  sec. 

3.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  :  Après  les 
crimes  que  Damas  a  commis  trois  et  quatre 
fois  ,  je  ne  changerai  point  l'arrêt  que  j'ai  pro- 
noncé contre  lui ,  parce  qu'il  a  fait  passer  des 
chariots  armésde  fersur/e5^«Z'/7i7//j"deGalaad. 

4.  Je  mettrai  le  feu  dans  la  maison  d'Azael, 
et  les  palais  de  Benadaden  seront  consumes. 

6.  Je  briserai  la  force  de  Damas;  j'extermi- 
nerai du  champ  de  l'idole  ceux  qui  l'habitent; 
je  chasserai  celui  qui  a  le  sceptre  à  la  main,  de 
sa  maison  de  plaisir;  et  le  peuple  de  Syrie  sera 
transporté  à  Cyrène.  C'est  le  Seigneur  qui  l'a 
dit. 
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6.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur:  Après  les 
crimes  que  Gaza  a  commis  trois  et  quatre  fois , 
je  ne  changerai  point  l'arrêt  que  j'ai  prononcé 
contl'e  ses  liabitans;  parte  qu'ils  se  sont  saisis 
de  ceux  qui  s'étoient  réfugiés  vers  eux,  sans 
en  excep/er aucun ,  et  les  ont  emmenés  captifs 
dans  ridumée. 

7.  Je  mettrai  le  feu  aux  murs  de  Gaza  ^  et 
il  réduira  ses  maisons  en  cendre. 

§.  1 1.  Menaces  contre  A-{ot  et  autres  peuples^ 

8.  J'exterminerai  d'Azot  ceux  qui  l'habitent; 
et  d'^scalon,  celui  qui  porte  le  sceptre.  J'ap- 
pesantirai encore  ma  main  sur  Accaron  ,  et  je 
ferai  périr  les  restes  des  Philistins.  C'est  le  Sei- 
gneur Dieu  qui  l'a  dit. 

9.  Voici  ce  qu'a  dit  le  Seigneur  :  Après  les 
crimes  queTvr  a  commis  trois  et  quatre  fois, 
je  ne  changerai  point  l'arrêt  que  j'ai  prononcé 
contre  ses  habitans;  parce  qu'ils  ont  livré  les 
captifs  (Vlsraël  aux  Iduméens ,  sans  se  souvenir 
de  l'alliance  qu'ils  avoient  avec  leurs  frères. 

10.  C'est  pourquoi  je  mettrai  le  feu  aux  murs 
de  Tyr,  et  il  réduira  ses  maisons  en  cendre. 

11.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  :  Après  le 
crime  qu'Edom  a  commis  trois  et  quatre  fois, 
je  ne  changerai  point  l'arrêt  que  j'ai  prononcé 
contre  lui  ,  parce  qu'il  a  persécuté  son  frère 
avec  l'épée;  qu'il  a  violé  la  compassion  qu'il 

lui 
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lui  devoit  ;  qu'il  n'a  point  mis  de  bornes  li  Sc4 
fureur;  et  qu'il  a  conservé  Jusqu'à  la  (in  le  l'es- 
sentiment  de  sa  colère, 

12.  Je  mettrai  le  feu  dans  Thëilian  ,  et  il  ré- 
duira  en  cetidi'eles  maisons  de  Bosi^a. 

i3.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  :  Après  les 
crimes  qu'ont  commis  trois  et  quatre  fois  les 
enfans  d^Ammoii ,  je  ne  changerai  point  l'arrêt 
que  j'ai  prononcé  contre  eux  ,  pai^ce  qu'ils  ont 
fendu  le  ventre  des  femmes  grosses  de  Galaad, 
pour  étendre  les  limites  de  leur  pays. 

14.  Je  mettrai  le  feu  aux  murs  de  Rabba,  r/id 
étant  embrasé  par  un  tourbillon  de  renl ,  en 
consumera  lotîtes  les  maisons  dans  l'horreur 
du  combat,  parmi  les  cris  des  ennemis,  et  l'é* 
pouvante  dé  ses  habitans. 

i5.  Leur  dieu  Melchom  sera  erhmené  lui-»- 
même  captif  avec  tous  leurs  princes  ;  c'est  let 
Seigneur  qui  l'a  dit. 

CHAPITRE     II. 

§.  I.  Vengeance  du  Seigneur  contre  Moab 
et  contre  Juda, 

I.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  :  Après  les 
crimes  que  Moab  a  commis  trois  et  quatre  fois, 
je  ne  changerai  point  l'arrêt  que  yù\  prononcé 
contre  lui  ;  parce  qu'il  a  brûlé  les  os  du  roî 
d'Idumée  ^jusqu'à  les  rédiiii^e  en  cendre. 
8.  fî 
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2.  J'allumerai  dans  Moab  un  feu  qui  consu- 
mera les  maisons  de  Carioth;  et  les  Moabites 
pf^riront  parmi  le  bruit  des  armes  et  le  son 
des  trompettes. 

3.  Je  perdrai  celui  qui  tient  le  premier  rang 
dans  ce  royaume,  et  je  ferai  mourir  avec  lui 
tous  ses  princes  ,  dit  le  Seigneur. 

4.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur:  Après  les 
crimes  que  Juda  a  commis  trois  et  quatre  fois  , 
je  ne  changerai  point  l'arrêt  que  j'ai  prononcé 
contre  lui  ;  parce  qu'il  a  rejeté  la  loi  du  Sei- 
gneur ,  et  qu'il  n'a  point  gardé  ses  comman- 
demens.  Car  leurs  idoles  les  ont  trompés ,  ces 
idoles  après  lesquelles  leurs  pères  avoient 
couru. 

6.  Je  mettrai  le  feu  dans  Juda,  et  il  réduira 
en  cendre  les  maisons  de  Jérusalem. 

6.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur:  Après  les 
crimes  qu'Israël  a  commis  trois  et  quatre  fois  , 
je  ne  changerai  point  l'arrêt  que  j'ai  prononcé 
contre  lui;  parce  qu'il  a  vendu  le  juste  pour 
de  l'argent,  et  le  pauvre  pour  les  choses  les 
plus  viles. 

7.  Ils  brisent  contre  terre  la  tête  des  pau- 
vres ,  ils  traversent  toutes  les  entreprises  des 
foibles.  Le  fils  et  le  père  se  sont  approchés 
d'une  même  fille  ,  pour  violer  mon  saint  Nom. 

8.  Ils  ont  fait  festin  près  de  toute  sorte  d'au- 
tels ,  assis  sur  les  vétemens  que  les  pauvres 
leur  avoient  donnés  en  g<Tge  ;  et   ils  ont  bu 
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dans  la  maison  de  leur  Dieu  le  vin  de  ceux 
qu'ils  avoient  condamnés  iujuslement. 

9.  Cependant,  c'est  moi  qui  à  leur  arrivée 
dans  la  Palestine  ai  exterminé  les  Amorrhéens  ; 
ce  peuple  dont  la  hauteur  égaloit  celle  des  cè- 
dres ,  et  qui  étoit  fort  comme  des  chênes.  J'ai 
écrasé  tous  les  tVuits  qui  étoient  sur  ses  bran- 
ches ;  et  j'ai  brisé  dans  la  terre  toutes  ses 
racines. 

§.  II.  Suite  des  menaces  contre  Juda. 

10.  Cest  moi  qui  vous  ai  f^iit  sortir  de 
l'Egypte ,  et  qui  vous  ai  conduits  dans  le  désert 
pendant  quarante  ans,  pour  vous  faire  posséder 
la  terre  des  Amorrhéens. 

II. De  vosenfansjje  me  suis  fait  des  pro- 
phètes ,  et  de  vos  jeunes  hommes ,  des  Naza- 
réens. Enfans  d'Israël,  cecjueje  dis  n'est-il  pas 
vrai,  dit  le  Seigneur? 

12,.  Et  après  cela  j  vous  avez  présenté  du  vin 
aux  Nazaréens  ,  et  vous  avez  dit  hardiment 
aux  prophètes  :  Ne  prophétisez  point. 

i3.  Ma  colère  va  éclater  avec  grand  bruit , 
étant  pressé  du  poids  de  vos  crimes  ;  comme 
les  roues  d'un  chariot  crient  sous  la  pesanteur 
d'une  grande  charge  de  foin. 

14.  En  vain  celui  qui  court  le  mieux  prendra 
la  fuite  ;  le  plus  vaillant  ne  sera  plus  maître 
de  son  cœur  j  le  plus  fort  ne  pourra  sauver  sa 
vie.  E' 
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i5.  Celui  qui  combattoit  avec  l'arc,  trem- 
blera de  peur  ;  le  plus  vite  à  la  course  n'é- 
chappera point  ;  le  cavalier  ne  se  sauvera  point 
avec  son  cheval  ; 

i6.  Et  le  plus  hardi  d'entre  les  braves  s'en- 
fuira tout  nu  en  ce  jour-là,  dit  le  Seigneur. 

CHAPITRE     III. 

§.  I.  Menaces  contre  Israël. 

I.  En  FANS  d'Israël,  écoutez  ce  que  j'ai  dit  sur 
votre  sujet,  sur  vous  tous  qui  êtes  ce  peuple 
né  d'un  même  sang  ,  que  j'ai  fait  sortir  de 
l'Egypte.^  _ 

s.  Je  n'ai  connu  que  vous  de  toutes  les  na- 
tions de  la  terre,  dit  le  Seigneur.  C'est  pour- 
quoi je  vous  punirai  de  toutes  vos  iniquités. 

3.  Deux  hommes  peuvent-ils  marcher  ensem- 
ble ,  à  moins  qu'ils  ne  soient  dans  c^uelque 
union? 

4.  Le  lion  rugit-il  dans  une  forêt ,  sans  qu'il 
ait  trouvé  de  quoi  repaître  sa  faim?  Le  lionceau 
fait'^il  retentir  sa  voix  dans  sa  tanière ,  sans  qu'il 
soit  prêt  de  se  jeter  sur  sa  proie? 

5.  Un  oiseau  tombc-t-il  sur  la  terre  dans  le 
filet ,  sans  qu'il  lui  ait  été  tendu  par  wn  oiseleur? 
Ote-t-on  un  piège  de  dessus  la  terre,  avant  que 
quelque  chose  y  ait  été  pris  ? 

6.  La  trompette  sornera-t-elle  dans  la  ville. 
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sans  que  le  peuple  soit  dans  l'épouvante  ?  Y  ar- 
rivera-t-il  quelque  mal  qui  ne  vienne  pas  du 
Seigneur? 

7.  Car  le  Seigneur  notre  Dieu  ne  fait  rien, 
sans  avoir  révélé  auparavant  son  secret  aux 
prophètes  ses  serviteurs. 

8.  Le  lion  rugit,  qui  ne  craindra  point?  Le 
Seigneur  notre  Dieu  a  parlé,  qui  ne  prophéti- 
sera point  ? 

§.  IL  Suite  des  menaces  contre  Israël. 

9.  Faites  entendre  ceci  dans  les  maisons^ 
d'Azot,et  dans  les  palais  d'Egypte,  et  dites  <2re5 
peuples  :  Assemblez-vous  sur  les  montagnes  de 
Samarie,  et  voyez  les  extravagances  sans  nom- 
bre qui  s'y  commettent,  et  de  quelle  manière 
on  opprime  au  milieu  d'elleles  innocenspardes 
calomnies. 

10.  Ils  n'ont  su  ce  que  c^éloit  cjue  de  suivre  les 
règles  de  la  justice,  dit  le  Seigneur;  et  ils  ont 
amassé  dans  leurs  maisons  un  trésor  de  rapines 
et  d'iniquité. 

1 1. C'est  pourquoi  voici  ce  que  dit  le  Seigneur 
votre  Dieu  :  La  terre  sera  foulée  aux  pieds 
comme  le  blé  Vest  dans  traire  s  elle  sera  envi- 
ronnée de  gens  de gtœrre /  on  vous  ôtera  toute 
votre  force  ;  et  toutes  vos  maisons  seront 
pillées. 

i2i.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  :  De  tous  les 
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enFans  d'Israël  qui  vivent  à  Samarie  dans  les 
délices  et  dans  la  mollesse  de  Damas,  s'il  en 
échappe  quelques-unSjCe  sera  comme  lorsqu'un 
berger  arrache  de  la  gueule  du  lion  les  deux 
cuisses,  ou  le  bout  de  l'oreille  dhint  brebis. 

i3.  Ecoutez  ceci  j  et  déclarez-le  publique- 
ment à  la  maison  de  Jacob,  dit  le  Seigneur,  le 
Dieu  des  armées. 

14.  Diles-lui ,  qu'au  jour  où  je  commencerai 
à  punir  Israël  pour  les  violemens  de  ma  loi , 
j'étendrai  aussi  ma  vengeance  sur  les  autels  de 
Béthel  :  les  cornes  de  ces  autels  seront  arra- 
chées et  jetées  par  terre. 

i5.  Je  renverserai  le  palais  d'hiver  et  le  pa- 
lais d'été:  les  chambres  d'ivoire  périront,  et 
une  multitude  de  maisons  sera  détruite,  dit  le 


Seigneur. 


CHAPITRE     IV. 

§.  I.  Punition  de  Dieu  prête  a  venir  contre 
Isra'èL 

I.  Ecoutez  ceci ,  vaches  grasses  de  la  mon- 
tagne de  Samarie,  qui  opprimez  les  foi  blés  par 
la  violence,  qui  réduisez  les  pauvres  en  pou- 
dre, et  qui  dites  à  vos  seigneurs:  Apportez, 
et  nous  boirons. 

2.  Le  Seigneur  ^l'otre  Dieu  a  juré  par  son 
saint  jSum  j  qu'il  va  venir  un  jour  malheureux 
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pour  vous  ,  que  l'on  vous  enlèvera  avec  des 
crocs,  et  que  L^on  mettra  ce  qui  restera  de  votre 
corps  dans  des  chaudières  bouillantes. 

3.  L'on  vous  fera  passer  les  brèches  des  mu-- 
railles  j  l'une  d'un  côté ,  et  l'autre  de  l'autre ,  et 
l'on  vous  jettera  dans  le  pajs  d'Armon.  C'est 
le  Seigneur  qui  l'a  dit. 

4.  Allez  donc  à  Béthel ,  et  continuez  vos  im- 
piétés :  allez,  à  Gai  gala  ,  et  ajoutez  crimes  sur 
crimes  :  amenez-y  vos  victimes  dès  le  matin  ; 
et  porte z-j"  vos  dîmes  dans  les  trois  jours  so- 
leninels. 

5.  Offrez  avec  du  levain  des  sacrifices  d'ac- 
tions de  grâce.  Appelez-les  des  oblations  vo- 
lontaires, et  publiez-les  devant  tout  le  monde. 
Car  ce  sont-là  en  effet  des  œuvres  de  votre  vo- 
lonté ,  enfans  d'Israël  ,  et  non  de  la  mienne , 
dit  le  Seigneur  votre  Dieu. 

6.  C'est  pourquoi  j'ai  fait  que  dans  toutes  vos 
villes  vos  dents  sont  devenues  foibles  et  bran- 
lantes :  j'ai  frappé  toutes  vos  terres  d'une  stéri- 
lité de  blé,  et  cependant  vous  n'êtes  point  re- 
venus à  moi  ,  dit  le  Seigneur. 

7.  J'ai  empêché  la  pluie  d'arroser  vos  champs, 
lorsqu'il  restait  encore  truis  mois  jusqu'à  la 
moisson.  J'ai  fait ,  ou  qu'il  a  plu  sur  une  ville, 
et  qu'il  n'a  point  plu  sur  l'autre;  ou  qu'il  a  plu 
sur  un  endroit  d'une  ville ,  et  que  l'autre  est 
demeuré  sec  ;  parce  que  j'ai  empêché  qu'il  n'j 
plût. 

.     E* 
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§.  II,  Suite  de  la  punition  d* Israël, 

8.  Deux  ou  troi?  villes  sont  allées  à  une  au- 
tre pour  y  trouver  de  l'eau  à  boire ,  et  ils  n'ont 
pu  appaiser  leur  soif;  et  vous  n'êtes  point  re- 
venus à  moi ,  dit  le  Seigneur. 

9.  Je  vous  ai  frappés  par  un  vent  brûlant ,  et 
par  la  nielle.  La  chenille  a  gâté  tous  vos  grands 
jardins,  toutes  vos  vignes,  et  tous  vos  plants 
d'oliviers  et  de  figuiers;  et  vous  n'êtes  point 
revenus  à  moi ,  dit  le  Seigneur. 

10.  Je  vous  ai  frappés  de  plaies  mortelles, 
comme  je  fis  autrefois  les  Egyptiens.  J'ai  frappé 
par  l'épée  vos  jeunes  hommes  ,  et  vos  chevaux 
ont  été  la  proie  de  vos  ennemis  /j'ai  fait  monter 
à  vos  narines  la  puanteur  des  corps  ?norts  de 
votre  armée;  et  vous  n'êtes  point  revenus  4 
moi,  dit  le  Seigneur. 

1 1.  Je  vous  ai  détruits  e?i  partie  comme  Dieu 
a  détruit  Sodome  et  Gomorrhe  ;  et  ceux  d'entre 
^QHS  qui  ont  été  sauvés  j,  l'ont  été  comme  un 
tison  que  l'on  tire  h  peine  d'un  embrasement  ; 
et  vous  n'êtes  point  revenus  à  moi,  dit  le- Sei- 
gneur. 

12,.  Je  vous  frapperai  donc ,  ô  Israël  î  de  tou- 
tes les  plaies  dont  je  vous  ai  menacés  :  et  après 
que  je  vous  aurai  traités  de  la  sorte,  préparez-^ 
vous ,  ô  Israël  !  à  aller  au  devant  de  votre  Dieu, 

l3,  Car  voici  celui  qui  forme-les  montagnes, 
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et  qui  crée  le  vent ,  qui  annonce  sa  parole  à 
J'homme,  qui  produit  les  nuages  du  matin  ,  et 
qui  marche  sur  ce  qu'il  y  a  de  plus  élevé  dans 
la  terre  :  son  nom  est  le  Seigneur,  le  Dieu  de^ 
armées. 

CHAPITRE      V. 

§.  I.  Malheur  d*I s ra'él. 

I.  Ecoutez  ces  paroles  avec  lesquelles  je  dé- 
plore votre  malheur  :  La  maison  d'Israël  est 
tombée  ,  elle  ne  pourra  plus  se  rétablir. 

2.  La  vierge  d'Israël  a  été  jetée  par  terre,  et 
il  n'y  a  personne  qui  la  relève. 

3.  Car  voici  ce  que  dit  le  Seigneur  votre  Dieu, 
touchant  la  maison  d\Isracl  :  S'il  se  trouve 
mille  hommes  à  une  de  ses  villes  ,  il  n'en  res- 
tera plus  que  cent;  et  s'il  s'y  en  trouvoit  cent, 
il  n'y  en  restera  plus  que  dix. 

4.  Voici  donc  ce  que  dit  le  Seigneur  à  la  mai- 
son d'Israël  :  Cherchez-moi ,  et  vous  vivrez. 

5.  Ne  cherchez  point  Béthel ,  n'allez  point  à 
Galgala  ,  et  ne  passez  point  à  Bersabée  ;  parce 
que  Galgala  sera  emmenée  captive ,  et  Béthel 
sera  réduite  à  rien. 

6.  Cherchez  le  Seigneur ,  et  vous  vivrez  ;  de 
peur  qu'il  ne  fonde  sur  la  maison  de  Joseph 
comme  un  feu  qui  la  réduise  en  cendre,  et  qui 
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embrase  Béthel,  sans  que  personne  puisse  Të- 

teindre. 

7.  C'est  vous  qui  changez  en  absinthe  les  ju- 
gemens,  et  qui  abandonnez  la  justice  sur  la 
terre. 

8.  Cherchez  Qe\m  quia  créé  l'étoile  de  l'Ourse 
et  l'étoile  de  l'Orion  ;  qui  fait  succéder  aux 
ténèbres  de  la  nuit  la  clarté  du  matin ,  et  la  nuit 
au  jour;  qui  appelle  les  eaux  de  la  mer,  et  les 
répand  sur  la  face  de  la  terre.  Son  nom  est  le 
Seigneur.  ^ 

9.  Il  renverse  les  plus  forts  comme  en  sou- 
riant, et  sans  effort  j  et  il  expose  au  pillage  les 
plus  puissans. 

10.  Ils  ont  haï  celui  qui  les  reprenolt  dans 
les  assemblées  publiques;  et  ils  ont  eu  en  abo- 
mination celui  qui  parloit  dans  la  droiture  et 
la  vérité. 

§.  II.  Exhortation  a  une  vraie  conversion. 

11.  Comme  donc  vous  avez  pillé  le  pauvre, 
et  que  vous  lui  avez  emporté  tout  ce  qu'il  avoit 
de  plus  précieux,  vous  n'habiterez  point  dans 
ces  maisons  de  pierre  de  taille  que  vous  avez 
bâties  ;  vous  ne  boirez  point  du  vin  de  ces  ex- 
cellentes vignes  que  vous  avez  plantées. 

12.  Car  je  connois  vos  crimes  qui  sont  en 
grand  nombre  ;  je  sais  que  vous  êtes  forts  à 
faire  le  mal  :/e  sais  que  vous  êtes  les  ennemis 
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du  juste;  que  vous  recevez  des  dons,  et  que 
vous  opprimez  le  pauvre  dans  les  jugemens. 

i3.  C'est  pourquoi  Vhomme  prudent  se  tien- 
dra alors  en  silence ,  parce  que  le  temps  est 
mauvais. 

14.  Cherchez  le  bien ,  et  non  pas  le  mal ,  afin 
que  vous  viviez;  et  alors  le  Seigneur,  le  Dieu 
des  armées  sera  'vraiment  avec  vous ,  comme 
vous  prétendez  qu^ily  est. 

i5.  Haïssez  le  mal,  et  aimez  le  bien  ;  faites 
que  la  justice  règne  dans  les  jugemens  ;  et  le 
Seigneur,  le  Dieu  des  armées  aura  peut-être 
compassion  àt^folbles  restes  de  Joseph. 

§.  III.  Punition  de  ceux  qui  ne  se  couver^ 
liront  pas, 

16.  Mais  puisque  vous  ne  ni' écoutez  point , 
voici  ce  que  dit  le  Seigneur,  le  Dieu  des  ar- 
mées, le  souverain  Maître  :  Les  cris  éclateront 
dans  toutes  les  places;  et  dans  tous  les  dehors 
de  la  ville  y  on  n'entendradire  que  :  Malheur, 
malheur.  Ils  appelleront  à  ce  deuil  les  labou- 
reurs mêmes  y  et  ils  feront  venir  ^omx  pleurer, 
ceux  qui  savent  faire  les  plaintes  funèbres. 

17.  Toutes  les  vignes  retentiront  de  voix  la- 
mentables ,  parce  que  je  passerai  comme  un& 
tempête  au  milieu  de  vous,  dit  le  Seigneur. 

18.  Malheur  à  ceux  qui  désirent  le  jour  du 
Seigneur.  De  quoi  vous  servi ra-t-il?  Ce  jour 
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du  Seigneur  ZQva.  pour  vous  un  jour  de  ténè- 
bres ,  et  non  de  lumière. 

19.  Comme  si  un  homme  fujoit  de  devant 
un  lion,  et  qu'il  rencontrât  un  ours  ;  ou  qu'é- 
tant entré  dans  la  maison,  et  s'appuyant  de  la 
main  sur  la  muraille,  il  trouvât  un  serpent  cjui 
le  mordît. 

so.  Quel  sçra.  pour  vous\q\o\iy  du  Seigneur, 
sinon  un  jour  de  ténèbres  ,  et  non  de  clarté; 
un  jour  d'obscurité  ,  et  non  de  lumière? 

2.1.  Je  hais  vos  fêtes,  et  je  les  abhorre,  je  ne 
puis  souffrir  vos  assemblées. 

2.2.  En  vain  vous  m'off*rirez  des  holocaustes 
et  des  présens,  je  ne  les  recevrai  point;  et 
quand  vous  me  sacrifierez  les  hosties  les  plus 
grasses  pour  vous  acquitter  de  vos  vœux,  je 
lie  daignerai  pas  les  regarder. 

2.3.  Olez-moi  le  bruit  tumultueux  de  vos 
cantiques  ;  je  n'écouterai  point  les  airs  que 
vous  chantez  sur  la  Ijre. 

2.4.  il/ej- jugemens  fond ront  «y/zr  ro//j  comme 
une  eau  qui  se  déhorde  j  et  ma  justice  comme 
un  torrent  impétueux. 

2.5.  Maison  d'Israël,  m'avez-vous  offert  des 
hosties  et  des  sacrifices  dans  le  désert  pen« 
dant  quarante  ans? 

26.  Vous  y  avez  porté  le  tabernacle  de  votre 
Moloch  ,  l'image  de  vos  idoles  ,  et  l'étoile  de 
votre  dieu  ,  qui  n'étaient  que  des  ouvrages  de 
VOS  main^. 
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2,7.  Cest  cela  que  je  vous  ferai  transporter 
au-delà  de  Damas  ,  dit  le  Seigneur,  qui  a  pour 
nom  ,  Le  Dieu  des  armées. 

CHAPITRE     VI. 

§.  I.  Malheur  aux  riches  et  a  ceux  qui  vivent 
dans  les  délices, 

I.  M  ALli  EUR  à  vous  qui  vivez  en  Sion  dans 
l'abondance  de  toutes  choses,  et  qui  mettez 
votre  confiance  en  la  montagne  de  Samarie  ; 
grands  qui  êtes  les  chefs  des  peuples,  qui  en- 
trez avec  une  pompe  fastueuse  dans  les  assem- 
blées d'Israël. 

2.  Passez  à  Chalane  ,  et  la  considérez  ;  allez 
de  là  dans  la  grande  ville  d'Emath  ;  descendez 
à  Geth  au  pays  des  Philistins  ,  et  dans  les  plus 
beaux  royaumes  qui  dépendent  de  ces  villes  , 
et  voyez  si  les  terres  qu'ils  possèdent  sont  plus 
étendues  que  celles  que  vous  possédez. 

3.  Vous  cpie  Dieu  réserve  pour  le  jour  de 
l'afiliction  ,  et  qui  êtes  prêts  d'être  asservis  à 
un  roi  barbare. 

4.  Qui  dormez  sur  des  lits  d'ivoire,  et  quî 
employez  les  temps  du  sommeil  pour  satisfaire 
votremollcsse;  qui  mangez  les  agneaux  les  plus 
excellens,  et  des  veaux  choisis  de  tout  le  trou- 
peau. 

5.  Qui  accordez  vos  voix  avec  le  son  de  la 
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harpe;  et  qui  croyez  imiter  David  en  vous  ser- 
vant comme  lui  des  instrumens  de  musique. 

6.  Qui  buvez  le  vin  à  pleines  coupes,  et  vous 
parfumez  des  huiles  de  senteur  les  plus  pré- 
cieuses ,  et  qui  êtes  insensibles  k  l'aiïliction  de 
Joseph. 

7.  C'est  pour  cela  que  ces  hommes  voluptueux 
vont  être  emmenés  les  premiers  loin  de  leur 
pays ,  et  que  cette  troupe  nourrie  dans  les  dé- 
lices sera  dissipée. 

§.  1 1.  Menaces  contre  les  pécheurs. 

8.  Le  Seigneur  notre  Dieu  a  juré  par  lui- 
même,  le  Seigneur,  le  Dieu  des  armées  a  dit: 
Je  déteste  l'orgueil  de  Jacob,  je  hais  ses  maisons 
superbes  i  et  je  livrerai  leur  ville  avec  seslia- 
bitans  entre  les  mains  de  leurs  ennemis. 

9.  Que  s'il  reste  seulem>ent  dix  hommes 
dans  une  maison ,  ils  mourront  comme  les 
autres. 

10.  Leur  plus  proche  les  prendra  l'un  après 
l'autre,  et  les  brûlera  dans  la  maison  pour  en 
emporter  les  os.  Il  dira  à  celui  qui  sera  resté 
seul  au  fond  du  logis  :  Y  a-t-il  encore  quelcju'un 
avec  vous  ? 

11.  Et  après  qu'il  lui  aura  répondu  :  Il  n'y 
en  a  plus,  il  ajoutera:  Ne  dites  mot,  et  ne  par- 
lez point  du  nom  du  Seigneur. 

12.  Car  le  Seigneur  va  donner  ses  ordres  ;  il 
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ruinera  la  sfrande  maison,  et  il  ébranlera  les 
murailles  de  la  petite. 

i3.  Les  chevaux  peuvent-ils  courir  au  tra- 
vers des  rochers ,  ou  y  peut-on  labourer  avec 
des  bœufs?  comment  donc  pourrie z-vous  espé- 
rer le  secours  de  Dieu  y  vous  qui  avez  changé 
en  amertume  les  jugemens  que  vous  deviez 
rendre j  et  en  absinthe  le  fruit  de  la  justice? 

14.  Vous  qui  mettez  votre  joie  dans  le  néant, 
et  qui  dites  :  N'est-ce  pas  par  notre  propre 
force  que  nous  nous  sommes  rendus  si  redou- 
tables? 

i5.  Maison  d'Israël ,  dit  le  Seigneur,  le  Dieu 
des  armées  :  Je  vais  susciter  contre  vous  une 
nation,  qui  vous  réduira  en  poudre ,  depuis 
\ç:wKxéç^  du  pnjs  d'Emath,  jusques  au  torrent 
du  désert. 

CHAPITRE    VII. 

§.  I.  Visions  qui  marquent  le  malheur  ou  le 
peuple  va  tomber. 

I.  Voïci  ce  que  le  Seigneur /zo//'e  Dieu  me  fit 
voir  dans  une  vision  :  Il  parut  une  multitude 
de  sauterelles  qui  se  forma  lorsque  les  pluies 
du  printemps  commençoient  à  faire  croître 
l'herbe,  et  ces  pluies  la  jais  oient  repousser 
après  qu'elle  avoit  été  coupée  par  le  roi. 
s.  Lorsque  la  sauterelle  aclxevoit  de  manger 


8ô  A  M  O  S. 

l'herbe  delaterre  ,  je  dis  :  Seigneur  mon  Dieu  ^ 
faites-/6'z/r,  je  vous  prie  ,  miséricorde.  Qui 
pourra  rétablir  Jacob ,  après  qu'il  est  devenu  si 
foible  ? 

3.  Alors  le  Seigneur  fut  touché  de  compas- 
sion et  me  dit:  Ce  que  t^ou s  craignez  n'arn\er a. 
point. 

4.  Le  Seigneur  nofre  Dieu  me  fit  voir  encore 
cette  vision  :  Je  voyois  le  Seigneur /zo/re  Dieu 
qui  appeloit  un  feu  pour  exercer  son  juge- 
ment. Ce  feu  dévoroit  un  grand  abîme,  et  con- 
sumoit  en  même  temps  une  partie  r/e  la  catu" 
pagne. 

5.  Alors  je  dis:  Seigneur  mon  Dieu,appai- 
se'4-vous ,  je  vous  prie.  Qui  pourra  rétablir 
Jacob,  après  qu'il  est  devenu  si  foible? 

6.  Alors  le  Seigneur  fut  touché  de  compas- 
sion ,  et  me  dit  :  Cette  plaie  non  plus  n'arrivera 
pas  comme  von  s  craignez. 

7.  Le  Seigneur  me  fit  voir  encore  cette  vi- 
sion :  Je  vis  le  Seigneur  au-dessus  d'une  mu- 
raille crépie,  qui  avoit  à  la  main  une  truelle  de 
maçon. 

^.  Et  il  me  dit  :  Que  voyez-vous  ,  Amos  ?  Je 
lui  répondis:  Je  vois  la  f  nielle  d'un  maçon.  Il 
ajouta  :  Je  ne  me  servirai  plus  à  l'avenir  delà 
truelle  ])armi  mon  peuple  d'Israël  ,  et  je  n'en 
crépirai  ]j!us  les  murailles. 

9.  Les  hauts  lieux  consacrés  à  l'idole  seront 
détruits,  ce^lieuxqii'lsraël  prétend  être  saints, 

seront. 
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§eront  renverses  ;  et  j'exterminerai  par  l'épée  la 
maison  de  Jéroboam* 

§.  1 1.  Amos  que  Von  veut  chasser  ^  prophétise 
la  captivité  d'Israël. 

10.  Alors  Amasias,  prêtre  de  Béthel,  envoya 
dire  à  Jéroboam  ,  roi  d'Israël  :  Amos  s'est  ré- 
volté contre  vous  au  milieu  de  votre  état.  Les 
discours  qu'il  sème  par-tout ,  ne  se  peuvent 
plus  souffrir. 

11.  Car  voici  ce'  que  dit  Amos  :  Jéroboam 
mourra  par  l'épée,  et  Israël  sera  emmené  captif 
hors  de  son  pays. 

12.  Amasias  dit  ensuite  à  Amos:  Sortez  d'ici, 
homme  de  visions;  fuyez  au  pays  de  Juda,  où 
vous  trouverez  de  quoi  vivre,  et  prophétisez 
là  tant  que  vous  voudrez. 

i3.  Maisqu'il  ne  vous  arrive  plusde  prophé- 
tiser dans  Réthel  ;  parce  que  c'est-là  qu'est  la 
religion  du  roi,  et  le  siéjj;e  de  son  état. 

14.  Amos  répondit  à  Amasias  :  Je  ne  suis  ni 
prophète,  ni  fils  de  prophète;  mais  je  mène 
paître  les  bœufs  ,  et  je  me  nourris  de  figues 
sauvag^es. 

i5.  Le  Seigneur  m'a  pris  lorsque  je  menois 
mes  bêtes  ;  et  il  m*a  dit  :  Allez,  et  parlez  comme 
mon  prophète  à  mon  peuple  d'Israël. 

16.  Ecoutez  donc  maintenant  la  parole  du 
Seigneur  :  Vous  me  dites  ;  Ne  vous  mêlez  point 
8.  F 
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de  prophétiser  dans  Israël,  ni  de  pre'dire  des 
malheurs  à  la  maison  de  l'idole. 

17.  Mais  voici  ce  que  le  Seigneur  vous  dit: 
Votre  femme  se  prostituera  dans  la  ville;  vos 
fils  et  vos  filles  périront  par  l'épée;  Venneml 
partagera  vos  terres  au  cordeau;  vous  mourrez 
parmi  une  nation  impure,  et  Israël  sera  em- 
mené captif  hors  de  son  pajs. 

CHAPITRE     VIII. 

§.  I.  Prédiction  de  la  fin  du  royaume  d*  Israël, 

I.  Le  Seigneur  notre  Dieu  me  fit  voir  encore 
cette  vision  :  Je  vojois  un  qt  oc\\Qt  à  faire  tom- 
ber \q  fruit  des  arbres. 

2..  Et  /e  Seigneur  me  dit  :  Que  voyez-vous, 
Amos?  Je  vois,  lui  dis-je,  un  crochet  à  faire 
tomber  les  fruits.  Et  le  Seigneur  me  dit  :  Le 
temps  de  la  ruine  de  mon  peuple  d'Israël  est 
venu.  Je  ne  dissimulerai  plus  ses  fautes  à  l'a- 
venir. 

3.  En  ce  temps-là ,  dit  le  Seigneur  /zo/re  Dieu , 
on  entendra  un  horrible  bruit  à  la  chute  des 
principaux  soutiens  du  temple;  il  se  fera  un 
grand  carnage  d'hommes  ;  et  un  silence  affreux 
régnera  de  toutes  parts. 

4.  Ecoutez  ceci ,  vous  qui  réduisez  en  pou- 
dre les  pauvres,  et  qui  faites  périr  cewx  qui 
sont  dans  l'indigence. 
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6.  Vous  quî  dites  :  Quand  seront  passc's  ces 
hioîs  oit  lout  est  à  bon  marché _,  afin  que  nous 
vendions  /zoj" marchandises? Quand  finiront  ces 
semaines  ennujeuses ,  afin  que  nous  ouvrions 
nos  greniers ,  que  nous  vendions  le  blé  bien 
cher,  et  à  fausse  mesure,  et  que  nous  pesions 
dans  de  fausses  balances  L^argeni  qu'on  nous 
donnera J 

6.  Pour  nous  rendre  par  nos  richesses  les 
tnaîtres  des  pailvres  ;  pour  nous  les  assujétir 
sans  qu'il  nous  en  coûte  presque  rien  .  et  pour 
leur  vendre  les  criblures  de  notre  blé  P 

7.  Le  Seigneur  a  prononcé  ce  serment  con- 
tre Torgueil  de  Jacob  :  Je  jure  que  je  n'oublie- 
rai jamais  toutes  leurs  œuvres. 

8.  Après  cela  toute  leur  terre  ne  sera-t-elle 
pas  renversée?  Elle  le  sera  ceriainement.  Tous 
ses  habitans  seront  dans  les  larmes  ;  elle  sera 
accablée  de  maux,  comme  une  campagne  inon- 
dée par  un  ïiçiuyç::  ses  richesses  ^çvoni  enlevées, 
et  se  dissiperont  comme  les  eaux  du  Nil  s^écou" 
lent  après  avoir  couvert  toute  l'Egypte. 

§.  1 1.  Malheurs  qui  vont  tomber  sur  les 
dix  tribus. 

9.  En  ce  jour-là ,  dit  le  Seigneur  notre  Dieu  , 
le  soleil  se  couchera  en  plein  midi  ,  et  je  cou- 
vrirai la  terre  de  ténèbres,  lorsqu'elle  devroit 
être  pleine  de  lumière. 

F' 
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I  o.  Je  changerai  Yos/ours  de  fêtes  en  des  jours 
de  larmes ,  et  vos  chants  de  joie  en  des  plaintes 
lamentables.  Je  vous  réduirai  tous  à  vous  revê- 
tir d'un  sac ,  et  à  vous  raser  la  tête.  Je  plongerai 
Israël  dans  les  larmes,  comme  une  mère  qui 
pleure  son  fils  unique,  et  sa  fin  ne  sera  qu'amer- 
tume et  que  douleur. 

11.  Il  viendra  un  temps, dit  le  Seigneur,  que 
j'enverrai  la  famine  sur  la  terre;  non  la  famine 
du  pain  ,  ni  la  soif  de  l'eau  ,  mais  la  famine  et  la 
soifàQ  la  parole  du  Seigneur. 

12.  Us  seront  dans  le  trouble  depuis  une  mer 
jusqu'à  l'autre  ,  et  depuis  l'aquilon  jusqu'à  l'o- 
rient. Us  iront  chercher  de  tous  côtés  la  parole 
du  Seigneur,  et  ils  ne  la  trouveront  point. 

i3.  En  ce  temps-là,  les  vierges  d'une  beauté 
extraordinaire  mourront  de  soif,  et  avec  elles 
les  jeunes  hommes, 

14.  Qui  jurent  par  le  péché  de  Samarie  ,  en 
disant  :  O  Dan  !  vive  votre  Dieu  :  vive  la  reli- 
gion deBersabée;  et  ils  tomberont  sans  que 
jamais  ils  se  relèvent. 

CHAPITRE     IX. 

§.  I.  Captivité  des  dix  tribus. 

\.  J'a  I  vu  le  Seigneur  quiétoit  debout  sur  Pau- 
tel,  qui  a  dit  :  Frappez  le  gond  ,  et  ébranlez  le 
haut  de  la  porte  ;  parce  qu'ils  ont  tous  l'avarice 
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dans  la  tête  et  dans  le  cœur.  Je  ferai  mourir 
par  l'épée  jusqu'au  dernier  d'entr'eux  :  nul 
n'en  échappera.  Et  celui  qui  voudra  fuir,  ne  se 
sauvera  point  par  la  fuite. 

2.  Quand  ils  descendroient  jusqu'aux  enfers , 
ma  main  les  en  retireroit  ;  et  quand  ils  monte- 
roient  jusqu^au  ciel ,  je  les  en  ferois  tomber. 

3.  S'ils  se  cachent  sur  le  haut  du  mont  Car- 
mel ,  j'irai  les  j  chercher,  et  les  en  faire  sortir; 
et  s'ils  vont  au  plus  profond  de  la  mer  pour  se 
dérober  à  mes  jeux  ,  je  commanderai  à  un  ser- 
pent qu'il  les  morde  au  fond  des  eaux. 

4.  S'il  en  reste  quelques-uns  que  leurs  enne- 
mis emmènent  captifs  en  une  terre  étrangère, 
je  commanderai  là  à  l'épée,  et  elie  les  tuera;  et 
j'arrêterai  mes  v^ux  sur  eux,  non  pour  leur 
faire  du  bien  ,  mais  pour  les  accabler  de  maux. 

5.  Cest  ce  qu'a  dit  le  Seigneur ,  le  Dieu  des 
armées,  lui  qui  frappe  la  terre,  et  la  terre 
sèche  de  frayeur  :  tous  ceux  qui  l'habitent  se- 
ront dans  les  larmes  ;  elle  sera  comme  inondée 
d'an  fleuve  de  maux  j  et  toutes  ses  richesses  se 
dissiperont  comme  les  eaux  du  Nil  s'écoulent 
après  avoir  couvert  toute  l'Egypte  : 

6.  Lui  qui  a  établi  son  trône  dans  le  ciel ,  et 
qui  soutient  sur  la  terre  la  société  qu'il  s'est 
unie  j  qui  appelle  les  eaux  de  la  mer,  et  les  ré- 
pand sur  la  face  de  la  terre.  Son  nom  est.  Le 
Seigneur. 

7.  Enfans  d'Israël,  vous  êtes  \\  moi ,  dit  le 
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Seigneur  :  mais  les  enfans  des  Ethiopiens  ne 
ni'appartiennent-ils  pas  aussi?  J'ai  tiré  Israël 
de  l'Egypte;  mais  n'ai -je  pas  tiré  aussi  les 
Philistins  de  la  Cappadoce,  et  les  Syriens  de 
Cjrène  ? 

8.  Les  yeux  du  Seigneur  noire  J)\eu  sont  ou* 
verts  sur  tous  les  royaumes  qui  s'abandonnent 
au  péché.  Je  les  exterminerai  de  dessus  la  terre , 
dit  le  Seigneur  ;  néanmoins  je  ne  ruinerai  pas 
entièrement  la  maison  de  Jacob. 

g.  Car  je  m'en  vais  donner  mes  ordres ,  et  je 
ferai  que  la  maison  d'Israël  sera  agitée  parmi 
toutes  les  nations,  comme  le  blé  est  remué 
dans  le  crible ,  sans  néanmoins  qu'il  en  tombe  k 
terre  un  seul  grain. 

10.  Je  ferai  mourir  par  l'épée  tous  ceux  de 
mon  peuple  qui  s'abandonnent  au  péché;  tous 
peux  qui  disent:  Ces  m<iuxr/u*on  nous  prédit  ne 
viendront  pas  jusqu'à  ppus;  ils  n'arriveront 
jamais. 

§.  IL  Rétablissement  spirituel  des  Juifs. 

1 1 .  En  ce  jour-là  je  relèverai  la  maison  de  Da-. 
vid  c[ui  est  ruinée ,  je  refermerai  les  ouvertu- 
res de  ses  murailles,  je  rebâtirai  ce  qui  étoit 
tombé ,  et  je  la  rétablirai  comme  elle  étoit  au-. 
trefois  ; 

12..  Afin  que  mon  peuple  possède  les  restes 
dej'ldumée,  et  toutes  les  cations  dq  monde. 
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parce  qu'il  a  été  appelé  de  mon  nom.  C'est  le 
Seigneur  qui  Ta  dit,  et  c'est  lui  qui  le  fera. 

1 3.  Il  viendra  un  temps,  dit  le  Seigneur  ,  que 
les  ouvrages  du  laboureur  et  du  moissonneur, 
de  celui  qui  foule  les  raisins,  et  de  celui  qvii 
sème  la  terre ,  s'entre-suivront.  Ladauceurdii 
miel  dégouttera  des  montagnes,  et  toutes  les, 
collines  seront  cultivées. 

14.  Je  ferai  revenir  les  captifs  de  mon  peu- 
ple d'Israël.  Ils  rebâtiront  les  villes  désertes, 
et  ils  les  habiteront.  Ils  planteront  des  vignes, 
et  ils  en  boiront  le  vin.  Ils  feront  des  jardins, 
et  ils  en  mangeront  tout  le  fruit. 

i5.  Je  les  établirai  dans  leur  pays,  et  je  ne 
les  arracherai  plus  à  l'avenir  de  la  terre  que  je 
leur  ai  donnée,  dit  le  Seigneur  votre  Dieu,, 
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ARGUMENT. 


On  ne  sait  point  positivement  quel  étoitABDiAS,lea 
Hébreux  prétendent  qu'il  est  le  même  que  celui  qui 
étoit  intendant  de  la  maison  d'Achab ,  et  qui  du  temps 
de  Jézabel  cacha  dans  une  caverne  les  cent  pro- 
phètes du  Seigneur  ,  et  qui  les  nourrit  de  pain  et 
d'eau.  (  Voyez  lib.  3 ,  Re^,  i8,  v.  3 et  seq.)  D'autres 
disent  qu'il  étoit  Iduméen ,  et  qu'il  se  consacra  au  Sei-- 
gneur  en  se  convertissant ,  et  que  c'est  pour  cette  rai- 
son qu'il  s'est  attaché  à  prédire  aux  Iduméens  les  maux 
dont  Dieu  se  disposoit  à  les  punii-  pour  avoir  maltraité 
avec  la  dernière  inhumanité  les  peuples  d'Israël  leurs  frè^ 
res.  Cette  incertitude  ne  permet  pas  qu'on  puisse  déci- 
der absolument  quel  est  le  temps  auquel  ce  prophète 
a  vécu  ;  car  si  l'on  en  juge  par  le  rang  que  les  Hébreux 
lui  ont  donné  entre  les  douze  petits  Prophètes  ,  il  étoit 
contemporain  d'Osée,  de  Joël  et  d'Amos  ;  mais  si  l'on 
suppose  qu'il  a  été  l'intendant  d'Achab,  il  est  beaucoup 
plus  ancien  que  ces  trois  Prophètes  ,  puisqu'Achab  est 
mort  l'an  du  monde  3 1 08,  et  qu'Osée,  le  plus  ancien  des 
trois  ,  ne  commença  à  pi  ophétiser  que  près  de  quatre-!- 
vingt-sept  ans  après,  l'an  du  monde  8194  ou  SigS. 
Quelques-uns  enfin  assurent  qu' Abdias  est  le  même  que 
celui  que  Josias  choisit  d'entre  la  famille  de  Méraii  pour 
avoir  soin  des  réparations  du  temple  ,  2.  Paralip-  34 , 
a^.  12 ,  vers  l'an  du  monde  3363  \  mais  ce  temps  ne  con-. 
Vient  point  du  tout  au  rang  que  les  Hébreux  lui  ont 
donné  entre  les  douze  petits  Prophètes ,  ni  aux  lepro- 
ches  qu'il  fait  aux  Iduméens  d'avoii'  insulté  le  peuple 
de  Dieu. 
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ARGUMENT. 


Ainsi  ce  qui  paroît  de  plus  certain  ,  c'est  qu'il  a  vécu 
sous  Achaz  ,  roi  de  Juda  ,  lorsque  les  Iduméens  firent  la 
guerre  au  royaume  de  Juda ,  4*  ^^g.  i& ,  v.6  et  seq. 
et  Ub.  2, ,  Paralip.  cap.  2.8  ,v.  17  ,et  qu'il  est  antérieur 
à  Jérémie  et  à  Ezéchiel ,  puisque  ces  deux  prophètes 
l'ont  copié  ;  l'im  au  vingt-cinquième  chapitre  ,  et  l'autre 
au  quarante-neuvième  de  leurs  prophéties ,  en  parlant 
des  châtimens  dont  Dieu  devoit  affliger  les  Iduméens  ; 
avec  cette  seule  différence  qu'Abdias  a  prédit  les  maux 
passagers  qui  leur  dévoient  arriver  sous  Sennachérib  , 
et  que  les  deux  autres  prophètes  prédisent  ceux  dont 
ils  dévoient  être  entièrement  accablés  par  Nabuchodo- 
nosor  ,  plus  de  cent  ans  après. 

Quoiqu'il  ne  nous  reste  que  peu  de  choses  des  pro- 
phéties d'Abdias ,  saint  Jérôme  assure  que  dans  le  peu 
qu'il  nous  a  laissé  ,  il  ne  cède  en  rien  aux  autres  pro- 
phètes par  la  majesté  et  la  sublimité  des  mystères  qu^U 
a  renfermés ,  et  par  la  vivacité  et  labeauté  de  son  style. 
Sous  le  rétabhssement  de  la  synagogue ,  il  a  prédit  très- 
clairement  le  règne  de  Jésus-Christ  et  de  son  Evan« 
gile ,  et  la  conversion  des  Gentils, 
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CHAPITRE     PREMIER. 

§,  I.  Prophétie  contre  VIdumée, 

lProph  ïstie  d'Abdias.  Voici  ce  que  le  Sei- 
gneur notre  Dieu  dit  k  Edom  :  Nous  avons 
entendu  la  parole  du  Seigneur  ;  il  a  de'jà  en- 
voyëson  ange  aux  nations  :  Allons ,  disent-elles  y 
conspirons  toutes  ensemble  contre  Edom  pour 
le  combattre. 

ti.  Je  vous  ai  rendu  l'un  des  moindres  peu- 
ples, et  vous  n'êtes  digne  que  de  mépris. 

3.  A/â'zV  l'orgueil  de  votre  cœur  vous  a  élevé, 
parce  que  vous  habitez  dans  les  fentes  des  ro- 
chers, et  qu'ayant  mis  votre  trône  dans  les 
lieux  les  plus  hauts  ,  vous  dites  en  vous-mêmes: 
Qui  m'en  tirera  et  me  fera  tomber  en  terre  ? 

4.  Quandvous  prendriez  votre  vol  aussi  haut 
que  l'aigle,  et  que  vous  mettriez  votre  nid 
parmi  les  astres,  je  vous  arracherois  de  là,  dit 
le  Seigneur. 

5.  Si  des  voleurs,  si  des  brigands  étoient  en- 
trés chez  vous  pendant  la  nuit,  ne  vous  serîez- 
yous  pas  tenus  dans  le  silence  ?  Ne  se  seroient- 
ils  pas  contentés  de  prendre  ce  qui  les  auroit 
accommodés?  Si  des  gens  étoient  venus ///^/^re 
vous  pour  vendanger  votre  vigne,  ne  vous 


$4  A  B  D  I  A  S. 

àuroient-ils  pas  laissé  au  moins  une  grappe  de 

raisin  ? 

6.  Mais  comment  les  ennemis  ont-ils  traité 
Esaii?  Ils  ont  cherché,  ils  ont  fouillé  par-tout, 
et  dans  les  endroits  les  plus  caches  ,  sans  lui 
rien  laisser. 

7.  Ils  vous  ont  poursuivi  jusqu'à  vous  chas- 
ser de  votre  pajs.  Tous  vos  alliés  se  sont  joués 
devons.  Ceux  qui  se  disoient  vos  amis  ,  se  sont 
élevés  contre  vous.  Ceux  qui  mangeoient  à 
votre  table,  vous  ont  dressé  des  embûches. 
Edom  est  sans  intelligence. 

8.  N'est-ce  pas  en  ce  jour-là,  dit  le  Seigneur, 
que  je  perdrai  les  sages  de  l'Idumée,  et  que  je 
bannirai  la  prudence  de  la  montagne  d'Esaii? 

§.  II.  Suite  de  la  prophétie  contre  l*Idumée, 

o.Vosbravcsdu  midi  seront saisisde  frayeur, 
parce  qu'il  se  fera  un  grand  carnage  sur  la  mon- 
tagne d'Esaii. 

10.  Vous  serez  couvert  de  confusion ,  à  cause 
des  meurtres  que  vous  avez  commis _,  et  de  l'in- 
justice que  vous  avez  faite  à  Jacob  votre  frère, 
et  vous  périrez  pour  jamais. 

11.  Vous  vous  êtes  déclaré  contre  lui ,  lors- 
que son  armée  a  été  défaite  par  les  ennemis  , 
lorsque  les  étrangers  entroient  dans  ses  villes, 
et  qu'ils  jetoient  le  sort  sur  les  dépouilles  de 
Jérusalem.  C'est  alors  que  vous  avez  paru  dans 
leurs  troupes  comme  l'un  d'entr'eux. 
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12.  Ne  vous  moqnez  donc  point  de  votre 
frère  au  jour  de  son  affliction ,  au  jour  qu'il 
sera  emmené  hors  de  son  pajs  ;  que  le&  enfans 
de  Juda  ne  vous  deviennent  point  dans  leur 
malheur  un  sujet  de  joie  ,  et  ne  vous  glorifiez' 
point  insolemment  lorsqu'ils  seront  accablés 
d"e  maux. 

i3.  N'entrez  point  dans  la  ville  de  mon  peu- 
ple quand  il  sera  ruiné:  ne  lui  insultez  point 
comme  les  autres  dans  son  malheur,  lorsqu'il 
périra,  et  ne  vous  joignez  point  à  ceux  qui 
poursuivront  son  armée,  lorsqu'il  sera  mis  en 
fuite. 

14.  Ne  vous  tenez  point  sur  les  chemins 
I  pour  tuer  ceux  qui  fuiront,  et  pour  envelop- 
per dans  sa  ruine  les  restes  de  ses  habitans. 

i5.  Car  le  jour  du  Seigneur  est  -çvGt  d'éclater 
sur  toutes  les  nations.  Vous  serez  traitécomme 
"VOUS  avez  traité  les  autres ,  et  Dieu  fera  retom- 
ber sur  votre  tête  le  mal  que  vous  leur  avez 
fait. 

16.  Vous  boirez  le  c^Wce  de  jna  colère ,^àvce 
(jue  vous  avez  ruiné  ma  montagne  sainte.  Tou- 
tes les  nations  le  boiront  aussi  avec  vous:  elles 
en  boiront  sans  discontinuer;  elles  en  pren- 
dront jusqu'au  fond  du  vase,  et  elles  devien- 
dront comme  si  elles  n'avoient  jamais  été. 
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§.  III.  Délivrance  du  peuple  de  Dieu. 

17.  Mais  ce  sera  sur  la  montagne  de  Sion 
que  se  trouvera  le  salut.  Elle  sera  sainte,  et  la 
maison  de  Jacob  posse'dera  ceux  qui  l'avoient 
possédée. 

18.  La  maison  de  Jacob  sera  un  feu ,  la  mai- 
son de  Joseph  une  flamme,  et  la  maison  d'Esaii 
sera  une  paille  sèche  :  elle  en  sera  embrasée, 
et  ils  la  dévoreront  sans  qu'il  en  reste  la  moin- 
dre chose,  car  c'est  le  Seigneur  qui  a  parlé. 

19.  Ceux  qui  sont  du  côté  du  midi,  et  qui 
habitent  dans  les  campagnes  des  Philistins,  hé- 
riteront de  la  montagne  d'Esaii  :  ils  seront  maî- 
tres du  pays  d'Ephraïm  et  de  Samarie  ,  et 
Galaad  sera  assujétie  à  Benjamin. 

2.0.  L'armée  des  enfans  d'Israël,  qui  avoit  été 
transférée  hors  de  son  pays,  possédera  toutes 
les  terres  des  Chananéens  jusqu'à  Sarepta,  et  les 
villes  du  midi  obéiront  à  ceux  qui  avoient  été 
emmenés  de  Jérusalem  jusqu'au  Bosphore. 

2.1.  Ceux  qui  doivent  sauver  le  peuple  _,  mon- 
teront sur  la  montagne  de  Sion  pour  juger  la 
montagne  d'Esaii,  et  le  règne  demeurera  au 
Seigneur. 

F  I  N    d'à  B  D  I  A  s. 


JONAS. 
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ARGUMENT. 


JoNAS  ëtoit  Ris  du  prophète  Amathi ,  et  demeiiroita 
Geth  qui  est  en  Oj;her,  4-  -^^ê'  M?'^*  ^5  5  ou  à  (ioth- 
Céphir  ou  Hépher ,  ville  de  la  tribu  de  Zabulon  ,  Josué , 
ig  ,v.  i3 ,  qui  faisoit  partie  de  la  (jalilée  des  nations  ou 
des  Gentils ,  Isaie ,  9,  r.  1 .  Il  a  prophétisé  sous  le  1  ègne 
de  Joas ,  roi  d'Israël ,  et  sous  Jéroboam ,  son  fils  ,  puisqu'il 
est  dit  au  liv.  4«  des  Rois ,  ibid.que  ce  priuce  commença 
àrégnerl'andu  monàe'ôi'jç), rétablit  les  limi  tes  tClsraël 
depuis  Ventrée  d Ktnaili  jusques  à  la  mer  du  désert , 
selon  lapai  oie  que  le  Seigneur  le  Dieu  d'Israël  avoit 
prononcée  par  son  serviteur  Jonas,  etc.  Et  ainsi  ce 
prophète  peut  être  considéré  comme  le  plus  ancien  de 
tous  les  prophètes  ,  ou  au  moins  comme  le  contempo- 
rain d'Osée  et  d'Amos.  A  l'égard  de  l'histoire  de  la  pré- 
dication qu'il  Ht  aux  Ninivites  ,  il  paroit  que  l'on  en  peut 
lixer  l'époque  vers  l'an  3 197,  puisque  le  roi  de  Ninive 
dont  il  est  parlé  ,  chap.  3,  v.  6  ,ne  peut  être  que  Phul , 
père  de  Sardanapale,  roi  de  cette  ville,  qui  l'an  du  monde 
3233  ,  la  trente-neuvième  année  du  règne  d'Osias ,  loi 
de  Juda  ,  ou  dans  le  temps  n;éme  que  le  prophète  Osée 
vivoit  encore ,  vint  au  secours  de  Manahem ,  roi  d'Israël. 

11  ne  nous  reste  rien  des  prophéties  de  Jonas  ,  ni  de 
celles  dont  il  est  pai  lé  au  quatrième  hvi  e  des  Rois  ;  car 
ce  que  l'on  en  rapporte  ici  est  plutôt  l'histoue  de  la 
conversion  des  Ninivites ,  qu'une  prophétie.  L'on  pourra 
être  surpris  de  trouver  tant  de  foiblesse  dans  un  des 
prophètes  du  Seigneur  ;  et  ce  seroit  avec  raison  ,  si  ces 
loiblesses  même  ne  nous  représentoient  pas  ou  ne  nous 
figuroieat  pas  quelque  mystèie  propre  à  nous  instruire,. 
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Jésus-Christ  lui-même  dans  son  Evangile  l'a  regardé 
comme  figurant  sa  résurrection.  Plusieurs  des  SS.  Pères 
ont  prétendu  qu'il  représentoit  la  cliùte  de  l'homme 
et  sa  réparation ,  et  ils  assurent  que  l'affliction  qu'il  a  eue, 
Jusqu'à  désirer  la  mort ,  étoit  l'effet  de  i'ardeur  de  son 
zèle  pour  le  salut  des  Juifs ,  ses  frères ,  dont  il  envisageoit 
de  loin  la  réprobation ,  et  pour  la  conversion  des  Gen- 
tils ,  dont  celle  des  Ninivites  étoit  la  figure  j  et  en  cela 
ils  Tout  comparé  à  Moïse  et  à  £lie. 


J  O  N  A  s. 


CHAPITRE     I. 

§.  I.  Jonas  envoyéaNinive ,  s' enfuit.  Tempe  Le» 
Le  son  tombe  sur  Jonas, 

I.  Le  Seigneur  adressa  sa  parole  à  Jonas ,  fils 
d'Amatbi ,  et  lui  dit  : 

2.  Allez  présentement  en  la  grande  ville  de 
Ninive,  et  y  prêchez  ,  parce  que  la  ^voia:  de 
sa  malice  s'est  élevée  jusqu'à  moi. 

3.  Jonas  donc  se  mit  en  chemin  ;  mais  il  réso- 
lut d'aller  k  Tharsis,  ]K)ur  fuir  de  devant  la 
face  du  Seigneur.  Il  descendit  au  rîvnge  de 
Joppé,  et  ayant  trouvé  un  vaisseau  qui  faisoit 
voile  à  Tharsis  ,  il  y  entra  avec  les  autres  ,  et 
paya  son  passage  pour  aller  en  cette  ville,  e^ 

fuir  de  devant  la  face  du  Seigneur. 

4.  Mais  le  Seigneur  envoya  sur  la  mer  un 
vent  furieux  ;  et  une  grande  tempête  s'étant 
excitée  ,  le  vaisseau  étoit  en  danger  d'être 
brisé. 

5.  La  peur  saisit  les  mariniers  ;  chacun  invo- 
qua son  dieu  avec  de  grands  cris,  et  ils  Jetè- 
rent dans  la  mer  toute  la  charge  du  vaisseau 
pour  le  soulager.  Cependant  Jonas  étant  des- 
cendu au  fond  du  navire  ,  y  dormoit  d'un  pro- 
fond sommeil. 

G? 
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6.  Et  le  pilote  s'approcharit  de  luî ,  lui  dît: 
Comment  pouvez-vous  ainsi  dormir  ?  Levez- 
vous ,  invoquez  votre  Dieu,  et  peut-être  que 
Dieu  se  souviendra  de  nous,  et  ne  permettra 
pas  que  nous  périssions. 

7.  Ils  se  dirent  ensuite  l'un  à  l'autre:  Allons, 
jetons  le  sort ,  pour  savoir  d'où  ce  malheur 
nous  a  pu  venir.  Et  a^ant  jeté  le  sort,  il  tomba 
Sur  Jonas. 

8.  Ils  lui  dirent  ^onc  -.Apprenez-nous  quelle 
est  la  cause  de  ce  péril  où  nous  sommes? 
A  quoi  vous  occupez-vous?  D*oii  ètes-vous? 
Où  allez-vous?  Et  quel  est  votre  peuple? 

9.11  leur  répondit  :  Je  suis  Hébreu  ,et  je  sera 
le  Seigneur,  le  Dieu  du  ciel,  qui  a  fait  la  mer 
et  la  terre.  • 

§.  II.  Jonas  est  jeu  dans  la  mer. 

10.  Alors  ils  furent  saisis  d'une  grande  crain- 
te ,  et  ils  lui  dirent  :  Pourquoi  avez-vous  fait 
cela?  Car  ils  avoient  su  de  lui-même  qu'il 
fujoit  de  devant  la  face  du  Seigneur. 

1 1. Ils  lui  dirent  donc:  Quevous  ferons-nous, 
pour  nous  mettre  à  couvert  de  la  violence  de  la 
mer?  Car  les  vagues  s'élevoient  et  se  grossis- 
soient  de  plus  en  plus. 

12.  Jonas  leur  répondit  :  Prenez-moi,  et  me 
jetez  dans  la  mer,  et  elle  s'appaisera,  car  je  sais 
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ijiie  c'est  à  cause  de  moi  que  cette  grande  tem- 
pête est  venue  fondre  sur  vous. 

i3.  Cependant  les  mariniers  tachoient  de  ga- 
gner la  terre ,  mais  ils  né  pouVoient ,  parCô 
que  la  mer  s'élevoit  de  plus  en  plus,  et  les cou- 
vroit  de  ses  vagues. 

14.  Ainsi  ils  crièrent  au  Seig'heur,  et  lui 
dirent  :  Nous  vous  prions  ,  Seigneur,  que  la 
mort  de  cet  homme  ne  soit  pas  cause  de  notre 
perte;  et  ne  faites  pas  retomber  sur  nous  le 
sang  innocent  ;  parce  que  c'est  vous-même. 
Seigneur ,  qui  faites  en  ceci  ceque  vous  voulez. 

1 5.  Puis  ayant  pris  Jonas ,  ils  le  jetèrent  dans 
la  mer,  et  elle  s'appaisa  aussitôt. 

1 6.  Alors  ces  hommes  conçurent  pour  le  vrai 
Dieu  une  frayeur  pleine  de  respect:  ils  immo- 
lèrent des  hosties  au  Seigneur  ,  et  firent  des 
vœux. 

CHAPITRE      II. 

§.  L  Un  poisson  engloutit  Jonas,  S  a  prière, 

I .  D I E  u  fit  en  même  temps  qu'il  se  trouva  la 
tm  grand  poisson  qui  engloutit  Jonas.  Il  de- 
meura trois  jours  et  trois  nuits  dans  le  ventre 
de  ce  poisson , 

2,.  Où,  adressant  sa  prière  au  Seigneur  son 
Dieu  , 

3.  Il  lui  dit  :  J'ai  crié  au  Seigneur  dans  le  fort 
de  mon  affliction ,  et  il  m'a  exaucé  :  j'ai  crié  du 

G* 
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fond  du  tombeau  ,  et  vous  avez  entendu  ma 
voix. 

4.  Vous  m'avez  jeté  au  milieu  de  la  mer  jus- 
qu'au fond  des  eaux;  j'en  ai  été  inondé  de  toutes 
parts  :  toutes  vos  vat^ues  et  tous  vos  flots  ont 
passé  sur  moi  ; 

5.  Et  j'ai  dit  en  moi-même-  Je  suis  rejeté  de 
devant  vos  yeux;  mais  néanmoins  je  verrai  en- 
core votre  temple  saint. 

6.  Je  me  suis  vu  à  l'extrémité  parmi  les  eaux 
qui  m'environnoient  :  l'abîme  m'a  enveloppé 
de  toutes  parts,  les  flots  de  la  mer  ont  couvert 
ma  tête. 

§.  1 1.  Suite  de  la  prière  de  Jonas. 

7.  Je  suis  descendu  jusque  dans  les  racines 
des  montagnes  ;  je  me  vois  comme  exclus  pour 
jamais  de  la  terre  par  les  barrières  qui  m'en- 
ferment; et  vous  préserverez  néanmoins  ma 
vie  de  la  corruption  ,  ô  Seijçneur  mon  Dieu  ! 

8.  Dans  la  douleur  profonde  dont  mon  ame  a 
été  saisie,  je  me  suis  souvenu  de  vous.  Seigneur: 
que  ma  prière  monte  jusqu'à  vous,  jusqu'en 
votre  temple  saint. 

9.Ceuxquis'attachentinutilementalavanîté, 
abandonnent  la  miséricorde  qui  les  auroit  dé- 
livrés. 

I  o.  Mais  pour  moi ,  je  vous  offrirai  des  sacri- 
fices avec  des  cantiques  de  louanges  ;  je  ren- 
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draî  au  Seigneur  tous  les  vœux  que  j'ai  faits 
pour  mon  salut. 

1 1.  Alors  le  Seis^neur  contimanda  au  poisson 
de.  rendre  Jonas,  et  il  le  jeta  sur  le  bord. 

CHAPITRE     Iir. 

§.  I.  Jonas  prédit  la  ruine  de  Nlnive. 

I.  Le  Seigneur  parla  une  seconde  fois  à  Jonas, 
et  lui  dit  : 

2.  Allez  présentement  en  la  grande  ville  de 
Ninive,  et  prêchez-y  ce  que  je  vous  ordonne  ^/e 
leur  dire. 

3.  Jonas  partit  aussitôt,  et  alla  à  Ninive,  se- 
lon l'ordre  du  Seigneur.  Ninive  étoit  une  gran- 
de ville  qui  avoit  trois  jours  de  chemin. 

4.  Et  Jonas  y  étant  entré ,  y  marcha  pendant 
un  jour;  et  il  cria,  en  disant  :  Dans  quarante 
jours  Ninive  sera  de'truite. 

§.  II.  Pénitence  des  Ninivites. 

5.  Les  Ninivites  crurent  û:/<2^<2roZ^  de  Dieu, 
ils  ordonnèrent  un  jeûne  public  ,  et  se  couvri- 
rent de  sacs  ,  depuis  le  plus  grand  jusqu'au 
plus  petit. 

6.  Cette  nouvelle  ayant  été  portée  au  roi  de 
Ninive,  il  se  leva   de  son  trône  ,  quitta  ses 
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}ial)its  royaux  y  se  couvrit  d'un  sac^  et  s*assit 

sur  la  cendre. 

7.11  fit  crier  par-tout  et  publier  dans  Nihive 
cet  ordre  ,  comme  venant  de  la  bouche  du  roi 
et  de  ses  princes:  Que  les  hommes,  les  che- 
vaux ,  les  bœufs  et  les  brebis  ne  mangent  rien  ; 
qu'on  ne  les  mène  point  aux  pâturages  ,  et 
qu'ils  ne  boivent  point  d'eau. 

8.  Que  les  hommes  et  les  bêtes  soient  cou- 
verts de  sacs,  et  qu'ils  crient  au  Seigneur  de 
toute  leuf  force.  Que  chacun  Se  convertisse, 
qu'il  quitte  sa  mauvaise  voie,  et  l'iniquité  dont 
Ses  mains  étoient  souillées. 

9.  Qui  sait  si  Dieu  ne  se  retournera  point 
vers  nous  pour  nous  pardonner  ;  s'il  n'appai- 
sera  point  sa  fureur  et  sa  colère,  et  s'il  ne  chan- 
gera point  l'arrêt  qu'il  a  donné  pouf  nciis 
perdre  ? 

10.  Dieu  donc  considéra  leurs  œuvres,  il  vit 
qu'ils  s'étoient  convertisen quittant  leurniau- 
vaise  voie  ;  et  la  compassion  qu'il  eut  d'eux  , 
l'empêcha  de  leur  envoyer  les  maux  qu'il  avoit 
résolu  de  leur  faire. 
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CHAPITRE     IV. 

§.  I.  Jonas  est  fuché  que  Dieu  aie  pardonné 
a  Ninive. 

t.  Alors  Jonas  fut  saisi  d'une  grande  afflic- 
tion ,  et  il  se  fâcha  : 

2.Et s'adressant  au  Seigneur, il  lui  dit:  O  mon 
Dieu  !  n'est-ce  pas  là  ce  que  je  disois  lorsque 
J'étois  encore  en  mon  pays  ?  C'est  ce  que  j'ai 
prévu  d'abord,  et  c'est  pour  cela  que  j'ai  fui  à 
Tharsis.  Car  je  savois  que  vous  êtes  un  Dieu 
clément,  bon,  patient, plein  de  miséricorde,  et 
qui  pardonnez  les  péchés  des  hommes. 

3.  Je  vous  conjure  donc ,  Seigneur ,  de  reti- 
rer maintenant  mon  ame  de  mon  corps,  parce 
que  la  mort  m'est  meilleure  que  la  vie. 

4.  LeSeigneur  lui  dit:  Croyez-vous  que  votre 
colère  soit  bien  raisonnable? 

5.  Jonas  sortit  ensuite  de  Ninive,  et  s'assit 
du  côté  de  l'orient.  Il  se  fit  là  un  petit  couvert 
defevillages  où  il  se  reposa  à  l'ombre ,  juscpi'à 
ce  qu'il  eût  vu  ce  qui  arriveroit  à  la  ville. 

§.  II.  Dieu  fait  voir  quil  a  eu  raison  de 
pardonner  aux  Ninivites. 

6.  Le  Seigneur  Dieu  fit  naître  alors  un 
lierre  qui  monta  sur  la  tête  de  Jonas,  pour  lui 
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faire  ombre,  et  pour  le  mettre  àcouvert,  parce 
qu'il  e'toit  fort  incommodé  de  la  chaleur.  Ce 
qu'il  reçut  avec  une  extrême  joie. 

7.  Le  lendemain  dès  le  point  du  jour  le  Sei- 
gneur envoya  un  ver ,  qui  ajant  piqué  la  racine 
du  lierre  le  rendit  tout  sec. 

8.  Le  soleil  ayant  paru  ensuite,  le  Seigneur 
fit  lever  un  vent  chaud  et  brûlant,  et  les  rayons 
du  soleil  donnant  sur  la  tête  de  Jonas,  il  se 
trouva  dans  un  étouffement  et  dans  un  abatte- 
ment extrême,  en  disant  :  La  mort  m'est  meil- 
leure que  la  vie. 

9.  Alors  le  Seigneur  dit  à  Jonas  :  Pensez-vous 
avoir  raison  de  vous  fâcher  pour  ce  lierre  ? 
Jonas  lui  répondit  :  J'ai  raison  de  me  fâcher 
jusqu'à  soiihaiter  la  mort. 

10.  Le  Seigneur  lui  dit  :  Vous  vous  fâchez 
pour  un  lierre,  qui  ne  vous  avoit  point  coûté 
de  peine ,  qui  est  crû  sans  vous  ,  qui  est  né  en 
une  nuit,  et  qui  est  mort  la  nuit  suivante: 

1 1.  Et  moi  je  ne  pardonncrois  pas  àlagrande 
tille  de  Ninive ,  où  il  y  a  plus  de  six-vingt  mille 
personnes  qui  nesavent  pas  discernerleur  main 
droite  d'avec  leur  main  gauche,  et  un  grand 
nombre  d'animaux? 

FIN     DE     JONAS. 
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M I  c  II É  E  dit  lui-même  ,  chap.  i  ,  y.  i  ,  qu'il  étoit  dd 
Morasthi ,  ou  selon  d'autres  leçons,  de  Morescheti,  bour^ 
gade  que  saint  Jérôme  assure  être  de  la  tribu  de  Juda  , 
située  vis-à-vis  d'Eleutéropole.  Ce  prophète  ajoute  ,  au 
même  endroit ,  qu'il  commença  son  ministère  sous  le 
règne  de  Joathan ,  et  qu'il  continua  sous  Achaz  et  Ezé- 
chias,rois  de  Juda,  et  par  conséquent  depuis  l'an  du 
inonde  3246,  jusqu'en  l'an  3276,  ou  environ,  c'est-à- 
dire  ,  qu'il  a  prophétisé  près  de  tijente  années  j  et  ainsi 
il  a  été  le  contemporain  des  prophètes  Osée  ,  Joël  et 
Amos ,  et  aussi  d'isaïe.  Il  fut  rempli  de  l'Esprit  de  Dieu , 
chap.  3 ,  V.  8 ,  pour  annoncer  de  sa  part  aux  deux  tri- 
bus de  Juda  et  de  Benjaniin ,  sous  le  nom  de  Jérusalem  ,' 
et  aux  dix  tribus  sous  celui  de  Samarie ,  les  desseins  que 
le  Seigneur  avoit  pris  de  les  punir ,  et  de  les  châtier  de, 
leurs  idolâtries ,  de  leurs  déréglemens ,  et  de  la  confiance 
qu'ilsavoient  en  des  prophètes  de  mensonge;  et  c'est  ce 
que  Miellée  exécute  ici  :  il  leur  reproche  leurs  dé-? 
sordres ,  il  leur  prédit  leur  ruine ,  et  il  console  ceux  qui 
Seront  fidèles  à  Dieu ,  par  les  promesses  non  seulement 
d'une  première  délivrance  sous  Cyrus ,  mais  d'une  se-r? 
conde  plus  parfaite  et  plus  durable  sous  le  règne  de 
Jésus-Chiist ,  qu'il  dit  devoir  naître  dans  Bethléem. 
Jérémie  s'est  servi  de  ce  que  Miellée  dit ,  chap.  3  ,  v.  1 3, 
pour  appuyer  les  mêmes  prophéties  ;  et  il  le  cite  nom- 
mément 5  chap.  26 ,  V.  18,  pour  leprésenter  aux  prê-^ 
très  et  aux  faux  prophètes  qui  vouloient  le  faire  mourir , 
que  ce  prophète  ayoit  dit  les  paêmes  choses  ayant  lui , 
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sans  que  le  roi  Ezéchias  ni  le  j.euple  de  Judal'en  eût 
repris. 

Saint  Epiphane ,  ou  l'auteur  de  la  vie  et  de  la  mort  des 
PiopMtes ,  a  confondu  ce  prophète  avec  celui  dont  il 
est  parlé ,  liv.  3 ,  Rois ,  32 ,  v.  8 ,  et  3.  Parai.  1 8 ,  v.  7 ,  qui 
est  dit  fils  de  Jemla  ;  mais  cet  auteur  n'a  pas  pris  garde 
que  cette  supposition  ne  s'accorde  point  du  tout  au 
temps  des  règnes  des  rois  de  Juda  qui  sont  ici  nommés  , 
puisque  ce  Michée  ,  fils  de  Jemla ,  a  vécu  sous  Achab,  et 
ainsi  plus  d'un  siècle  avant  le  nôtre.  Le  style  de  Michée 
approche  foi  t  de  celui  d'Isaïe  ,  il  a  prédit  à-peu-près  les 
mêmes  choses ,  et  les  vers,  i  ,  a  et  3  du  i.  çhap.  sont 
assez  semblables  aux  vers.  2,  3  et  4  du  chap.  3.  disaic, 
mais  ses  prophéties  sont  beaucoup  j)lus  claires ,  les  cir- 
constances beaucoup  plus  marquées,  ses  expressions 
sont  nobles  et  naturelles  ^  ses  réprimandes  vives ,  fortes^ 
«t  pressantes. 


MICHÉE, 
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CHAPITRE     1. 

§.  I.  Prophétie  contre  Samarie  et  contre 
Jérusalem, 

t.  V  o  I  c I  les  paroles  que  le  Seigneur  a  dîtes  à 
Michée  de  Morasthi,  qui  prophétisa  touchant 
Samarie  et  Jérusalem,  sous  les  règnes  de  Joa- 
than  ,  d'Achaz  et  d'Ezéchîas,  rois  dé  Juda: 

^.  O  peuples  ,  écoutez  tous  !  que  la  terre 
avec  tout  ce  qu'elle  contient  soit  attentive,  et 
que  le  Seigneur  «o/re  Dieu  soit  lui-même  té- 
moin contre  vous;  le  Seigneur  qui  voit  tou^ 
de  son  temple  saint. 

3.  Car  le  Seigneur  va  sortir  du  lieu  saint  ou 
il  réside  :  il  descendra,  et  il  foulera  aux  pieds 
tout  ce  qu'il  y  a  de  grand  sur  la  terre. 

4.  Sous  lui  les  montagnes  disparoîtront;  les 
vallées  s'entr'ouvrant,  ?,eJbndront  comme  de  la 
cire  devant  le  feu,  et  s'écouleront  comme  des 
eaux  qui  se  précipitent  dans  un  abîme. 

6.  Tout  ceci  arrivera  à  cause  du  crime  dç 
Jacob ,  et  des  péchés  de  la  maison  d'Israël.  D'où 
est  venu  le  crime  de  Jacob  ,  sinon  de  Samarie? 
et  quelle  est  la  source  des  hauts  lieux  de  Juda, 
sinon  Jérusalem? 

8.  H 
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6.  Je  rendrai  donc  Samarie ,  dît  le  Seigneur, 
comme  un  monceau  de  j)ierres  ,  qu'on  met  dans 
un  champ,  lorsque  l'on  plante  une  vigne,  je 
ferai  rouler  ses  pierres  dans  la  vallée,  et  j'en 
découvrirai  les  fondcmens. 

y.  Toutes  ses  statues  seront  brisées ,  tout  ce 
qu'elle  a  gagné  sera  brûlé  par  le  feu,  et  je  ré- 
duirai en  poudre  toutes  ses  idoles  ;  parce  que 
ses  richesses  ont  été  amassées  du  prix  de  la  pros- 
titution, et  elles  deviendront  aussi  la  récom- 
pense des  prostituées. 

8.  C'est  pourquoi  je  m'abandonnerai  aux 
plaintes,  je  ferai  retentir  mes  cris,  je  déchirerai 
mes  vêtemens,  et  j'irai  tout  nud  :  je  pousserai 
des  hurlemens  comme  les  dragons,  et  des  sons 
lugubres  comme  les  autruches; 

9.  Parce  que  la  plaie  de  Samarie  est  désespé- 
rée; qu'elle  est  venue  jusqu'à  Juda;  qu'elle  a 
gagné  jusqu'à  la  porte  de  mon  peuple,  e/^//W/e 
est  entrée  jusque  dans  Jérusalem. 

10.  Que  le  bruit  de  vos  maux  ne  s'entende 
point  jusqu'à  Geth.  Etouffez  vos  larmes  et  vos 
soupirs.  Couvrez-vous  de  poussière  dans  une 
maison  qui  sera  réduite  en  poudre. 

§.  IL  Suite  de  la  prophétie  contre  Samarie 
et  Jérusalem. 

11.  Passez  couvertede  honteet d'ignominie, 
vous  qui  habitez  dans  un  lieu  si  beau.  Celle  qui 
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est  située  sur  les  confins  ne  sort  pas  ,  mais  est 
enlevée.  La  maison  voisine  qui  s'est  soutenue 
par  elle-même,  trouvera  dans  votre  perte  le 
sujet  de  sa  douleur. 

m.  Elle  s'est  trouvée  trop  foible  pour  vous 
assister,  et  elle  est  elle-même  plongée  dans  l'a- 
mertume ;  parce  que  Dieu  a  envoyé  l'ennemi 
jusque  dans  les  portes  de  Jérusalem. 

i3.  Les  habitans  de  Lacliîs  ont  été  épouvan- 
tés parle  bruit  confus  des  chariots  de  guerre. 
Lacliis ,  vous  êtes  la  source  du  péché  de  la  fille 
de  Sion,  parce  que  vous  avez  imité  les  sacri- 
lèges d'Israël. 

14.  Le  roi  d'Israël  enverra  de  ses  gens  aux 
princes  de  Geth  ;  mais  ils  n'y  trouveront  qu'une 
maison  de  mensonge  qui  les  trompera. 

i5.  Vous  qui  habitez  à  Marésa  ,  je  vous  amè- 
nerai des  gens  qui  hériteront  de  tous  vos  biens; 
et  ce  renversement  de  la  gloire  d'Israël  s'étendra 
jusqu'à  la  ville  d'Odolla. 

16.  Israël j,  arrachez-vous  les  cheveux;  cou- 
pez-les entièrement,  pour  pleurer  vos  en  fans 
qui  étoient  toutes  vos  délices.  Demeurez  sans 
aucun  poil  comme  l'aigle  qui  mue  et  qui  se  dé- 
pouille de  toutes  ses  plumes  j  parce  qu'on  vous 
a  enlevé  et  que  l'on  a  emmené  captifs  ceux  qui 
'VOUS  étoient  si  chers. 
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CHAPITRE      IL 

§.  I.  Péchés  du  peuple. 

I.  Malheur  à  vous  qui  formez  des  desseins 
injustes,  et  qui  prenez  dans  votre  lit  des  réso- 
lutions criminelles  ,  que  vous  exécutez  dès  le 
point  du  jour  ;  car  c'est  contre  Dieu  même  que 
vous  élevez  la  main. 

2.  Ils  ont  désiré  des  terres,  et  les  ont  prises 
avec  violence.  Ils  ont  ravi  des  maisons  par  force, 
îls  ont  opprimé  l'un  pour  lui  ravir  sa  maison, 
et  V àuive  pour  s'emparer  àc  tous  ses  biens. 

3.  C'est  pourquoi  voici  ce  que  dit  le  Sei- 
gneur :  J'ai  résolu  de  faire  fondre  sur  ce  peuple 
des  maux  dont  vous  ne  dégagerez  point  votre 
tête;  et  vous  ne  marcherez  plus  d'un  pas  su- 
perbe, parce  que  le  temps  sera  très-mauvais. 

4.  En  ce  temps-là  vous  deviendrez  la  fable 
des  hommes,  et  l'on  prendra  plaisir  à  chanter 
des  chansons  sur  vous,  et  k  vous  faire  dire: 
Nous  sommes  ruinés  ;  nous  sommes  pillés  de 
toutes  parts.  Le  paj^s  qui  étoit  à  nous  est  passe 
à  d'autres.  Nos  ennemis  se  sont  retirés;  mais 
de  quelle  sorte?  Ce  n'a  été  qu'afin  de  revenir, 
et  de  partager  nos  terres  enti'eux. 

6.  C'est  pour  ces  désordres  j  ô  Israël  !  qu'il 
n'y  aura  plus  j)ersonne  d'entre  vous  qui  ait  sa 
])art  et  son  héritage  dans  l'assemblée  du  Sei- 
gneur. 
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6.  Ne  dites  point  sans  cesse  :  Ces  paroles  de 
Yfitnace  ne  tomberont  point  sur  ceux  qui  sont 
à  Dieu  ;  ils  ne  seront  point  couverts  de  con- 
fusion. 

§.  II.  Suite  des  péchés  du -peuple, 

7.  L'Esprit  du  Seigneur,  dit  la  maison  de 
Jacob,  est-il  devenu  moins  étendu  en  miséri- 
corde  c/uHl n'éloit j  et  peut-il  avoir  ces  pensées 
de  nous  perdre  quon  lui  attribue  F  II  est  vrai, 
je  n'ai  que  des  pensées  de  bonté ,  dit  le  Seigneur _, 
mais  c'est  pour  ceux  qui  marchent  dans  la 
droiture  du  cœur, 

8.  Mon  peuple  au  contraire  s'est  révolté  con- 
tre moi.  Vous  avez  ôté  aux  hommes  >  non  seu- 
lement le  manteau,  mais  la  tunique  ;  et  vous 
avez  traité  en  ennemis  ceux  qui  ne  pensoieat  à 
aucun  mal. 

9.  Vous  avez  chassé  les  femmes  de  mon  peu- 
ple des  maisons  où  elles  vivoient  en  repos;  et 
vous  avez  étouffé  pour  jamais  ma  louange  dans 
la  bouche  de  leurs  petits  en  fans. 

10.  Allez-vous-en ,  sortez  de  yotre  terre  j  vous 
n'y  trouverez  point  de  repos;  parce  c|ue  l'im- 
pureté dont  vous  l'avez  souillée,  l'a  remplie 
d'une  horrible  puanteur. 

1 1 .  Plût  à  Dieu  que  je  n'eusse  point  l'Esprit 
dit  Seigneur  j  et  que  je  disse  plutôt  de&  men- 
songes !  Mais   via  parole  tombera  sur  vous 
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comme  un  vin  qui  vous  enivrera  ;  et  ce  sera  sur 
vous-même ,  ô  Israël  !  que  cette  parole  sera 
accomplie. 

lii.  O  Jacob  !  je  vous  rassemblerai  un  jour 
tout  entier  :  je  réunirai  les  restes  d'Israël  :  je 
mettrai  mon  peuple  tout  ensemble  comme  un 
troupeau  dans  la  bergerie  ,  comme  des  brebis 
au  milieu  de  leur  parc  ;  et  la  Foule  des  hommes 
y  sera  si  grande,  qu'elle  y  causera  même  de  la 
confusion  et  du  trouble. 

i3.  Car  celui  qui  leur  doit  ouvrir  le  chemin, 
marchera  devant  eux  :  ils  passeront  en  trou- 
pes à  la  porte ,  et  y  entreront  :  leur  roi  passera 
devant  leurs  yenx,  et  le  Seigneur  sera  à  leur 
tête, 

CHAPITRE      I  IL 

§.  ï.  Aienaces  contre  les  péchés  des  princes 
&  des  faux  prophètes. 


I.  J'ai  dit  encore  :  Ecoutez  ,  princes  de  Jacob  , 
et  vous  chefs  de  la  maison  d'Israël  :  N'est-ce 
pas  à  vous  à  savoir  ce  qui  est  juste  ? 

2,.  Et  cependant  vous  avez  de  la  haine  pour  le 
bien ,  et  de  l'amour  pour  le  mal  :  vous  arrache:^ 
aux  pauvres  jus([u'à  leur  peau  ,  et  vous  leur 
ôtez  la  chair  de  dessus  les  os. 

3.  Ils  ont  mange'  la  chair  de  mon  peuple^ 
ils  lui  ont  arraché  la  peau  ;  ils  lui  ont  brisé  Içs 
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os  ;  ils  les  ont  hachés  cou\me  pou?'  les  faire  cuire 
dans  une  chaudière ,  et  comme  de  la  c\rd\V(/u^uit 
fait  bouillir  dans  un  pot. 

4.  Il  viendra  un  jour  où  ils  crieront  au  Sei- 
gneur, et  il  ne  les  exaucera  point  :  il  détour- 
nera alors  son  visage  d'eux,  comme  le  mérite 
la  malignité  de  leurs  actions. 

5.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  contre  les 
prophètes  qui  séduisent  mon  peuple,  qui  dé- 
chirent avec  les  dents,  et  ne  laissent  pas  de 
prêcher  la  paix;  et  si  quelqu'un  ne  leur  donne 
pas  de  quoi  manger  ,  ils  mettent  leur  piété  à 
lui  déclarer  la  guerre. 

6.  C'est  pourquoi  vous  n'aurez  pour  vision 
qu'une  nuit  sombre ,  et  pour  révélation  que  des 
ténèbres.  Le  soleil  sera  sans  lumière  à  l'égard 
de  ces  prophètes,  et  le  jour  deviendra  pour  eux 
ime  obscurité  profonde. 

7.  Ceux  qui  ont  des  visions,  seront  confus  , 
ceux  qui  se  mêlent  de  deviner  l'avenir  ,  seront 
couverts  de  honte  :  ils  rougiront  \qw$,  ,  et  ils  se 
cacheront  le  visagelorsqu'il^â:r6>//ria;  que  Dieu 
aura  été  muet  pour  eux. 

§.  1 1.  Suite  des  menaces. 

8.  Mais  pour  moi ,  j'ai  été  rempli  de  la  force  ^ 
delà  justice  et  de  la  vertu  de  l'Esprit  du  Sei- 
gneur, pour  annoncer  à  Jacob  son  crime,  eï 
à  Israël  son  iniquité. 
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9.  Ecoutez  ceci,  princes  de  la  maison  de  Ja- 
cob ,  et  vous  juges  de  la  maison  d'Israël;  vous 
qui  avez  l'ëquité  en  abomination,  et  qui  ren- 
versez tout  ce  qui  est  juste  ; 

10.  Qui  bâtissez  Sion  du  sang  des  hommes ^ 
et  Jérusalem  dufruit  de  l'iniquité. 

11.  Leurs  princes  rendent  des  arrêts  pour 
des  présens  fleurs  prêtres  enseignent  pour  l'In- 
térêt ;  leurs  prophètes  devinent  pour  de  l'ar- 
gent :aprèscela  ils  se  reposent  sur  le  Seigneur, 
en  disant  :  Le  Seigneur  n'est-il  pas  au  milieu 
de  nous? Nous  serons  à  couvert  de  tous  maux. 

12,.  C'est  pour  cela  même  que  vous  serez 
cause  que  Sion  sera  labourée  comme  un  champ  ; 
que  Jérusalem  sera  réduite  en  un  monceau  de 
pierres;  et  que  la  montagne  où  le  temple  est 
fcati,  deviendra  uiie  foret, 

CHAPITRE    IV. 
§.   ï,   Prophétie  contre  t Eglise, 

i.lVlAisdans  les  derniers  temps,  la  monta- 
gne sur  laquelle  se  bâtira  la  maison  du  Sei-» 
^neur,  sera  fondée  sur  le  haut  des  monts  ,  et 
s'élèvera  au-dessus  des  collines  :  les  peuples  j 
accourront; 

2.  Et  les  nations  se  hâteront  d'j  venir  en 
foule  ,  en  disant  :  Allons  à  la  montagne  du  Sei- 
gneur ,  et  à  I4  ffiaison  du  Dieu  de  Jacob.  Il 
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nous  enseignera  ses  voies,  et  nous  marcherons 
dans  ses  sentiers  ;  parce  que  la  loi  sortira  de 
Sion  ,  et  la  parole  du  Seigneur ,  de  Jérusalem. 

3.  Il  exercera  son  jugement  sur  plusieurs 
peuples,  et  il  châtiera  des  nations  puissantes 
jusques  aux  pays  les  plus  éloigne's.  Ils  feront 
de  leurs  épées  des  socs  de  charrue  ;  et  de  leurs 
lances,  des  instrumens  pour  remuer  la  terre. 
Un  peuple  ne  tirera  pins  l'épée  contre  un  «/^/re 
peuple ,  et  ils  ne  s'exerceront  plus  à  combattre 
l^un  contrée  Vautre. 

4.  Chacun  se  reposera  sous  sa  vigne  et  sous 
son  figuier,  sans  avoir  aucun  ennemi  à  crain- 
dre :  c'est  ce  que  le  Seigneur  des  armées  a  dit 
de  sa  bouche. 

5. Que  chaque  peuple  marche  sous  la  protec- 
tion de  son  Dieu  :  mais  pour  nous  ,  nous  mar- 
cherons sous  la  protection  du  Seigneur  notre 
Dieu,  jusque  dans  l'éternité,  et  au-delà  de 
l'éternité. 

6.  En  ce  jour-là ,  dit  le  Seigneur ,  je  rassem- 
blerai celle  qui  étoit  boiteuse,  et  je  réunirai 
celle  que  j'avois  chassée  et  affligée. 

7.  Je  réserverai  les  restes  de  celle  qui  étoit 
boiteuse,  et  je  formerai  un  peuple  puissant  de 
celle  qui  avoit  été  si  affligée;  et  le  Seigneur 
régnera  sur  eux  dans  la  montagne  de  Sion, 
depuis  ce  temps  jusque  dans  l'éternité. 

8.  Et  vous  ,  tour  du  troupeau ,  fille  de  Sion , 
C^nvironnée  de  nuages,  le  Seigneur  viendra 
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jusqu'à  vous:  vous  posséderez  la  puissance  sou- 
veraine, l'empire  de  la  fille  de  Jérusalem. 

§.  I L  Consolation  pour  S  ion. 

9.  Pourquoi  donc  êtes -vous  maintenant  si 
affligée?  Est-ce  que  vous  n'avez  point  de  roi , 
ni  de  conseiller,  que  vous  êtes  ainsi  dans  la 
douleur,  comme  une  femme  qui  est  en  tra- 
vail ? 

10.  Mais  affligez-vous,  et  tourmentez-vous, 
o  fille  de  Sion  !  comme  une  femme  qui  enfante, 
parce  que  vous  sortirez  maintenant  de  votre 
ville,  vous  habiterez  dans  un  pays  étranger , 
et  vous  viendrez  jusqu'à  Babylone:  c'est-là  que 
vous  serez  délivrée,  et  que  le  Seigneur  vous 
rachètera  de  la  main  de  vos  ennemis. 

11.  Plusieurs  peuples  se  sont  maintenant 
assemblés  contre  vous,  qui  disent  de  Sion: 
Qu'elle  soit  lapidée,  et  que  nos  yeux  se  re- 
paisî^ent  de  son  malheur. 

12,.  Mais  ils  n'ont  pas  connu  quelles  sont  les 
pensées  du  Seigneur  :  ils  n'ont  ])as  compris  que 
son  dessein  étoit  de  les  assembler  comme  on 
amasse  la  paille  dans  l'aire. 

i3.  Levez-vous,  fille  de  Sion,  et  foulez  la 
paille  :  car  je  vous  donnerai  une  corne  de  fer , 
je  vous  donnerai  des  ongles  d'airain,  et  vous 
briserez  plusieurs  peuples;  vous  immolerez  au 
Seigneur  ce  qu'ils  ont  ravi  aux  autres,  et  vous 
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consacrerez  au  Dieu  de  toute  la  terre  ce  qu'ils 
ont  de  plus  précieux. 

CHAPITRE     V. 

§.  I.  Règne  de  Jésus -Christ. 

j.  vous  allez  être  pillée ,  6  fille  de  voleurs  ? 
Us  nous  assiégeront  de  toutes  parts  ,  ils  lève- 
ront la  verge  sur  le  prince  d'Israël ,  et  le  frap- 
peront sur  la  Joue. 

2..  Et  vous,  Bethléem,  appelée  Eplirata, 
vous  êtes  petite  entre  les  villesde  Juda;  mais 
c'est  de  vous  que  sortira  celui  qui  doit  régner 
dans  Israël ,  dont  la  génération  est  dès  le  com- 
mencement,  dès  l'éternité. 

3.  C'est  pour  cela  que  Dieu  abandonnera  les 
siens  jusqu'au  temps  où  celle  qui  doit  enfan- 
ter enfantera,  et  ceux  de  ses  frères  qui  seront 
restés, se  convertiront  et  se  joind?'ont  i\\xx  en- 
fans  d'Israël. 

4.  11  demeurera  ferme,  et  il  paîtra  son  trou- 
peau dans  la  force  du  Seigneur  ,  dans  la  subli- 
mité de  la  majesté  du  Seigneur  son  Dieu  ;  et 
les  peuples  seront  convertis  ,  parce  que  sa 
grandeur\a.  éclater  jusques  aux  extrémités  du 
monde. 

5.  C'est  lui  qui  sera  notre  paix.  Lorsque  les 
Assyriens  viendront  dans  notre  terre,  et  qu'ils 
geront  entrés  jusque  dans  nos  maisons,  nous 
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susciterons  contre  eux  sept  pasteurs  et  huit 

princes; 

6.  Qui  détruiront  avec  l'épée  la  terre  d'Assur, 
et  le  pays  de  Nemrod  avec  ses  lances.  Il  nous 
préservera  de  la  violence  des  Assyriens ,  en 
les  empêchant  de  venir  dans  notre  terre  ,  et 
de  mettre  le  pied  dans  notre  pays. 

§.  1 1.  Consolation  de  Jacob. 

7.  Les  restes  de  Jacob  seront  au  milieu  de 
la  multitude  des  peuples  ,  comme  une  rosée 
qui  vient  du  Seigneur  ,  et  comme  des  gouttes 
d'eau  qui  tombent  sur  l'herbe,  sans  dépendre 
de  personne,  et  sans  attendre  rien  des  enfans 
des  hommes. 

8.  Et  les  restes  de  Jacob  seront  parmi  les 
nations  et  au  milieu  de  la  multitude  des  peu- 
])les  ,  comme  un  lion  parmi  les  autres  bêtes 
de  la  forêt,  et  un  lionceau  parmi  les  brebis, 
qui  passe  au  tj^ai'ers  du  troupeau ,  qui  le  foule 
aux  pieds ,  et  ravit  sa  proie,  sans  que  personne 
la  lui  puisse  ôter. 

9.  Votre  main  s'élèvera  au-dessus  de  ceux 
qui  vous  combattent  ,  et  tous  vos  ennemis 
périront. 

10.  En  ce  jour-là,  dit  le  Seigneur,  je  vous 
oteraî  vos  chevaux,  et  je  briserai  vos  chariots 
de  guerre. 

11.  Je  ruinerai  les  villes  de  votre  pays,  et 
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je  détruirai  tous  vos  remparts  :  j'arracherai 
d'entrevosmains  tout  cequi  servoit  àvos  sorti- 
le'ges,  et  il  n  j  aura  plus  de  devins  parmi  vous. 
12.  J'exterminerai  du  milieu  de  vous  vos 
idoles  et  vos  statues,  et  vous  n'adorerez  plus 
les  ouvrascs  de  vos  mains. 

o 

i3.  J'arracherai  les  grands  bois  que  vous  avez 
plantés  ;  je  réduirai  vos  villes  en  poudre; 

14.  Et  je  me  vengerai  dans  ma  fureur  et 
dans  mon  indignation  de  tous  les  peuples  qui 
ne  m'ont  point  écouté. 

CHAPITRE     VI. 

§.  I.  Ingratitude  du  peuple  juif. 

I. Ecoutez  ce  que  le  Seigneur  m'a  dit: 
Allez,  soutenez  ma  cause  contre  les  monta- 
gnes ,  et  faites  entendre  aux  collines  votre 
voix. 

s.  Montagnes ,  écoutez  la  défense  du  Sei- 
gneur ,  écoutez-la ,  vous  qui  êtes  les  fermes 
fondemens  de  la  terre;  car  le  Seigneur  veut 
entrer  en  jugement  avec  son  peuple  ,  et  se 
justifier  devant  Israël. 

3.  Mon  peuple ,  que  vous  ai-je  fait ,  en  quoi 
vous  ai-je  donné  sujet  de  vous  plaindre  ?  Ré- 
pondez-moi. 

4.  Est-ce  à  cause  que  je  vous  ai  tiré  de 
i'Egjpte  ,  que  je  vous  ai  délivré  d'une  maisQU 
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d'esclavage,  et  que  j'ai  envoyé  pour  vous  con- 
duire ,  Moïse,  Aaron  et  Marie  ? 

6.  Mon  peuple,  souvenez-vous,  je  vous  prie, 
du  dessein  malicieux  que  Balac,  roi  deMoab, 
avoit  formé  contre  vous  ^  de  ce  que  lui  répon- 
dit Balaam,fils  de  Béor,  et  de  ce  que  f  ai  fait 
pour  vous  entre  Sétim  et  Galgala,  et  recon- 
noissez  combien  le  Seigneur  est  juste  et  plein 
de  bonté. 

§.  II.  Dieu  rejette  les  sacrifices  des  Juifs. 

•  6.  Qu'ofT'rirai-je  à  Dieu  qui  soit  digne  de  lui? 
Fléchirai -je  les  genoux  devant  le  Dieu  très- 
haut  ?  Lui  offrirai-je  des  holocaustes  et  des 
veaux  d'un  an? 

7.  L'appaiserai-je  en  lui  sacrifiant  mille  bé- 
liers, ou  des  milliers  de  boucs  engraissés? Lui 
sacrifierai -je  pour  mon  crime  mon  fils  aine, 
et  pour  mon  péché  quelque  autre  de  mes 
en  Fan  s? 

8.  O  homme!  je  vous  dirai  ce  qui  vous  est 
\uile,  et  ce  que  le  Seigneur  demande  de  vous; 
C'est  cjue  vous  agissiez  selon  la  justice,  et  que 
vous  aimiez  la  miséricorde,  et  que  vous  mar- 
chiez en  la  présence  du  Seigneur ,  avec  une  vi- 
gilance pleine  d'une  crainte  respectueuse. 

9.  Le  Seigneur  parle  à  la  ville  avec  une  voix 
puissante,  et  ceux  qui  craindront  votre  nom, 
mon  Dieu  ,  seront  sauvés  :  Ecoutez-/^  donc , 
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6  tribus  !  mais  qui  est-ce  qui  recevra  avec  sou- 
mission cette  parabole  ? 

10.  Les  tre'sors  de  l'iniquité  sont  encore  dans 
la  maison  de  l'impie  comme  un  feu  qui  la  con- 
sume,  et  la  fausse  mesure  dont  il  se  sert,  est 
pleine  de  la  colère  de  Dieu, 

§.  1 1 1.  Menaces  contre  les  Juifs, 

1 1 .  Puis-je  ,  dit  le  Seigneur.,  ne  pas  condam- 
ner la  balance  injuste,  et  le  poids  trompeur  du 
sac  ? 

i^.  C'est  par  ces  moyens  que  les  riches  de 
Jérusalem  sont  remplis  d'iniquité.  Ses  habi- 
tans  usent  de  déguisement  et  de  mensonge,  et 
leur  langue  est  dans  leur  bouche  comme  un 
instrument  de  tromperie. 

i3.  C'est  donc  pour  cela ,  c'est  pour  vos  pé- 
chés que  j'ai  commencé  à  vous  frapper  d'une 
plaie  mortelle. 

14.  Vous  mangerez,  et  vous  ne  serez  point 
rassasiés  ;  vous  serez  pénétrés  çle  confusion  et 
de  maux  ;  vous  prendrez  entre  vos  bras  vos 
eiifans  pour  les  sauver  jQtwous  ne  les  sauverez 
point;  que  si  vous  en  sauvez  quelques-uns,  je 
les  livrerai  encore  au  tranchant  de  l'épée. 

i5.  Vous  sèmerez,  et  vous  ne  recueillerez 
point  ;  vous  presserez  les  olives  ,  et  vous  ne 
vous  servirez  point  d'huile;  vous  foulerez  les 
raisins,  et  vous  n'en  boirez  point  le  vin. 
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i6.  Vous  avez  gardé  avec  soin  les  ordonnan- 
ces d'Amri,  Vous  avez  imité  en  toutes  choses 
la  maison  d'Achab  ,  et  vous  avez  marché  sur 
leurs  traces.  C'est  pourquoi  je  vous  abandon- 
nerai à  votre  perte,  je  rendrai  vos  habitans 
l'objet  de  la  raillerie  des  hommes ,  et  vous  serez 
couverts  de  l'opprobre  que  mérite  un  peuple 
rebelle  à  son  Dieu, 

CHAPITRE      VIL 

§.  I.  Ptiu  nombre  de  Juifs. 

1 .  M  A  L  H  E  u  R  à  moi ,  parce  que  je  suis  réduît 
à  cueillir  des  raisins  à  la  fin  de  l'automne,  après 
que  la  vendange  a  été  faite  :  je  ne  trouve  pas 
à  manger  une  seule  grappe,  et  j'ai  désiré  en 
vain  quelques-unes  de  ces  figues ,  les  premières 
mûres. 

2.  On  ne  trouve  plus  de  saints  sur  la  terre;  il 
n'y  a  personne  qui  ait  le  cœur  droit.  Tous  ten- 
dent des  pièges  pour  verser  le  sang;  le  frère 
cherche  la  mort  de  son  frère. 

3.  Ils  appellent  bien  le  mal  qu'ils  font.  Le 
prince  exige  :  le  juge  est  à  vendre  ;  un  grand 
fait  éclater  dans  ses  paroles  la  passion  de  son 
cœur  ,  et  ceux  qui  l' approchent  la  fortifient. 

4.  Le  meilleur  d'entre  eux  est  comme  une 
ronce  ,  et  le  plus  juste  est  comme  l'épine  d'une 
Il  aie.  Mais  voici  le  jour  qu'ont  vu  les  prophètes  ; 

voici 
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voici  le  temps  où  Dieu  vous  \\s\  ter  à  dans  sa 
colère  ;  vous  allez  être  détruits. 

5.  Ne  vous  fiez  point  à  votre  ami  ;  ne  vous 
reposez  point  sur  celui  qui  vous  gouverne  ; 
tenez  fermée  la  porte  de  votre  bouche,  et  ne 
vous  ouvrez  pas  à  celle-là  même  qui  dort  au- 
près  devons. 

6.  Car  le  fils  traite  son  père  avec  outrage  ;  la 
fille  s'élève  contre  la  mère  ;  sa  belle-fille  contre 
la  belle-mère  ;  et  l'homme  a  pour  ennemis  ceux 
de  sa  propre  maison. 

7.  Mais  pour  moi ,  je  jetterai  les  yeux  sur  le 
Seigneur  ,  j'attendrai  Dieu  mon  Sauveur,  et 
mon  Dieu  écoutera  ma  voix. 

8.  O  mon  ennemie  !  ne  vous  réjouissez  point 
de  ce  que  je  suis  tombée  ;  je  me  relèverai  après 
que  je  me  serai  assise  dans  les  ténèbres;  le 
Seigneur  est  ma  lumière. 

9.  Je  porterai  le  poids  de  la  colère  du  SeN 
gneur,  parce  que  j'ai  péché  contre  lui,  jusqu'à 
ce  qu'il  juge  ma  cause,  et  qu'il  se  déclare  pour 
moi  contre  ceux  qui  me  persécutent.  Il  me  fera 
passer  des  ténèbres  à  la  lumière  ;  je  contemple- 
rai sa  justice. 

10.  Mon  ennemie  me  verra  alors,  et  elle  sera 
couverte  de  confusion  ,  elle  qui  me  dit  mainte- 
nant :Oii  est  le  Seigneur  votre  Dieu  ?  Mes  jeux 
la  verront,  et  elle  sera  foulée  aux  pieds  commot 
la  boue  qui  est  dans  les  rues. 


8. 
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§.  1 1.  Etablissement  de  l* Eglise. 

1 1 .  En  ce  pur  -W  vxds  masures  seront  clian- 
gées  en  des  bâtimens^en  ce  jour-là  vous  serez 
affranchis  de   la  loi  qui   vous  avait  été  im- 
posée. 

12.  En  ces  jours-là  on  viendra  de  l'Assyrie 
jusqu'à  vous,  et  jusqu'à  vos  villes  fortes;  et 
de  vos  villes  fortes  jusques  au  fleuve  ;  depuis 
une  mer  jusqu'à  l'autre  mer,  et  depuis  les  mon- 
tagnes jusqu'à  la  montagne. 

i3.  Et  cependant  la  terre  sera  désole'e  à  cause 
de  ses  habitans,  pour  les  punir  de  leurs  des- 
seins criminels. 

14.  O  SeigneurX  paissez  et  conduisez  avec 
votre  verge  votre  peuple,  le  troupeau  de  votre 
héritage,  û'é^i'o/^commeceux  qui  habitent  seuls 
dans  une  forêt  \paissez-le  au  milieu  du  Carmel. 
Les  troupeaux  iront  paître  en  Basan  et  en 
Galaad,  comme  ils  y  alloient  autrefois. 

i5.  Je  ferai  voir  des  merveilles  à  mon  peuple, 
comme  lorsque  je  vous  tirai  de  l'Egvpte. 

16.  Les  nations  les  verront  devant  leurs 
yeux ,  et  elles  seront  confondues  avec  toute 
leur  puissance.  Les  peuples  mettront  leurs 
mains  sur  leur  bouche,  et  leurs  oreilles  devien- 
dront sourdes. 

ly.  Ils  mangeront  la  poussière  comme  les 
gerpens;  ils  seront  épouvantes  dans  leurs  mai- 
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sons  comme  les  bêtes  qui  rampent  sur  la  terre. 
Ils  trembleront  devant  leSeigneur  notre  Dieu , 
et  ils  vous  craindront. 

i8.  O  Dieu  !  qui  est  seml)lable  à  vous,  vous 
qui  effacez  l'iniquité,  et  qui  oubliez  les  pécbés 
du  reste  de  votre  héritage  ?  Le  Seigneurnç  ré- 
pandra plus  sa  fureur  contre  les  siens ,  parce 
qu'il  se  plaît  à  faire  miséricorde. 

19.  Il  aura  encore  compassion  de  nous:  il  dé-^ 
truira  nos  iniquités  ,  et  il  jettera  tous  nos  pé- 
chés au  fond  de  la  mer. 

^o.  O  Seigneur!  vous  accomplirez  votre  pa- 
role sur  Jacob  ,  vous  ferez  miséricorde  à 
Abraham ,  selon  que  vous  l'avez  promis  avec 
serment  à  nos  pères  depuis  tant  de  siècles. 


riN   DE    MicnéE. 


N  A  H  U  M. 


ARGU    MENT. 


On  ne  sait  rien  en  particulier  de  Na  h  u  m  ,  sinon  ce 
qu'il  a  dit  de  lui-même  en  ce  peu  de  mots  :  Prophétie 
contre  Niiiive ,  Hure  des  visions  de  JVaJium  cFElkesai. 
On  ne  sait  pas  même  si  ce  surnom  est  celui  de  sa  fa- 
mille ou  du  lieu  de  sa  naissance.   Saint  Jérôme  dit 
qu'Elkesaï  étoitune  petite  bourgade  de  la  Galilée ,  dans 
la  tribu  de  Siméon.  A  l'égard  du  temps  auquel  il  a  pro- 
phétisé, il  n'est  pas  non  plus  aisé  de  le  savoir  ,  d'autant 
qu'il  n'a  point  daté  ses  prophéties  du  nom  d'aucun  prin- 
ce de  Juda ,  ni  d'Israël  :  cependant  les  Hébreux  ont 
conclu  de  cette  omission  qu'il  avoit  commencé  à  paroî- 
tre  sous  le  règne  de  Manassés  ,  fondés  sur  ce  principe 
très-équivoque,  que  ceux  des  prophètes  qui  ont  ainsi  omis 
de  fixerrépoque  de  leurs  prophéties  pai'  le  nom  de  quel- 
que prince  ,  n'ont  eu  d'autres  raisons ,  sinon  qu'ils  n'ont 
pas  cru  devoir  faii  e  cet  honneur  à  ceux  qui  ayant  été 
faits  ou  tributaires ,  ou  prisonniers  des  princes  étrangers,, 
avoient  perdu  pour-ainsi-dire  la  qualité  de  roi.  D'autres 
prétendent  que  Nahum  ayant  prédit  la  ruine  deNi- 
nive  ,  il  a  nécessairement  vécu  sous  les  rois  Joas  et  Jéhu  , 
et  qu'ainsi  il  est  le  plus  ancien  des  prophètes  ;  mais  comme 
cette  ville  a  été  ruinée  deux  différentes  fois,  la  première 
sous  Sardanaple  ,ran  SaSy ,  et  la  dernière  sous  Nabopo- 
lassar ,  père  du  grand  Nabuchodonosor ,  en  l'an  33y8 , 
dont  il  est  parlé  dans  l'addition  grecque  qui  est  à  la  fin 
du  livre  de  Tobie  ;  on  ne  peut  placer  ce  prophète  que 
dans  l'entre-temps  de  ces  deux  ruines  de  Ninive,  imm<'- 
diatement  après  la  captivité   des  dix  tribus  ,  vers  l'au 
3283 ,  comme  l'a  remarqué  S.  Jérôme  ,  et  ain^i  sous  iô- 
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règne  d'Ezéchias,  quelques  années  avant  l'expédition  de 
Sennachérib ,  dont  Nahum  a  prédit  ici  toutes  les  ciicons- 
tances.  Joseplie  assure  qu'il  a  vécu  sous  Joathan ,  roi  de 
Juda ,  qu'il  prédit  la  ruine  de  Ninive  et  des  Assyriens  ; 
et  ainsi  il  auroit  prophétisé  près  de  trente-sept  ans  avant 
le  temps  qu'on  lui  donne  ici ,  et  cent  trente-deux  ans 
avant  la  ruine  de  Ninive  ,  et  non  pas  simplement  cent 
quinze,  comme  Josephe  l'a  supputé.  Quelques  critiques, 
prévenus  que  Nahum  est  né  dans  une  petite  bourgade 
de  Galilée  ,  ont  dit,  sans  trop  d'attention ,  que  le  stylo 
de  ce  prophète  étoit  rustique  et  grossier ,  et  propor- 
tionné à  la  bassesse  de  sa  naissance  ;  mais  ceux  qui  le 
liront  sans  prévention  ,  reconnoîtront  qu'il  y  a  bien  de 
l'éloquence  et  bien  de  la  grandeur  dans  ses  expres- 
sions ;  que  son  style  est  très-élevé  ,  rempli  de  compa- 
raisons nobles ,  de  sens  figurés  ,  et  de  répétitions  en 
mêmes  termes  qui  le  rendent  vif  et  expressif. 
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CHAPITRE     PREMIER. 

§.  I.  Prophétie  contre  Ninlve, 

i.I  ROPHÉTiE  contre  Niiiive.    Livre  des 

visions  divines  de  Nahum ,  qui  était  cVElkesaï. 
2,.  Le  Seigneur  est  un  Dieu  jaloux  et  un  Dieu 
vengeur.  Le  Seigneur  fait  éclater  sa  vengean- 
ce ,  et  le  fait  avec  fureur  :  oui ,  le  Seigneur  se 
venî^e  de  ses  ennemis,  et  il  se  met  en  colère 
contre  ceux  qui  le  haïssent. 

3.  Le  Seigneur  est  patient,  il  est  grand  en 
puissance,  il  diiïere  à  punir  ;  mais  il  punit  à  la 
fin.  Le  Seigneur  marche  parmi  les  tourbillons 
et  les  tempêtes,  et  il  s' élève  sous  ses  pieds  des 
nuages  de  poussière. 

4.  Il  menace  la  mer  et  la  dessèche ,  et  il  change 
tous  les  fleuves  en  un  désert,  La  beauté  du  Basan 
et  du  Carmel  s'efface  ,  et  les  fleurs  du  Liban  se 
flétrissent  aussitôt  qu'il  aparté. 

5.  Il  ébranle  les  montagnes  ,  il  désole  les  col- 
lines :  la  terre  ,  le  monde  ,  et  tous  ceux  qui  l'ha- 
bitent tremblent  devant  lui. 

6.  Qui  pourra  soutenir  sa  colère  ?  Et  qui  lui 
résistera  lorsqu'il  sera  dans  sa  fureur?  Son  in- 
dignation se  répand  comme  un  feu,  et  elle  fait 
fondre  les  pierres. 
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7.  Le  Seigneur  est  bon ,  il  soutient  les  sien» 
i\u  jour  de  l'affliction,  et  il  connoît  ceux  qui 
espèrent  en  lui. 

8..  Il  détruira  ce  lieu  par  l'inondation  d'un 
déluge  qui  passera  ,  et  les  ténèbres  poursuis 
vvont  ses  ennemis. 

§^  IL  Les  menaces  vont  être  exécutées.  Dieu 
consolera  les  siens. 

9.  Pourquoi  formez-VQUs  des  desseins  contre 
le  Seigneur?  Il  a  entrepris  lui-même  de  vous  dé- 
truire absolument ,  et  il  n'en  fera  pas  à  deux  fois. 

10.  Comme  les  épines  s'entrelacent  et  s'en- 
tr'embrassent  dans  les  balliers,  ainsi  ils  s'unis- 
sent dans  les  festins  où  ils  s'enivrent  ensemble; 
jnais  ils  seront  enfin  consumés  comme  la  paille 
sèche. 

1 1.  Car  il  sortira  de  vous  des  personnes  qui 
formeront  contre  le  Seigneur  de  noirs  desseins, 
et  qui  nourriront  dans  leur  esprit  des  pensées 
de  malice  et  de  perfidie. 

is.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur:  Qu'ils  soient 
aussi  forts  et  en  aussi  grand  nombre  qu'ils  vou- 
dront, ils  tomberont  comme  les  cheveux  sous 
le  rasoir,  et  toute  cette  armée  disparoîtra.  Je 
vous  ai  affligés,  mais  je  ne  vous  affligerai  plus 

i3-  Je  m'en  vais  briser  cette  verge  dont  l'enc 
nemi  vous  frappait,  çt  je  romprai  vos  chaînes-^ 

14.  Le  Seigneur  prononcera  ses  arrêts  cou- 
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tre  vous  ,  le  bruit  de  votre  nom  ne  se  répan- 
dra plus  à  l'avenir.  J'exterminerai  les  statues 
et  les  idoles  de  la  maison  de  votre  dieu  ;  je  la 
rendrai  votre  sépulcre  ,  et  vous  tomberez  dans 
le  mépris, 

i5.  Je  vois  les  pieds  de  celui  qui  apporte  la 
bonne  nouvelle ,  et  qui  annonce  la  paix  ;  je  le& 
voisparoître  sur  les  montai^nes.  O  Juda  !  célé- 
brçz  vos  jours  de  fêtes  ,  et  rendez  vos  voeux<2// 
Seigneur ,  parce  que  Bélial  ne  passera  plus  k 
l'avenir  au  travers  de  vous:  il  est  péri  avec 
tout  son  peuple. 

CHAPITRE     IL 

§.  I.  Niniv-C  va  être  renversée, 

ï,  V  oi  CI  celui  qui  doit  renverser  vos  muraïU 
les  à  vos  yeux,  et  vous  assiéger  de  toutes  parts: 
mettez  des  sentinelles  sur  les  cliemins,  prenez 
les  armes,  rassemblez  toutes  vos  forces. 

2.  Car  le  Seigneur  va  punir  l'insolence  avec 
laquelle  les  ennemis  de  Jacob  et  d'Israël  les  ont 
traités,  lorsqu'ils  les  ont  pillés,  qu'ils  les  ont; 
dispersés  ,  et  qu'ils  ont  gâté  les  rejetons  d'une 
vigne  si  fertile. 

3.  Voicicel'uiqutvousdoit;  détruire .  Le  bou- 
clier de  ses  braves  jette  des  flammes  de  feu  \ 
ses  gens  d'armes  sont  couverts  de  pourpre  ; 
^es  chariots  élincèlent  lorsqu'ils  marchent  au 
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combat  ;  ceux  qui  les  conduisent  sont  furieux 

comme  des  gens  ivres. 

4.  Les  chemins  sont  pleins  de  trouble  et  de 
tumulte,  et  les  chariots  dans  les  places  se  heur- 
tent l'un  contre  l'autre  :  les  jeux  des  soldats 
paroissent  des  lampes  ,  et  leurs  visages  sem- 
blent lancer  des  foudres  et  des  e'clairs. 

6.  LVnnemi  fera  marcher  ses  plus  vaillans 

nommes  ,  ils  iront  à  l'attaque  avec  une  course 

'  pre'cipitée:  ils  se  hâteront  de  monter  sur  la 

muraille,  et  ils  pre'pareront  des  machines  oii 

ils  seront  à  couvert. 

6.  Enfin  les  portes  de  Ninive  sont  ouvertes 
par  l'inondation  des  fleuves;  son  temple  est  dé- 
truit jusqu'aux  fondemens. 

7.  Tous  ses  gens  de  guerre  sont  pris  ,  ses 
femmes  sont  emmenées  captives  ,  gémissant 
comme  des  colombes,  et  dévorant  leurs  plain- 
tes au  fond  de  leur  cœur. 

§.  1 1.  Ruine  de  Ninive, 

8.  Ninive  est  toute  couverte  d'eau  comme 
tin  grand  étang.  Ses  citoyens  prennent  la  fuite 
Hlie  crie  :  Au  combat ,  au  combat  ;  mais  per- 
sonne ne  retourne. 

9.  Pillez  l'argent,  pillez  l'or  :  ses  richesses 
sont  infinies,  ses  vases  et  ses  meubles  précieux 
sont  inépuisables. 

lO.Ninivû  est  détruite,  elle  est  renversée^ 
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elle  est  déchirée  :  on  n'y  voit  que  des  hommes 
dont  les  cœurs  sèchent  d'effroi,  dont  les  genoux 
tremblent,  dont  les  corps  tombent  en  défaiU 
]ance  ;  dont  les  visages  parpi&sent  tout  noirs 
et  défigurés. 

II.  Où  est  maintenant  cette  caverne  délions; 
où  sont  ces  pâturages  de  lionceaux  ?  cette  ca- 
verne où  le  lion  se  retiroit  avec  ses  petits ,  sans 
que  personne  les  y  vînt  troubler  ? 

13.  Où  le  lion  apporloit  les  bêtes  toutes  san-» 
glantes  qu'il  avoit  égorgées  pour  en  nourrir 
ses  lionnes  et  ses  lionceaux  ,  remplissant  son 
antre  de  sa  proie,  et  ses  cavernes  de  ses  rapi- 
nes. 

i3.  Je  viens  à  vous,  dit  le  Seigneur  des  ar- 
mées. Je  mettrai  le  feu  à  vos  chariots  ,  et  je  les 
réduirai  en  poudre.  L'épée  dévorera  vos  jeu- 
nes lions.  Je  vous  arracherai  tout  ce  que  vous 
aviez  pris  aux  autres,  et  on  n'entendra  plus  la 
yoix  insolente  des  ambassadeurs  que  vouç  en- 
voyiez. 

CHAPITRE     III. 

§.  I.  Crimes  de  Nlnlve  _,  cause  de  sa  ruine, 

I.  Ma  lh  EUR  à  toi,  ville  de  sang,  qui  es  toute 
pleine  de  fourberie ,  et  qui  te  repais  sans  cesse 
de  tes  rapines  et  de  tes  brigandages. 

s.  J'entends  déjà  les  fouets  qui  refentisseni 
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de  loin  ,  les  roues  qui  se  pre'cipitent  aotc  un 
grand  bruit ^  les  chevaux  qui  hennissent  fière- 
ment ,  les  chariots  qui  courent  comme  la  tem- 
p^fe  ,  et  la  cavalerie  qui  s'avance  à  toute  bride. 

3.  Je  vois  lesepéesqui  brillent,  les  lances  qui 
etincèlent;  une  multitude  d'hommes  percés  de 
coups;  une  défaite  sanglante  et  cruelle;  un 
carnage  qui  n'a  point  de  fin ,  et  des  monceaux 
de  corps  qui  tombent  les  uns  sur  les  autres. 

4.  Tons  ces  maux  arriveront  à  Ni?iive  j  parce 
qu'elle  s'est  tant  de  fois  prostituée,  qu'elle 
est  devenue  une  courtisane  qui  a  tâché  de 
plaire  et  de  se  rendre  agréable;  qui  s'est  ser- 
vie des  enchantemens,  qui  a  vendu  les  peuples 
par  ses  fornications  ,  et  les  nations  par  ses  sor- 


tilèges. 


5.  Je  viens  à  vous,  dit  le  Seigneur  des  ar- 
mées, et  je  vous  dépouillerai  de  tous  vos  vê-* 
temens  qui  couvrent  ce  qui  doit  être  caché. 
J'exposerai  votre  nudité  aux  nations  ,  votre 
ignominie  à  tous  les  royaumes. 

6.  Je  ferai  retomber  vos  abominations  sur 
vous  ,  je  vous  couvrirai  d'infahiie,  et  je  vous 
rendrai  un  exemple  de  mes  -vcni^eances. 

7.  Tous  ceux  qui  vous  verront  se  retireront 
en  arrière,  et  diront  :  Ninive  est  détruite.  Qui 
sera  touché  de  votre  malheur  ?  Où  trouve- 
rai-je  un  homme  qui  vous  console? 

8.  Etes-vous  plus  considérable  que  la  viîle 
d'Alexandrie,  si  pleine  de   peuple ,  située  au 


N  A  H  U  M.  143 

mîlîéu  des  fleuves  ,  toute  environnée  d'eau  ; 
dont  la  mer  est  le  trésor,  et  dont  les  eaux  font 
les  murailles  et  les  remparts"^. 

g.  L'Ethiopie  étoit  sa  force,  aussi-bien  que 
l'EjJ-ypte,  et  une  infinité  d'autres  peuples.  Il  lui 
venoit  des  secours  de  l'Afrique  et  delaLibje. 

10.  Et  cependant  elle  a  été  elle-même  emme- 
née captive  dans  une  terre  étrangère.  Ses  pc^ 
tits  enfans  ont  été  écrasés  au  milieu  de  ses 
rues;  les  plus  illustres  de  son  peuple  ont  été 
partagés  au  sort,  et  tous  ses  plus  grands  sei- 
gneurs ont  été  chargés  de  fers. 

11.  Vous  serez  donc  enivrée  du  même  vin 
de  la  colère  de  Dieu  ;  vous  tomberez  dans  le 
mépris,  et  vous  serez  réduite  àdemanderdu  se- 
cours à  votre  propre  ennemi. 

§.  1 1.  La  ruine  de  plusieurs  grandes  villes  doit 
faire  trembler  Ninive. 

12.  Toutes  vos  fortifications  seront  comme 
les  premières  figues,  qui  aussitôt  qu'on  a  se- 
coué les  branches  du  figuier,  tombent  dans  la 
bouche  de  celui  qui  les  veut  manger. 

i3.  Tous  vos  citoyens  vont  devenir  au  milieu 
de  vous  comme  des  femmes;  vos  portes  et  celles 
de  tout  le  pays  seront  ouvertes  à  vos  ennemis , 
et  le  feu  en  dévorera  les  barres  et  les  verrous. 

14.  Puisez  de  l'eau  pour  vous  préparer  au 
siège,  rétablissez  vos  rempiu'tsj  entrez  dans 


T44  N  A  H  U  M. 

l'argile,  foulez-la  aux  pieds  ,  et  mettez-la  en 

œuvre  pour  faire  des  briques. 

1 5.  Après  cela  néanmoins  le  feu  vous  consu- 
mera ;  l'épée  vous  exterminera  ,  et  vous  dcvo^ 
rera  comme  les  hannetons  mangent  les  arbres. 
En  vain  vous  vous  assemblerez  maintenant 
comme  un  nuage  de  ces  insectes,  et  vous  vicn-» 
drez  en  foule  comme  les  sauterelles. 

i6.  Vous  avez  plus  amasséde  trésors  par  votre 
Irafic ,  qu'il  n'j  a  d'e'toiles  dans  le  ciel  ;  mais 
tout  cela  sera  comme  une  multitude  de  hanne- 
tons qui  couvre  la  terre,  et  s'envole  ensuite. 

17.  Vos  gardes  sont  comme  des  sauterelles  , 
et  vos  petits  enfans  sont  comme  les  petites  sau- 
terelles, qui  s'arrêtent  sur  les  haies  quand  le 
temps  est  froid;  maislorsque\ç,  soleil  est  levé, 
elles  s'envolent,  et  on  ne  reconnoît  plus  la 
])lace  où  elles  ctoient. 

18.  O  roi  d'Assur  !  vos  pasteurs  et  vos  gar- 
des se  sont  endormis,  vos  princes  ont  été  en- 
sevelis dans  le  sommeil  3  votre  peuple  s'est  allé 
cacher  dans  les  montagnes ,  et  il  n'y  a  personne 
pour  le  rasseml)ler. 

19.  Votre  ruine  est  exposée  aux  jeux  de  tous, 
votre  plaie  est  mortelle.  Tous  ceux  qui  ont  ap- 
pris ce  qui  vous  est  arrivé,  ont  applaudi  à  vos 
maux;  car  qui  n'a  pas  ressenti  les  effets  conti- 
nuels de  votre  malice? 

FIN     P  E     N  A IIU  M. 
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L  E  prophète  H  a  b  a  c  u  c  n'a  rien  dit  de  sa  famille  ,' 
ni  du  lieu  de  sa  naissance ,  ni  sous  lequel  des  rois  de 
Juda  ou  d'Israël  il  a  écrit  ;  c'est  ce  silence  qui  a  partagé 
les  sentimens  des  SS.  Pères  et  des  interprètes.  Plusieurs 
d'entr'eux  prétendent  qu'Habacuc  a  paru  sous  le  règne 
de  Manassés ,  vers  l'an  SSgy  ;  mais  ce  sentiment  n'est 
appuyé  que  sur  ce  que  les  Hébreux  prétendent  que  la 
seule  raison  pour  laquelle  ce  prophète  n'a  point  daté  sa 
prophétie  du  nom  de  Manassés  ,  c'est  qu'il  eraignoit  de 
déshonorer  sa  nation  en  citant  ce  prince  ,  qui  alors ,  par 
sa  captivité  honteuse  ,  ne  méritoit  plus  le  titre  de  roi  : 
mais  par  la  même  raison  on  a  pu  conclure  également 
que  ce  prophète  avoit  écrit  sous  Joacliim ,  comme  saint 
Jérôme  le  suppose  ;  car  ce  père  soutient  qu'Habacuc  , 
dont  il  s'agit  ici ,  est  le  même  que  celui  qui  a  vécu  sous 
le  règne  d'Evilmérodaeh  ,  et  qui  fut  transporté  par  un 
ange  en  Babylone  ,  pour  porter  à  manger  au  prophète 
Daniel ,  lorsqu'il  étoit  dans  la  fosse  aux  lions ,  Tan  du 
monde  3444  ?  ^^  environ  ,  près  de  quarante-f[uatre  ans 
après  le  temps  auquel  ceux  du  premier  sentiment  pré- 
tendent que  notre  Habacuc  a  prophétisé.  (  Ployez  l'au- 
teur du  Livre  de  la  vie  et  de  la  mort  des  Prophètes  attri- 
bué à  saint  Epiphane.  )  Ainsi  ceux  de  ce  dernier  senti- 
ment soutiennent  qu'il  a  prophétisé  quelque  peu  de 
temps  après  Jérémie  ,  c'est-à-dire  ,  sous  la  lin  du  règne 
de  Josias ,  ou  au  commencement  de  celui  de  Joachini  : 
et  en  effet,  il  semble  qu'aux;.  3  ,  et  4  (It^  soiipreniier 
chapitre ,  il  a  voulu  dépeindre  les  déréglemens  de  ce 
dernier,  et  qu'il  parle  de  la  captivité  des  deux  tribus  do 
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Juda  et  de  Benjamin ,  v.  5  ibid.  et  chap.  z  ^v.  a  « ^  5; 
comme  d'une  captivité  prochaine  ;  d'oii  l'on  a  conclu 
que  ce  prophète  a  prophétisé  vers  l'an  du  monde  33c)6 , 
ou  3397. 

Ce  prophète  se  plaint  des  déréglemens  des  Juifs ,  et 
prédit  les  malheurs  dont  Dieu  les  devoit  punir  par  les 
Chaldéens  ;  le  renversement  de  l'empire  des  Chai- 
déens  ;  la  déUvrance  des  Juifs  par  Cyrus  ;  et  celle  de  tout 
le  monde  par  Jésus-Christ.  Enfin  il  finit  par  une  excel- 
lente prière  en  forme  d'ode  et  de  cantique  ,  011  il 
décrit  les  merveilles  que  Dieu  a  faites  dès  le  commen- 
cement en  faveur  de  son  peuple  ,  et  console  les  Juifsi 
fidèles  par  l'espérance  qu'il  leur  donne  que  Dieu  les 
délivrera* 
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CHAPITRE     I. 

§.I.  Injustice  des  Juifs  y  qui  en  punition  seront 
accablés  par  le^  Chaldéens, 

î.  Prophétie  rëvéîëe  au  prophète  Habacuc» 

2.  Seigneur ,  jusqu'à  quand  pousserai-je  mes 
cris  vers  vous,  sans  que  vous  ra'écoutiez?  Jus- 
qu'à quand  éleverai-je  ma  voix  jusqu'à  vous, 
dans  la  violence  que  je  souiî're,  sans  que  vous 
me  sauviez  ? 

3.  Pourquoi  me  réduisez-vous  à  ne  voir  de- 
vant mes  yeux  que  des  iniquités  et  des  maux  , 
des  violences  et  des  injustices?  Si  l'on  juge 
d'une  affaire,  c*estla  passion  qui  la  décide. 

4.  De  là  vient  que  les  lois  sont  foulées  aux 
pieds,  et  que  l'on  ne  rend  jamais  la  justice;  par- 
ce que  le  méchant  l'emporte  au-dessus  du  juste, 
et  que  les  jugemcns  sont  tout  corrompus. 

5.  Jetez  les  yeux  sur  les  nations ,  et  soyez 
attentifs.  Préparez-vous  à  être  surpris  et  frap- 
pés d'étonnement;  car  il  se  va  faire  une  chose 
dans  vos  jours ,  que  nul  ne  croira  lorsqu'il  l'en- 
tendra dire. 

6.  Je  vais  susciter  les  Chaldéens ,  cette  nation 
cruelle  et  d'une  incroyable  vitesse,  qui  court 
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toutes  les  terres,  pour  s'emparer  des  malsotis 

des  autres. 

7.  Elle  porte  avec  soi  l'horreur  et  l'effroi , 
elle  ne  reconnoît  point  d'autre  juge  qu'elle- 
même,  et  elle  fera  tous  les  ravages  qu'il  lui 
plaira. 

8.  Ses  chevaux  sont  plus  légers  que  les  léo- 
:pards ,  et  plus  vîtes  que  les  loups  qui  courent  au 
.soir;  sa  cavalerie  se  répandra  de  toutes  parts, 
et  ses  cavaliers  viendront  de  loin  charger  l'en- 
nemi, comme  un  aigle  qui  fond  sur  sa  proie. 

9.  Ils  viendront  tous  au  butin;  leur  visage 
est  comme  un  vent  brûlant ,  et  ils  assembleront 
des  troupes  de  captifs  comme  des  monceaux 
de  sable. 

10.  Leur  prince  triomphera  des  rois,  et  il  se 
moquera  des  tyrans  :  il  se  moquera  de  toutes 
les  fortifications  que  l'on  pourra  faire  contre 
lui  :  il  leur  opposera  des  levées  de  terre,  et  il 
les  prendra. 

11.  Alors  son  esprit  sera  changé,  il  passera 
toutes  bornes,  et  il  tombera  enfin  :  c'est  à  quoi 
se  réduira  toute  la  puissance  de  son  dieu. 

§.  II.  Le  prophhe  s* adresse  a  Dieu  contre 
les  Chaldéens. 

12.  Mais  n'est-ce  pas  vous.  Seigneur,  qui 
ètes,"^dès  le  commencement ,  mon  Dieu  et  mon 
saint  ;  et  n'est-ce  pas  vous  qui  nous  sauverez  de 
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ia  mort?  Seigneur,  vous  avez  établi  ce  prince 
pour  exercer  vos  jugemens;  et  vous  l'avez 
rendu  fort  pour  châtier  les  coupables. 

i3.  Vos  jeux  sont  purs  pour  ne  point  souf- 
frir le  mal ,  et  vous  ne  pouvez  regarder  l'ini- 
quité. Pourquoi  donc  vojez-vous  avec  tant  de 
patience  ceux  qui  commettent  de  si  grandes 
injustices?  Pourquoi  demeurez-vous  dans  le 
silence,  pendant  que  l'impie  dévore  ceux  qui 
sont  plus  justes  que  lui  ? 

14.  Et  pourquoi  traitez-vous  des  hommes 
comme  des  poissons  de  la  mer ,  et  comme  des 
reptiles  qui  n'ont  point  de  ro\  pour  les  dé- 
jfendre  ? 

\h.  Uennemi  va  les  enlever  tous  ;  les  uns 
hors  de  Teau  avec  l'ham.eçon  ;  il  en  entraîne 
une  partie  dans  le  filet ,  et  il  amasse  les  autres 
dans  son  rets.  Il  triomphera  ensuite ,  et  il  sera 
ravi  de  joie. 

16.  C'est  pour  cela  qu'il  offrira  des  hosties  à 
son  filet,  et  qu'il  sacrifiera  à  son  rets;  parce 
qu'ils  lui  auront  servi  àaccroître  son  empire, 
et  h  se  préparer  une  viande  choisie  et  déli- 
cieuse. 

17.  C'est  pour  cela  encore  qu'il  tient  son 
filet  toujours  tendu;  et  qu'il  ne  cesse  point  de 
répandre  le  sang  des  peuples. 


K* 
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CHAPITRE      IL 

§.  I.  Attente  du  Seigneur.  Malheur  des 
Ckaldéens, 

I.  Je  me  tiendrai  en  sentinelle  au  lieu  où  j'ai 
été  mis;  je  demeurerai  ferme  sur  les  remparts, 
et  je  regarderai  attentivement  pour  voir  ce  que 
l'on  me  pourra  dire,  et  ce  que  je  devrai  répon- 
dre à  celui  qui  me  reprendra. 

2.  Alors  le  Seigneur  me  parla  ,  et  me  dit: 
Ecrivez  ce  que  vous  vojez ,  et  marquez-le  dis- 
tinctement sur  des  tablettes , afin  qu'on  le  puisse 
lire  couramment. 

3.  Car  ce  qui  vous  a  été  révélé  est  encore 
éloigné;  mais  on  le  verra  accompli  enfin  ,  et  il 
arrivera  infailliblement.  S'il  diffère  un  peu, 
attendez-le;  car  il  viendra  assurément,  et  il  n© 
tardera  pas. 

4.  Celui  qui  est  incrédule,  n*a  point  l'ame 
droite;  mais  le  juste  vivra  de  sa  foi. 

5.  Comme  le  vin  trompe  celui  qui  en  boit 
avec  excès ,  ainsi  le  superbe  sera  trompé ,  et 
il  ne  demeurera  point  dans  son  éclat;  parce 
que  ses  désirs  sont  vastes  comme  l'enfer,  qu'il 
est  insatiable  comme  la  mort,  et  qu'il  travaille 
à  réunir  sous  sa  domination  toutes  les  nations, 
et  à  s'assujétir  tous  les  peuples. 

6.  Mais  ne  deviendra-t-il  pas  lui-même  conmie 
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là  fable  de  tou?,  ces  peuples ,  et  ne  lui  însulte- 
ront-ils  pas  par  des  railleries  sanglantes  ?  Ne 
dira-t-on  pas  :  Malheur  à  celui  qui  ravit  saiî$ 
cesse  ce  qui  ne  lui  appartient  point  ?  Jusqu'à, 
quand  amassera-t-il  contre  lui-même  des  mon- 
ceaux de  boue  ? 

7.  Ne  verrez -vous  pas  s'élever  tout-d'un- 
coup  contre  vous  des  gens  qui  vous  mordront 
et  vous  déchireront  ,  dont  vous  deviendrez 
vous-même  la  proie  ? 

8.  Comme  vous  avez  dépouillé  tant  de  peu- 
ples, tous  ceux  qui  en  seront  restés  vous  dé- 
pouilleront à  leur  tour  ,  à  cause  du  sang  des 
hommes  que  vous  avez  versé,  et  des  injustices 
que  vous  avez  exercées  contre  toutes  les  terres 
de  la  ville  sainte ,  et  contre  tous  ceux  qui  y 
liabitent. 

§.  1 1.  Suite  des  malheurs  des  Chaldéens  causés 
par  leurs  crimes. 

9.  Malheur  à  celui  qui  amasse  du  bien  par 
une  avarice  criminelle  pour  établir  sa  maison , 
et  pour  mettre  son  nid  le  plus  haut  qu'il  pourra, 
s'imaginant  qu'il  sera  ainsi  à  couvert  de  tous 
les  maux. 

10.  Vos  grands  desseins  pour  votre  mai^son 
en  seront  la  honte;  vous  avez  ruiné  plusieurs 
peuples,  et  votre  ame  s'est  plongée  dans  le 
péché. 


î54  H  A  B  A  C  U  C. 

ï  I.  Mais  la  pierre  criera  contre  vous  du  mi- 
lieu de  la  muraille,  et  le  bois  qui  sert  à  lier  le 
bâtiment  rendra  te'moignage  contre  vous. 

1 2.  Malheur  à  celui  qui  bâtit  une  ville  du  sang 
des  hommes  y  et  qui  la  fonde  dans  l'iniquité. 

i3.  Ne  sera-ce  pas  le  Seigneur  des  armées  qui 
fera  ce  que  je  vais  dire?  Tous  les  travaux  des 
peuples  seront  consumés  parle  feu,  et  les  ef- 
Jorts  des  nations  seront  réduits  au  néant. 

14.  Parce  que  la  terre  sera  remplie  d'enne- 
mis,  comme  le  fond  de  la  mer  est  tout  couvert 
de  ses  eaux  ;  afin  que  la  gloire  et  la  justice  du 
Seigneur  soient  connues  de  tout  le  monde. 

i5.  Malheur  à  celui  qui  mêle  son  fiel  dans  le 
breuvage  qu'il  donne  à  son  ami ,  et  qui  l'enivre 
pour  voir  sa  nudité. 

16.  Vous  serez  rempli  d'ignominie  au  lieu 
de  la  gloire  qui  vous  environne.  Buvez  aussi 
vous-même,  et  soyez  frappé  d'assoupissement. 
Le  calice  que  vous  recevrez  delà  main  du  Sei- 
gneur vous  enivrera,  et  toute  votre  gloire  se 
terminera  à  un  infime  vomissement. 

17.  Car  les  maux  que  vous  avez  faits  sur  le 
Liban  retomberont  sur  vous  ;  vos  peuples  se- 
ront épouvantés  des  ravages  que  feront  vos 
ennemis  comme  des  bêtes  farouches ,  à  cause 
du  sang  des  hommes  que  vous  avez  répandu  , 
et  des  injustices  que  vous  avez  commises  dans 
la  terre  et  la  ville  sainte ,  et  contre  tous  ceux 
qui  j  habitoient. 


\ 
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îB.  Qae  sert  la  statue  qu'un  sculpteur  a 
îaite  ,  ou  l'image  fausse  qui  se  jette  en  fonte  ? 
Et  néanmoins  l'ouvrier  espère  en  son  propre 
ouvrage,  et  dans  l'idole  muette  qu'il  a  formée. 

19.  Malheur  à  celui  qui  dit  au  bois:Revcillez- 
vous;  et  à  la  pierre  muette  :  Levez-vous.  Cette 
pierre  lui  pourra- 1- elle  apprendre  quelque 
chose  ?  Elle  est  couverte  au  dehors  d'or  et  d'ar- 
gent ;  et  elle  est  au  dedans  sans  ame  et  sans  vie. 

20.  Mais  le  Seigneur  habite  dans  son  temple 
saint;  que  toute  la  terre  demeure  en  silence 
devant  lui, 

CHAPITRE     III. 

§.  I.  Prière  du  prophète  pour  le  peuple, 

I.  JT  RIÈRE  du  prophète  Habacuc  ,  pour  les 
îjjfnorances. 

o 

2.  Seigneur,  j'ai  entendu  votre  parole,  et  j'ai 
étésaibi  de  crainte.  Seigneur,  accomplissez  au 
milieu  des  temps  votre  grand  ouvrage.  Vous 
Je  ferez  connoître  au  milieu  des  temps:  lors- 
que vous  serez  en  colère  ,  vous  vous  souvien- 
drez de  votre  miséricorde. 

3.  Dieu  viendra  du  côté  du  midi ,  et  le  Saint 
de  la  montagne  de  Pharan.  Sa  gloire  a  cou- 
vert les  cieux  ,  et  la  terre  est  pleine  de  ses 
louanges. 

4.  Il  jette  un  éclat  comme  une  2//fe  lumière: 
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sa  force  est  clans  ses  mains.  C'est -là  qUê  «a 

puissance  est  cachée. 

5.  La  mort  paroîtra  devant  sa  face.  Et  le  dia* 
ble  marchera  devant  lui. 

6.  Il  s'est  arrêté,  et  il  a  mesuré  la  terre.  Il  a 
jeté  les  yeux  sur  les  nations  ,  et  il  les  a  fait  fon* 
dre  comme  la  cire  ;  les  montagnes  du  siècle 
ont  été  réduites  en  poudre.  Les  collines  du 
monde  ont  été  abaissées  sous  les  pas  du  Dieu 
éternel. 

7.  J'ai  vu  les  tentes  des  Ethiopiens  dressées 
contre  l'iniquité  d'Israël  y  et  j'ai  vu  les  pavillons 
de  Madian  dans  le  \.VQ^^\Aç^  et  dans  l'épouvante, 

8.  Est-ce  contre  les  fleuves ,  Seigneur,  que 
vous  êtes  en  colère  ?  Est-ce  sur  les  fleuves  que 
s'exercera  votre  fureur? Est-ce  contre  la  mer 
que  votre  indignation  éclatera?  Vous  qui  mon- 
tez sur  vos  chevaux ,  et  qui  donnez  le  salut  par 
vos  chariots  de  guerre. 

9.  Vous  préparerez  et  vous  banderez  votre 
arc  ;  vous  accomplirez  les  promesses  que  vous 
avez  faites  avec  serment  aux  tribus.  Vous  divi- 
serez les  fleuves  de  la  terre. 

§.  IL  Suite  de  la  prier  t  du  prophète. 

10.  Les  montagnes  vous  ont  vu ,  et  elles  ont 
été  saisies  de  douleur  :  les  grandes  eaux  se  sont 

o 

écoulées.  L'abîme  a  fait  retentir  sa  voix,  et  a 
élevé  ses  mains  vers  vous. 
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11.  Le  soleil  et  la  lune  s'arrêteront  dans  leur 
demeure,  il  marcheront  à  la  lueur  de  vos  flè- 
ches, à  l'ëclat  de  votre  lance  Foudroyante» 

12.  Vous  foulerez  aux  pieds  la  terre  dans 
votre  colère  :  vous  épouvanterez  les  nations 
dans  votre  fureur. 

i3.  Vous  êtes  sorti  pour  donner  le  salut  à 
votre  peuple, vous  êtes  sorti  avec  votre  Christ 
pour  le  sauver.  Vous  avez  frappé  le  chef  de  la 
famille  de  l'impie  :  vous  avez  ruiné  sa  maison 
de  fond  en  comble. 

14.  Vous  avez  maudit  son  sceptre,  et  le  chef 
de  ses  guerriers ,  qui  venoient  comme  une  tem- 
pête pour  me  mettre  en  poudre;  qui  venoient 
avec  une  joie  semblable  à  celle  d'un  homme  qui 
dévore  le  pauvre  en  secret. 

i5.  Vous  avez  fait  un  chemin  à  vos  chevaux 
au  travers  de  la  mer,  au  travers  de  la  fange  des 
grandes  eaux, 

16.  J'ai  entendu  ce  que  vous  m/a^fez  révélé , 
et  mes  entrailles  ont  été  émues  :  mes  lèvres  ont 
tremblé,  et  sont  demeurées  sans  voix.  Que  la 
pourriture  entre  jusqu'au  fond  de  mes  os,  et 
qu'elle  me  consume  au-dedans  de  moi  ;  afia 
que  je  sois  en  repos  au  jour  de  mon  affliction , 
et  que  je  me  joigne  à  notre  peuple  pour  mar- 
cher avec  lui. 

17.  Car  le  figuier  ne  fleurira  point,  et  les  vi- 
gnes ne  pousseront  point.  L'olivier  mentira,  et 
île  donnera  point  d'olives,  et  les  campagnes  ne 


i58  H  A  B  A  C  U  C. 

porteront  point  de  grain.  Les  bergeries  seront 
sans  brebis  ;  et  il  n'y  aura  plus  de  bœufs  ni  de 
vaches  dans  les  étables. 

i8.  Mais  pour  moi,  je  me  réjouirai  dans  le 
Seigneur  :  je  tressaillerai  de  joie  en  Dieu  mon 
Sauveur. 

19.  Le  Seigneur  mon  Dieu  est  ma  force;  et 
il  rendra  mes  pieds  légers  comme  ceux  des 
cerfs.  Et  après  avoir  vaincu  nos  ennemis ,  il  me 
ramènera  sur  nos  montagnes  au  son  des  canti" 
ques  que  je  chanterai  à  su  louange. 


FIN     DHABACUC^ 


s  O  P  H  O  N  I  E. 


ARGUMENT, 


ARGUMENT. 


Sop  HON I  E  a  eu  soin  lui-même  de  nous  marquer  son 
origine  et  le  temps  auquel  il  a  prophétisé  •  il  dit ,  x».  i  , 
qu'il  estjils  de  Chusi ,  fils  de  Godolias  ,  fds  dAvia- 
rias ,  fus  dEzécias ,  et  qu'il  acommeneé  ses  prophé- 
ties sous  Josîas  ,  fds  d^A^non,  roi  de  Juda;  mais  il  a 
oublié  de  nous  dire  le  lieu  de  sa  naissance  ,  et  de  quelle 
tribu  il  étoit.  Isidore  de  Se  ville ,  et  l'auteur  du  Livre  de  la 
vie  et  de  la  mort  des  Prophètes ,  attribué  à  S.  Epiphane  , 
jirétendent  qu'il  étoit  de  la  tribu  de  Siméon ,  et  qu'il 
étoit  d'une  famille  illustre  ;  mais  on  ne  sait  sur  quoi 
ils  ont  établi  cette  conjecture  ,  car  s'ils  ont  prétendu 
que  l'Ezécias  que  ce  prophète  met  au  nombre  de  ses 
pères  ,  est  le  même  que  celui  qui  a  été  roi  de  Juda ,  il 
ne  seroit  pas  de  la  tiibu  de  Siméon ,  mais  de  celle  de 
Juda.  A  l'égard  du  temps  auquel  il  a  prophétisé  sou» 
Josias,  comme  ce  prophète  ciie  beaucoup  contre  les  dé- 
sordres et  les  idolâtries  des  Juifs  ,  il  semble  qu'on  en- 
doive  conclure  qu'il  a  prophétisé  quelque  temps  avant 
que  Josias  eût  rétabli  le  temple  de  Jérusalem,  et  qu'il 
eût  renouvelé  solemiellement  l'alliance  avec  le  Sei- 
gneur ,  (  Koyez  4«  Reg.  zz  et  z3.  )  savoir  vers  l'an  du 
monde  3363,  quelques  années  avant  Jérémie  :  d'autres 
prétendent  qu'il  n'a  paru  que  vers  Tan  3375  ,  dans  le 
même  temps  que  Baïuch  ,  la  treizième  année  du  règne 
de  Josias  ;  c'est  le  sentiment  de  Théodoret.  Ce  pro- 
phète menace  les  deux  tribus  de  Juda  et  de  Benjamin 
d'une  destruction  prochaine ,  en  punition  de  l'excès  de 
leurs  déréglemenset  du  mépris  qu'ils  font  des  avis  qu'on 
leur  donne  5  il  exliorte  ceux  d'entr'eux  qui  sont  fidèles 

8.  L 
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à  la  loi  de  Dieu ,  de  tâcher  de  fléchir  sa  colère  par  îa  per- 
sévérance dans  robéissance  à  ses  commandem^ns ,  et 
il  leur  promet  qu'en  conséquence  Dieu  les  vengera  des 
injures  qu'ils  auront  reçues  de  la  part  des Philis tins ,  des. 
Ammonites  ,  des  Moabites ,  des  Ethiopiens  et  des  Asr 
S3^riens  ;  et  qu'enfin  ils  seront  rétablis  dans  lure  pleine 
et  entière  liberté  ;  et  sous  ces  sens  figurés  il  prédit  la 
%'ocation  des  Gentils  à  l'Evangile ,  et  rétablissement  du 
règne  de  Jésus-Christ.  Le  style  de  ce  prophète  imit^ 
beaucoup  celui  de  Jérémie ,  et  ses  prophéties  contiect^ 
Bent  à-peu-près  les  mêmes  choses ,  mais  0i>  abrégé. 


s  O  P  H  O  N  I  E. 


CHAPITRE     I. 

§.  I.  Le  prophète  prédit  les  maux  qui  vent 
arriver, 

I.  J_jA  parole  du  Seigneur,  qui  fut  adressée  \ 
Soplîonîe,  fîls  de  Chusi,  fils  de  Godolias,  fils 
d'Amarias  ,  fils  d'Ezécias  ,  sous  le  règne  de 
Josias,  fils  dAmon,  roi  de  Juda. 

2.  Je  rassemblerai  tout  ce  qui  se  trouvera  sut 
la  face  de  la  terre ,  dit  le  Seigneur. 

3.  Je  rassemblerai  les  hommes  et  Tes  bétes, 
les  oiseaux  du  ciel  et  les  poissons  de  la  mer  ;  je 
ruinerai  les  impies,  et  je  ferai  disparoître  les 
hommes  de  dessus  la  terre,  dit  le  Seigneur. 

4.  J'étendrai  ma  main  sur  Juda  et  sur  tous  les 
liabitans  de  Jérusalem  ,  et  j'exterminerai  de  ce 
lieu  les  restes  de  Baal,  les  noms  de  ses  minis- 
tres avec  les  prêtres  ; 

5.  Ceux  qui  adorent  les  astres  du  ciel  sur  les 
dômes  des  maisons;  ceux  qui  adorent  le  Sei- 
gnjeur  et  jurent  en  son  nom  ,  et  qui  en  même 
temps  jurent  au  nom  de  Melchom; 

6.  Ceux  qui  se  détournent  du  Seigneur ,  et  ne 
veulent  point  marcher  après  lui;  ceux  qui  ne 
cherchent  point  le  Seigneur,  et  ne  se  mettent 
point  en  peine  de  le  trouver. 
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7.  Demeurez  en  silence  devant  Ta  face  du 
Seigneur  notre  Dieu  ;  car  le  jour  du  Seigneur 
est  proche  :  le  Seigneur  a  préparé  sa  victime, 
il  a  invité  ses  conviés, 

8.  En  ce  jour  de  la  victime  du  Seigneur,  Je 
visiterai  dans  ma  colère  les  princes,  tes  enfans 
du  roi  ,et  tous  ceux  qui  s'habillent  de  vêtemens 
étrangers  ; 

9.  Et  je  punirai  tous  ceux  qui  entrent  înso-  - 
lemmcnt  dans  le  temple,  et  qui  remplissent  ^ 
d'iniquité  et  de  tromperie  la  maison  de  leur  f' 
Seigneur  et  de  leur  Dieu.  k 

% 

§.  IL  Malheurs  qui  vont  tomber  sur  les  Juifs 
a  cause  de  leurs  crimes, 

10.  En  ce  temps-là,  dit  le  Seigneur,  on  en- 
tendra de  la  porte  des  poissons  un  grand 
cri  ;  et  de  la  seconde  porte  ,  des  hurlemens  ;  et 
le  bruit  d'un  grand  carnage  retentira  du  haut 
des  collines. 

11.  Hurlez,  vous  qui  serez  piles  en  votre 
ville  comme  en  un  mortier;  toute  cette  race 
de  Chanaan  sera  réduite  au  silence,  ces  gens 
couverts  d'argent  seront  tous  exterminés. 

\i.  En  ce  temps-là  je  porterai  la  lumière  des 
lampes  jusque  dans  les  lieux  les  plus  cachés  de 
Jérusalem,  et  je  visiterai  dans  ma  colère  ceux 
qui  sont  enfoncés  dans  leurs  ordures;  qui  di-- 
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sent  en  leur  cœur  :  Le  Seigneur  ne  fera  ni  bien 
ni  mal. 

i3.  Toutes  leurs  richesses  seront  pillées,  et 
leurs  maisons  ne  seront  plus  qu'un  désert  ;  ils 
feront  des  balimens,  et  ils  n'y  demeureront 
pas  ;  ils  planteront  des  vignes ,  et  ils  n'en  boi- 
ront point  le  vin, 

14.  Le  jour  du  Seigneur  est  proche;  il  est 

proche  ce  grand  jour  ,  il  s'avance  à  grands  pas  : 

f  entends  dé jàX^'è  bruits  lamentables  dece  jour 

du  Seigneur,  où  les  plus  puissans  seront  acca- 

1)1  es  de  maux. 

16.  Ce  jour  sera  un  jour  de  colère;  un  joui* 
de  tristesse  et  de  serrement  de  cœur;  un  jour 
d'atïliction  et  de  misère  ;  un  jour  de  ténèbres  et 
d'obscurité;  un  Jour  de  nuages  et  de  tempêtes; 

16.  Un  jour  où  les  villes  fortes  et  les  hautes 
tours  trembleront  au  fier  retentissement  de  la 
trompette. 

17.  Je  frapperai  les  hommes  de  plaies,  et  ils 
marcheront  comme  des  aveugles;  parce  qu'ils 
ont  péché  contre  le  Seigneur  :  leur  sang  sera 
répandu  comme  la  poussière,  et  leurs  corps 
moTi?,  foulés  aux  j) le ds  comme  du  fumier. 

18.  Tout  leur  or  et  leur  argent  ne  les  pour- 
ra délivrer  au  jour  de  la  colère  du  Seigneur.  Le 
feu  de  son  indignation  va  dévorer  toute  la 
terre,  parce  qu'il  se  hâtera  d'exterminer  tous 
ceux  qui  l'habitent. 


L? 
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CHAPITRE     II. 

§.  I.  Exhortation  h  la  pénitence. 

1.  VENEZ  fous ,  assemblez  -VOUS  ,  peuples  in- 
dignes d'être  aimés , 

û.  Avant  que  l'ordre  de  Dieu  forme  tout- 
d'un-coup  ce  jour  terrible  comme  un  tour- 
billon de  poussière,  avant  que  la  fureur  du 
Seigneur  éclate  contre  vous,  et  que  sa  colère 
îbnde  sur  vous. 

3.  Cherchez  le  Seigneur,  vous  tous  qui  êtes 
doux  et  humbles  sur  la  terre,  vous  qui  avez 
agi  selon  ses  préceptes.  Ne  cessez  point  de 
chercher  la  justice  et  la  douceur,  afin  que  vous 
puissiez  trouver  quelque  asjle  au  jour  de  la 
colère  du  Seigneur. 

4.  Car  Gaza  sera  détruite  ;  Ascalon  devien- 
dra un  désert;  Azot  sera  ruiné  en  plein  midi,  et 
Accaron  sera  renversée  jusqu'aux  fondemens. 

5.  Mallieur  à  vous  qui  habitez  sur  la  cote  de 
la  mer,  peuple  d^hommes  perdus,  Chanaan , 
terre  des  Phili>tins,  la  parole  du  Seigneur  va 
tomber  sur  vous;  je  vous  exterminerai  sans 
qu'il  reste  un  seul  de  vos  habitans. 

6.  La  côte  de  la  mer  deviendra  un  lieu  de 
repos  pour  les  pasteurs ,  et  un  parc  pour  les 
brebis. 

7.  Elle  deviendra  une  retraite  pour  ceux  qui 
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Seï'On't  denieurés  de  la  maison  de  Juda.  îîs  troit* 
veront  Va  des  pâturag^es ,  ils  se  reposeront  le 
soir  dans  les  maisons  d'Ascalon  ;  parce  que  le 
Seigneur  leur  Dieu  les  visitera  ,  et  qu'il  les 
fera  revenir  du  lieu  où  ils  auront  été  captifs. 

8.  J'ai  entendu  les  insultes  de  Moab,  et  les 
blasphèmes  des  enfans  d'Ammon,  qui  ont  traité 
mon  peuple  avec  outrage,  et  qui  ont  agrandi 
îeur  royaume  en  s'emparant  de  leurs  terres. 

9.  Cest  pourquoi  je  jure  par  moi-même,  dit 
ïe  Seigneur  des  armées,  le  Dieu  d'Israël,  que 
Moab  deviendra  comme  Sodome,  et  les  en  fans 
d'Ammon  comme  Gomorrhe.  Leur  terre  ne 
sera  plus  qu'un  amas  d'épines  sèches,  que  des 
monceaux  de  sel ,  et  une  solitude  éternelle.  Le 
reste  de  mon  peuple  les  pillera;  et  ceux  d'entre 
les  miens  qui  auront  survécu  à  leur  malheur, 
en  seront  les  maîtres. 

10.  Cest  pour  leur  orgueil  que  ces  maux  leur 
arriveront  ;  parce  qu'ils  se  sont  élevés  d'une  ma- 
nière insolente  et  pleine  de  blasphèmes  sur  le 
peuple  du  Dieu  des  armées. 

1 1.  Le  Seigneur  se  rendra  terrible  dans  leur 
châtiment;  il  anéantira  tous  les  dieux  de  la 
terre  ;  et  il  sera  adoré  par  chaque  homme  dans 
chaque  pays,  et  par  toutes  les  îles  cà  habitent 
les  nations. 


L* 
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§.  1 1.  Ruine  des  Ethiopiens  et  des  Assyriens. 

1 2.  Mais  vous ,  ô  Ethiopiens  !  dit  le  Seigneur  > 
vous  tomberez  aussi  morts  sous  le  fer  de  mon 
épe'e. 

i3.  Le  Seigneur  étendra  sa  main  contre  l'a- 
quilon, il  perdrais  peuple  d'Assjrie,  il  dépeu- 
plera leur  z;i//^  qui  étoitsi  belle,  et  la  changera 
en  une  terre  par  où  personne  ne  passe ,  et  en 
un  désert. 

14.  Les  troupeaux  se  reposeront  au  milieu 
d'elle,  et  toutes  les  bêtes  des  pays  d'alentour. 
Le  butor  et  le  hérisson  habiteront  dans  ses 
riches  vestibules  ;  les  oiseaux  crieront  sur  les 
fenêtres,  et  le  corbeau  au-dessus  des  portes, 
parce  que  j'anéantirai  toute  sa  puissance. 

i5.  Voilà,  dira-t-on,  cette  orgueilleuse  ville 
qui  se  tenoit  si  fîère  et  assurée,  qui  disoit  en 
son  cœur  :  Je  suis  l'unique,  et  après  moi  il  n'y 
en  a  point  d'autre.  Comment  a-t-elle  été  chan- 
gée en  un  désert,  et  en  une  retraite  de  bêtes 
sauvages  ?  Tous  ceux  qui  passeront  au  travers 
d'elle  lui  insulteront  avec  des  sifflemens  et  des 
gestes  pleins  de  mépris. 
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CHAPITRE     III. 

§.  I.  Ruine  des  Juifs, 

1 .  IVl  A  L  lï  E  u  R  à  /af  ville  qui  irrite  sans  cesse 
le  Seigneur j  et  qui  après  avoir  été  rachetée, 
demeure  stupide  et  insensible  comme  une  co- 
lombe. 

2.  Elle  n'a  point  écouté  la  voix,  ni  reçu  les 
instructions  de  ceux  qui  l'avertissaient  de  sort 
devoir  :  elle  n'a  point  mis  sa  confiance  au  Sei- 
gneur, et  elle  ne  s'est  point  approchée  de  son 
Dieu. 

3.  Ses  princes  sont  au  milieu  d'elle  comme 
des  lions  rugissans.  Ses  juges  sont  comme  des 
loups  C|ui  dévorent  leur  proie  au  soir,  sans 
/ien  laisser  pour  le  lendemain. 

4.  Ses  prophètes  sont  des  extravagans,  des 
hommes  sans  foi.  Ses  prêtres  ont  souillé  les 
choses  saintes,  et  ils  ont  violé  la  loi  par  leurs 
injustices. 

5.  Le  Seigneur  qui  est  au  milieu  d'elle  est 
juste,  et  il  ne  fera  rien  que  de  juste.  Dès  le  ma- 
tin ,  dès  le  point  du  jour  il  produira  son  juge- 
ment à  la  lumière,  et  il  ne  se  cachera  point; 
mais  ce  peuple  perverti  a  essuyé  toute  honte. 

6.  J'ai  exterminé  les  peuples ,  leurs  tours  ont 
été  abattues,  .l'ai  rendu  leurs  chemins  déserts 
sans  qu'il  j  ait  plus  personne  qui  y  passe.  Leurs 
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villes  sont  désolées  ;  il  ny  reste  plus  aucun 

homme;  il  n  j  a  plus  personne  qui  y  habite. 

7.  J'ai  dit  :  Au  moins  après  cela  vous  me 
craindrez,  vous  profiterez  de  mes  avertisse- 
mens.  J'ai  ditd'eux  :  Leur  ville  évitera  la  ruine 
pour  tous  les  crimes  dont  je  l'ai  reprise.  Et  ce- 
pendant ils  se  sont  hâtés  de  se  corrompre  dans 
toutes  leurs  affections  et  leurs  pensées. 

8.  C'est  pourquoi  attendez-moi  ,  dit  le  Sei- 
gneur ,  pour  le  jour  à  venir  de  ma  résurrec- 
tion :  car  j'ai  résolu  d'assembler  les  peuples ,  et 
de  réunir  les  royaumes  ,  pour  répandre  sur* 
eux  mon  indignation,  pour  y  répandre  toute 
ma  fureur  ;  parce  que  toute  la  terre  sera  dévo- 
rée par  le  feu  de  n^a  colère  et  de  ma  vengeance. 

§.  II.  Dieu  promet  de  répandre  ses  grâces 
sur  son  peuple, 

9.  Ce  sera  alors  que  je  rendrai  pures  les  le* 
vres  des  peuples ,  afin  que  tous  invoquent  le 
nom  du  Seigneur,  et  que  tous  se  soumettent 
à  îîon  joug  dans  un  même  esprit. 

10.  Ceux  qui  demeurent  au-delà  des  fleuves 
d'Ethiopie  viendront  m'offrir  leurs  prières;  et 
les  enfans  de  mon  peuple  dispersé  en  tant  de 
lieux  m'apporteront  leurs  présens. 

11.  En  ce  temps-là  vous  ne  serez  plus  dans  la 
confusion  où  vous  devez  être,  de  toutes  les 
œuvres  criminelles  par  lesquelles  vous  avez 
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violé  mat  loi  ;  parce  que  j'exterminerai  du  mi- 
lieu de  vous  ceux  qui  par  leurs  paroles  pleines 
de  Faste  vous  entretenoient  dans  votre  orgueil, 
et  que  vous  ne  vous  élèverez  plus  à  l'avenir  de 
ce  que  vous  possédez  ma  montagne  sainte. 

12.  Mais  je  laisserai  au  milieu  de  vous  un 
peuple  pauvre  et  destitué  de  toutes  choses;  et 
ils  espéreront  au  nom  du  Seigneur. 

i3.  Ceux  qui  resteront  d'Israël  ne  commet- 
tront point  d'iniquité,  et  ne  diront  point  de 
mensonge:  il  n'y  aura  point  dans  leur  bouche 
de  langue  trompeuse;  parce  qu'ils  seront  com- 
tne  des  brebis  qui  paissent  et  qui  se  reposent , 
Sans  qu'il  y  ait  personne  qui  les  épouvante. 

14.  Fille  de  Sion,  chantez  des  cantiques  de 
louanges  :  Israël ,  poussez  des  cris  d'alégresse: 
fille  de  Jérusalem,  sojez  transportée  de  joie, 
et  tressaillez  de  tout  votre  cœur. 

i5.  Le  Seigneur  a  efî'acé  l'arrêt  de  votre  con- 
damnation ;  il  a  éloigné  de  vous  vos  ennemis  : 
le  Seigneur  ,  le  roi  d'Israël  est  au  milieu  de 
vous  ,  vous  ne  craindrez  plus  à  l'avenir  au- 
cun mal. 

16.  En  ce  jour -là  on  dira  à  Jérusalem  :  Ne 
craignez  point  ;  que  vos  mains  ne  s'affoiblissent 
point ,  o  Sion  ! 
/  17.  Le  Seigneur  votre  Dieu  ,  le  Dieu  fort 
est  au  milieu  de  vous  ;  c'est  lui-même  qui  vous 
sauvera  :  il  mettra  son  plaisir  et  sa  joie  en  vous, 
il  ne  se  souviendra  plus  que  de  l'amour  qu'il 
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vous  a  porté,  et  vous  serez  le  sujet  des  can- 
tiques que  Ton  chantera  avec  alégresse  à  sa 
louange. 

1 8.  Je  rassemblerai  ces  hommes  vains,  qui 
avoient  abandonné  la  loi.  Je  les  rassemblerai  , 
parce  qu'ils  vous  appartenoient;  afin  que  vous 
n'ajez  plus  en  eux  un  sujet  de  honte. 

19.  En  ce  temps-là  je  ferai  mourir  tous  ceux 
qui  vous  auront  affligée;  je  sauverai  celle  qui 
boitoit  ;  je  ferai  revenir  celle  qui  avoit  été  exi- 
lée, et  je  rendrai  le  nom  de  ce  peuple  célèbre 
dans  tous  les  pays  où  il  avoit  été  en  opprobre. 

20.  En  ce  temps-là  où  je  vous  ferai  venir  à 
moi,  et  où  je  vous  rassemblerai  tous,  je  vous 
établirai  en  honneur  et  en  gloire  devant  tous 
les  peuples  de  la  terre ,  lorsque  j'aurai  fait  re- 
venir devant  vos  jeux  toute  la  troupe  de  vos 
captifs,  dit  le  Seigneur, 


FIN    DE    SÛPIIOKIE, 


A  G  G   E   E. 
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E  s  D  R  A  s  ,  Ub.  I ,  cap.  5  ,  ^/.  1  ,  dit  qu'Aggée  a  pro- 
phétisé en  même  temps  que  Zacliarie  ,  et  que  tous  deux 
ontparléde  la  part  de  Dieu  aux  Juifs  quiétoient  dans  la 
Judée  et  dans  Jérusalem ,  mais  il  ne  nous  dit  rien  de 
j)lus.  Aggée  ajoute  ici ,  qu'il  reçut  cette  commission  la 
seconde  année  du  règne  de  Darius ,  le  premier  jour  du 
sixième  mois  de  l'année  des  Juifs ,  et  qu'il  fut  chargé  d^ 
s'adresser  à  Zorobabel ,  leur  clief ,  et  à  Jésus ,  fils  de  Jo- 
sédec  ,  leur  grand-piêtie  ,  pour  exhorter  ce  peuple  à 
i-ebàtir  le  temple  ;  c'est  ce  qu'Esdras  a  voulu  dire  au 
même  lieu  en  ce  peu  de  mots  ,  v.  2.:  Les  prophètes  de 
Dieu  étoient  avec  eux,  qui  les  aidoient.  En  effet ,  Ag- 
gée exécuta  cet  ordre ,  et  représenta  au  peuple  que  les 
raisons  qu'ils  alléguoient  pour  différer  à  rebâtir  le  tem- 
ple, n'étoient  ni  solides  ,  ni  raisonnables,  et  que  puis- 
qu'ils trouvoient  le  moyen  de  rétablir  leius  maisons  , 
ils  dévoient  à  plus  forte  raison  en  trouver  pour  y  réédi- 
iler  le  temple.  Ce  prophète  décrit  ensuite  le  succès  de 
ses  exhoi  tations  ,  et  dit  que  le  temple  fut  commencé 
le  vingt-quatrième  du  sixième  mois  ;  et  que  le  vingt-un 
du  septième  mois  suivant,  Dieu  le  chargea  d'assuré*" 
Zorobabel  et  le  peuple  juif  de  sa  protection;  qu'il 
alloit  affermir  son  alHance  avec  eux  pour  jamais ,  et 
qu'il  leur  enverroit  celui  qu'ils  attendoient  depuis  si 
long-temps ,  qu'il  appelleroit  à  son  même  culte  toutes 
les  nations  de  la  terre.  Quelques-uns  ont  prétendu  que 
le  Darius  sous  lequel  Aggée  dit  qu'il  a  prophétisé ,  est 
Darius-Nothus  ;  mais  cette  supposition  ne  peut  pas  s'ac^ 
corder  avec  ce  que  ce  prophète  suppose  au  chap,  2^ 
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V.  4,  qu'il  y  avoit  encore  plusieurs  Juifs  qui  avoîent  vu 
le  premier  temple  ;  ce  qui  étoit  impossible  ,  puisque 
Darius-Nothus  n'a  commencé  à  régner  que  plus  de 
cent  quatre-vingts  ans  après  l'entier  incendie  de  ce  tem- 
ple :  ainsi  il  est  évident  que  ce  Darius  ne  peut  étie 
autre  que  eekii  qui  a  été  surnommé  Histaspès  ^  qui  a 
commencé  à  régner  vers  l'an  du  monde  3483",  et  c'est 
sous  la  seconde  année  de  son  règne  qu'Aggée  a  pro- 
phétisé ,  l'an  du  monde  3484?  ovi  3485.  C'est  le  senti- 
ment de  Josephe. 

Le  style  de  ce  prophète  est  simple ,  naturel  et  intel- 
ligible, et  beaucoup  plus  historique  que  prophétique. 


AGGEE, 


A  G  G  E   E. 


CHAPITRE     T. 

§.  I.  Lt  prophète  'prédit  les  maux  qui  vont 
arriver. 

I.  JLa  seconde  année  du  règne  de  Darius  ,  le 
premier  jour  du  sixième  mois ,  le  Seigneur 
xidressa  cette  parole  au  prophète  Aggée,  jiour 
la  porter  à  Zorobabel ,  fils  de  Salathiel,  chef  de 
Juda  ,  et  à  Jésus  ,  fils  de  Josédec ,  grand-prêtre. 
^.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  des  armées  : 
Ce  peuple-ci  dit  que  le  temps  de  rebâtir  la  mai- 
son du  Seigneur  ,  n'est  pas  encore  venu. 

3.  Alors  le  Seigneur  adressa  sa  parole  au 
prophète  Aggée,  et  lui  dit  : 

4.  Quoi ,  il  est  toujours  temps  pour  vous  de 
demeurer  dans  des  maisons  superbement  lam- 
brissées ,  pendant  que  ma  maison  est  déserte! 

5.  Voici  donc  ce  que  dit  le  Dieu  des  armées  : 
Appliquez  vos  cœurs  h  considérer  vos  voies. 

6.  Vous  avez  semé  beaucoup  ,  et  vous  avez 
peu  recueilli  ;  vous  avez  mangé,  et  vous  n'avez 
])oint  été  rassasiés  ;  vous  avez  bu,  et  votre  soif 
n'a  point  étéétanchée  ;  vous  vous  êtes  cou  ver  l  s 
d'habits,  et  vous  n'avez  point  été  échauifés  ; 
et  celui  qui  a  amassé  de  l'argent,  l'a  mis  dans 
un  sac  percé. 

8.  M 
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7.  Voici  ce  que  dit  le  Dieu  des  armées:  Ap- 
plicjue»«vos  cœurs  à  considérer  vos  voies: 

8.  Montez  surla  montagne ,  apportez  du  bois , 
bâtissez  ma  maison  ;  et  elle  me  sera  agréable ,  et 
j  j  ferai  éclater  ma  gloire, dit  le  Seigneur. 

9.  Vous  avez  espéré  de  grands  biens ,  et 
vous  en  avez  trouvé  beaucoup  moins;  vous  les 
avez  portes  à  votre  maison  ,  et  mon  souffle  a 
tout  dissipé:  et  pourquoi ,  dit  le  Seigneur  des 
armées  ?  c'est  parce  que  ma  maison  est  déserte  , 
pendant  que  chacun  de  vous  ne  s'empresse  que 
pour  la  sienne. 

10.  C'est  pour  cela  que  j'ai  commandé  aux 
cieux  de  ne  point  verser  leur  rosée  ,  et  que  j'ai 
défendu  à  la  terre  de  rien  produire. 

1 1.  C'est  pour  cela  que  j'ai  fait  venir  la  sé- 
cheresse et  la  stérilité  sur  la  terre,  sur  les 
montagnes ,  sur  le  blé,  sur  le  vin ,  sur  l'huile  , 
sur  tout  ce  que  la  terre  produit  de  son  sein  , 
sur  les  hommes  ,  sur  les  bêtes,  et  sur  tous  les 
travaux  de  vos  mains. 

§.  1 1.  On  rehaut  le  temple. 

12.  Alors  Zorobabel,  fils  de  Salathiel,  Jésus, 
fils  de  Josédec,  grand-prêtre  ,  et  tous  ceuxqui 
éloient  restés  du  peuple,  entendirent  la  voix 
du  Seigneur  leur  Dieu,  et  les  paroles  du  pro- 
phète Aggée,  que  le  Seigneur  leur  Dieu  avoit 
envoyé  vers  eux,  et  le  peuple  craignit  le  Sei- 
gneur. 
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ïS.Et  Aii;gee,  l'iimbassadeiirdeDieu  ,  dit  au 
peuple  de  la  part  du  Seigneur  :  Je  suis  avec 
vous  ,  dit  le  Seigneur  : 

14.  En  même  temps  le  Seigneur  suscita  l'es- 
prit de  Zorobabel,  fils  de  Salât  hiel,  chef  de  Juda, 
l'esprit  de  Jésus,  fils  de  Josédec,  grand  prêtre, 
et  l'esprit  de  tous  ceux  qui  étoient  restés  du 
peuple  ,  et  ils  se  mirent  à  travailler  à  la  maison 
de  leur  Dieu  ,  du  Seigneur  des  armées. 

CHAPITRE     II. 

§.  I.  Le  prophète  console  le  peuple  de  ce  que  le 
temple  paroh  peu  de  chose. 

I .  I  Lscommencèrent\i\sr:Qondie  année  du  règne 
de  Darius  ,  le  vingt-quatrième  jour  du  sixième 
mois. 

2.  Le  vingt  et  un  du  septième  mois,  le  Sei- 
gneur parla  au  pro])bète  Aggée ,  et  lui  dit  : 

3.  Parlez  à  Zorobabel,  fils  de  Salât  biel,  chef  de 
Juda,à  Jésus,  fils  de  Josédec,  grand-prètre,  et 
à  ceux  qui  sont  restés  du  peuple,  et  leur  dites: 

4.  Qui  est  celui  d'entre  vous  qui  ait  vu  cette 
maison  dans  sa  première  gloire,  et  en  quel 
état  la  vojez-vous  maintenant  ?  Ne  paroît-elle 
point  k  vos  yeux  comme  n'étant  rien,  au  prix 
de  ce  qu'elle  a  été  ? 

5.  Mais  ,0  Zorobabel  !  armez-vous  de  force, 
dit  le  Seigneur.  Armez-vous  de  force,  Jésus,  fils 

M^ 
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deJosécIec, grand-prêtre: armez-vous cle  force,      9 
vous  tous  qui  êtes  restés  du  peuple  ,  dit  le  Sei- 
gneur des  armées,  et  travaillez  hardiment , 
parce  que  je  suis  avec  vous ,  dit  le  Seigneur  des 
armées. 

6.  Et  moi  je  garderai  l'alliance  que  j'ai  faîte 
avec  vous  lorsque  vous  êtes  sortis  de  l'Egypte, 
et  mon  Esprit  sera  au  milieu  de  vous.  Ne  crai- 
gnez point. 

7.  Car  voici  ce  que  dit  le  Seigneur  des  armées: 
Encore  un  peu  de  temps,  et  j'ébranlerai  le  ciel 
et  la  terre,  la  mer,  et  tout  l'univers. 

^.  J'ébranlerai  tous  les  peuples  ;  et  l  e  D  e- 
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et  je  remplirai  de  gloire  cette  maison,  dit  le 
Seigneur  des  armées. 

9.  L'argent  est  à  moi ,  et  l'or  est  aussi  à  moi , 
dit  le  Seigneur  des  armées. 

10.  La  i^loire  de  cette  dernière  maison  sera 
encore  plus  grande  que  celle  de  la  première  , 
dit  le  Seigneur  des  armées  ,  et  je  donnerai  la 
paix  en  ce  lieu,  dit  le  Seigneur  des  armées. 

§.  I L  Le  prophète  avertit  les  Juifs  de  ne  pas 
s* appuyer  sur  leurs  sacrifices. 

11.  La  seconde  année  du  règne  de  Darius, 
le  vingt-quatrième  du  neuvième  mois  ,  le  Sei- 
gneur parla  au  prophète  Aggée  ,  et  lui  dit  : 

12,,  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  des  armées: 
Pioposez  aux  prêtres  cette  question  sur  la  loi: 
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i3.  Si  un  homme  met  un  morceau  de  chair 
qui  aura  été  sanctifiée,  au  coin  de  son  vête- 
ment,  et  qu'il  en  touche  du  pain  ,  ou  de  la  vian- 
de, ou  du  vin,  ou  de  l'huile,  ou  quelque  autre 
chose  k  manger  ,  sera-t-elle  sanctifiée?  Non, 
lui  répondirent  les  prêtres. 

14.  Aggée  ajouta:  Si  un  homme  qui  aura  été 
souillé  pour  avoir  touché  à  un  corps  mort  , 
touche  à  quelqu'une  de  toutes  ces  choses,  n'eu 
sera-t-elle  point  souillée?  Elle  en  sera  souillée, 
dirent  les  prêtres. 

i5.  Alors  Aggée  leur  dit  :  C'est  ainsi  que  ce 
peuple  et  cette  nation  est  devant  ma  lace  ,  dit 
le  Seigneur  ;  c'est  ainsi  que  toutes  les  œuvres 
de  leurs  mains  et  tout  ce  qu'ils  m'otïrent  en  ce 
lieu  est  souillé  devant  mes  yeux. 

16.  Rappelez  donc  maintenant  dans  votre 
esprit  ce  qui  s'est  passé  jusqu'à  ce  jour,  avant 
que  la  première  pierre  eût  été  mise  au  tem- 
ple du  Seigneur. 

17.  Souvenez-vous  que  lorsque  vous  veniez 
à  un  tas  de  blé,  vingt  boisseaux  se  réduisoient 
à  dix;  et  lorsque  vous  veniez  au  pressoir  pour 
en  rapporter  cinquante  vaisseaux  pleins  de 
vin  ,  vous  n'en  retiriez  que  vingt. 

18.  Je  vous  ai  frappés  d'un  vent  brûlant; 
j'ai  frappé  de  la  nielle  et  de  la  grêle  tou-s  les 
travaux  de  vos  mains,  et  il  ne  s'est  trouvé  per- 
sonne d'entre  vous  qui  revînt  a  moi  ,  dit  le 
Seigneur. 
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19.  Mais  maintenant  gravez  dans  vos  cœurs 
tout  ce  qui  se  fera  depuis  ce  jour  et  àl'iivenir, 
depuis  ce  vingt-quatrième  jour  du  neuvième 
mois  ;  depuis  ce  jour  que  les  fondemens  du 
temple  ont  été  jetés  ;  gravez  ,  dis-je,  dans  vo- 
tre cœur  tout  ce  qui  se  passera  à  l'avenir. 

20.  Ne  vojez-vous  pas  que  les  grains  n'ont  pas 
encore  germé,  que  la  vigne,  que  les  figuiers  , 
que  les  grenadiers,  que  les  oliviers  n'ont  pas 
encore  fleuri;  mais  dès  ce  jour  je  bénirai  tout. 

21.  Le  vingt-quatrième  jour  dumois,  le  Sei- 
gneur parla  à  Aggée  pour  la  seconde  fois,  et 
lui  dit  : 

2.2.  Parlez  à  Zorobabel,  chef  de  Juda  ,  et  dî- 
tes lui:  J'ébranlerai  tout  ensemble  le  ciel  et  la 
terre. 

2.3.  Je  ferai  tomber  le  trône  des  royaumes, 
je  briserai  la  force  du  règne  des  nations  ;  je  ren- 
verserai les  chariots  et  ceux  qui  les  montent  : 
les  chevaux  et  les  cavaliers  tomberont  les  uns 
sur  les  autres,  et  le  frère  sera  percé  par  l'épée 
de  son  frère. 

24.  En  ce  temps-là,  dit  le  Seigneur  des  ar- 
mées, je  vous  prendrai  en  ma  protection,  6 
mon  serviteur  Zorobabel  ,fils  deSalathiel  ,  dit 
le  Seigneur  !  et  je  vous  garderai  comme  mon. 
sceau  et  mon  cachet  ;  parce  que  je  vous  ai  choisi , 
dit  le  Seigneur  des  armées. 

FIN  d'aggée. 
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C E  qu'Esrlras  a  dit  d'Aggée  ,  lih.  i  ,  cap.  5,v.  i ,  il 
l'a  dit  aussi  du  prophète  Zaciiarie  ,  et  ainsi  il  les  fait  tous 
les  deux  contemporains  ,  et  tous  deux  occupés  à  exhor- 
ter les  Juifs  qui  étoient  revenus  de  Babylone  ,  à  rebâtir 
le  temple  du  Seigneur  ;  mais  Zacharie  lui-même  ajoute 
ici ,  qu'il  est  fils  de  Barachie ,  fils  d'Addo ,  et  que  le  hui- 
tième mois  de  la  seconde  année  de  Darius  ,  le  Seigneur 
le  chargea  d'annoncer  au  peuple  ce  qu'il  nous  a  laissé 
dans  ses  prophéties.  On  peut  voir  ce  qui  a  été  dit  au 
sujet  de  ce  Darius  dans  l'avertissement  qui  est  à  la  têre 
des  prophéties  d'Aggée  ,  où  l'on  a  prouvé  que  ce  prince 
est  celui  qui  fut  surnommé  Histaspès  ;  cependant  quel- 
ques auteurs  allèguent ,  contie  ce  sentiment ,  que  ce 
prophète,  chap.  \  ,  v.  12  ,  et  chap.j ^  v.  5,  ayant 
comme  daté  sa  prophétie  de  la  soixante-dixième 
année  de  la  captivité  qui  tombe  en  l'an  du  monde  5^68 , 
cette  époque  ne  peut  convenir  avec  la  seconde  année 
de  ce  prince  ,  qui  tombe  en  l'an  du  monde  34^5 ,  plus 
de  seize  ou  dix-sept  ans  après  ;  mais  ils  n'ont  pas  pris 
garde  que  ce  prophète  ne  parle  de  ces  soixante-dix  ans 
que  comme  dun  temps  que  le  Seigneur s'étoit prescrit 
pour  châtier  son  peuple  ,  après  lequel  temps  il  sembloit, 
dit  ce  prophète  .  que  la  colère  de  Dieu  devoit  être  satis- 
faite ,  et  que  sa  miséricorde  devoit  succéder.  Quelques 
auteurs  ont  pi  étendu  que  le  prophète  Zacharie  étoit  le 
même  que  celui  dont  parle  Isaïe ,  chap. S ,v.2.,et  qu'il 
dit  aussi  être  fils  de  Barachie  ;  mais  près  de  trois  siècles 
d'intervalle  qui  se  trouvent  entr'eux  ,  ne  permettent 
pas  qu'on  les  puisse  confondre.  La  difficulté  paroît  un 
peu  plus  grande  siu-  cet  autre  Zacharie ,  aussi  fils  de 
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Barachie  ,  que  saint  Matth.  chap.  a3,  v.  35,  dit  avoir 
été  tué  par  les  Juifs ,  entre  le  vestibule  et  l'autel.  Oiigè- 
nes ,  ou  l'auteur  du  Traité  26 ,  sur  S.  Matth.  chap.  2.3, 
prétend  que  celui  qui  est  dit  iils  de  Joiada  ,  lut  lapidé , 
comme  il  est  rapporté ,  ZiV.  2 ,  Parai,  chap.  24  >  '^-  20 
etsuiuans;  mais  que  celui  qui  est  dit  par  saint  Matthieu, 
fds  de  Barachie  ,  a  été  tué  par  l'épée  ,  et  qu'il  est  le 
même  que  Zacharie  ,  père  de  Jean-Baptiste  ;  ainsi  Gré- 
goire de  Nysse  ,  Homil.  de  Sanct.  Christ.  Nativit. 
Saint  Jérôme ,  au  contraire ,  soutient  que  le  Zacharie  de 
saint  MatLJiieu  est  le  même  que  celui  des  Paralip.  qui 
étoit  fils  de  Joïada ,  et  qu'on  a  dû  lire  dans  cetEvangé- 
liste ,  Joïada ,  au  lieu  de  Barachie  :  ainsi ,  selon  ces  Pères, 
ni  celui  des  Paralipomènes ,  ni  celui  de  S.  Matthieu  , 
n'est  point  le  Zacharie  dont  il  s'agit  ici  :  on  peut  voii"  la 
note  sur  cet  endroit  de  samt  Matthieu. 

Ce  prophète  est  le  plus  fréquemment  cité  par  les 
anciens  Pères  par  rapport  à  Jésus-Christ ,  dont  ds  disent 
qu'il  a  plutôt  été  FEvangéliste  que  le  prophète  ;  car  il  a 
prédit  très-clairement  son  avènement ,  son  entrée  en 
Jérusalem ,  sa  mort ,  la  perfidie  des  Juifs ,  leur  ruine  ; 
et  enfin  la  succession  des  quatre  grands  Empires  du 
monde  ;  ce  qu'd  fait  sous  des  emblèmes  ,  des  hiérogly- 
phes et  des  paraboles ,  qui  ornent  et  enrichissent  beau- 
coup ses  prophéties. 


Z  A  C  H  A  R  I   E. 


CHAPITRE     I. 

§.  I.  Exhortation  a  retourner  au  Seigneur. 

I.  La  seconde  année  du  règne  de  Darius ,  le 
buitième  mois  ,  le  Seigneur  adressa  sa  parole 
au  prophète  Zacharie  ,  fils  de  Baracliie,  fils 
d'Addo,  et  lui  dit  : 

s.  Le  Seigneur  a  conçu  une  violente  indi- 
gnation contre  vos  pères. 

3.  Vous  leur  direz  donc  ceci  :  Voici  ce  que 
dit  le  Seigneur  des  armées  :  Retournez-vous 
vers  moi ,  dit  le  Seigneur  des  armées  ;  et  je  me 
retournerai  vers  vous  ,  dit  le  Seigneur  des  ar- 
mées. 

4.  Ne  devenez  pas  comme  vos  pères ,  aux- 
quels les  prophètes  qui  vous  ont  devancés  , 
ont  si  souvent  adressé  leurs  paroles  et  leurs 
cris  ,  en  disant  :  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur 
des  armées  :  Convertissez-vous;  quittez  vos 
mauvaises  voies,  et  la  malignité  de  vos  pen- 
sées corrompues;  et  cependant  ils  ne  m'ont 
point  écouté,  et  ils  n'ont  point  fait  d'attention 
à  ce  que  je  leur  disois ,  dit  le  Seigneur. 

5.  Où  ^ont  mainte  riant  y  <j?>  pères  ?  et  les  pro- 
phètes vivront-ils  éternellement? 

6.  Mais  vos  pères  n'ont-ils  pas  éprouvé  sur 
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eux-mêmes  la  vérité  de  mes  paroles,  et  des  fns^ 
tes  remontrances  que  je  leur  avois  fait  faire  par 
les  prophètes  mes  serviteurs  ;  et  ne  sont  ils  pas 
enfin  rentrés  en  eux-mêmes,  en  dis;int  :  Le  Sei- 
gneur des  armées  a  exécuté  la  résolution  qu'il 
avoit  j)rise  de  nous  traiter  selon  le  dérégie» 
ment  de  rros  voies  et  de  nos  œuvres  ? 


§.  II.  Vision  du prophhe, 

7.  La  seconde  année  du  rè^^ne  de  Darius ,  le 
vingt-quatrième  jour  de  l'onzième  mois,  ap* 
pelé  Sabath,  le  Seigneur  adressa  sa  parole  au 
prophète  Zacharie,fils  de  Barachie,  fils  d'Addo, 
et  lui  dit: 

8.  J'^eus  alors  une  vision  pendant  la  nuit  :  Je 
voyois  un  homme  monté  sur  un  cheval  roux  , 
qui  se  tenoit  parmi  des  myrtes  plantés  en  un 
lieu  bas  et  profond,  et  il  j  avoit  après  lui  des 
chevaux,  dont  les  uns  étoient  roux,  d'autres 
marquetés,  et  les  autres  blancs. 

9.  Je  dis  alors  :  Seigneur,  qui  sont  ceux-ci  ? 
Et  l'Ange  qui  parloit  en  moi ,  ine  dit  :  Je  vous 
ferai  voir  ce  que  c'est  que  cette  vision. 

10.  Alors  celui  qui  se  tenoit  parmi  les  myr- 
tes,prenantlaparole  ,  médit:  Ceux-ciy«^  vous 
voyezsont  ceux  que  le  Seigneura  envoyé  par- 
courir toute  la  terre. 

1 1.  Et  ceux-là  s'adressantàPAnge  du  Seigneur 
qui  étoit  parmi  les  mjrtes,  lui  dirent:  Nous 
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avons  parcouru  la  terre,  et  toute  la  terre  main- 
tenant est  habitée,  et  est  en  repos. 

12.  L'Ange  du  Seigneur  parla  ensuite,  et  dit: 
Seigneur  des  armées  ,  jusqu'à  quand  différerez 
vous  à  faire  miséricorde  à  Jérusalem,  et  aux 
villes  de  Juda  contre  lesquelles  votre  colère 
s'est  émue?  Voici  déjà  la  soixante  et  dixième 
année, 

§.  III.  Dieu  rappellera  son  peuple  et  le 
consolera . 

i3.  Alors  le  Seigneur  répondit  à  l'Ange  qui 
parloit  en  moi ,  et  qui  me  fit  entendre  de  bon- 
nes paroles, des  paroles  de  consolation. 

14.  Et  l'Ange  qui  parloit  en  moi,  me  dit: 
Criez,  et  dites:  Vo'ci  ce  que  dit  le  Seigneur 
des  armées  :  J'ai  un  grand  zèle  et  un  grand 
amour  pour  Jérusalem  et  pour  Sion. 

i5.  Et  j'ai  conçu  une  grande  indignation  con- 
tre les  nations  puissantes  qui  l'ont  affligée  avec 
excès  ,  lorsque  j'étois  seulement  un  peu  en  co- 
lère c^/z/r*?  elle. 

16.  C'est  pourquoi  voici  ce  que  dit  le  Sei- 
gneur: Je  reviendrai  à  Jérusalem  avec  des  en- 
trailles  de  miséricorde:  mais  ma  maison  y  sera 
hàùe  de  nouveau  y  dit  le  Seigneur  des  armées, 
et  on  étendra  encore  le  cordeau  sur  Jérusalem. 

17.  Criez  encore,  et  dites  :  Voici  ce  que  dit 
le  Seigneur  des  armées  :  Mes  villes  seront  en- 
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core  comblées  de  biens  :  le  Seigneur  consolera 
encore  Sion ,  et  il  choisira  encore  Jérusalem 
pour  le  lieu  de  sa  demeure. 

i8.  J'élevai  ensuite  les  yeux,  et  j'eus  cette 
vision  :  Je  voyois  quatre  cornes  devant  moi. 

19.  Et  je  dis  à  l'Ange  qui  parloit  en  moi  : 
Qu'est-ce  que  cela?  Il  me  répondit  :  Ce  sont 
des  cornes  qui  ont  dissipé  Juda ,  Israël  et  Jé- 
rusalem. 

2.0.  Le  Seigneur  me  fit  voir  ensuite  quatre 
ouvriers  enfer. 

21.  Et  je  lui  dis:  Que  viennent  faire  ceux-ci  ? 
Il  me  répondit  :  Vous  voyez  les  cornes  qui  ont 
tellement  accablé  tous  les  hommes  de  Juda,  qu'il 
n'y  en  a  pas  un  seul  qui  ose  lever  la  tête  :  mais 
ceux-ci  sont  venus  pour  les  frapper  de  terreur , 
et  pour  abattre  les  cornes  et  la  puissance  des 
nations  ,  qui  se  sont  élevées  contre  le  pays  de 
Juda,  pour  en  disperser  tous  les  habitans. 

CHAPITRE     II. 

§.  I.  Visions  du  prophète. 

I.  Je  levai  encore  les  jeux,  et  j'eus  cette  vi- 
sion: Je  voyois  un  homme  qui  avoit  à  la  main 
un  cordeau  comme  en  ont  ceux  qui  mesurent. 

2-  Jelui  dis  :  Où  allez-vous  ?  Il  me  répondit  : 
Je  vais  mesurer  Jérusalem  ,  pour  voir  quelle 
est  sa  largeur,  et  quelle  est  sa  longueur. 
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S.  En  même  temps  l'Ange  qui  parloît  en  moi 

sortit,  et  un  autre  Ange  vint  au-devant  de  lui, 

4.  Et  lui  dit  :  Courez,  parlez  à  ce  jeune  hom- 
me, et  lui  dites:  Jérusalem  sera  tellement  peu- 
plée, qu'elle  ne  sera  plus  environnée  de  mu- 
railles, à  cause  de  la  multitude  d'hommes  et 
de  bêtes  qui  seront  an  milieu  d'elle. 

5.  Je  lui  serai  moi-même,  dit  le  Seigneur,  un 
mur  de  feu  qui  la  couvrira  tout-autour,  et 
j'établirai  ma  gloire  au  milieu  d'elle. 

6  Ah  !  fuyez,  fujez  de  la  terre  d'aquilon  , 
dit  le  Seigneur,  parce  que  je  vous  ai  dispersés 
vers  les  quatre  vents  du  ciel,  dit  le  Seigneur. 

§.  I L  Consolation  du  peuple  de  Dieu. 

7.  Fujez,  ô  Sion  !  vous  qui  habitez  dans  la 
ville  de  Babylone; 

8.  Car  voici  l'ordre  que  me  donne  le  Sei- 
gneur des  armées  :  Après  qu'il  vous  aura  ré- 
tabli en  gloire,  il  m'enverra  contre  les  na- 
tions qui  vous  ont  dépouillés,  parce  que  celui 
qui  vous  touche,  dit  le  ^S^/V/z^^^^  touche  la  pru- 
nelle de  mon  œil. 

9.  Je  vais  étendre  ma  main  sur  ces  peuples, 
et  ils  deviendront  la  proie  de  ceux  qui  étoient 
leurs  esclaves,  et  vous  reconnoîtrez  que  c'est 
le  Seigneur  des  armées  qui  m'a  envojé. 

10.  Fille  de  Sion  ,  chantez  des  cantiques  de 
louanges,  et  soyez  dans  la  joie,  parce  que  je 
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viens  moi-même  habiter  au  milieu  de  vous ,  dit 
le  Seigneur. 

II.  En  ce  jour-là  plusieurs  peuples  s'atta- 
cheront au  Seigneur  ,  et  ils  deviendront  mon 
peuple,  et  j'habiterai  au  milieu  de  vous ,  et 
vous  saurez  que  le  Seigneur  des  armées  m'a 
envoyé  vers  vous. 

i2.LeSeigneurposséderaÉ'«coreJudacomme 
son  héritage,  dans  le  pays  qui  lui  a  été  consa- 
cré, et  il  choisira  encore  Jérusalem  ^o//r  ^<z 
demeure. 

i3.  Que  toute  chair  soit  dans  le  silence  de- 
vant la  face  du  Seigneur  ;  parce  qu'il  s'est 
réveillé  enfin  ,  et  qu'il  s'est  avancé  vers  nous 
de  son  sanctuaire. 

CHAPITRE     III. 

§.   I.  Nouvelle  vision  du  prophète. 

I.  Le  Seigneur  me  fit  voir  ensuite  le  grand- 
prêtre  Jésus,  qui  étoit  devant  l'Ange  du  Sei- 
gneur, et  Satan  étoit  à  sa  droite  pour  s'oppo- 
ser à  lui. 

2.  Le  Seigneur  dit  à  Satan:  Que  le  Seigneur 
te  réprime,  ô  Satan  !  que  le  Seigneur  te  ré- 
prime, lui  qui  a  élu  Jérusalem  pour  sa  de- 
meure. N'est-ce  pas-là  ce  tison  qui  a  été  tiré  du 
milieu  du  feu  ? 

3. 
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3.  Jésus  étoît  revêtu  d'habits  sales  ,  et  il  se 
tenoit  devant  la  face  de  l'Ange. 

4.  Et  l'xVnge  dit  à  ceux  qui  étoient  debout 
devant  lui:  Otez-lui  ses  vêtemens  sales.  Et  il 
dit  à  Jésus:  Je  vous  ai  dépouillé  de  votre  ini- 
quité, et  je  vous  ai  revêtu  d'un  vêtement  pré- 
cieux. 

5.  Il  ajouta:  Mettez-lui  sur  \â  tête  une  tiare 
éclatante.  Et  ils  lui  mirent  sur  la  tête  une  tiare 
éclatante,  et  le  revêtirent  d'un  vêtement /?/W- 
cieux.  Cependant  l'Ange  du  Seigneur  se  te- 
noit debout. 

§.  1 1.  Promesses  consolantes  pour  le  peuple 
de  Dieu. 

6.  Et  le  même  Ange  du  Seigneur  fît  cette  dé- 
claration à  Jésus,  et  lui  dit: 

7.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  des  armées: 
Si  vous  marchez  dans  mes  voies,  si  vous  ob- 
servez tout  ce  que  j'ai  commandé  que  l'on  ob- 
serve, vous  gouvernerez  aussi  ma  maison  ,  et 
vous  garderez  mon  temple  ,  et  je  vous  donne- 
rai quelques-uns  de  ceux  qui  assistent  ici  devant 
moi ,  afin  qu'ils  marchent  toujours  avec  vous. 

8.  Ecoutez,  ô  Jésus,  grand -prêtre,  vous  et 
vos  amis  qui  sont  auprès  de  vous,  parce  qu'ils 
sont  destinés  pour  être  la  figure  de  l'avenir:  Je 
m'en  vais  faire  venir  l'orient,  qui 

EST   MON    serviteur. 

8.  N 
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9.  Car  voici  la  pierre  que  j'ai  mise  devant 
Jésus:  Il  j  a  sept  jeux  sur  cette  unicjue  pierre. 
Je  la  taillerai ,  et  je  la  graverai  moi-même  avec 
le  ciseau  ,  dit  le  Seigneur  des  armées,  et  j'ef- 
facerai en  un  jour  l'iniquité  de  cette  terre. 

10.  En  ce  jour-là,  dit  le  Seigneur  des  armées, 
l'ami  appellera  son  ami  sous  sa  vigne  et  sous 
son  figuier. 

CHAPITRE    IV. 

§.  I.  Vision  d'un  chandelier  d*or  avec  des^ 
lampes. 

I.  Et  l'Ange  qui  parloit  en  moi ,  revint,  et  me 
réveilla  comme  un  homme  qu'on  réveille  de 
son  sommeil. 

2.  Et  me  dit  :  Que  vojez-vous  ?  Je  lui  répon- 
dis :  Je  vois  un  chandelier  tout  d'or ,  qui  a  une 
lampe  au  haut  de  sa  principale  tige,  et  sept 
lampes  sur  ses  hrànches:  je  vis  qu'il  yavoit 
sept  canaux  ,  pour  faire  couler  l'huile  dans  les 
lampes  qui  étoientsur  le  chandelier. 

3.  Ily  avoitaussi  deux  oliviers  quis'élevoient 
au-dessus; l'un  à  la  droite  de  la  lampe,  et  l'au- 
tre il  la  gauche. 

4.  Alors  je  dis  à  l'Ange  qui  parloit  en  moi  : 
Mon  Seigneur,  qu'est-ce  que  ceci? 

6.  Et  l'Ange  qui  parloit  en  moi,  me  répon- 
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dit  :  Ne  savez-vous  pas  ce  que  c'est?  Kon  , 
mon  Seigneur, lui  dis-je. 

6.  Il  me  dit  ensuite:  Voici  la  parole  que  le 
Seigneur  adresse  à  Zorobabel  :  Vous  n'espére- 
rez, ni  en  une  armée  ,  ni  en  aucune  force /jw- 
marne j  mais  en  mon  Esprit,  dit  le  Seigneur 
des  armées. 

7.  Qui  êtes-vous  ,  ô  grande  montagne  ,  de- 
vant Zorobabel  ?  Vous  serez  applanie  :  il  mettra 
les  principales  pierres  au  temple  ,  et  il  rendra 
le  second  aussi  beau  que  le  premier. 

§.  II.  Ne  mettre  sa  confiance  que  dans  le 
Seigneur. 

8.  Alors  le  Seigneur  m'adressa  sa  parole,  et 
médit: 

9.  Les  mains  de  Zorobabel  ont  fondé  cette 
maison ,  et  ses  mains  l'achèveront  entière- ment  j 
et  vous  saurez  que  c'est  le  Seigneur  des  ar- 
mées qui  m'a  envoyé  vers  vous. 

10.  Qui  est  celui  qui  fait  peu  d'état  de  ces 
foibles  commenccmens  du  temple"^.  Il  sera  dans 
la  joie  lorsqu'il  verra  Zorobabel  le  plomb  à  la 
main.  Ce  sont-là  les  sept  yeux  du  Seigneur  , 
qui  parcourent  toute  la  terre. 

1 1.  Alors  je  lui  dis  :  Que  marquent  ces  deux 
oliviers,  dont  l'un  est  à  la  droite  du  chande- 
lier, er/''£rz/r/r  à  la  gauche? 

12.  Je  lui  dis  encore  une  seconde  fois:  Que 

N^ 
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signifient  ces  deux  oliviers,  qui  sont  auprès 
des  deux  becs  d'or ,  où  sont  les  canaux  d'or 
par  où  coule  l'huile  ? 

i3.  Ne  savez -vous  pas,  me  dit-il,  ce  que 
cela  signifie?  Je  lui  répondis  :  Non,  mon  Sei- 
gneur. 

14.  Et  il  me  dit  :  Ces  deux  oliviers  sont  les 
deux  oints  de  l'huile  sacrée  ^  qui  assistent  de- 
vant le  Dominateur  de  toute  la  terre. 

CHAPITRE    V. 

§.  I.  Vision  d*un  livre  volant. 

z.  Je  me  retournai  ensuite,  et  ayant  levé  les 
jeux ,  je  vis  un  livre  qui  voloit. 

2.  Et  l'Ange  me  dit  :  Que  vojez-vous  ?  Je  lui 
dis:  Je  vois  un  livre  volant,  long  de  vingt  cou- 
dées, et  large  de  dix. 

3.  L'Ange  ajouta:  C'est  là  la  malédiction  qui 
va  se  répandre  sur  la  face  de  toute  la  terre;  car 
tout  voleur  sera  jugé  parce  qui  est  écrit  dans 
ce  livre,  et  quiconque  ]uyq  faussement  sera 
jugé  de  même  par  ce  qu'il  contient. 

4.  Je  le  produirai  au  jour,  dit  le  Seigneur 
des  armées;  il  entrera  dans  la  maison  du  vo- 
leur, et  dans  la  maison  de  celui  qui  jure  faus- 
sement en  mon  nom,  et  il  demeurera  au  mi- 
lieu de  cette  maison  ,  et  la  consumera  avec 
tout  le  bois  et  toutes  les  pierres. 
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§.  1 1.  Vision  d*un  vase ,  d*une  masse  de. 
■plomb  _,  et  d'une  femme. 

5.  Alors  l'Ange  qui  parloit  en  moi  sortit  de- 
hors ,  et  me  dit  :  Levez  les  yeux ,  et  considérez 
ce  qui  vaparoître. 

6.  Et  qu'est-ce ,  lui  disje?  Il  me  repondit:  C'est 
un  vase  qui  sort.  Et  il  ajouta:  Ce  vase  est  ce 
qu'on  voit  en  eux  dans  toute  la  terre. 

7.  Je  DIS  ensuite  que  l'on  portoit  une  masse 
de  plomb,  et  j'apperçus  une  femme  assise  au 
milieu  du  vase. 

8.  Alors  l'Ange  me  dit:  C'est-là  l'impiété.  Et 
il  jeta  la  femme  au  fond  du  vase,  et  en  ferma 
l'entrée  avec  la  masse  de  plomb. 

9.  Je  levai  ensuite  les  yeux,  et  j'eus  cette  vi- 
sion :  Je  vojois  paroître  deux  femmes  ;  le  vent 
soufflait àdin?>  leurs  ailes,  qui  étoient  sembla- 
bles à  celles  d'un  milan  ,  et  elles  élevèrent  le 
vase  entre  le  ciel  et  la  terre. 

10.  Je  dis  à  l'Ange  qui  parloit  en  moi  :  Où 
ces  femmes  portent-elles  ce  vase  ? 

11.  11  me  répondit:  En  la  terre  de  Sennaar, 
afin  qu'on  lui  bâtisse  une  maison,  et  qu'il  y 
soit  placé  et  affermi  sur  sa  base. 


>îî 
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CHAPITRE    VL 

§.  I.  Vision  de  quatre  chariots. 

I.  jVI'etant  retourné,  je  levai  les  yeux ,  et 
feus  cette  vision  :  Je  voyois  quatre  chariots 
qui  sortoient  d'entre  deux  montagnes  ,  et  ces 
montagnes  étoicnt  des  montagnes  d'airain. 

2.  Il  y  avoit  au  premier  chariot  des  chevaux 
roux,  au  second  des  chevaux  noirs  , 

3.  Au  troisième  des  chevaux  blancs,  et  au 
quatrième  des  chevaux  tachetés  et  vigoureux. 

4.  Je  dis  alors  à  l'Ange  qui  parloit  en  moi  : 
Qu'est-ce  que  cela  ,  mon  Seigneur? 

6.  L'Ange  me  répondit  :  Ce  sont  les  quatre 
vents  du  ciel  qui  sortent  pour  paroître  devant 
îc  Dominateur  de  toute  la  terre. 

6.  Les  chevaux  noirs  du  second  chariot  al- 
loient  vers  le  pays  de  l'aquilon  ;  les  chevaux 
blancs  les  suivirent,  et  les  tachetés  allèrent 
dans  le  pays  du  midi. 

7.  Les  plus  forts  parurent  ensuite ,  et  ils  de- 
mandoient  d'aller  et  de  courir  par  toute  la 
terre.  Et  le  Seig?ieur  leur  dit  :  Allez  ,  coures 
par  toute  la  terre  ,  et  ils  coururent  par  toul^ 
la  terre. 

8.  Alors  il  m'appela,  et  me  dit:  Ceux  ^;/<?  vous 
yoje:,  qui  vont  du  côté  de  l'aquilon  ,  ont  en* 
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tièrement  satisfait  la  colère  que  j^avois  conçue 
contre  le  pays  d'aquilon. 

§.  II.  Ordre  de  faire  deux  couronnes.  Prédic- 
tion du  Messie. 

9.  Le  Seigneur  m'adressa  sa  parole,  et  me 
dit: 

10.  Recevez  ce  que  vous  donneront  Holdaï, 
Tobie  et  Idaïe,  qui  reviennent  du  lieu  où  ils 
etoient  captifs  ;  vous  irez  lorsqu'ils  seront 
arrives,  et  vous  entrerez  dans  la  maison  de 
Josias,  fils  de  Soplionie,  qui  est  venu  aussi  àQ 
Babjlone. 

1 1.  Vous  recevrez  rt?Vw^  de  l'or  et  de  l'argent, 
€t  vous  en  ferez  des  couronnes,  que  vous  met- 
trez sur  la  tête  du  grand-prêtre  Je'sus ,  fils  de 
Josëdec ; 

12.  Et  vous  lui  direz:  Voici  ce  que  dit  le 
Seigneur  des  armées:  Voila  l'homme  qui  a 
POUR  NOM  l'orient  :  ce  sera  un  germe  qui 
poussera  de  lui-même,  et  il  bâtira  un  temple 
au  Seigneur. 

i3.  Il  bâtira,  ^/.y-/<?^  «n  temple  au  Seigneur; 
il  sera  couronné  de  gloire;  il  s'asseira  sur  son 
trône  ,  et  il  dominera  :  le  grand'\>YHvQ  sera 
aussi  assis  sur  le  sien,  et  il  y  aura  entr'eux  une 
fllliance  de  paix. 

14.  Ces  couronnes  seront  consacrées  an  nom 
d'Hclem  ,  de  Tobie  ,  d'Idaïe  ,  et  de  Hem ,  fils 
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de  Sophonie ,  tomme  un  moncument  d'ans  le 

temple  du  Seigneur. 

i5.  Ceux  qui  sont  les  plus  éloignés  viendront, 
et  bâtiront  dans  le  temple  du  Seigneur;  et  vous 
saurez  que  c'est  le  Seigneur  des  armées  qui 
m'a  envoyé  vers  vous.  Tout  ceci  arrivera  ,  st 
vou.s  écoulez  avec  soumission,  la  Yorx  du  Sel^ 
gneur  votre  Dieu. 

CHAPITRE     VII. 

§.  I.  Dieu  rejette  les  jaunes  des  Juifs. 

ï.  La  quatrième  année  du  règne  de  Darius^^ 
îe  Seigneur  adressa  sa  parole  à  Zacharie ,  le 
quatrième  jour  du  neuvième  mois,  qui  est  le 
mois  de  Casleu  , 

2.  Sur  ce  que  Sarasar  ,  Rogommelech ,  et 
ceux  qui  étoient  avec  lui,  envoyèrent  à  la  mai- 
son de  Dieu  pour  présenter  leurs^  prières  de- 
vant le  Seigneur  î 

3.  Et  pour  faire  cette  demande  a-ux  prêtres 
de  la  maison  du  Seigneur  des  armées,  et  aux 
prophètes:  Faut-il  que  nous  pleurions  encore 
au  cinquième  mois,  et  devons-nous  nous  pu^ 
rifier ,  comme  nous  avons  déjà  fait  pendant 
plusieurs  années? 

4.  Et  le  Seigneur  des  armées  m'adressa  s* 
parole ,  et  me  dit  : 

5.  Pdrlez  à  taut  le  peuple  de  la  terre  et  aux 
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prêtres,  et  dites -leur:  Lorsque  vous  avez 
)eûné,  et  que  vous  avez  pleure  le  cinquième  et 
le  septième  mois  pendant  ces  soixante  et  dix 
années,  est-ce  pour  moi  que  vous  avez  jeûné? 

6.  Et  lorsque  vous  avez  mangé  et  que  vous 
avez  bu,  n'est-ce  pas  pour  vous-mêmes  que 
vous  avez  mangé  et  que  vous  avez  bu? 

7.  N'est-ce  pas  lace  que  leSeigneuradit  par 
les  prophètes  qui  nous  ont  devancés  ,  lorsque 
Jérusalem  étoit  encore  habitée,  qu'elle  étoit 
pleine  de  richesses,  elle  et  les  villes  des  envi- 
rons ,  et  que  le  côté  du  midi  et  la  plaine  étoien-t 
habitées?  ' 

§.  IL  (Kuvres  qui  plaisent  a  Dieu. 

8.  Le  Seigneur  parla  ensuite  à  Zacharie,  et 
lui  dit  : 

9.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  des  armées  : 
Jugez  selon  la  vérité,  et  que  chacun  exerce  la 
miséricorde  et  la  charité  envers  son  frère. 

10.  N'opprimez  point  la  veuve,  le  pupille, 
l'étranger  et  le  pauvre  ;  et  que  nul  ne  forme 
dans  son  cœur  de  mauvais  desseins  contre  son 
frère. 

11.  Mais  ils  n'ont  point  voulu  être  attentifs 
à  ma  voix;  ils  se  sont  retirés  en  me  tournant  le 
dos,  et  ils  ont  appesanti  leurs  oreilles  pour  ne 
point  m'entendre. 

12,.  Ils  ont  rendu  leur  cœur  dur  comme  le 
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diamant,  pour  ne  point  écouter  la  loi,  ni  les 
paroles  que  le  Seig^neur  des  armées  leur  avoit 
adressées  par  son  Esprit,  qu'il  avoit  répandu 
dans  les  prophètes  qui  nous  ont  devancés  ,  et 
le  Seigneur  des  armées  a  conçu  une  grande  in- 
dignation contr'eux. 

i3.  Comme  donc  j'ai  parlé,  et  qu'ils  ne  m'ont 
point  écouté,  ainsi  ils  crieront,  et  je  ne  les 
écouterai  point,  dit  le  Seigneur  des  armées. 

14.  Je  les  ai  dispersés  par -tout  dans  des 
royaumes  qui  leur  étoient  inconnus  ;  ils  sont 
cause  que  leur  pajs  est  tout  désolé  sans  qu'il 
y  passe  personne,  et  ils  ont  changé  en  un  dé- 
sert une  terre  de  délices. 

CHAPITRE     VIII. 
§.  I.  Promesses  en  faveur  de  Jérusalem» 

I.  -L/E  Seigneur  des  armées  m'adressa  encore 
sa  parole ,  et  me  dit  : 

2.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  des  armées  : 
J'ai  eu  pour  Sion  un  amour  ardent  et  jaloux, 
et  je  l'ai  aimée  avec  une  ardeur  qui  m'a  rempli 
d'indignation. 

3.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  des  armées  : 
Je  suis  revenu  à  Sion,  et  j'habiterai  au  milieu 
de  Jérusalem  ,  et  Jérusalem  sera  appelée  La 
ville  de  la  vérité;  et  la  montagne  du  Seigneur 
des  armées  sera  appelée  La  montagne  sainte. 
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4.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  des  armées: 
On  'perra  encore  dans  les  places  de  Jérusalem 
des  vieillards  et  des  vieilles  femmes,  et  ^ei-^^wjf 
qui  auront  un  bâton  à  la  main  pour  se  soute- 
nir, à  cause  de  leur  ^rand  a|^e. 

6.  Et  les  rues  de  la  ville  seront  remplies  de 
petits  garçons  et  de  petites  filles  qui  joueront 
dans  les  places  publiques. 

6.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  des  armées: 
Si  ce  que  je  prédis  de  ce  temps-là  paroît  diffi- 
cile à  croire  à  ceux  qui  sont  restés  de  ce  peu- 
ple, me  sera-t-il  difficile  à  moi,  dit  le  Seigneur 
des  armées  ? 

7.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  des  armées: 
Je  sauverai  mon  peuple  f/z  le  faisant  7'efiirdçs 
terres  de  l'orient  et  des  terres  du  couchant. 

8.  Je  les  ramènerai,  et  ils  habiteront  a«  mi- 
lieu de  Jérusalem  ;  ils  seront  mon  peuple, 
et  je  serai  leur  Dieu  dans  la  vérité  et  dans  la 
justice. 

§.  IL  Exhortation  à  rebâtir  h  tempU. 

9.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  des  armées: 
Que  vos  mains  s'arment  de  force,  vous  qui 
écoutez  maintenant  ces  paroles  de  la  bouche 
des  prophètes,  en  ces  jours  où  la  maison  du 
SeiLcncur  des  armées  a  été  fondée,  et  où  son 
temple  se  rebâtit. 

10.  Car  avant  ce  temps,  le  travail  des  hommes 
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et  le  travail  des  bêtes  étoit  inutile  ;  et  ni  ceux 
qui  venoient  parmi  vous ,  ni  ceux  qui  en  sor- 
toient ,  ne  pouvoient  trouver  de  rejîos  dans  les 
maux  dont  vous  étiez  accablés,  et  j'avois  aban^ 
donné  tous  les  hommes  à  cette  fureur  qui  les 
emportait  Yxxn  contre  l'autre. 

11.  Je  ne  traiterai  point  maintenant  ce  qui 
sera  resté  de  ce  peuple  comme  je  les  ai  traités 
autrefois  ,  dit  le  Seigneur  des  armées  ; 

12.  Mais  il  y  Aura,  parmi  eux  une  sentence 
de  paix.  La  vigne  portera  son  fi'uit,  la  terre 
produira  ses  grains,  les  cieux  verseront  leur 
rosée ,  et  je  ferai  posséder  tous  ces  biens  à  ceux 
qui  seront  restés  de  ce  peuple. 

i3.  Et  alors,  ô  maison  de  Juda,  et  maison 
d'Israël  !  comme  vous  avez  été  un  objet  de  ma- 
lédiction parmi  les  peuples  ;  ainsi  je  vous  sau- 
verai ,  et  vous  serez  un  exemple  de  bénédiction. 
Ne  craignez  donc  point,  et  que  vos  mains  s'ar- 
ment de  force. 

14.  Car  voici  ce  que  dit  le  Dieu  des  armées: 
Comme  j'ai  résolu  de  vous  aftliger,  lorsque  vos 
pères  ont  irrité  ma  colère,  dit  le  Seigneur, 

i5.  Et  que  je  n'ai  point  été  touché  de  com- 
passion ;  ainsi  j'ai  résolu,  au  contraire  en  ce 
temps,  de  combler  de  bienfaits  la  maison  de 
Juda  et  la  maison  de  Jérusalem.  Ne  crai-gnea 
point. 
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§.  III.  Exhortation  a  la  sainteté. 

i6.  Voici  donc  ce  que  je  vous  ordonne  de 
faire  :  Que  chacun  parle  à  son  prochain  dans  la 
vérité ,  et  rendez  dans  vos  tribunaux  des  juge- 
raens  d'équittî  et  de  paix. 

1 7.  Que  nul  ne  forme  dans  son  cœur  de  mau- 
vais desseins  contre  son  ami ,  et  n'aimez  point 
à  faire  de  faux  sermens ,  car  ce  sont  là  toutes 
choses  que  j'ai  en  haine,  dit  le  Seigneur. 

1 8.  Le  Seigneur  des  armées  m'adressa  encore 
sa  parole,  et  me  dit: 

19.  Voici  ce  que  dit  le  Dieu  des  armées:  Les 
jeûnes  du  quatrième,  du  cinquième,  du  sep- 
tième et  du  dixième  mois,  seront. changés  pour 
la  maison  de  Juda,.  en  des  jours  de  joie  et 
d'alégresse ,  et  eu  des  fêtes  éclatantes  et  so- 
lennelles. Aimez  seulement  la  vérité  et  la 
paix. 

20.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  des  armées  : 
Il  y  aura  un  temps  auquel  les  peuples  vien- 
dront habiter  en  plusieurs  de  ^of  villes; 

21.  Et  les  habitans  d'une  de  ces  villes  iront 
trouver  ceux  d'une  autre  ,  en  leur  disant: 
Allons  offrir  nos  prières  devant  le  Seigneur, 
allons  chercher  le  Dieu  des  armées  ,  et  ceux-là 
répondront  :  Nous  irons  aussi  avec  vous. 

2.2.  Il  viendra  alors  une  multitude  de  nations 
et  de  peuples  puissans,  pour  chercher  dans 
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Jérusalem  le  Dieu  des  armées,  et  pour  offrir 

leurs  vœux  devant  le  Seigneur. 

23.  Et  ceci  arrivera  j  dit  le  Seigneur  des  ar* 
mées,  lorsque  dix  hommes  des  peuples  de  tou- 
tes langues  prendront  un  Juif  par  la  frange  de 
sa  robe,  et  lui  diront  :  Nous  irons  avec  vous  , 
parce  que  nous  avons  appris  que  Dieu  est  avec 
vous. 

CHAPITRE     IX. 

§.  I.  Ruine  des  ennemis  du  peuple  de  Dieu, 

1.  Prophétie  contre  le  pays  d'Hadrach,  et 
conive  la  ville  de  Damas,  en  laquelle  ce  pays 
met  toutesa  confiance;  car  les  jeux  duSeigneur 
sont  ouverts  sur  tous  les  hommes  et  sur  toutes 
les  tribus  d'Israël. 

2..  Cette  prophétie  >yV/t/z^r<!Z  aussi  sur  Emath  , 
sur  Tyr  et  sur  Sidon ,  parce  qu'ils  se  sont  flat- 
tés insolemment  de  leur  sagesse. 

3.  La  ville  de  Tyr  a  élevé  de  forts  remparts: 
elle  a  fait  des  monceaux  d'argent ,  comme  on 
en  feroit  de  poussière  ;  et  d'or  ,  comme  on  en 
fait  de  la  boue  des  rues. 

4-  Mais  le  Seigneur  va  s'en  rendre  maître  ;  il 
détruira  la  force  qu'elle  tiroit  de  la  mer;  elle 
sera  dévorée  par  le  feu. 

6.  Ascalon  verra  sa  chute  ,  et  elle  tremblera  ; 
Gaza  la  verra,  et  elle  sera  saisie  de  douleur; 
Accarons'en  affligera ,  parce  qu'elle  verra  tou- 
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tes  ses  espérances  trompées:  Gaza  sera  sans 
roi  ,  et  Ascalon  sans  liabitans. 

6.  Un  étranger  dominera  dans  Azot ,  et  je 
détruirai  l'orgueil  des  Philistins. 

y.  J'ôterai  de  la  bouche  de  ce  peuple  le  sang 
de  ses  victimes ^  et  ses  abominations  d'entre 
ses  dents  ;  il  demeurera  soumis  à  notre  Dieu; 
il  sera  comme  chef  dans  Juda,  et  Accaron  sera 
traité  comme  le  Jcbuséen. 

8.  Je  ferai  garder  ma  maison  par  mes  sol- 
dats, qui  l'environneront  de  tous  Qoiés  pour  la 
défendre j  et  ceux  qui  exigent  les  tributs  ne 
viendront  plus  troubler  mon  peuple  ,  parce 
que  je  le  regarde  maintenant  d'un  c^'Ajavu" 
rable. 

§.  II.  Promesse  du  Messie. 

9.  Fille  de  Sion  ,  soyez  comblée  de  joie  ;  fille 
de  Jérusalem ,  poussez  des  cris  d'alégresse  : 
Voici  votre  Roi  qui  vient  à  vous,  ce  Roi 
juste  qui  est  le  Sauveur  :  il  est  pauvre  ,  et  il 
est  monté  sur  une  anesse  et  sur  le  poulain  de 
l'ânesse. 

10.  J'exterminerai  les  chariots  d'Epbraïm , 
et  les  chevaux  de  Jérusalem  ,  et  les  arcs  dont  on 
se  sert  à  la  guerre  seront  rompus  :  il  annoncera 
la  paix  aux  nations,  et  sa  puissance  s'étendra 
depuisune  mer  jusqu'à  l'autre  mer, et  depuis  le 
fleuve  jusqu'aux  extrémités  du  monde. 

11.  C'est  vous  aussi  qui  par  le  sang  de  votre 
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alliance  avez  fait  sortir  les  captifs  du  fond  du 
lac  qui  étoit  sans  eau. 

12.  Retournez  à  vos  places  fortes,  vous  cap- 
tifs qui  n'avez  point  perdu  l'espérance  ;  je  vous 
comblerai  des  grands  biens  que  je  vous  annonce 
aujourd'hui. 

i3.  Car  Juda  est  mon  arc  que  je  tiens  tout 
bandé;  Ephraïm  est  mon  carquois  que  j'ai  rem- 
pli dejlèches.  Je  susciterai  vos  enfans,  ô  Sion  ! 
je  les  animerai  ^  ù  Grèce  !  contre  tes  enfans. 
Et  je  vous  rendrai ,  o  Sion  !  comme  l'épée  des 
plus  vaillans. 

14.  Le  Seigneur  Dieu  paroîtra  <?/z  haut  blxx* 
dessus  d'eux;  d'où  il  lancera  ses  dards  comme 
des  foudres,  le  Seigneur  Dieu  les  animera  par 
le  son  de  sa  trompette,  et  il  marchera  à  leur 
secours  parmi  les  tourbillons  du  midi. 

i5.  Le  Seigneur  des  armées  les  protégera. 
Ils  dévoreront  leurs  ennemis ,  el  ils  les  assu- 
jéliront  avec  les  pierres  de  leurs  frondes*  Ils 
boiront  leur  sang j  ils  en  seront  enivrés  comme 
de  vin  ;  ils  en  seront  remplis  comme  les  coujïcs 
des  sacrifices  ,  et  comme  les  cornes  de  l'autel. 

16.  Et  le  Seigneur  leur  Dieu  les  sauvera  en 
ce  jovir-lk,  comme  étant  son  troupeau  et  son 
peuple,  et  on  éleweva ,  comme  un  monument 
de  sa  gloire ,  dans  la  terre  qui  lui  appartient, 
des  pierres  saintes. 

17.  Car  qu'est-ce  que  le  Seigneur  a  de  bon 
et  d'excellent  à  donner  à  son  peuple ,  sinon  le 

froment 
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froment  des  élus,  et  le  vin  qui  fait  germer  les 
vierges  ? 

CHAPITRE     X. 

§.  I.  Oest  Dieu  y  et  non  pas  les  idoles  ^  qui 
exauce  les  prières, 

î.  D  E  M  A  N  D  E  z  au  Seigneur  les  dernières 
pluies,  et  le  Seigneur  fera  tomber  la  neige;  il 
vous  donnera  des  pluies  abondantes,  et  il  fera 
naître  des  herbes  dans  le  champ  de  chacun  de 
vous. 

s.  Car  les  idoles  n'ont  rendu  que  des  répon* 
ses  vaines;  les  devins  n'ont  tu  que  des  visions 
trompeuses,  les  conteurs  de  songes  ont  parlé 
en  l'air,  et  ils  donnoient  de  fausses  consola- 
tions à  mon  peuple.  C'est  pourquoi  il  a  été  em- 
mené comme  un  troupeau  ,  tit  il  a  beaucoup 
souffert,  parce  qu'il  étoit  sans  pasteur. 

3.  Ma  fureur  s'est  allumée  contre  les  pas- 
teurs ,  et  je  visiterai  les  boucs  dans  ma  colère. 
Car  le  Seigneur  des  armées  visitera  dans  sa 
bonté\iX  maison  de  Juda  qui  est  son  troupeau  , 
et  il  en  fera  son  cheval  de  bataille ,  et  l'instru- 
ment de  sa  gloire. 

4.  C'est  dans  Juda  que  viendra  l'angle  qui 
Vie  le  bâtiment i  c'est  de  lui  que  viendra  le  pieu 
enté  dans  le  mur  ;  c'est  de  lui  que  viendra  l'arc 

8.  O 
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pour  combattre  ;  c'est  de  lui  que  vienâront  les 

maîtres  et  les  iatendans  des  ouvrages. 

5.  Kt  ils  seront  comme  de  vaillans  soldats, 
qui  dans  la  mêle'e  Ibulefont  aux  pieds  l'ennemi 
comme'\i\  houe  ^«i^^^dansles  rues  :ils  combat- 
tront vaillamment ,  parce  que  le  Seigneur  sera 
avec  eux;  et  ils  mettront  en  désordre  la  cava- 
lerie de  leurs  ennemis. 

§.  IL  Promesses  du  retour  des  captifs , 

"6.  Je  fortifierai  la  maison  de  Juda,  et  je  Sau- 
verai la  maison  de  Joseph  ;  je  les  ferai  reve- 
nir, parce  que  j'aurai  compassion  d'eux;  et  ils 
seront  comme  ils  étoîent  avant  que  je  les  eussô 
rejetés.  Cary^  suis  le  Seigneur  leur  Dieu ,  el  jô 
les  exaucerai. 

7.  Ils  seront  comme  les  braves  d'Ephraïm  : 
ils  auront  la  joie  dans  le  cœur  comme ////y^o/rim^? 
qui  a  bu  du  vin  :  leurs  tils  les  verront,  et  ils  se- 
ront dans  l'alégresse;  et  leur  cœur  tressaillera 
de  joie  dans  le  Seigneur. 

8.  Je  les  rassemblerai  comme  le  pasteur  ^w 
sifflant  rassemble  son  troupeau-,  parce  que  je 
les  ai  rachetés ,  et  je  les  multiplierai  comme 
auparavant. 

9.  Je  les  répandrai  parmi  les  peuples;  et  ils 
se  souviendront  de  raoi  dans  les  lieux  les  plus 
reculés.  Ils  vivront  avec  leurs  enfans  ,  el  ils 
reviendront  en  leur  pays. 


ti 
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10.  Je  les  ferai  revenir  de  TEgypte;  je  les 
rassemblerai  de  l'Assyrie  ;  je  les  ramènerai  dans 
le  pays  de  Galaad  et  du  Liban  en  si graad nom- 
bre,  qu'ils  ne  trouveront  pas  assez  de  place 
pour  se  loger. 

1 1.  Israël  passera  par  le  détroit  de  la  mer: 
le  Seig^neur  en  frappera  les  flots  :  les  fleuves  se- 
ront desséchés  jusqu'au  fond  de  leurs  eaux: 
l'orgueil  d'Assursera  humilié;  et  je  ferai  cesser 
la  domination  de  l'Egypte  sur  les  Juifs. 

12,.  Je  les  rendrai  forts  en  moi  qui  suis  leur 
Seigneur,  et  ils  marcheront  en  mon  nom,  dit 
le  Seigneur. 

CHAPITRE     XL 

§.  L  Ruine  des  Juifs. 

i .  O  u  V  R  E  z  vos  portes ,  ô  Liban  !  et  que  le  feu 
dévore  vos  cèdres. 

2.  Hurlez ,  sapins ,  parce  que  les  cèdres  sont 
tombés,  ceux  qui  étoient  si  élevés  ont  été  dé- 
truits :  faites  retentir  vos  cris,  chênes  de  Ba- 
san  ,  parce  que  le  grand  bois  qui  étoit  si  fort  a 
été  coupé. 

3.  J'entends  les  voix  1  amen t  ables  des  pasteurs, 

parce  que  tout  ce  qu'ils  avoienî  de  magnifique 

aété  v\ùwé:j'enlends\ei\\on?,  qui  rugissent, de 

ce  que  la  gloire  du  Jourdain  a  été  anéantie. 

4.  Yoici  ce  que  dit  le  Seigneur  mon  Dieu  : 
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Paissez  ces  brebis  qui  étoient  comme  destinéeSi 

a  la  boucberie, 

5.  Que  leurs  maîtres  égorgeoient  sans  au- 
cune compassion,  qu'ils  vendoient  en  disant: 
Béni  soit  le  Seii>neur,  nous  sommes  devenus 
riches  ;«t  leurs  propres  pasteurs  n'avoient  que 
de  la  dureté  pour  elles. 

6.  Je  ne  pardonnerai  donc  plus  à  l'avenir  aux 
liabitans  de  cette  terre,  dit  le  Sei^^neur  ;  mais  je 
les  livrerai  tous  entre  les  mains  les  uns  des  au- 
tres ,  et  entre  les  mains  de  leurs  rois  :  leur  terre 
sera  ruinée,  et  je  ne  les  délivrerai  point  de  la 
main  de  ceux  cjidl  les  opprimeront. 

y.  C'est  pourquoi,  ô  pauvres  du  troupeau! 
i'aurai  soin  de  paître  ces  brebis  exposrées  à  la 
boucherie.  Je  pris  alors  deux  houlettes ,  dont 
l'appelai  l'une,  la  beauté  ;  et  l'autre,  le  cordon; 
et  je  menai  paître  le  troupeau. 

8.  J'ai  fait  mourir  trois  pasteurs  en  un  mois , 
et  mon  cœur  s'est  resserré  h  leur  égard  ;  parce 
que  leur  ame  m'a  été  infîdelle. 

9.  Et  j'ai  dit  :  Je  ne  serai  plus  votre  pasteur; 
que  ce  qui  meurt ,  meure  ;  que  ce  qui  est  égor- 
gé, soit  égorgé;  et  que  ceux  quiéchaperont  du 
carnage,  se  dévorent  les  uns  les  autres. 

§.  1 1.  Alliance  de  Dieu  avec  son  peuple. 

10.  Je  pris  alors  la  houlette  que  j'avois  ap- 
pelée la  beauté,  et  je  la  rompis,  pour  rompre 
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ôînsî  ['^alliance  (^ue  j'avois  faite  avec  tous  les 
j>eupl€S. 

II.  Cette  alliance  fut  clone  rompue  en  ee 
jour-là  ;  et  les  pauvres  de  jnon  troupeau  ,  qui 
me  ii;ardent  la  fidélité ,  ont  reconnu  que  c'é- 
toit-ik  un  ordre  du  Seii^neur. 

la.  Et  je  leur  dis  :  Si  vous  jugez  qu'il  soit 
juste  de  me  payer ,  rendez-moi  la  récompense 
qui  m'est  due;  sinon,  ne  le  faites  pas.  Ils  pesè- 
rent alors  trente  pièces  d'argent  qu'ils  medon- 
ihèrénty^owv  vadi  récompense. 

i3.  Et  le  Seigneur  me  dit  :  Allez  jeter  à  Tou- 
vrier  en  argile  cet  argent ,  cette  belle  somme 
qu'ils  ont  cru  que  je  valois  lorsqu'ils  m'ont  mis 
à  prix.  Et  j'allai  en  la  maison  du  Seigneur  les 
porter  à  l'ouvrier  en  argile. 

14.  Je  rompis  alors  ma  seconde  houlette, 
qui  s'appeloit  le  cordon  ,  pour  rompre  ainsi 
l-'union  fraternelle  qui  lioit  Juda  avec  Israël. 

i5.  Car  le  Seigneur  me  dit  :  Prenez  encore 
toutes  les  marques  d'un  pasteur  insensé. 

16.  Car  je  m'en  vais  susciter  sur  la  terre  un 
pasteur  ,  qui  ne  visitera  point  les  brebis  aban- 
données, qui  ne  cherchera  point  celles  qui  au- 
ront été  dispersées,  qui  ne  guérira  point  les 
malades  ,  qui  ne  nourrira  point  les  saines  ,  mais 
mangera  la  chair  des  plus  grasses ,  et  qui  leur 
rompra  la  corne  des  pieds. 

17.  O  pasteur  !  ô  idole  ,  qui   abandonne  Is 
troupeau  !  l'épée  tombera  sur  son  bras  ,  et  sur 
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son  œil  droit  :  son  bras  deviendra  tout  sec,  efe 

son  œil  droit  s'obscurcira,  eÇ  sera  couvert  d,e. 

te'nèbres. 


CHAPITRE    XÎI. 

§.   I.  Protection  de  l* Eglise  contre  ses- 
cnncmis, 

î.  P RorHETiE  rrjenaçante  du  Seigneur  tou- 
cliant  Israël.  Voici  ce  que  dit  le  Seii^neur,  qui  a, 
étendu  le  ciel,  qui  a  fondé  la  terre  ,  et  qui  a 
formé  dans  l'homme  l'esprit  de  l'homme: 

2.  Je  vais  rendre  Jérusalem  pour  tous  les 
peuples  d'alentour,  comme  la  porte  d'un  lieu, 
où  l'on  va  s'enivrer;  Juda  même  se  trouvera 
parmi  ceux  qui  assiégeront  Jérusalem. 

3.  En  ce  temps-là  je  ferai  que  Jérusalem  sera 
pour  tous  les  peuples  comme  une  pierre  très- 
pesante  :  tous  ceux  qui  la  voudront  lever  en 
seront  meurtris  et  déchirés  ;  et  toutes  les  na- 
tions de  la  terre  s'assembleront  contre  cette, 
■yille. 

4.  En  ce  jour-là,  dit  le  Seigneur,  je  frappe- 
rai d'étourdissement  tous  les  chevaux,  et  de 
phrénésie  ceux  qui  les  montent  :  je  tiendrai  mes 
yeux  ouverts  sur  la  maison  de  Juda  ,  et  je  frap- 
perai d'aveuglement  les  chevaux  de  tous  les 
peuples. 

5.  Alors  les  chefs  de  Juda  prieront  ainsi  €w 
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J'eur  cœnr  :  Que  les  babitans  de  Jérusalem  trou-- 
vent  leurs  forces  dans  le  Seigneur  des  armées 
qui  est  leur  Dieu. 

6.  En  ce  jour-là  je  rendrai  les  cbefs  de  Juda- 
€omme  un  tison  de  feu  qu'on  met  sous  le  bois^ 
comme  un  flambeau  allumé  parmi  la  paille;  et- 
ils  dévoreront  à  droite  et  à  gauche  tous  les  peu- 
ples qui  les  environnent  ;  et  Jérusalem  sera 
encore  habitée  dans  le  même  lieu  où  elle  a  été 
bâtie  la  première  fois. 

7.  Et  le  Seigneur  sauvera  l'es  tentes  de  Juda  , 
comme  il  a  fait  au  commencement;  afin  que  la. 
maison  de  David  ne  se  glorifie  point  avec  faste- 
en  elle-même,  et  que  les  babitans deJérvisaleno, 
ne  s'élèvent  point  contre  Juda. 

8.  En  ce  jour-là  le  Seigneur  j^rotégera  les 
liabitans  de  Jérusalem;  et  alors  le  plus  foible 
d*entr'eux  sera  fort  comme  David,  et  la  m^ji-- 
son  de  David  paroîtra  à  leurs  yeux  comme  unô 
inaîsoii  de  Dieu,  comme  un  ange  du  Seigneur. 

9.  En  ce  temps-là  je  travailler.u  à  réduire  ert-, 
poudre  toutes  les  nations  qui  viendront  jcontre 
Jérusalem. 

§.  II.  Grâces  accordées  au  peuple  de  Dieu, 

10.  Et  je  répandrai  sur  la  maison  de  David  et 
sur  les  babitans  de  Jérusalem  ,  un  esprit  de 
grâce  et  de  prières.  Ils  jetteront  les  yeux  sur 
eaoi  qu'ils  auront  percé  de  plaies  :  ils  pleure-^ 
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ront  avec  larmes  et  avec  soupirs  celui  qu'ails 
auront  blessé  y  comme  on  pleure  un  fils  unique, 
et  ils  seront  pénétrés  de  douleur,  comme  ort 
î'est  à  la  mort  d^in  fils  aîné. 

11.  En  ce  temps-là  il  y  aura  un  grand  deuil 
dans  Jérusalem,  tel  que  Fut  celui  de  la  ville 
d'Adadremmon  dans  la  plaine  de  Mageddon. 

12.  Tout  le  pays  sera  dans  les  larmes  :  une 
famille  à  part,  et  une  autre  à  part  :  les  familles 
de  la  maison  de  David  à  part, et  leurs  femmes 
à  part  : 

i3.  Les  familles  de  la  maîson  de  Nathan  à 
part,  et  leurs  femmes  à  part:  les  familles  de  la 
maison  de  Lévi  à  part ,  et  leurs  femmes  à  part  ^ 
les  familles  de  la  maison  de  Semeï  à  part,  et 
leurs  femmes  à  part  : 

14.  Et  toutes  les  autres  familles  chacune  à 
part,  et  leurs  femmes  à  part. 

CHAPITRE     XIII. 

§.  I.  F  rédiction  de  la  prédication  de  V  Evan- 
gile. 


1.  hiN  ce  jour-là  ily aura  une  fontaine  ouverte 
à  la  maison  de  David  et  aux  habitans  de  Jéru- 
salem, pour  y  laver  les  souillures  du  pécheur, 
et  de  la  femme  impure. 

2.  En  ce  jour-là,  dit  le  Seigneur  des  armée?,. 
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J'abolirai  de  la  terre  les  noms  des  idoles ,  et  it 
n'en  sera  plus  de  mémoire:  j'exterminerai  de 
la  terre  les  faux  prophètes ,  et  l'esprit  impur. 

3.  Que  si  quelqu'un  entreprend  encore  de 
faire  le  prophète,  son  père  et  sa  mère  qui  lui 
auront  donné  la  vie,  lui  diront  :  Vous  mour- 
rez; parce  que  vous  vous  êtes  servi  du  nom 
du  Seigneur  pour  débiter  des  mensonges;  et 
son  père  et  sa  mère  qui  lui  auront  donné  la 
vie  ,  le  perceront  eux-mêmes  pour  avoir  ainsi 
prophétisé. 

§.  II.  Messie  prédit. 

4.  En  ce  jour-là ,  chacun  de  ces  prophètes 
qui  auront  inventé  des  prophéties,  sera  con- 
fondu par  sa  propre  vision  :  ils  ne  se  couvri- 
ront plus  de  sacs  pour  donner  de  l'autorité  ù 
leurs  mensonges  , 

5.  Mais  chacun  d'eux  dira  :  Je  ne  suis  point 
prophète  ;  je  suis  un  homme  qui  laboure  la 
terre  ,  et  qui  me  suis  emp/oyé  à  ce  travail  àk'i 
ma  jeunesse,  à  l'exemple  d'Adam. 

6.  Alors  on  lui  dira  :  DWi  viennent  ces  plaies 
que  vous  avez  au  milieu  des  mains?  Et  il  ré- 
pondra :  J'ai  été  percé  de  ces  plaies  dans  la 
maison  de  ceux  qui  m'aimoient. 

7.  O  épée  ,  réveille-toi  !  viens  contre  mon 
pasteur,  contre  l'homme  qui  se  tient  toujours, 
attaché  à  moi,  dit  le  Seigneur  des  armées: 
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frappe  le  pasteur,  et  les  brebis  seront  dispei»-»- 

sées  ;  et  j'e'tendrai  ma  raain  sur  les  petits. 

8.  Il  y  aura  alors  dans  toute  la  terre  ,  dit  le 
Seigneur,  de«x  partis  qui  seront  dispersés,  et 
qui  périront  ;  et  il  y  en  aura  un  tixjisième  qui 
demeurera. 

9.  Je  ferai  passer  ces  derniers  par  le  feu,  où 
Je  les  épurerai  comme  an  épure  l'argent ,  et  je- 
les  éprouverai  comme  on  éprouve  l'or.  Ilfr 
m'appelleront  par  mon  nom  ,  et  je  les  exauce- 
rai. Je  /<?zzr  dirai  :  f^ous  êtes  mon  peuple;  et: 
chacun  d'eux  me  dira  :  Vous  êtes  le  Seigneur 
mon  Dieu. 

CHAPITRE      XIV. 
§.  I.  Ruine  de  Jérusalem. 

r.  JLes  jours  du  Seigneur  vont  venir,  et  l'oîi» 
partai^era  vos  dépouilles  au  milieu  de  vous. 

2.  J'assemblerai  tous  les  peuples  pour  venir 
combattre  Jérusalem  :  la  ville  sera  pillée,  les 
maisons  seront  ruinées ,  les  femmes  seront  vio- 
lées :  la  moitié  delà  villeseraemmenée  captive, 
et  le  reste  du  peuple  ne  sera  point  chassé  de 
la  ville. 

3.  Le  Seigneur  paroitra  en'suite,  et  il  com- 
battra contre  ces  nations,  comme  il  a  fait  quand 
il  a  covnhdiiw  pour  son pei/p/e. 

4.  En  ce  jour-là  il  posera  ses  pieds  sur  là. 
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inontagne  des  oliviers,  qui  est  vis-à-vis  de 
Jérusalem  ,  vers  l'orient  :  la  montagne  des  oli- 
yiers  se  divisant  en  deux  par  le  milieu  du  côté 
d'orient ,  et  du  côté  d'occident  ,  laissera  une 
fort  grande  ouverture,  et  une  partie  de  la  mon- 
tagne se  jettera  vers  le  septentrion,  et  l'autre 
vers  le  midi. 

5.  Vous  fuirez  à  ïa vallée  enfermée  entre  mes 
niontagnes,  parce  qu'elle  sera  proche  :  vous 
fuirez  comme  vous  avez  fait  au  tremblement 
de  terre  qui  arriva  sous  le  règne  d'Ozias,  roi 
de  Juda;  et  alors  le  Seigneur  mon  Dieu  vien- 
dra, et  tous  ses  Saints  avec  lui. 

6.  En  ce  temps-là  on  ne  verra  point  de  lu- 
niière ,  mais  il  n'y  aura  que  froid  et  gelée. 

§.  II.  Etablissement  de  r  Eglise.  • 

7.  Il  y  aura  un  jour  connu  du  Seigneur,  qut 
lae  sera  ni  jour  ni  nuit  ;  et  sur  le  soir  de  ce  jour 
îa  lumière  paroîtra. 

8.  En  ce  temps-là  il  sortira  de  Jérusalem  des. 
çaux  vives,  dont  la  moitié  se  répandra  vers  la 
mer  d'orient ,  et  l'autre  vers  la  mer  d'occident  ; 
çt  elles  couleront  l'hiver  et  l'été. 

9.  Le  Seigneur  sera  le  Roi  de  toute  la  terre. 
Il  n'y  aura  en  ce  jour-là  que  lui  de  Seigneur,  et 
son  nom  seul  sera  révéré. 

10.  Tout  le  pays  sera  habité  jusque  dans 
les  lieux  les  plus  dé.scrts,  depuis  la  colline  de 
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Remmon  jusqu'au  midi  de  Jérusalem^  Jérusa- 
lem sera  e'ieve'e  en  gloire ,  et  elle  occupera  le- 
lieu  où  elle  e'tort  d'abord  ,  depuis  la  porte  de 
Benjamin  jusqu'à  l'endroit  où  étoit  l'ancienne 
porte,  et  jusqu'à  la.  porte  des  angles,  et  de- 
puis la  tour  d'Hananéel  jusqu'aux  pressoirs  du- 
roi. 

11.  Jérusalem  sera  habitée,  elle  ne  sera  plus 
frappée  d'anathême  ;  mais  elle  se  reposera  dans 
une  entière  sûreté.. 

§.  m.  Plaies  des  ennemis  de  V Eglise. 

12.  Voici  la  plaie  dont  le  Seigneur  frappera 
toutes  les  nations,  qui  auront  combattu  contre- 
Jérusalem  :  Chacun  d'eux  mourant  tout  vivant, 
verra  son  corps  tomber  par  pièces  ;  leurs  veux 
pourriront  dans  leur  place  naturelle,  et  leur 
langue  séchera  dans  leur  palais. 

i3.  En  ce  temps-là  le  Seigneur  excitera  un 
grand  tumulte  parmi  eux  :  l'un  prendra  la  main 
de  l'autre,  et  le  frère  mettra  sa  main  sur  la 
main  de  son  frère. 

14.  Juda  combattra  aussi  lui-même  contre 
Jérusalem;  et  il  se  fera  un  grand  amas  de  ri- 
chesses de  tous  les  peuples  d'alentour  ,  d'or, 
d'argent,  et  de  toute  sorte  de  vêtemens  et  de 
meubles. 

i5.  Les  chevaux  et  les  mulets,  les  chameaux 
et  les  ânes ,  et  toutes  les  bêteaqui  se  trouveroat: 
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Tilofs  dans   leur  camp  ,  seront  frappe's  de  la 
même  plaie. 

§.  IV.  Vocation  des  Gentils, 

i6.  Tous  ceux  qui  seront  restés  de  tous  les 
peuples  qui  auront  combattu  contre  Jérusa- 
lem, viendront  chaque  année  pour  adorer  le 
souverain  Roi,  le  Seigneur  des  armées,  et  pour 
célébrer  la  fête  des  tabernacles. 

17.  Alors,  si  dans  les  maisons  du  paya  il 
«e  trouve  quelqu'un  qui  ne  vienne  point  à  Jéru- 
salem adorer  le  souverain  Roi,  et  le  Seigneur 
des  armées,  la  pluie  du  ciel  ne  tombera  point 
sur  lui. 

18.  Que  s'il  se  trouve  des  familles  d'Egypte 
qui  n'y  montent  point  et  n'y  viennent  point,  la 
pluie  ne  tombera  point  aussi  sur  elles  ;  mais 
elles  seront  enveloppées  dans  la  même  ruine 
dont  le  Seigneur  frappera  tous  les  peuples  qui 
ne  seront  point  montés  pour  célébrer  la  fête 
des  tabernacles. 

19.  C'est  ainsi  que  ?,QYdi  puni\e  péché  de  l'E- 
gypte, et  le  péché  de  tous  les  peuples  qui  ne 
seront  point  montés  pour  célébrer  la  fête  des 
tabernacles. 

2.0.  En  ce  jour-là  tous  les  ornemens  des  che- 
vaux seront  consacrés  au  Seigneur;  et  les  vais- 
seaux qu'on  met  sur  le  feu  dans  la  maison  du 
Seigneur  seront  aussi  communs  que  les  coupes 
de  l'autel. 
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2.Ï.  Toutes  les  chaudières  qui  seront  dans 
Jérusalem  et  dans  Juda  seront  consacrées  au 
Seigneur  des  armées,  et  tous  ceux  qui  oflri- 
iont  des  sacrifices,  s'en  serviront  pour  v  cuire 
/a  chair  des  victimes  ;  et  en  ce  jour-là  il  n'y 
aura  plus  de  marchand  dans  la  maison  du  Sei- 
gneur des  armées. 


FIN    DE    2ACHARIE. 
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ARGUMENT. 


ARGU   MENT. 


M  A  L  A  c  ïi  I Ë  ,  le  tlernier  des  J^rophètes ,  n'a  rien  dil 
tii  de  sa  famille ,  ni  du  temps  auquel  il  a  prophér.isé. 
Eusèbe ,  lib.  il ,  de  prœpar.  Evang.  prétend  qu'il  a 
écrit  sous  Zorobabel ,  et  sous  Jésus  ,  fils  de  Josédech  , 
dans  le   même  temps    qlie  les    prophètes  Aggée  et 
Zacharie.  D'auti'es  assurent  que  c'a  été  quelque  temps 
après  eux ,  et  sous  Néhémie ,  successeur  de  Zorobabel , 
après  l'entier  rétablissement  du  temple  ;  et  ils  établis- 
sent cette  conjecture  sur  ce  que  ce  prophète  n'exhorte 
point  les  Juifs  à  contiibuer  au  rétablissement  du  tem- 
ple ,  comme  ont  fait  Aggée  et  2acharie ,  mais  qu'il 
s'applique  uniquement  à  leur  recommander  l'attache-^ 
ment  à  la  loi,  et  d'offrir  des  sacrifices  ;  et  conformément 
à  Néhémie ,  il  leuf  reproche  de  refuser  de  payer  la 
dîme ,  de  retrancher  les  pauvres  de  leur  société  ,  et  de 
s'être  alliés  à  des  femmes  étrangères ,  2.  Esdr.  cap.  10, 
et  cap.  i3.  L'auteur  de  la  Synopse ,  attribuée  à  S.  Atha- 
nase ,  prétend  qu'il  a  prophétisé  sous   le    règne  de 
Darius  ;  d'autres  sous  Artaxercès-Longuemain ,  Vers 
l'an  3562  ,  quatre  cent  cinquante  -  quatre  ans  aVant 
Jésus-Christ.  Quelques  critiques  ont  prétendu  que  1© 
nom  de  Malachie  ,  qui  signifie  mon  Ange ,  ou  mori 
Erufoyé ,  n'est  point  le  nom  particulier  de  l'auteur  des 
prophéties  qui  portent  ce  nom ,  parce  qu'il  convient 
également  à  tous  les  prophètes  ,  et  les  Septante  même 
paroissent  avoii^  été  de  ce  sentiment ,  car  ils  ont  tra- 
duit ce  mot  de  Malachie  ,  XAnge  de  Dieu ,  ainsi  que 
l'Arabe  :  mais  S.  Jérôme  observe  dans  sa  préface  sur  ce 
prophète ,  que  toutes  les  versions ,  hors  celles  des  Sep- 
tante ,  ont  traduit  Malachie  ;  et  ajoute  ,  qu'il  ne  ij,in 
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pas  prendre  à  la  lettre  les  noms  propres  hébreux  ,  car 
autrement  Osée  ,  Joël  ,  etc. ,  ne  seroient  plus  des 
hommes  ,  mais  Dieu  même  ;  et  qu'ainsi  il  ne  faut  pas 
s'imaginer  que  ce  soit  un  Ange  qui  ait  écrit  cette  pro- 
phétie, ce  qu'il  dit  appai^emment  pour  réfuter  Tertul- 
Hen  et  Origènes  qui  avoient  été  de  ce  sentiment  ;  mais 
que  c'est  Esdras ,  comme  envoyé  de  Dieu ,  qui  en  est 
l'Auteur;  c'est  le  sentiment  de  l'Auteur  de  la  Para- 
phrase chaldaïque ,  et  de  quelques  Juifs  qui  ont  cru 
qu'Esdras  avoit  voulu  se  cacher  sous  ce  nom  :  toutes  les 
raisons  qu'on  allègue  pour  appuyer  cette  supposition , 
ne  sont  que  des  conjectures  vagues ,  qui  ne  sauroient 
empêcher  qu'on  ne  croie  que  Malachie  ne  soit  en  effet 
le  nom  propre  de  l'auteur  de  ce  livie.  L'auteur  de  la 
Vie  et  de  la  Mort  des  Propliètes,  prétend  qu'il  a  reçu 
ce  nom  par  rapport  à  sa  piété  ,  à  sa  douceur ,  et  à  l'es- 
time qu'il  s'étoit  acquise  parmi  ses  frères.  Comme  il 
savoit  qu'il  devoit  être  le  dernier  des  prophètes  ,  il  s'est 
appliqué  particulièrement  à  exhorter  les  Juifs  à  s'atta- 
cher à  l'observance  de  la  loi ,  et  à  se  pi  éparer  à  l'avé- 
nement  de  Jésus  -  Christ ,  le  souverain  des  prophètes , 
qui  leur  sera  annoncé  par  un  nouvel  Elie ,  chap.  4 , 
V.  5. 

XjC  Style  de  ce  prophète  a  bien  de  la  ressemblance 
avec  celui  d'Aggée  ,  par  rapport  aux  manières  dont  il 
s'est  exprimé  ;  ce  qui  a  fait  croire  à  quelques-uns  qua 
ces  deux  Livres  pouvoient  être  du  même  Auteur. 
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CHAPITRE     PREMIER 
§.  I.  Retour  des  captifs. 

I.  JiEPRocriES  du  Seigneur,  adresses  à  Israël 
par  Malachie. 

2.  Je  vous  ai  aîme's,  dit  le  Seigneur,  et  vous 
avez  dit  :  Quelles  marques  nous  avez-vous  don- 
nées de  cet  amour?  Esaii  n'étoit-il  pas  frère 
de  Jacob,  dit  le  Seigneur,  et  cependant  j'ai 
aimé  Jacob , 

3.  Et  j'ai  haï  Esaii -^  J'ai  réduit  ses  montagnes 
en  une  solitude ,  et  j'ai  abandonné  son  héritage 
aux  dragons  des  déserts. 

4.  Que  si  ridumée  dit  :  Nous  avons  été  dé- 
truits, mais  nous  reviendrons,  et  nous  rebâti- 
rons ce  qui  a  été  détruit  ;  voici  ce  que  dit  le 
Seigneur  des  armées  :  Ils  bâtiront ,  et  moi  je 
détruirai,  et  on  les  appellera  une  terre  d'im- 
piété, et  un  peuple  contre  qui  le  Seigneur  a 
conçu  une  colère  qui  durera  éternellement. 

5.  Vous  verrez  ceci  de  vos  propres  jeux,  et 
vous  direz  alors  :  Que  le  Seigneui'  soit  glori- 
fié dans  la  terre  d'Israël. 


P^ 
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§.  II.  Ingratitude  du  peuple, 

6.  Le  fiis  îiônore  son  père,  et  le  serviteur  ré- 
vère son  seigneur.  Si  donc  je  suis  voire  père  , 
•où  est  l'honneur  que  vous  me  rendez  ?  et  si  je 
suis  votre  Seigneur,  où  est  la  crainte  respec- 
tueuse que  vous  me  devez ,  dit  le  Seigneur  des 
arme'es  ?  Je  m'adresse  à  vous  ,  o  prêtres  ,  qui 
méprisez  mon  nom,  et  qui  dites  :  Quel  est  ce 
mépris  que  nous  avons  fait  de  votre  nom? 

y.  Vous  offrez  sur  mon  autel  un  pain  impur, 
et  vous  dites  :  En  quoi  vous  avons-nous  désho- 
noré? En  ce  que  vous  avez  dit  :  La  table  du 
Seigneur  est  dans  le  mépris. 

8.  Si  vous  présentez  une  hostie  aveugle  pour 
être  immolée ,  n'est-ce  pas  un  mal  que  vous  fai- 
tes? Si  vous  en  offrez  une  qui  soit  boiteuse  ou 
malade ,  n'est-ce  pas  encore  un  mal  ?  Offrez  ces 
bêtes  à  celui  qui  vous  gouverne,  pour  voir  si 
elles  lui  plairont,  ou  s'il  vous  recevra  favora- 
blement, dit  le  Seigneur  des  armées. 

9.  Etant  donc  coupables  de  toutes  ces  choses , 
offrez  maintenant  vos  prières  devant  Dieu,  afin 
qu'il  vous  fasse  miséricorde,  et  qu'il  vous  re- 
çoive enfin  d'une  manière  plus  favorable,  dit 
•le  Seigneur  des  armées. 
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§.  III.  Le  culte  de  Dieu  négligé, 

10.  Qui  est  celui  d'entre  vous  qui  ferme  les 
portes  de  mon  temple  j  et  qui  allume  le  feu  sur 
mon  autel  gratuitement?  Mon  affection  n'est 
point  en  vous,  dit  le  Seigneur  des  armées,  et 
je  ne  recevrai  point  de  préSens  de  votre  main. 

11.  Car  depuis  le  lever  du  soleil  jusqu'au  cou- 
chant, mon  nom  est  grand  parmi  les  nations  , 
et  l'on  me  sacrifie  en  tout  lieu  ,  et  l'on  offre  à 
mon  nom  une  oblation  toute  pure;  parce  que 
mon  nom  est  grand  parmi  les  nations,  dit  le 
Seigneur  des  armées. 

12.  Et  cependant  vous  avez  déshonoré  mon 
nom,  en  ce  que  vous  dites  :  La  table  du  Sei- 
gneur est  devenue  impure  ;  et  ce  que  l'on  office 
dessus  est  méprisable,  aussi-bien  que  le  feu  qui 
le  dévore. 

i3.  Vous  me  dites  :  Ce  que  nous  vous  sacii- 
fions  est  le  fruit  de  notre  travail  ;  et  cependant 
vous  le  rendez  digne  de  mépris  ,  dit  le  Sei* 
gneur  des  armées.  Vous  m'avez  amené  des  hos- 
ties boiteuses  et  malades  qui  étoientîe  fruit  de 
vos  rapines,  et  vous  me  les  avez  offertes  en 
présent  :  pensez-vous  que  je  reçoive  un  tel  pré- 
sent de  votre  main  ,  dit  le  Seigneur? 

14,  Malheur  à  V homme  trompeur,  qui  après 
avoir  fait  un  vœu ,  ayant  dans  son  troupeau  une 
bête  saine,  en  sacrifie  au  Seigneur  une  niii- 

P> 
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lade  :  car  c'est  moi  qui  suis  le  grand  roi  ,  dit  le 
Seigneur  des  armées,  et  mon  nom  est  révéré 
avec  une  sainte  horreur  parmi  les  nations. 

CHAPITRE     TT. 

§.  I.  Menaces  contre  les  prêtres. 

I.  Voici  donc,  ô  prêtres,  ce  que  j'ai  mainte- 
nant ordre  de  vous  dire  : 

'2.  Si  vous  ne  voulez  point  m'écouter,  dit 
le  Seigneur  des  armées  ,  si  vous  ne  voulez 
point  appliquer  votre  cœur  à  ce  que  je  vous 
dis  ,  pour  rendre  gloire  à  mon  nom  ,  j'en- 
verrai l'indigence  parmi  vous,  je  maudirai  vos 
bénédictions,  et  je  les  maudirai  ,  parce  que 
vous  n'avez  point  imprimé  mes  paroles  dans 
votre  cœur. 

3.  Je  vous  jetterai  sur  le  visage  répauîe  de 
vos  victimes ,  et  les  ordures  de  vos  sacrifices 
solennels ,  et  elles  vous  emporteront  avec  elles. 

4.  Vous  saurez  alors  quec'étoitmoi  qui  vous 
avoit  Fait  dire  ces  choses,  afin  que  l'alliance 
que  j'avois  faite  avec  Lévi  demeurât  ferme, 
dit  le  Seigneur  des  armées. 

5.  J'ai  fait  avec  lui  une  alliance  de  vie  et  de 
paix;  je  lui  ai  à.oï\né  pour  moi  une  crainte  rcs-^ 
pectueuse ,  et  il  m'a  respecté ,  et  il  trembloit  de 
frayeur  devant  ma  face» 
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6.  La  loi  de  la  vérité  a  été  dans  sa  bouche^ 
et  l'iniquité  ne  s'est  point  trouvée  sur  ses  lè- 
vres :  il  a  marché  avec  moi  dans  la  paix  et  dans 
l'équité,  et  il  a  détourné  plusieurs  personnes 
de  l'injustice. 

7.  Car  les  lèvres  du  prêtre  seront  les  déposi- 
taires de  la  science,  et  c'est  de  sa  bouche  que 
l'on  recherchera  la  connoissance  de  la  loi  ;  par- 
ce qu'il  est  l'Ange  du  Seigneur  des  armées. 

8.  Mais  pour  vous ,  vous  vous  êtes  écartés 
de  la  droite  voie;  vous  avez  été  à  plusieurs  une 
occasion  de  scandale  et  de  violement  de  la  loi  ; 
et  vous  avez  rendu  nulle  l'alliance  que  j'avois 
faite  avec  Lévi ,  dit  le  Seigneur  des  armées. 

9.  C'est  pourquoi  comme  vous  n'avez  point 
gardé  mes  voies,  et  que, lorsqu'il  s'agissoitde 
maloi  ,vous  avez  eu  égard  à  la  quidité  des  per- 
sonnes ,  je  vous  ai  rendus  vils  et  méprisables 
aux  jeux  de  tous  les  peuples. 

10.  N'avons-nous  pas  tous  un  même  })ère  et 
un  même  Dieu? Ne  nous  a-t-il  par  tous  créés? 
Pourquoi  donc  chacun  de  nous  traite-t-il  .son 
frère  avec  mépris ,  en  violant  l'allia^ice  qui  a 
été  faite  avec  nos  pères? 

§.  II.  Crimes  du  peuple. 

1 1.  Juda  a  violé  la  loi ,  et  l'abomination  s'est 
trouvée  dans  Israël  et  dans  Jérusalem  ;  parce 
que  Juda  en  prenant  pour  femme   celle  qui. 
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adoroitdes  dieux  étrangers,  asouilléle  peuple 
consacré  au  Seigneur  ,  et  qui  lui  étoit  si  cher. 

12.  Le  Seigneur  perdra  celui  qui  aura  con> 
mis  ce  crime;  il  l'exterminera  des  tentes  de 
Jacob,  soit  qu'il  soit  maître  ou  disciple  ,  et 
quelques  dons  qu'il  puisse  offrir  au  Seigneur 
des  armées. 

i3.  Voici  encore  une  suite  de  ce  que  vou* 
avez  fait  :  Vous  avez  couvert  l'autel  du  Sei- 
gneur de  larmes  et  de  pleurs  ,  vous  l^avezfait 
retentir  de  cris  ;  c'est  pourquoi  je  ne  regarde- 
rai plus  vos  sacrifices  ;  et  quoi  que  vous  fassiez 
pour  m'appaiser ,  je  ne  recevrai  point  de  pré-- 
sent  de  votre  main. 

14.  Et  pourquoi ,  me  dites-vous,  nous  trai- 
terez-vous  de  la  sorte  ?  Parce  que  le  Seigneur 
a  été  le  témoin  de  l'union  que  vous  avea  con- 
tractée avec  la  femme  que  vous  avez  épousée 
dans  votre  jeunesse  :  et  qu'après  cela  vous  \^ 
vez  méprisée  ,  quoiqu'elle  fût  votre  compagne 
et  votre  épouse  par  le  contrat  que  vous.avieii 
fait  avec  elle. 

i5.  N'est-elle  pas  l'ouvrage  du  même  Dieu, 
et  n'est-ce  pas  son  souffle  qui  l'a  animée  comme 
vous?  Et  que  demande  cet  auteur  unique  de 
l'un  et  de  l'autre  y  sinon  qu'il  sorte  de  vous  une 
race  d'en/ans  de  Dieu  ?  Conservez  donc  votre 
esprit />«r,  et  ne  méprisez  pas  la  femme  que 
vous  avez  prise  dans  votre  jeunesse. 

16,  Vous  direz  peut-être  :  Le  Seigneur,  1,^ 
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Dieu  d'Israël  a  dit  :  Lorsque  vous  aurez  conçu 
de  l'aversion  pour  votre  femme  ,  renvoyez-la  ; 
mais  moi  je  vous  réponds  :\^q  Seigneur  des  ar- 
mées a  dit:  Que  l'iniquité  de  celui  qui  agira, 
de  la  sorte  couvrira  tous  ses  vêtemens.  Gardez 
donc  votre  esprit  pur ,  et  ne  méprisez  point 
vosJem,m€S. 

17.  Vous  avez  fait  souffrir  le  Seigneur  par 
vos  discours.  Et  en  quoi,  dites-vous,  l'avons- 
nous  fai  t  sou  ffrirPEn  ce  que  vous  avez  dit:  Tous 
ceux  qui  font  le  mal  passent  pour  bons  aux  yeux 
du  Seigneur,  et  ces  personnes  lui  sont  agréa- 
bles :  ou  si  cela  n'est  pas,  où  est  donc  ce  Dieu 
si  juste  ? 

CHAPITRE     II L 

§.  I.  Prédiction  de  la  venue  du  Précurseur. 

I.  J  E  vais  vous  envoyer  mon  Ange,  qui  prépa- 
rera ma  voie  devant  ma  face;  et  aussitôt  le  do- 
minateur que  vous  cherchez,  et  l'Ange  de  l'al- 
liance si  désiré  de  vous,  viendra  dans  son  tem- 
ple. Le  voici  qui  vient ,  dit  le  Seigneur  des 
armées. 

2/ Qui  pourra  seulement  penser  au  jour  de 
son  avènement,  ou  qui  en  pourra  soutenir  la 
vue  ?  Car  il  sera  comme  le  feu  qui  fond  les  mé- 
taux ,  et  comme  l'herbe  dont  se  servent  les 
foulons  ; 
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3.  Il  sera  comme  un  homme  qui  s'assied  pour 
faire  fondre  et  pour  épurer  l'argent  ;  il  puri- 
fiera les  enfans  de  Lévi ,  et  les  rendra  purs 
comme  l'or  et  l'argent  qui  a  passé  par  le  feu  ; 
et  ils  offriront  des  sacrifices  au  Seigneur  dans 
la  justice. 

4.  Et  le  sacrifice  de  Juda  et  de  Jérusalem  sera 
agréable  ail  Seigneur,  comme  l'ont  été  ceux 
des  siècles  passés,  ceux  des  premiers  temps. 

§.  1 1.  Jugement  du  Seigneur,  Exhortation 
a  la  pénitence. 

5.  Alors  je  me  hâterai  de  venir,  pour  être 
moi-même  et  juge  et  témoin  contre  les  empoi- 
sonneurs, contre  les  adultères  et  les  parjures, 
contre  ceux  qui  retiennent  par  violence  le  prix 
du  mercenaire,  et  qui  oppriment  les  veuves, 
les  orphelins  et  les  étrangers ,  sans  être  retenus 
par  ma  crainte,  dit  le  Seigneur  des  armées. 

6.  Car  je  suis  le  Seigneur,  et  je  ne  change 
point  :  c'est  pourquoi  vous,  enfans  de  Jacob, 
qui  n'avez  pas  encore  été  consumés, 

y.  Quoique  dès  le  temps  de  vos  pères  vous 
vous  soyez  écartés  de  mes  ordonnances  et  de 
mes  lois,  et  que  vous  ne  les  ajez  point  obser- 
vées; revenez  à  moi,  et  je  retournerai  vers 
vous,  dit  le  Seigneur  des  armées.  Vous  me 
dites  :  Comment  retournerons-nous  avons? 

8.  Un  hoainie  doit -il    outrager  son  Dieu 
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comme  vous  m'avez  outragé?  En  quoi ,  dites- 
vous,  vous  avons-nous  outragé  ?  En  ne  me 
payant  pas  les  dîmes  et  les  prémices  qui  me 
sont  dues. 

9.  Vous  avez  été  maudits  et  frappés  d'indi- 
gence,  parce  que  vous  m'outragez  tous. 

10.  Apportez  toutes  mes  dîmes  dans  mes 
greniers ,  et  qu'il  j  ait  dans  ma  maison  de  quoi 
liowxx'x'c  mes  ministres  ;  et  après  cela  considérez 
ce  que  je  ferai ,  dit  le  Seigneur  :  si  je  ne  vous 
ouvrirai  pas  toutes  les  sources  du  ciel ,  et  si  je 
ne  répandrai  pas  ma  bénédiction  sur  vous, 
pour  vous  combler  d'une  abondance  de  toute 
sorte  de  biens  : 

1 1.  Je  ferai  entendre  mes  ordres  en  votre  fa- 
veur aux  insectes  qui  mangent  les  fruits  ;  et  ils 
ne  mangeront  point  ceux  de  vos  terres,  et  il 
n'y  aura  point  dans  vos  champs  de  vignes  sté- 
riles, dit  le  Seigneur  des  armées. 

12.  Toutes  les  nations  vous  appelleront  un 
peuple  heureux;  et  votre  terre  deviendra  une 
terre  de  délices  ,  dit  ie  Seigneur  des  armées. 

§.  m.  Injustice  du  peuple.  Son  retour 
à  Dieu. 

i3.  Les  paroles  injurieuses  ,  que  vous  dites 
contre  moi,  se  multiplient  de  jour  en  jour. 

14.  Et  cependant  vous  répondez  :  Qu'avons- 
nous  dit  contre  vous  ?  Vous  avez  dit  :  C'est  ea 
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vain  que  l'on  sert  Dieu  :  qu*^avons-nous  gagné 
pour  avoir  gardé  ses  commandemens,  et  pour 
avoir  marché  avec  un  visage  abattu  devant  le 
Seigneur  des  armées  ? 

i5,  Cest  pourquoi  nous  /ï'appellerons  main- 
tenant heureux  que\^?>  hommes  superbes  ;  puis- 
qu'ils s'établissent  en  vivant  dans  l'impiété,  et 
qu'après  avoir  tenté  Dieu,  ils  se  tirent  de  tous; 
ks  périls. 

16.  Mais  ceux  qui  craignent  le  Seigneur  ont 
tenu  dans  leurs  entretiens  un  autre  langage: 
Le  Seigneur  s'est  rendu  attentifs;  leurs  paro- 
les  :  il  les  a  écoutés,  et  i-l  a  fait  écrire  un  livre 
qui  lui  doit  servir  de  monument  en  faveur  de 
ceux  qui  craignent  le  Seigneur,  et  qui  s'occu- 
pent de  la  gra?ideur  de  son  nom. 

17.  Et  dans  le  jour  que  je  dois  agir,  dit  le 
Seigneur,  ils  seront  le  peuple  que  je  me  ré- 
serve, et  je  les  traiterai  avec  indulgence,  com- 
me un  père  traite  son  propre  fils  qui  le  sert. 

18.  Vous  changerez  alors  de  sentiment,  et 
vous  verrez  quelle  di  ff'érence  il  y  a  entre  le  juste 
et  l'injuste;  entre  celui  qui  sert  Dieu  et  celui 
cpii  ne  le  sert  point. 
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CHAPITRE      IV. 
§.  I.  Jour  du  Seigneur, 

I.  C  A  R  il  viendra  un  jour  de  feu ,  semblable  à 
une  fournaise  ardente  :  tous  les  superbes  et 
tous  ceux  qui  commettent  l'impicté,  seront 
alors  comme  de  la  paille;  et  ce  jour  qui  doit 
venir  les  embrasera,  dit  le  Seigneur  des  ar- 
mées ,  sans  leur  laisser,  ni  de  germe,  ni  de 
racine. 

2.  Le  soleil  de  justice  se  lèvera  pour  vous 
iqui  avez  une  crainte  respectueuse  pour  mon 
nom,  et  vous  trouverez  votre  salut  sous  ses 
ailes  :  vous  sortirez  alors ,  et  vous  tressaillerez 
de  joie  comme  les  jeunes  bœufs  d'un  troupeau 
bondissent  sur  l'herbe. 

3.  Vous  foulerez  aux  pieds  les  impies,  lors- 
qu'ils seront  devenus  comme  de  la  cendre  sous 
la  plante  de  vos  pieds,  ence  jour  auquel  j'agirai 
moi-même,  dit  le  Seigneur  des  armées. 

§.  II.  Prédiction  de  la  venue  du  Précurseur, 

4.  Souvenez-vous  de  la  loi  de  Moïse  mon  ser- 
viteur, que  je  lui  ai  donnée  %\it  la  montagne 
û^'Horeb  ,  afin  qu'il  portât  à  tout  le  peuple 
d'Israël  mes  préceptes  et  mes  ordonnances. 

5.  Je  vous  enverrai  le  prophète  Elie,  avant 
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que  le  grand  et  l'e'pou  van  table  jour  du  Sei- 
gneur arrive: 

6.  Et  il  réunirales  cœurs  des  pères  avec  leurs 
enfans,  et  le  cœur  des  enfans  avec  leurs  pères; 
de  peur  qu'en  venant  je  ne  frappe  la  terre  d'ana- 
thême. 


FIN    DES    PETITS   PROPHÈTES, 
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LES   MACHABÉES. 


LIVRE    PREMIER. 


ARGUMENT. 


A  R  G  U  M  E  N  T. 


Ce  Livre  ,  aussi-bien  que  le  suivant  ,  est  appelé 
i)ES  Mâcha  BÉES,  parce  que  l'histoire  de  Judas 
Machabée ,  et  celle  de  ses  frères ,  en  composent  la 
principale  partie.  Ce  mot  de  Machabée  sigjjifie  en 
hébreu ,  celui  qui  fiappû ^  et  en  grec  ,  celui  qui  coin-^ 
bat.  Plusieurs  prétendent  que  Judas  avoit  reçu  ce  sur- 
nom ,  pai  ce  qu'il  avoit  fait  écrire  sur  ses  étendards  ou 
drapeaux ,  ces  paroles  i  Qui  d entre  les  dieux  est  sem- 
blable à  vous ,  Seigneur  !  en  ne  mettant  toutefois ,  selon 
le  style  des  Hébreux  ,  que  les  premières  lettres  de  cha- 
que mot  de  cette  sentence  prise  du  Cantique  de  Moïse  , 
Exod.  \S  ,v.  11,  M.  C.  B.  E.  J.  c'est-à-dire ,  Mâcha- 
bei ,  et  tout  au  long ,  Mi  Camoca  Be-Elim  Jehova  ^  et 
ils  appuient  cette  conjecture  sur  ce  qui  est  rapporté, 
//('.  2 ,  cap.  i3,v.  1 5 ,  où  il  est  dit  que  Judas  donna  pour 
signal  à  ses  soldats  ,  ces  niots  :  La  victoire  de  Dieu  ; 
mais  ces  pai  oies  n'ont  aucun  rapport  à  ce  nom  de  Ma- 
chabée. Quelques  autres  interprètes  donnent  de  diffé- 
rentes étymologies  à  ce  nom  ;  mais  elles  n'ont  pas  plus 
de  fondement.  Ce  qui  paroît  de  plus  certain,  c'est 
que  c'étoit  le  suinom  particulier  de  Judas  ;  car  ses 
frères  avoient  tous  aussi  le  leur  :  Jean  étoit  surnommé 
Gaddis,  Simon  Thasi  ^  EXecizav  Abarori ,  et  Jonathan 
Apphus ,  et  si  ces  cinq  frères  ont  reçu  dans  la  suite  lô 
surnom  de  Machahées ,  aussi-bien  que  Judas,  c'a  été 
pour  leur  faire  honneur  de  la  gloire  que  leur  frère  s'étoit 
acquise  parmi  les  Juifs. 

Les  Hébreux  ont  aussi  appelé  ces  Livres  ,  les  Livres 
des  Assamonéens  f  du  nom  de  la  famille  de  Mathathias , 
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père  de  ces  cinq  frères  Machabées  ;  ce  Mathathias  étoit 
Jîh  de  Jean ,  His  de  bimon  ,  prêtre  d'entre  les  en- 
fans  de  Jûarib  ^  dont  il  est  parlé ,  i .  Parai.  9 ,  a».  10  ,  e^ 
cap.2.J\^'v.'j\  Josephe 5 //^.  i^^Antiq.  cap.  zSetlib.  12, 
cap.  8 ,  prétend  qu'en  etfet  le  père  de  ce  Mathathias 
avoit  reçu  le  suraom  d'Asmonée ,  qui  veut  dire ,  Grand 
Seigneur ,  oa  Prince  ,  ou ,  selon  la  Vulgate ,  psal.  67 , 
V.  Sa,  Ambassadeur.  Eusebe ,  lib.  6,  hist.  cap.  ig, 
rapporte  un  calulogue  qu'Origènes  a  fait  des  livres  des 
Ecritures  saintes  ,  dans  lequel  ce  Père  dit ,  que  les  Li- 
vres des  Machabées  étoient  intitidés  Sarberthe  ,  Sar- 
hane  ,  autr.  Scharbith ,  Sàborne-el ,  qui ,  en  chaldéen 
ou  syriaque  ,  signifie ,  Sceptre  des  hommes  ou  des 
enfans  de  Dieu ,  ou  le  Sceptre  des  rebelles  contre 
Dieu. 

Ces  deux  Livres  sont  visiblement  de  deux  auteurs 
différens  ,  et  il  est  aisé  de  le  remarquer  par  la  diversité 
du  style  ,  et  par  les  différentes  époques  dont  ils  se  sont 
servis.  Le  premier  est  d'un  Hébreu ,  qui  suit  l'ère  des 
Juifs ,  et  qui  après  avoii'  rapporté  la  mort  d'Alexandre  , 
qui  arriva  l'an  du  monde  3G8i  ,  ainsi  que  le  partage  de 
son  empire  ,  ne  commence  l'histoire  des  Juifs  que  vers 
l'an  du  monde  3817,  àSéleucusPhilopator ,  et  continue 
jusques  à  l'armée  du  monde  3869  ;  c'est-à-dire ,  que  ce 
Livre  contient  l'histoire  d'environ  cinquante-deux  ans  , 
jusqu'à  la  grande  sacrifîcature  de  Simon ,  sous  le  gou- 
vernementde  Judasetde  Jean,  ses  fils  etses  successeurs  ; 
mais  sans  observer  aucun  ordre  de  chronologie  et  en 
omettant  bien  des  circonstances  essentielles ,  qu'il  faut 
suppléer  par  le  second  Livre ,  dont  on  doit  lier  les  faits 
avec  ceux  de  celui-ci  pour  faire  une  histoire  entière  et 
complète.  Car  ce  second  Livre  commence  &ou  histoire 
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en  l'an  du  monde  38i6 ,  et  la  finit  sous  Démétrius  ,  par 
la  défaite  et  la  mort  de  Nicanor ,  général  des  troupes  de 
ce  prince  ,  l'an  du  monde  o8^5 ,  sous  Judas  Machabée  , 
et  se  sert  de  l'époque  des  Grecs.  Ainsi  ces  deux  histo- 
riens ne  s'accordent  pas  dans  la  supputation  des  temps. 
Et  pour  les  concilier ,  il  est  nécessaire  de  remarquer 
que  l'ère  des  Grecs  ne  commence  pas  précisément  à  la 
mort  d'Alexandre ,  mais  onze  ans  après ,  l'an  du  monde 
5693  ,  lorsque  Séleucus  Nicanor  eut  conquis  le  pays  dé 
Suze  et  la  Médie  ;  car  alors  il  commença  de  jouir  pai- 
siblement diî  fruit  de  ses  conquêtes ,  et  c'est  cette  pre- 
mière année  de  son  règne  qui  a  été  iappelée  l'ère  des 
Séleucides  ;  elle  commence  l'an  3i2  ayant  Jésus-Christ  ^ 
et  44^^  ^^  1^  période  Julienne  ,  en  laquelle  a  com- 
mencé la  117  olympiade  ,  selon  Scaliger  et  tous  les 
savans.  Cette  époque  a  reçu  trois  différens  commence- 
mens  ,  et  ainsi  trois  noms  différens.  La  première  se 
nomme  l'époque  des  Juifs  j  et  c'est  celle  que  l'auteur  du 
premiei-  livre  a  suivie  ,  ainsi  que  Josephe  ,  qui  lui  donne 
le  nom  d'années  des  Grecs  ;  elle  commence  au  mois  de 
Nisan  ,  qui  répond  en  partie  à  notre  mois  de  Mars.  La 
seconde  s'appelle  l'époque  dAntioche ,  ou  d'Alexan- 
drie ,  et  commence  six  mois  après  la  précédente ,  au 
mois  que  les  Hébreux  appellent  Tisri ,  qui  répond  en 
partie  à  notre  mois  de  Septembre  ;  et  c'est  de  ce  mois 
ique  le  père  Petau,  dans  le  Livre  10  de  la  Doctrine  ou 
de  r  Instruction  des  temps  ,  et  Ussérius ,  dans  ses  An- 
nales ,  prétendent  que  les  Arabes  comptent  aussi  les  an- 
nées du  Dhilkaniaïm,  c'est-à-dire ,  de  l'ère  du  Cornu 
ou  d'Alexandre  ,  qui  vouloit  qu'on  le  crût  fils  d'Ammon 
ou  de  Jupiter  le  Cornu  ,  et  que  les  Juifs  comptent  celle 
ç^u'ils  appellent  des  Contrats  j  peut-être  à  cause  qu'on 

Q' 
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s'en  çervoit  pour  dater  les  actes  publics  et  les  contrats; 
et  en  cela  ces  deux  chronologistes  sont  contraires  à 
Scaliger ,  qui  prétend  que  les  Juifs  commençoient  à 
compter  leurs  années  du  mois  de  JVisan ,  et  c'est  de 
cette  seconde  époque  dont  l'auteur  du  second  Livre  des 
Machabées  s'est  servi  ;  de  sorte  que  ces  années  retar- 
dent de  six  mois ,  par  rapport  à  celle  du  premier.  Enfin 
la  troisième  est  celle  qui  est  appelée  des  Chaldéens ,  qui 
commence  au  mois  de  Nisaii,  qui  répond  à  notre  mois 
de  Mars  de  l'année  suivante  ;  ainsi  elle  est  postérieure 
d'un  an  tout  entier  à  celle  des  Juifs,  et  de  six  mois  à  celle 
d'Antioche  ,  ou  d'Alexandrie  ;  Ussérius  croit  qu'on  s'en 
est  servi  dans  les  inscriptions  des  princes ,  comme  on  le 
peut voii"  ici  au lU're  a,  chap.  ii  ,v.  ai  ,  33  e^  38  ,  et 
dans  la  Syntaxe  de  Ptolémée ,  î^.  9 ,  ch.  y;  Ub.  1 1 ,  ch.  8. 

Or,  cette  observation  des  trois  dilïérens  commence- 
mens  de  cette  époque ,  que  personne  n'a  faite  avant 
Scaliger  ,  peut  beaucoup  servir  à  accorder  la  chrono- 
logie de  l'histoire  de  ces  deux  Livres  des  Machabées,  qui 
ne  composent  au  fond  qu'une  seule  et  même  histoire  ;  le 
second  ne  pouvant  étie  regardé  que  comme  un  recueil 
de  fragmens  nécessaires  pour  rendre  cette  histoire  com- 
plète ;  et  c'est  pour  les  placer  dans  leur  rang  qu'on  a  cru 
à  propos  d'en  mettre  à  la  fin  de  cette  préface  un  extrait 
selon  leur  ordre  chronologique. 

L'auteur  de  ce  Livre  est  Hébreu  ;  mais  on  ne  sait 
point  son  nom ,  ni  qui  il  étoit  ;  il  est  évident  qull  vivoit , 
et  qu'il  a  écrit  ce  Livre  sous  Jean  Hircan  ,  le  dernier 
de  la  race  des  Asmonéens,  qui  pour  lors  exercoit  le 
ministère  de  la  grande  sacrificature ,  vers  l'an  du  monde 
S871 ,  au  rapport  de  Josephe ,  Ub.  i3^  Antiq.  cap.  16. 
Ce  qui  a  fait  croire  à  quelques-uns  ,  que  cet  Hircan 
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en  avoit  été  l'auteur.  Saint  Jérôme ,  lib.  2. ,  dial.  ad" 
vers,  Pèlag.  tom.  /^,p.5i/\,  suppose,  comme  une  chose 
quiluiparoît  certaine, que  Josephe  est  l'auteur  de  l'His- 
toire (les  Machabées.  On  a  perdu  le  texte  hébreu  de  ce 
Livre.  Saint  Jérôme  dit  en  avoir  vu  de  son  temps  un 
exemplaire  hébreu  ou  syro-chaldaïque  ;  mais  il  ne  se 
trouve  plus  ;  il  ne  nous  est  resté  qu'un  exemplaire 
grec  ,  qui  n'a  "pu  être  l'ouvrage  des  Septante ,  puisque 
l'auteur  de  ce  Livie  est  postérieur  de  plus  d'un  siècle  à 
ces  traducteurs  ;  ainsi  on  ne  doit  pas  être  surpris  si  les 
auteurs  de  ces  Livres  se  sont  seiTis  de  la  version  des  Sep- 
tante en  rapportant  quelques  endroits  des  autres  Livres 
de  l'Ecriture.  La  version  latine  dont  on  se  sert  ici  n'est 
point  de  saint  Jérôme ,  mais  c'est  sans  doute  l'ancienne 
qui  étoit  appelé  la  Commune  ou  ï Italique.  Les  Pèies 
de  l'EgHse  ont  regardé  ces  Livres  comme  tiès-néces- 
saires  pour  expliquer  -les  prophéties  ,  et  sur-tout  pour 
prouver  l'accomplissement  des  septante  semaines  de 
Daniel ,  auxquelles  la  plupart  des  faits  qui  y  sont  dé- 
crits ont  rapport  ;  c'est  ainsi  que  s'en  explique  Eusèbe, 
lib.  8 ,  Demonst.  Evaiigel. 

Ces  deux  Livi  es  n'ont  point  été  insérés  dans  le  Canon 
des  Juifs ,  et  n'ont  pu  y  être  compris ,  parce  qu'ils  n'ont 
été  composés  que  fort  long-temps  après  ;  mais  ils  ont  été 
,  reçus  par  l'Eghse ,  comme  faisant  partie  des  Ecritures 
saintes  ;  c'est  ce  que  confirment  le  tioisième  Concile 
de  Caithage,  ann.  897 ,  Can.  ùf].  Innocent  I.  Epis  t.  3, 
Sect.  fj ,  ann.à^Q)6^.  Le  Concile  romain  sousGélase ,  ann. 
494 ,  et  enfin  le  Concile  général  de  Trente,  Sess.  4  y 
ann.,  1  $46,  et  ces  Livres  sont  cités  par  un  grand  nombre 
de  Pères  de  l'Eglise ,  par  Tertuliien,  lih,  conlr.  Judœos  ; 
par  saint  Cléinent  d'Alexandrie ,  lib.  \  ,  Strom.  ;  par 
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saint  Cyprien ,  Exhortât,  ad  Martyres  ;  par  saint  Gré-f_ 
goire  de  Nazianze  ,  Oration.  aa ,  tom.  i  ;  par  saint 
Àmbroise  ,  Uh.  2, ,  de  Jacoh ,  et  Vita  Beata ,  cap.  19 
et  \i ,et  lia.  1  ,  de  Officiis ^  cep.  41  •  Saint  Chrysos- 
tôme  ,  Honiil.  de  Verhis  Isaice ,  et  in  Psahn.  44  •>  6t 
ailleurs;  et  par  Saint  Augustin,  lib.  1 ,  coutr.  Gaudent. 
cap.Zo  et  oi^et Epist.  61.  Ser7n.  ioq,de  diversis ^ 
lib.  de  Anima,  cap.  14.  Enfin  ils  sont  autorisés  par 
l'usage  universel  de  l'Eglise ,  qui  de  tous  temps  les  a 
fait  lire  dans  son  Office  public  conjme  des  Livres  pro- 
pres à  soutenir  la  foi  et  la  religion  des  fidèles ,  à  animer 
leur  zèle ,  à  fortifier  leur  courage  dans  les  persécutions , 
et  ils  sont  remplis  d'exemples  admirables  de  fermeté 
et  de  leligion  et  d(?  tout  ce  qu'un  cœur  rempli  de 
l'espérance  de  l'immortalité ,  et  de  la  foi  en  la  Résur- 
rection ,  est  capable  de  faire  et  de  souffrir  pour  s'en  as- 
surer le  fruit  et  les  avantages. 
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LIVRE     PREMIER, 


CHAPITRE     L 

§.   I.  Alexandre   meurt.   Ses   états  sortt 
partagés, 

t.  Après  qu'Alexandre,  roi  de  Macédoine,  fila 
de  Philippe,  qui  régna  premièrement  dans  la 
Grèce,  tut  sorti  du  pajs  deCéthim,  et  qu'il 
eut  vaincu  Darius, roi  des  Perses  et  des  Mèdes, 

2.  Il  donna  plusieurs  batiiilles  ,  il  prit  les 
villes  les  plus  fortes  de  toutes  les  nations,  il  tua 
îes  rois  de  la  terre. 

3.  Il  passa  jusqu'à  l'extrémité  du  monde,  \\ 
s'çnrichit  des  dépouilles  des  nations,  Gt  toute 
fa  terre  se  tut  devant  lui, 

4.  Il  assembla  de  grandes  troupes,  et  fit  une 
armée  très-forte  :  son  cœur  s'éleva  et  s'enfla. 

5.  Il  se  rendit  maître  des  peuples  et  des  rois , 
et  il  se  les  rendit  tributaires, 

6.  Après  cela  il  tomba  malade  ;  et  il  reconnut 
qu'il  devoit  bientôt  mourir. 

7.  Et  il  appela  les  grands  de  sa  cour  ,  qui. 
avoient. été  nourris  avec  lui  dès  leur  jeunesse, 
et  il  leur  partagea  son  royaume  lorsqu'il  vis' 
voit  encoFe*. 

Q' 


$48        LES   M  A  C  H  A  B  É  E  S. 

8.  Alexandre  régna  donc  douze  ans  ,  et  îî 
mourut. 

9.  Et  les  grands  de  sa  cour  se  firent  rois  cha-- 
cun  dans  son  gouvernement. 

10.  Ils  prirent  tous  le  diadème  après  sa  mort, 
et  leurs  enf'ans  après  eux  pendant  plusieurs 
années  ;  et  les  maux  se  multiplièrent  sur  la, 
terre. 

§.   IL  Antiochus  a  le  royaume  de  Syrie. 
Impiété  de  quelques  Juifs. 

11.  C*est  de  là  que  sortit  cette  racine  de  pé- 
ché, Antiochus, surnommé  l'Illustre, filsdu  rai 
Antiochus  qui  avoit  été  envoyé  en  otage  à 
Rome,  et  qui  régna  la  cent  trente-seplième 
année  du  règne  des  Grecs. 

12.  En  ce  temps-là  il  sortit  d'Israël  des  en- 
fans  d'iniquité,  qui  donnèrent  ce  conseil  à  plu- 
sieurs :  Allons,  et  faisons  alliance  avec  les  na- 
tions qui  nous  environnent ,  parce  que  depuis 
C|ue  nous  nous  sommes  retirés  d'avec  elles, 
nous  sommes  tombés  dans  beaucoup  de  maux. 

i3.  Et  ce  conseil  leur  parut  bon. 

14.  Quelques-uns  du  peuple  furent  donc  dé- 
putés pour  aller  trouver  le  roi  ,  et  il  leur 
donna  pouvoir  de  vivre  selon  les  coutumes  des 
Gentils. 

i5.  Et  ils  bâtirent  dans  Jérusalem  un  collège 
il  la  manière  des  nations. 
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i6.  Ils  ôtèrent  de  dessus  eux  les  marques  de 
la  circoncision  :  ils  se  séparèrent  de  l'alliance 
sainte,  et  se  joignirent  aux  nations,  et  ils  se 
vendirent  pour  taire  le  mal. 

17.  Et  Antiochus  s'étant  établi  dans  son 
royaume  de  Syrie,  commença  à  vouloir  régner 
aussi  dans  l'Egj-pte,  pour  se  rendre  roi  de  ces 
deux  rojaumes. 

18.  C'est  pourquoi  il  entra  dans  l'Egypte 
avec  une  puissante  armée,  avec  des  chariots, 
des  élephans,  de  la  cavalerie,  et  un  grand  nom- 
bre de  vaisseaux. 

19.  Il  fit  la  guerre  à  Ptolémée,  roi  d'Egypte, 
et  Ptolémée  eut  peur  devant  lui;  et  il  s'enfuit 
avec  perte  de  beaucoup  des  siens. 

§.  lîl.  Antiochus  prend  J érusalem. 

2.0.  Et  Antiochus  prit  les  villes  les  plus  fortes 
de  l'Egypte,  et  s'enrichit  de  ses  dépouilles. 

2.1.  Et  après  avoir  ravagé  l'Egypte  en  lacent 
quarante-troisième  année,  il  revint  et  marcha 
contre  Israël , 

22,.  Et  s'avança  vers  Jérusalem  avec  une 
puissante  armée. 

28.  Il  entra  plein  d'orgueil  dans  le  lieu  saint  : 
il  prit  l'autel  d'or,  le  chandelier  où  étoient  les 
lampes  avec  tous  ses  vases ,  la  table  où  les  pains 
étoient  exposés,  les  bassins,  les  coupes  ,  les 
encensoirs  d'or,  le  voile,  les  couronnes,  et 


25a        L  E  S    M  A  C  H  A  B  É  E  S;  - 

l'ornement  d^or  qui  ëtoit  devant  le  temple,  et 
il  brisa  tout. 

24.  Il  prit  l'argent,  l'or,  et  tous  les  vais-. 
seaux  précieux  ,  et  les  trésors  cachés  qu'il 
trouva;  et  ajant  tout  enlevé,  il  retourna  en  soo. 
pays. 

^^5.  Il  fit  un  grand  carnage  d'hommes,  et  \ï 
parla  avec  grand  orgueil. 

3.6.  Alors  il  j  eut  un  grand  deuil  parmi  le 
peuple  d'Israël ,  et  dans  tout  leur  pajs. 

2^.  Les  prinres  et  les  anciens  furent  dans  les. 
gémissemens ,  les  vierges  et  les  jeunes  hommes 
dans  l'abattement;  et  la  beauté  des  femmes  fut 
toute  changée. 

2B.  Tous  les  maris  s'abandonnèrent  aux 
pleurs  ,  et  les  femmes  assises  sur  leur  lit  nupr 
tial  fondoient  en  larmes. 

2,9.  La  terre  fut  toute  émue  de  la  désolation 
de  ses  habitans ,  et  toute  la  maison  de  Jarob  fufc 
couverte  de  confusion. 

3o.  Deux  ans  après ,  le  roi  envoya  dans  les. 
villes  de  Juda  un  surintendant  des  tributs,  qui 
vint  à  Jérusalem  avec  une  grande  suite. 

3r.Il  leur  parla  d^abord  avec  une  dauceur- 
feinte,  et  comme  s'il  fût  venu  dans  un  esprit 
de  paix;  et  ils  le  crurent. 

82.  Mais  il  se  jeta  tout-d'un-coup  sur  la. 
ville,  y  fit  un  grand  carnage,  et  tua  un  fort 
grand  nombre  du  peuple  d'Israël. 

33.  Il  prit  les  dépouilles  de  la  ville,  et  la  bru* 
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}a  :  il  en  détruisit  les  maisons,  et  les  murs  qui 
l'environnoient. 

34.  Ils  emmenèrent  les  femmes  captives  ,et 
ils  se  rendirent  maîtres  de  leurs  enfans  et  de 
leurs  troupeaux. 

35.  Et  ils  fortifièrent  la  ville  de  David  avec 
une  grande  iiiuraille,  et  ils  en  firent  leur  for- 
teresse. 

36.  Ils  y  mirent  une  race  de  pëchë ,  des 
lîommes  corrompus  ,  qui  s'y  ctabUrent  puis- 
samment ;  ils  y  apportèrent  des  armes  et  des, 
livres  ;  ils  y  assemblèrent  et  y  mirent  en  ré- 
serve les  dépouilles  de  Jérusalem. 

37.  Et  ils  devinrent  un  filet  très-dangereux 
-pour prendre  les  hommes. 

38.  Ils  dressèrent  sans  cesse  des  embûches  à 
tous  ceux  qui  venoient  se  sanctifier  dans  le 
icinple  ;  et  ils  furent  comme  le  mauvais  démon 
d'Israël. 

39.  Ils  répandirent  le  sang  innocent  devant 
le  lieu  saint,  et  ils  souillèrent  le  sanctuaire. 

§.  IV.  L* impiété  dans  Jérusalem. 

40.  Les  Xabitans  de  la  ville  de  Jérusalem 
s'enfuirent  à  cause  d'eux  :  elle  devint  la  de- 
meure des  étrangers,  et  étrangère  à  ses  ci- 
toyens ;  et  ses  propres  enfans  l'abandonnèrent. 

41.  Son  temple  saint  fut  tout  désolé,  et  de- 
vint une  solitude  :  ses  jours  de  fêtes  se  changé- 
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rent  en  des  jours  de  pleurs,  sç?,  jours  de  sabbat 
furent  en  opprobre,  et  tous  ses  honneurs  fu- 
rent anéantis. 

42.  Le  comble  de  son  ignominie  a  égalé  celui 
de  sa  gloire,  et  sa  haute  élévation  a  été  chan- 
gée en  deuil  et  en  larmes. 

43.  Alors  le  roi  Antiochus  écrivit  des  lettres 
à  tout  son  royaume,  afin  que  tous  les  peuples 
n'en  fissent  plus  qu'un,  et  que  c\\d.(\\\e  peuple 
abandonnât  sa  loi  particulière. 

44.  Toutes  les  nations  consentirent  à  cette 
ordonnance  du  roi  Antiochus  ; 

45.  Et  plusieurs  des  Israélites  embrassèrent 
cette  servitude  qu'il  leur  imposoit  :  ils  sacri- 
fièrent aux  idoles  ,  et  ils  violèrent  le  sabbat. 

46.  Et  le  roi  envoya  des  lettres  par  des. 
hommes  exprès  à  Jérusalem  et  à  toutes  les  villes 
de  Juda,  afin  qu'ils  eussent  à  suivre  les  lois 
des  nations  de  la  terre: 

47.  Qu'ils  empêchassent  qu'on  n'oifrît  dans 
le  temple  de  Dieu  des  holocaustes  ,  des  sacri- 
fices et  des  oblations  pour  l'expiation  du  péché, 

48.  Et  qu'on  ne  célébrât  le  sabbat  et  les  fêtes 
solemnelles  : 

49.  Et  il  commanda  qu'on  souillât  les  lieux 
saints,  et  le  saint  peuple  d'Israël; 

50.  Qu'on  bâtit  des  autels  et  des  temples  ;: 
qu'on  dressât  des  idoles  ;  qu'on  sacrifiât  de  lat 
chair  de  pourceau  ,  et  d'autres  bêtes  ini" 
mondes  : 
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6i.  Qu'on  laissât  les  enfans  mâles  incirconcis, 
et  qu'ils  souillassent  leurs  âmes  par  toutes  sor- 
tes de  viandes  impures  et  d'abominations,  en- 
sorte  qu'ils  oubliassent  la  loi  de  Dieu  ,  et  qu'ils 
renversassent  toutes  ses  ordonnances; 

b2.  Et  que  si  quelqu'un  n'obéissoit  pas  à  cet 
ordre  du  roi  Antiochus ,  il  fût  aussitgt  puni  dé 
mort. 

53.  Il  écrivit  de  cette  sorte  dans  tout  son 
royaume,  et  il  établit  des  ofRciers  pour  con- 
traindre le  peuple  d'obéir  à  cet  édit. 

§.  V.  Idolâtrie  de  plusieurs  Juifs,  Persécutiori 
des  autres. 

64.  Ils  commandèrent  donc  aux  villes  de  Juda 
de  sacrifier  : 

55.  Et  plusieurs  du  peuple  vinrent  se  join- 
dre à  ceux  qui  avoient  abandonné  la  loi  du  Sei- 
gneur, et  ils  firent  beaucoup  de  maux  dans 
le  pays. 

66.  Ils  contraignirent  le  peuple  d'Israël  de 
s'enfuir  dans  des  lieux  écartés  ,  et  de  chercher 
des  retraites  où  ils  pussent  se  cacher  dans  leur 
fuite. 

57.  Le  quinzième  jour  du  mois  de  Casleu ,  en 
la  cent  quarante-cinquième  année,  le  roi  An- 
tiochus dressa  l'abominable  idole  de  la  désola- 
tion sur  l'autel  de  Dieu  :  on  bâtit  des  autels  de 
tous  côtés  dans  toutes  les  villes  de  Juda , 
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68.  Et  ils  offroient  de  l'encens ,  et  sacrifioient 
devant  les  portes  des  maisons  et  au  milieu  des 
rues. 

59.  Ilsde'chJrërentleslivresdelaloideDieu, 
et  les  jetèrent  au  feu. 

60.  Et  si  l'on  trouvolt  chez  quelqu'un  les 
livres  de,  l'alliance  du  Seigneur,  et  s'il  obser- 
voit  la  loi  du  Seigneur,  il  e'tolt  tué  aussitôt, 
selon  l'édit  du  roi. 

61.  C'est  ainsi  qu'ib  traitoîent  avec  violence 
tout  lé  peuple  d'Israël  qui  se  trouvoit  chaque 
mois  dans  toutes  les  villes. 

62.  Et  le  vingt-cinq  du  mois ,  ils  sacrifioient 
sur  l'autel  c^ui  étoit  opposé  à  l'autel  de  Dieu. 

63.  Les  femmes  qui  avoient  circoncis  leurs 
enfans,  étoient  tuées ,  selon  le  commandement 
du  roi  Antiochus. 

64.  Ils  pendoient  les  enfcuis  au  cou  de  leurs 
mères  dans  toutes  les  maisons  où  ils  les  avoient 
trouvés  ,  et  ils  tuoientceux  qui  les  avoient  cir- 
concis. 

65.  Alors  plusieurs  du  peuple  d'Israël  réso- 
lurent en  eux-mêmes  de  ne  rien  manj^cr  de  ce 
qui  seroit  impur,  et  ils  aimèrent  mieux  mourir 
que  de  se  souiller  par  des  viandes  impures. 

66.  Ils  ne  voulurent  point  violer  la  loi  sainte 
de  Dieu,  et  ils  furent  tués, 

67.  Et  une  grande  colère  tomba  alors  sur  le 
peuple. 
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CHAPITRE    II. 

§.  I.  Discours   de   Mathathias, 

I.  En  ce  temps-là  Matbatliias,  fils  de  Jean,  fils 
de  Simon  ,  prêtre  d'entre  les  enfans  de  Joarib , 
sortit  de  Jérusalem  ,  et  se  retira  sur  la  monta- 
gne de  Modin. 

2.  Ilavoit  cinq  fils;  Jean,  stirnomméGaddis; 

3.  Simon,  surnommé  Thasi  ; 

4.  Judas,  appelé  Machabée; 

5.  Eléazar,  surnommé  Abaron  ;  et  JonathaS3 
surnommé  Apphus. 

6.  Ils  considérèrent  les  maux  qui  se  faisoient 
parmi  le  peuple  de  Juda  et  dans  Jérusalem  : 

7.  Et  Mathathias  dit  ces  paroles  :  Malheur  a 
moi  :  suis-je  donc  né  pour  voir  l'afflicrion  de 
mon  peuple,  et  le  renversement  de  la  ville 
sainte ,  et  pour  demeurer  en  paix  lorsqu'elle  est 
livrée  entre  les  mains  de  ses  ennemis  ! 

8.  Son  sanctuaire  est  entre  les  mains  des 
étrano^ers  ,  son  temple  est  traité  comme  un 
homme  infâme. 

9.  Les  vases  consacrés  à  sa  gloire  ont  été  en- 
levés comme  des  captifs  dans  une  terre  étran- 
gère ;  ses  vieillards  ont  été  assassinés  dans  les 
rues  ,  et  ses  jeunes  hommes  sont  tombés  morts 
sous  l'épée  de  leurs  ennemis. 

10.  Quelle   nation   n'a  point  hérité  de  son 
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ro^^aume ,  et  ne  s'est  point  enrichie  de  ses  dé- 
pouilles? 

1 1 .  Toute  sa  magnificence  lui  a  été  enlevée  : 
telle  qui  étoit  libre  est  devenue  esclave. 

12,.  Tout  ce  que  nous  avions  de  saint,  de 
beau  et  d'éclatant  a  été  désolé  et  profané  par 
les  nations. 

i3.  Pourquoi  donc  vivons-nous  encore  ? 

14.  Alors  Mathathias  et  ses  fils  déchirèrent 
leurs  vêtemens  :  ils  se  couvrirent  de  cilices ,  et 
ils  firent  un  grand  deuil. 

1 5.  En  même  temps  ceux  quele  roi  Antiochus 
avoit  envoyés,  vinrent  pour  contraindre  ceux 
qui  s'étoient  retirés  dans  la  ville  de  Modin  ,  dd 
Sacrifier  et  de  brûler  de  l'encens,  et  d'aban- 
donner la  loi  de  Dieu. 

16.  Plusieurs  du  peuple  d'Israël  y  consenti- 
rent, et  se  joignirent  a  eux  :  mais  MathathiasI 
et  ses  fils  demeurèrent  termes. 

17.  Et  ceux  qu'Antiochus  avoit  envoyés  di- 
rent à  Mathathias  :  Vous  êtes  le  premier,  le 
plus  grand  et  le  plus  considéré  de  cette  ville  ; 
et  vous  recevez  encore  une  nouvelle  gloire  de! 
vos  fils  et  de  vos  frères. 

18.  Venez  donc  le  premier  exécuter  le  com- 
mandement du  roi,  comme  ont  fait  toutes  lesl 
nations  ,  les  hommes  de  Juda  ,  et  ceux  qui  sont 
demeurés  dans  Jérusalem  ,  et  vous  serez  vous 
et  vos  fils  au  rang  des  amis  du  roi,  comblés 
d'or  et  d'argent  et  de  grands  présens. 

19. 
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19.  Mathathias  lui  répondit  en  haussant  la 
voix  :  Quand  toutes  les  nations  obe'iroient  au 
roi  Antiochus,  et  que  tous  ceux  d'Israël  aban- 
donneroient  la  loi  de  leurs  pères  pour  se  sou- 
mettre à  ses  ordonnances; 

20.  Nous  obéirons  toujours  néanmoins  mes 
enfans ,  mes  frères  et  moî  à  la  loi  de  nos  pères. 

2,1.  A  Dieu  ne  plaise  que  nous  en  usions  au- 
trement; il  ne  nous  est  pas  utile  d'abandonner 
la  loi  et  les  ordonnances  de  Dieu  ,  qui  sont 
pleines  de  justice. 

22.  Nous  n'obéirons  point  au  commandement 
du  roi  Antiochus,  ni  ne  prendrons  point  une 
autre  voie  que  celle  que  nous  avons  suivie, 
pour  offrir  des  sacrifices  en  violant  les  ordon- 
nances de  notre  loi, 

§.  H.  Mathathias  tue  uti  Juif  prêt  a  sacrifier 
aux  idoles.  Il  se  retire  dans  les  montagnes. 

28.  Comme  il  cessoit  de  parler,  un  certain 
Juif  s'avança  pour  sacrifier  aux  idoles  devant 
tout  le  monde  surl'autel  qu'on  avoit dressédans 
la  ville  de  Modin  ,  selon  le  commandement 
du  roi. 

24.  Mathathias  le  vit,  et  fut  saisi  de  douleur, 

.    ses  entrailles  en  furent  émues  et  troublées;  et 

sa  fureur  s'étant  allumée  selon  l'esprit  delà  loi, 

il  se  jeta  sur  cet  homme,  et  le  tua  sur  l'autel. 

20.  Il  tua  aussi  en  même  temps  l'officier  que 
8.  R 
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le  roi  Antiochus  avoit  envoyé  pour  contraindre 

les  Juifs  ^'C  sacrifier  ;  et  il  renversa  l'autel, 

2.6.  Etant  transporté  du  zèle  de  la  loi ,  comme 
le  fut  Phinées  ,  lorsqu'il  tua  Zamri ,  fils  de 
Salomi. 

2.7.  Alors  Mathathias  cria  à  haute  voix  dans 
la  ville  :  Quiconque  est  zélé  pour  la  loi ,  et  veut 
demeurer  ferme  dans  l'alliance  du  Seigneur  y  me 
suive. 

2.8.  Et  il  s'enfuit  avec  ses  fils  sur  les  monta- 
gnes, et  ils  abandonnèrent  tout  ce  qu'ils  avoient 
dans  la  ville. 

2.9.  Alors  plusieurs  qui  cherclioient  à  vivre 
selon  la  loi  et  la  justice,  s'en  allèrent  dans  le 
désert , 

3o.  Et  ils  y  demeurèrent  avec  leurs  fils,  et 
leurs  femmes, et  leurs  troupeaux,  parce  qu'ils 
se  vojoient  accablés  de  maux  de  tous  côtés. 

§.  III.  Ceux  qui s*éwient  retirés  dans  les  mon- 
tagnes sont  tués  un  jour  de  sabbat. 

3i.  Les  officiers  du  roi,  et  l'armée  qui  étoit 
à  Jérusalem  la  ville  de  David ,  furent  avertis 
que  quelques  gens  qui  avoient  foulé  aux  pieds 
l'édit  du  roi ,  s'étoient  retirés  dans  les  lieux  dé- 
serts, et  que  plusieurs  les  avoient  suivis. 

82.  lis  marchèrent  aussitôt  à  eux,  et  se  pré- 
parèrent à  les  attaquer  le  jour  du  sabbat, 

33.  Et  ils  leur  dirent  :  Résisterez-vous  en- 
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tore  à  présent?  Sortez,  et  obéissez  à  l'edit  du 
roi  Ailtioclius  ,  iifin  que  vous  viviez. 

84.  Ils  leur  répondirent  :  Nous  ne  sortirons 
point ,  et  nous  ne  violerons  point  le  jour  du 
sabbat  pour  obéir  au  roi  Anliochus. 

35.  Ces  gens  les  attaquèrent  donc^ 

36.  Et  ils  ne  leur  répondirent  rien  :  ils  ne 
jetèrent  pas  une  seule  pierre  contr'eux;  et  ils 
ne  bouchèrent  point  les  lieux  lés  plus  retirés  : 

37.  Mais  ils  dirent  :  Mourons  tous  dans  la 
simplicité  de  notre  cœur,  et  le  ciel  et  la  terre 
seront  témoins  que  vous  nous  faites  tnourir 
injustement. 

38.  Les  ennemis  les  attaquèrent  donc  le  jour 
du  sabbat ,  et  ils  furent  tués ,  eux ,  leurs  femmes 
et  leurs  enfans  avec  leurs  bestiaux  :  mille  per- 
sonnes périrent  en  ce  lieu-là* 

§.  IV.  Des  Assidéens  se  réunissent  sous 
Mathathias  pour  la  défense  de  la  loi. 

^9.  Mathathias  et  ses  amis  en  reçurent  !a 
nouvelle,  et  ils  firent  un  grand  deuil  de  leur 
perte. 

40.  Alors  ils  se  dirent  les  uns  aux  autres  :  Si 
nous  faisons  tous  comme  nos  frères  ont  fait ,  et 
que  nous  ne  combattions  point  contre  les  na* 
lions  pour  notre  vie  et  pour  notre  loi ,  ils  nous 
extermineront  en  peu  de  temps  de  dessus  la 
terre. 
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41.  Ils  prirent  donc  ce  jour-là  cette  résolu- 
tion :  Qui  que  ce  soit  ,  dirent-ils  ,  qui  nous 
attaque  le  jour  du  sabbat,  ne  faisons  point  de 
difficulté  de  combattre  contre  lui;  et  ainsi  nous 
ne  mourrons  point  tous ,  comme  nos  frères  sont 
morts  dans  les  lieux  du  désert. 

42.  Alors  les  Assidéens  qui  étoient  des  plus 
vaillans  d'Israël ,  s'assemblèrent  tous ,  et  se  joi- 
gnirent à  eux  :  tous  ceux  qui  s'étoient  attaches 
volontairement  k  la  loi; 

43.  Et  tous  les  autres  qui  fujoient  les  maux 
dont  ils  étoient  menacés,  vinrent  s'unir  à  eux, 
et  fortifièrent  leurs  troupes. 

44.11s  firent  donc  un  corps  d'armée,  et  ils  se 
jetèrent  sur  les  prévaricateurs  dans  leur  co- 
lère, et  sur  les  médians  dansleur  indignation, 
et  les  tuèrent.  Et  tout  le  reste  s'enfuit  vers  les 
nations  pour  y  trouver  leur  sûreté. 

45.  Et  Mathathias  alla  par-tout  avec  ses  amis, 
et  ils  détruisirent  les  autels  ? 

46.  Ils  circoncirent  tous  les  enfans  incir- 
concis qu'ils  trouvèrent  dans  tout  le  paj'S  d'Is- 
raël ,  et  ils  agirent  avec  grand  courage. 

47.  Ils  poursuivirent  les  enfans  d'orgueil , 
et  ils  réussirent  dans  toutes  leurs  entreprises. 

48.  Us  délivrèrent  la  loi  de  l'asservissement 
desnations, et  delapuissance  des  rois  ;  et  ils  ne 
permirent  point  au  pécheur  d'abuser  impuné- 
ment de  son  pouvoir. 
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§.  V.  Discours  de  Mathathias  avant  de 
mourir, 

49.  Après  cela  le  jour  de  la  mort  de  Matlia- 
thias  s'approchant ,  il  dit  à  ses  fils  :  Le  règne  de 
l'orgueil  s'est  affermi  :  voici  un  temps  de  châti- 
ment et  de  ruine,  d'indignation  et  de  colère. 

50.  Sojez  donc  maintenant,  mes  enfans,  de 
vrais  zélateurs  de  la  loi ,  et  donnez  vos  vies  pour 
l'alliance  de  vos  pères. 

5 1 .  Souvenez-vous  des  œuvres  qu'ont  fait  vos 
ancêtres  chacun  dans  leur  temps  ;  et  vous  rece- 
vrez une  grande  gloire  et  un  nom  éternel. 

02.  Abraham  n'a-t-il  pas  été  trouvé  fidèle  dans 
la  tentation,  et  ne  lui  a-t-il  pas  été  imputé  a 
justice? 

53.  Joseph  a  gardé  les  commandemens  de 
Dieu  pendant  le  temps  de  son  affliction  ,  et  il 
est  devenu  le  seigneur  de  toute  l'Egypte. 

54.  Phinées  ,  notre  père,  en  brûlant  de  zèle 
pour  la  loi  de  Dieu,  a  reçu  la  promesse  d'un 
sacerdoce  éternel. 

55.  Josué,  accomplissant  la  parole  du  Sei- 
gneur, est  devenu  le  chef  d'Israël. 

56.  Caleb,  en  rendant  témoignage  dans  l'as- 
semblée de  son  peuple,  a  reçu  un  héritage  dans 
la  terre  promise. 

57.  David ,  par  sa  douceur,  s'est  acquis  pour 
jamais  le  trône  rojal. 

11^ 
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58.  Elie,  étant  embrasé  de  zèle  pour  la  loi,  a 
été  enlevé  clans  le  ciel. 

59.  Ananias,  Azarlas  et  Misael  croyant  fer- 
mement en  Dieu ,  ont  été  sauvés  des  flammes, 

60.  Daniel,  dans  la  simplicité  de  son  cœur, 
a  été  délivré  de  la  gueule  des  lions. 

61^  Ainsi  considérez  tout  (^e  qui  s*est  passé 
de  race  en  race,  et  vous  trouverez  que  tous 
ceux  c|ui  espèrent  en  Dieu  ne  s'affoiblissent 
point. 

6s.  Ne  craignez  donc  pas  les  paroles  de  l'hom-^ 
jne  pécheur  ;  parce  que  toute  sa  gloire  n'est 
que  de  l'ordure  et  que  la  pâture  des  vers. 

63.  11  s'élève  aujourd'hui ,  et  il  disparoîtra 
demain  ;  parce  qu'il  sera  retourné  dans  la  terre 
d'où  il  est  venu,  et  que  toutes  ses  pensées  se 
seront  évanouies. 

64.  \ous  donc,  mes  enfans,  armez-vous  d© 
courage,  et  agissez  vaillamment  pour  la  dé- 
fense de  la  loi;  parce  que  c'est  elle  qui  vous 
comblera  de  gloire. 

65.  Vous  voyez  ici  Simon  votre  frère:  je  sais 
(|u'il  est  homme  de  conseil  :  écou  tez-le  toujours^ 
et  ii  vous  tiendra  lieu  de  père. 

66.  Judas  Machabée  a  été  fort  et  vaillant  dès 
»a  jeunesse  :  qu'il  soit  le  général  de  vos  trou- 
pes, et  il  conduira  votre  peuple  dans  la  guerre, 

67.  Joignez,  à  vous  tous  les  observateurs  de 
la  loi ,  et  vengez  votre  peuple  de  ses  ennemis. 

^8,  Ilep.^ç^z  aux  nations  le  mal  qu'elles  voua 
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ont  fait,  et  soyez  toujours  attentifs  aux  pré- 
ceptes de  la  loi. 

69.  Après  cela ,  il  les  bénit ,  et  il  fut  réuni  à 
ses  pères. 

70.  Il  mourut  en  la  cent  quaraiite-sixième 
année,  et  fut  enseveli  àModin,parses  enfans, 
dans  le  sépulcre  de  ses  pères;  et  tout  Israël  le 
pleura ,  et  fit  un  grand  deuil  à  sa  a^x>rt. 

CHAPITRE     II L 

§.  I.  Judas  Machahée  succède  a  Mathathias. 
Son  éloge. 

I.  Alors  Judas  son  fils^  surnonuméMaciiabee, 
prit  sa  place. 

2.  Il  étoit  assisté  par  tous  ceux  qui  s'étoient 
joints  à  son  pore  :  et  ils  combattoîcnt  avec  joie 
pour  la  défense  d'Israël. 

3.  Ce  fut  lui  qui  accrut  la  gloire  de  son  peu- 
ple: il  se  revêtit  de  la  cuirasse  commeun  géant; 
\\  se  couvroit  de  ses  armes  dans  les  combats  , 
et  son  épée  étoit  la  protection  de  tout  le  camp. 

4.  Il  deviat  semblable  à  un  lion  dans  ses 
grandes  actions ,  et  à  un  lionceau  qui  rugit  en 
voyant  sa  proie. 

5.  Il  poursuivit  les  méchans  en  les  cherchant 
de  tQus  côtés  ,  et  il  brûla  ceux  qui  troubloient 
son  peuple. 

6.  La  terreur  de  son  nom  fit  fuir  ses  enne- 
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mis  devantlui;  tous  les  ouvriers  d'iniquité  fu- 
rent dans  le  trouble ,  et  son  bras  procura  le 
salut  du  peuple. 

7.  Ses  grandes  actions  irritèrent  plusieurs 
rois  ,  et  furent  en  même  temps  la  joie  de  Ja-r 
cob  ,  et  sa  mémoire  sera  éternellement  en  bé-^ 
liédiction, 

8.  II  parcourut  les  villes  de  Juda ,  il  en  chassa 
les  impies,  et  il  détourna  la  colère  de  dessus 
Israël. 

9.  Son  nom  devint  célèbre  jusqu'aux  extré^ 
mi  tés  du  monde,  et  il  rassembla  ceux  qui  étoieni 
prêts  de  périr. 

§.  1 1.  Victoires  de  Judas  sur  Apollonius. 

10.  Alors  Apollonius  assembla  les  nations  , 
et  leva  de  Samarie  une  grande  et  puissante 
armée  pour  combattre  contre  Israël; 

1 1 .  Et  Judas  en  ayant  été  averti ,  marcha  con- 
tre lui ,  le  défit  et  le  tua ,  et  un  grand  nombre 
des  ennemis  fut  taillé  en  pièces,  et  le  reste  mis 
en  fuite, 

12.  Il  en  rapporta  les  dépouilles,  et  il  prit 
l'épée  d'Apollonius  et  s'en  servit  dans  les  com- 
bats toute  sa  vie. 

iS.Séron,  général  de  l'armée  de  Syrie  ,  ayant 
appris  que  Judas  avoit  rassemblé  auprès  de  lui 
une  grande  troupe  de  ceux  qui  étoient  fidèles  à 
sa  loi. 
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14. Dît  en  lui-même:  Je  m'acquerrai  delà  ré- 
putation et  de  la  gloire  dans  tout  le  royaume  , 
par  la  défaite  de  Judas  et  de  tous  ceux  qui  sont 
pveclui ,  qui  méprisent  les  ordres  du  roi. 

i5.  Il  se  prépara  donc  pour  le  combattre  ;et 
l'armée  des  impies  le  suivit  avec  un  puissant 
secours  ,  pour  se  venger  des  en  fans  d'Israël. 

16.  Ils  s'avancèrent  jusqu'à  Béthoron  ,  et 
Judas  vint  au-devant  d'eux  avec  peu  de  gens. 

17.  Mais  ceux-ci  ajant  vu  marcher  contre 
eux  l'armée  ennemie,  ils  lui  dirent:  Com- 
ment pourrons  -  nous  combattre  contre  une 
armée  si  grande  et  si  forte ,  nous  qui  sommes 
en  si  petit  nombre  et  fatigués  du  jeûne  d'au- 
jourd'hui ? 

18.  Judas  leur  dit:  Il  est  aisé  que  peu  de  gens 
en  battent  beaucoup;  et  quand  le  Dieu  du  ciel 
nous  veut  sauver,  il  n'j  a  point  de  différence 
à  son  égard  entre  un  grand  et  un  petit  nom- 
bre. 

19.  Caria  victoire  ne  dépend  point  de  la  gran- 
deur des  armées  ;  mais  c'est  du  ciel  que  nous 
vient  toute  la  force. 

so.  Ils  marchent  contre  nous  avec  une  multi- 
tude de  gens  superbes  et  insolens  ,  pour  nous 
perdre  touaavec  nos  femmes  et  nosenfans,  et 
j)our  s'enrichir  de  nos  dépouilles  ; 

2,1.  Mais  pour  nous,  nous  combattons  pour 
motre  vie  et  pour  notre  loi  : 

221,  Et  le  Seigneur  brisera  lui-même   tous 
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leurs  efforts  devant  nous;c'est  pourquoi  neles 

craignons  point. 

s3.  Quand  il  eut  cessé  de  parler ,  il  se  jeta 
aussitôt  sur  eux;  et  Séron  fut  renversé  devant 
lui  avec  son  armée. 

24.  Judas  le  poursuivit  à  la  descente  de 
Béthoron  jusqu'à  la  plaine  ;  et  huit  cens  hom- 
mes des  ennemis  furent  tués;  mais  le  reste  s'en- 
fuit au  pays  des  Philistins. 

25.  Alors  la  terreur  de  Judas  et  de  ses  frères 
se  répandit  de  tous  côtés  parmi  les  nations  voi- 
sines. 

26.  Son  nom  fut  connu  du  roi  même,  et  de 
tous  les  peuples  qui  parloient  des  combats  et 
des  victoires  de  Judas. 

§.  III.  Annochus  lève  une  armée. 

-  27.  Lors  donc  que  le  roi  Antiochus  eutreeu 
ces  nouvelles,  ilentradans  une  grande  colère; 
et  il  envoya  dans  tout  son  royaume  lever  des 
troupes,  dont  il  fit  une  puissante  armée. 

28.  Il  ouvrit  son  trésor,  il  paya  ses  gens  pour 
un  an ,  et  il  leur  commanda  d'être  prêts  à  tout. 

2^.  Mais  ayant  vu  que  l'argent  de  ses  tré- 
sors avoit  manqué,  et  qu'il  retiroit  peu  detri- 
l3Uts  du  pays  de  Judée ,  à  cause  des  troubles 
qu'il  y  avoit  excités  ,  et  des  maux  qu'il  y  avoit 
faits  ,  en  leur  ôtant  la  loi  qu'ils  avoient  gardée 
de  tout  temps  ; 
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3g.  Il  eut  peur  de  n'avoir  pas  de  quoi  four- 
nir comme  auparavant  aux  frais  de  la  i^uerre, 
et  aux  g^randes  libéralite's  qu'il  avoit  accou^ 
tu  me  de  faire  avec  une  largesse  extraordi- 
naire, ayant  été  magnifique  plus  que  tous  les 
rois  qui  l'avoient  précédé. 

3i.  Dans  cettegrande consternation  où  il  se 
irouvoit ,  il  résolut  d'aller  en  Perse  pour  y 
lever  les  tributs  des  peuples,  et  y  amasser 
beaucoup  d'argent. 

3^.  Il  laissa  donc  Lysias  ,  prince  de  la  maison 
royale,  pour  avoir  soin  des  affaires  du  royau- 
me ,  et  commander  depuis  le  fleuve  de  l'Eu- 
phrate  jusqu'au  fleuve  de  l'Egypte  ; 

33.  Et  pour  avoir  soin  de  l'éducation  de  son 
fils  Antiochus  ,  jusqu'à  ce  qu'il  fût  de  retour. 

34.  Il  lui  laissa  la  moitié  de  l'armée  et  des 
éléphans,  et  il  lui  donna  ses  ordres  pour  tout 
ce  qu'il  vouloit  faire,  et  pour  ce  qui  regardoit 
aussi  les  peuples  de  la  Judée  et  les  habitans  de 
Jérusalem  ; 

35.  Lui  commandant  d'y  envoyer  une  armée , 
pour  perdre  et  exterminer  entièrement  tou- 
tes les  troupes  d'Israël  et  les  restes  de  Jéru- 
salem ,  et  pour  effacer  de  ce  lieu  tout  ce  qui  en 
pourroit  renouveler  la  mémoire; 

36.  D'établir  des  étrangers  dans  tout  leur 
pays  pour  l'habiter,  et  de  distribuer  au  sort 
toutes  leurs  terres. 

37<  Le  roi  prit  la  moitié  de  l'armée  qui  lu» 
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restoit  ,   partit   cl'Antloche  ,   capitale  de    son 
rojaume,  en  la  cent  quarante-septième  anne'e, 
passa  l'Euphrate  ,  et  traversa  le  haut  pays. 

38.  EtLysias  choisit Ptolémée,  filsdeDory- 
mini  ,  Nicanor  et  Gorgias  ,  qui  ëtoient  des 
hommes  puissans  entre  les  amis  du  roi  ; 

39.  Et  envoya  avec  eux  quarante  mille  hom- 
mes de  pied,  et  sept  mille  chevaux:  il  leur 
donna  ordre  d'aller  dans  le  pays  de  Juda  ,  et 
de  ruiner  tout,  selon  que  le  roi  l'avoit  com- 
mande'. 

40.  Ils  s'^avancèrent  donc  avec  toutes  leurs 
troupes  ,  et  vinrent  camper  près  d'Emmaiis, 
le  long  de  la  plaine. 

41.  Les  marchands  des  pays  voisins  ayant 
su  leur  arrivée,  prirent  beaucoup  d'or  et  d'ar- 
gent et  des  serviteurs ,  et  vinrent  au  camp  , 
afin  d'acheter  les  enfans  d'Israël  que  l'on  devoit 
faire  esclaves  ;  et  l'armée  de  Syrie  se  joignit  à 
eux  avec  celle  du  pays  des  étrangers. 

§.  IV.  Judas  se  prépare  au  combat. 

42.  Judas  et  ses  frères  reconnurent  alors  que 
leurs  maux  s'étoient  multipliés ,  et  que  l'armée 
ennemie  s*approchoit  de  leur  pays.  Il  sut  l'or- 
dre que  le  roi  avoit  donné  de  perdre  leur  peu- 
ple, et  de  le  détruire  entièrement. 

43.  Et  ils  se  dirent  les  uns  aux  autres:  Rele^ 
vous  les  ruines  de  notre  nation ,  et  combat- 
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tons  pour  notre  peuple  et  pour  les  choses 
saintes  de  noire  religion. 

44.  lis  s'assemblèrent  donc  pourse  préparer 
àcombattre,  et  pour  prier  le  Seisjneur  ,  et  im- 
plorer sa  bonté  et  ses  miséricordes. 

45.  Jérusalem  n'étoit  point  alors  habitée  ; 
maisparoissoit  comme  un  désert  :  on  nevoyoit 
plus  aucun  de  ses  enfans  y  entrer  ou  en  sor- 
tir: son  sanctuaire  étoit  foulé  aux  pieds:  les 
étrani^ers  demeuroient  dans  la  forteresse,  qui 
étoit  devenue  la  retraite  des  nations:  toute  la 
joie  de  Jacob  en  étoit  bannie,  et  on  n'y  enten- 
doit  plus  le  son  de  la  flûte  ni  de  la  harpe. 

46.  Ils  s'assemblèrent  donc,  et  vinrent  àMas- 
pha,  vis-à-vis  de  Jérusalem,  parce  qu'il  y  avoit 
eu  autrefois  à  Masplia  un  lieu  de  prière  dans 
Israël. 

47.  Ils  jeûnèrent  ce  jour-là  ,  ils  se  revêtirent 
de  cilices  ,  ils  se  mirent  de  la  cendre  sur  la 
tête  ,  ils  déchirèrent  leurs  vêtemens. 

48.  Us  ouvrirent  les  livres  de  la  loi  ,  011  les 
Gentils  cherchoient  à  trouver  quelque  chose 
qui  eût  du  rapport  avec  leurs  idoles; 

49.  Us  apportèrent  les  ornemens  sacerdo- 
taux ,  les  prémices  et  les  décimes  ;  et  ils  firent 
venir  les  Nazaréens  qui  avoient  accompli  leurs 
jours; 

50.  EtélevantleursvoiXjils  poussèrent  leurs 
cris  jusqu'au  ciel,  en  disant  :  Que  ferons-nous 
à  ceux-ci,  et  où  les  mènerons-nous? 
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5i.  Votre  sanctuaire  a  été  souillé  et  foule 

aux  pieds  :  vos  prêtres  sont  dans  les  larmes  et 

dans  l'humiliation. 

5ii.  Vous   voyez  que    ces  nations   se   sont 

assemblées  pour  nous  perdre  :  voils  savez  les 

desseins  qu'elles  ont  formés  contre  noU3. 

63.  Comment  pourrons-nous  subsister  de- 
vant eu^  ,  si  vous-même  ,  ô  Dieu  ,  ne  nous 
assistez? 

64.  Et  ils  firent  retentir  les  trompettes  avec 
un  grand  bruit. 

65.  Après  cela  Judas  établit  des  officiers  pour 
commander  l'armée,  des  tribuns,  des  capitai- 
nes décent  hommes,  et  des  officiers  de  cin- 
quante ,  et  de  dix. 

66.  Et  il  dit  à  ceux  qui  venoient  de  bâtir  des 
maisons,  d'épouser  des  femmes,  et  de  planter 
des  vignes,  et  à  tous  ceux  qui  étoient  timides 
de  retourner  chacun  en  leur  maison  ,  selon 
la  loi. 

67.  Alors  l'armée  marcha  et  vint  camper  près 
d'Emmaiis,  du  côté  du  raidi. 

68.  Et  Judas  leur  dit  :  Prenez  vos  armes  ,  et 
remplissez-vous  de  courage  :  tenez-vous  prêts 
pour  demain  au  matin  ,  afin  de  combattre  con^* 
tre  ces  nations  assemblées  contre  nous  pour 
jious  perdre,  et  pour  renverser  notre  sainte 
religion  : 

69.  Car  il  nous  est  meilleur  de  mourir  dans 
le  combat ,  que  de  voir  les  maux  de  notre 
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peuple  ,  et  la  destruction  de  toutes  les  choses 
saintes. 

60.  Miiis  que  ce  qui  est  ordonné  par  la  vo- 
lonté de  Dieu  dans  le  ciel  s'accomplisse. 

CHAPITRE    IV. 

§.  I.  Gorgias  vaincu  par  Judas. 

I.  Alors  Gorgias  prît  cinq  milie'hommes  dé 
pied,  et  mille  chevaux  choisis,  et  il  décampa 
la  nuit, 

2,.  Pour  venir  attaquer  le  camp  des  Juifs  ,  et 
les  accabler  tout-d'un-coup  sans  qu'ils  j  pen- 
sassent ;  et  ceux  de  la  forteresse  leur  servoient 
de  guide. 

3.  Mais  Judaen  fut  averti  ,etil  marcha  aussi- 
tôt avec  les  plus  vaillans  de  ses  troupes ,  pour 
aller  attaquer  le  gros  de  l'armée  du  roi ,  qui 
étoit  à  Emmaiis; 

4.  Car  une  partie  de  cette  armée  étoit  en- 
core dispersée  Isors  du  camp. 

5.  Gorgias  étant  donc  venu  pendant  la  nuit 
au  camp  de  Judas  ,  n'y  trouva  personne,  et  il 
lescherchoitsur  les  montagnes,  en  disant:  Ces 
gens-ci  fuient  devant  nous. 

6.  Lorsque  le  jour  fut  venu  ,  Judas  parut 
dans  la  plaine  accompagné  seulement  de  trois 
mille  hommes,  qui  n'avoient  ni  boucliers,  ni 
^pées; 
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7.  Et  ils  reconnurent  que  l'armée  des  nations 
e'toît  forte,  et  environnée  de  cuirassiers  et  de 
cavaliers,  qui  étoienttousgensaguerrise^  exer- 
cés au  combat. 

8.  Alors  Judas  dit  à  ceux  qui  étoient  avec 
lui:  Ne  craignez  point  cette  grande  multitude, 
et  n'appréhendez  point  leur  choc. 

9.  Souvenez -vous  de  quelle  manière  nos 
pères  furent  sauves  dans  la  mer  Uouge  ,  lors- 
que Pharaon  les  poursuivoit  avec  une  grande 
armée. 

10.  Crions  donc  inaîntenant  au  ciel ,  et  le  Seî- 
ejneur  nous  fera  miséricorde  :  il  se  souviendra 
de  l'alliance  qu'il  a  faite  avec  nos  pères,  et  il 
brisera  aujourd'hui  toute  la  force  de  cette  ar- 
mée devant  nos  jeux; 

1 1.  Et  toutes  les  nations  reconnoîtront  f[u'il 
y  a  un  rédempteur  et  un  libérateur  d'Israël. 

12,.  Alors  les  étrangers  levant  les  yeux,  ap- 
perçurent  les  gens  de  Judas  qui  marchoient 
contre  eux. 

i3.  En  même  temj)s  ils  sortirent  de  leur 
camp  pour  les  combattre,  et  ceux  c|ui  étoient 
avec  Judas,  sonnèrent  de  la  trompette, 

14.  Et  les  chargèrent;  et  les  troupes  des  na- 
tions furent  battues,  et  s'enfuirent  dans  la 
plaine. 

i5.  Les  derniers  furent  tous  taillés  en  pièces, 
et  Judas  avec  ses  gens  les  poursuivit  jusqu'à 
Gczeron,  et  jusc^u'aux  camp.:ignes  d'Ici umce, 

d'Azot , 
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d'Azot  et  de  Jamnîas  ;  et  il  en  demeura  sur  la 
place  jusqu'à  trois  mille. 

i6.  Judas  retourna  avec  son  armée  qui  le 
suivoit. 

17.  Et  il  dit  à  ses  gens  :  Ne  vous  laissez  point 
emporter  au  désir  du  butin,  parce  que  nous 
avons  encore  des  ennemis  à  combattre; 

18.  Et  que  Gorgias  avec  son  armée  est  près- 
de  nous  sur  la  montagne  :  mais  demeurez  fer- 
mes maintenant  contre  nos  ennemis  ,  et  ache- 
vez de  les  défaire;  et  après  cela  vous  empor- 
terez leurs  dépouilles  en  sûreté. 

19.  Lorsque  Judas  parloit  encore  ,  on  vit  pa- 
roître  quelques  troupes  qui  regardoient  de 
dessus  la  montagne. 

2.0.  Et  Gorgias  vit  que  ses  gens  avoient  été 
mis  en  fuite,  et  son  camp  brûlé,  car  la  fumée 
qui  paroissoit  lui  faisoit  voir  ce  qui  étoit  ar- 
rivé. 

21.  Ce  qu'ayant  apperçu,  et  voyant  Judas 
avec  son  armée  dans  la  plaine ,  tout  prêt  à  com- 
battre, ils  eurent  grande  frajeur  ; 

22.  Et  ils  s'enfuirent  tous  au  pajs  des  étran-^ 
gers. 

2.3.  Ainsi  Judas  retourna  pour  enlever  le  bu- 
tin du  camp  ;  ils  emportèrent  beaucoup  d'or  et 
d'argent,  de  l'hyacinthe,  de  la  pourpre  ma- 
rine, et  de  grandes  richesses. 

24.  Et  en  revenant ,  ils  chantoicnt  des  hym- 
nes, et  bénissoient  Dieu  hautement ,  en  disa/it , 
8.  '         S 
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Qu'il  est  bon,  et  que  sa  miséricorde  s'ëtend  dans 

tous  les  siècles. 

2,5.  En  ce  jour-là  Israël  remporta  une  grande 
victoire,  qui  fut  son  salut. 

26.  Ceux  des  étrangers  qui  échappèrent,  en 
vinrent  porter  la  nouvelle  à  Ljsias,  et  lui  di- 
rent tout  ce  qui  étoit  arrivé. 

2.7.  Ce  qu' ayant  appris,  il  en  fut  tout  cons- 
terné, et  pervsa  mourir  de  douleur,  à  cause 
qu'il  n'avoit  pu  réussir  dans  ses  desseins  contre 
Israël ,  ni  dans  l'exécution  des  ordres  qu'il  avoit 
reçus  du  roi. 

§.  II.  Judas  défait  Lysias. 

2.8.  L'année  sui vante, Ljsias  leva  une  armée 
de  soixante  tnille  hommes  choisis,  et  de  cinq 
mille  chevaux,  pour  exterminer  les  Juifs. 

29.  Cette  armée  marcha  en  Jndée,  et  campa 
près  de  Béthoron  ;  et  Judas  vint  au-devant 
d'eux  avec  dix  mille  hommes. 

30.  Ils  reconnurent  que  l'armée  ennemie 
étoit  forte,  et  Judas  fit  sa  prière,  et  dit  :  Sovcz 
béni.  Sauveur  d'Israël,  vous  Cjui  brisâtes  la 
force  d'un  géant  par  la  main  de  votre  servi- 
teur David,  et  qui  livrâtes  le  camp  des  étran- 
gers entre  les  mains  de  Jonathas,  fils  de  Saiil, 
et  de  son  écnyer. 

3i.  Livrez  de  même  maintenant  cette  armée 
de  nos  ennemis  entre  les  mains  de  votre  peuple 
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ci'îsracl,  et  qu'ils  soient  couverts  de  confusion 
avec  toutes  leurs  troupes  et  leur  cavalerie. 

32.  Frappez-les  de  crainte;  faites-les  sécher 
de  frayeur,  en  abattant  cette  audace  que  leur 
inspirent  leurs  forces;  qu'ils  soient  renversés 
et  brisés  en  votre  présence. 

33.  Détruisez-les  parVépée  de  ceux  qui  voua 
aiment  ;  afin  que  tous  ceux  qui  connoissent 
votre  nom,  publient  vos  louanges  dans  leurs 
cantiques. 

84.  Le  combat  fut  donné  en  même  temps  ,  et 
cinq  mille  hommes  de  l'armée  de  Lvsias  furent 
taillés  en  pièces. 

35.  Lysias  voyant  la  fuite  des  siens  et  l'au- 
dace des  Jui  fs ,  et  cette  disposition  où  ils  étoien  t 
de  vivre  ^cec  honneur ^  ou  de  mourir  généreu- 
sement, s'en  alla  à  Antioche,  et  y  leva  de  nou- 
veaux soldats,  pour  revenir  en  Judée  avec  plus 
de  troupes  qu'auparavant. 

§.  1 1 L  Judas  rétablit  les  Vieux  sauits. 

36.  Alors  Judas  et  ses  frères  dirent  :  Voil.î 
nos  ennemis  défaits  ;  allons  maintenant  purifier 
et  renouveler  le  temple. 

37.  Aussitôt  toute  l'armée  s'assembla  ,  et  ils 
montèrent  à  la  montagne  de  Sion. 

38.  Ils  virent  les  lieux  saints  tout  déserts, 
l'autel  profané,  les  portes  brûlées,  le  parvis 
rempli  d'épines  et  d'arbrisseaux,  comme  on  en 
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voit  clans  un  bois  et  sur  les  montagnes  ;  et  Tes 

chambres  joignant  le  temple  toutes  détruites. 

89.  Ils  déchirèrent  leurs  vêtemens ,  firent  un 
grand  deuil,  et  se  mirent  la  cendre  sur  la  tête. 

40.  Ils  se  prosternèrent  le  visage  contre 
terre,  firent  retentir  les  trompettes  dont  on 
donnoît  le  signal ,  et  poussèrent  leurs  cris  jus- 
qu'au ciel. 

41.  Alors  Judas  commanda  des  gens  pour 
combattre  ceux  qui  étoient  dans  la  forteresse, 
jusqu'à  ce  qu'ils  eussent  purifié  les  lieux  saints: 

4^.  Et  il  choisit  des  prêtres  sans  tache,  reli- 
gieux observateurs  de  la  loi  de  Dieu. 

43.  Ils  purifièrent  les  lieux  saints  ,  et  ils  em- 
portèrent en  un  lieu  impur  les  pierres  pro- 
ïixnes. 

44.  Et  Judas  délibérade  ce  qu'il .feroît  de  l'au- 
tel des  holocaustes  qui  avoit  été  profané. 

45.  Et  ils  prirent  un  bon  conseil  ,  qui  fut 
de  le  détruire,  de  peur  qu'il  ne  leur  devînt  un 
sujet  d'opprobre,  aj'ant  été  souillé  par  les  na- 
tions. Ainsi  ils  le  démolirent, 

46.  Et  ils  en  mirent  les  pierres  sur  la  mon- 
tagne du  temple  ,  dans  un  lieu  propre,  en  atten- 
dant qu'il  vînt  un  prophète  qui  déclarât  ce  qu'on 
en  feroit. 

47.  Et  ils  prirent  des  pierres  entières,  selon 
l'ordonnance  de  la  loi,  et  en  bâtirent  un  autel 
nouveau  semblable  au  premier. 

48.  Ils  rebâtirent  le  sanctuaire  ,  et  ce  qui 
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etoit  au-^dedans  du  temple;  et  sanctifièrent  le 
temple  et  le  parvis. 

49.  Us  firent  de  nouveaux  vases  sacrés,  et 
placèrent  dans  le  temple  le  chandelier,  l'autel 
des  parfums  et  la  table. 

50.  Us  mirent  l'encens  sur  l'autel ,  allumè- 
rent les  lampes  qui  étoient  sur  le  chandelier, 
et  qui  éclairoient  dans  le  temple. 

5i.  Us  posèrent  les  pains  sur  la  table,  sus- 
pendirent les  voiles;  et  enfin  achevèrent  tout 
ce  qu'ils  avoient  commencé. 

§.  I V*  Dédicace  d*un  nouvel  autel, 

62.  Le  vîngt-cinquième  du  heuvîènie  mois , 
nommé  Casleu,  la  cent  quarante-huitième  an- 
née ,  ils  se  levèrent  avant  le  point  du  jour  ; 

63.  Et  ils  offrirent  le  sacrifice  selon  la  loi  sur  le 
nouvel  autel  des  holocaustes  qu'ils  avoient  bâti. 

64.  \\  fut  dédié  de  nouveau  au  bruit  des  can- 
tiques ,  des  harpes,  des  lyres  et  des  tymbales  , 
dans  le  même  temps  et  le  même  jour  qu'il  avoit 
été  souillé  par  les  nations. 

55.  Tout  le  peuple  se  prosterna  le  visage 
contre  terre ,  ils  adorèrent  Dieu ,  et  poussèrent 
jusques  au  ciel  les  bénédictions  Cju'ils  don- 
noient  à  celui  qui  les  avoît  fait  réussir  si  heu- 
reusement dans  leur  entreprise. 

56.  Us  célébrèrent  la  dédicace  de  l'autel  pen- 
dant huit  jours;  ils  offrirent  des  holocaustes 
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avec  joie,  et  un  sacrifice  d'actions  de  grâces  et 
de  louanges. 

hj.  Ils  parèrent  le  devant  du  temple  avec  des 
couronnes  d'or  et  de  petits  écussons  ;  ils  renou- 
velèrent les  entre'es  du  temple,  et  les  cham- 
bres des  côtés,  et  y  mirent  des  portes. 

68.  Tout  le  peuple  Fut  comblé  de  Joie,  et 
l'opprobre  des  nations  fut  banni  du  milieu 
d'eux. 

09.  Et  Judas  avec  ses  frères ,  et  toute  l'assem- 
blée d'Israël ,  ordonna  que  dans  la  suite  des 
temps  on  célébreroit  ce  jour-là  la  dédicace  de 
l'autel  chaque  année  pendant  huit  jours ,  à  com- 
mencer le  vingt-cinquième  du  mois  deCasIeu, 
avec  beaucoup  de  réjouissance  et  d'alégresse. 

60.  En  ce  même  temps  ils  fortifièrent  la  mon- 
tagne de  Sion,  et  l'environnèrent  de  hauts  murs 
et  de  fortes  tours,  de  peur  que  les  nations  ne 
vinssent  la  profaner  de  nouveau,  comme  ils 
avoient  fait  auparavant, 

61.  Il  y  mit  des  gens  de  guerre  pour  la  gar- 
der, et  la  fortifia  pour  assurer  encore  Bethsura, 
afin  que  le  peuple  eût  une  forteresse  contre 
î'Idumée. 
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CHAPITRE      V. 

§.  I.  Victoires  de  Judas, 

I.  Aussitôt  que  les  nations  d'alentour  eurent 
appris  que  l'autel  et  le  sanctuaire  avoient  été 
rebâtis  comme  auparavant,  elles  entrèrent  dans 
une  grande  colère. 

2.  Elles  résolurent  d'exterminer  ceux  de  la 
race  de  Jacob  qui  étoient  parmi  eux;  et  com- 
mencèrent à  tuer  c|uelques-uns  du  peuple  ,  et 
à  poursuivre  les  autres. 

3.  Cependant  Judas  étoit  occupé  à  battre  les 
enfans  d'Esaii  dans  l'Idumée  ,  et  ceux  qui 
étoient  dans  Acrabathane  ,parce  qu'ils  tenoi en t 
toujours  les  Israélites  comme  investis;  et  il  en 
fit  un  gra  id  carnage. 

4.  Il  se  souvint  aussi  de  la  malice  des  enfans 
deBéan,  qui  étoient  comme  un  piège  et  un 
filet  pour  prendre  le  peuple,  en  lui  dressant 
des  embûches  dans  le  chemin. 

5.  Il  les  contraignit  de  se  renfermer  dans  des 
tours  où  il  les  tint  investis  ;  et  il  les  anathéma- 
tisa,  et  brûla  leurs  tours  avec  tous  ceux  qui 
étoient  dedans. 

6.  Il  passa  de  là  aux  enfans  d'Ammon,  où  il 
trouva  de  fortes  troupes  et  un  peuple  fort  nom- 
breux ,  et  Timothée  qui  en  étoit  le  chef. 
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7.  Il  donna  contre  eux  divers  combats,  et  il 
les  défit  et  les  tailla  en  pièces. 

8.  Et  il  prit  la  ville  de  Gazer  avec  les  villes 
qui  en  dcpendoient  ;  après  quoi  il  revint  en 
Judée. 

9.  Et  les  nations  qui  étoient  en  Galaad  s'as- 
semblèrent pour  exterminer  les  Israélites  qui 
ctoient  dans  leur  pays  :  mais  ils  s'enfuirent  dans 
la  forteresse  de  Datheraan  ; 

10.  Et  ils  envoyèrent  des  lettres  à  Judas 
et  à  ses  frères,  pour  leur  dire  :  Les  nations 
se  sont  assemblées  de  tous  cotés  pour  nous 
perdre. 

11.  Elles  se  préparent  pour  venir  prendre 
la  forteresse  où  nous  nous  sommes  retirés;  et 
Timothée  est  le  général  de  leur  armée. 

12..  Venez  donc  maintenant  pour  nous  déli- 
vrer de  leurs  mains;  parce  que  nous  avons  déjà 
perdu  plusieurs  des  nôtres. 

i3.  Ils  ont  fait  mourir  tous  nos  frères  qui 
ctoient  aux  environs  de  Tubin  :  ils  ont  em- 
mené leurs  femmes  captives  avec  leurs  enfans, 
ils  ont  enlevé  leurs  dépouilles ,  et  ont  tué  en  ce 
lieu-là  près  de  mille  hommes. 

14.  On  lisoit  encore  leurs  lettres,  lorsqu'il 
vint  d'autres  gens  envoyés  de  Galilée  ,  qui 
avoient  leurs  habits  déchirés  ,  et  qui  appor- 
toient  des  nouvelles  semblables  aux  autres, 

i5.  l^^n  disant,  cjue  ceux  de  Ptolémaïde,  de 
Tyr  et  de  Sidon  s'ctoicnt  assemblés  contre  eux. 
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et  que  toute  la  Galiléee  étoit  pleine  d'étran- 
gers qui  les  vouloient  perdre. 

16.  Judas  et  tout  le  peuple  ayant  appris  ces 
nouvelles,  tinrent  une  grande  assemblée,  afin 
de  délibérer  de  ce  qu'ils  feroient  pour  secourir 
leurs  frères  qui  étoient  dans  la  dernière  afflic- 
tion, et  prêts  de  périr  par  la  violence  de  leurs 
ennemis. 

§.  1 1.  Simon  va  au  secours  des  GaViUens. 

17.  Alors  Judas  dit  à  son  frère  Simon  :  Prenez 
des  gens  avec  vous ,  et  allez  délivrer  vos  frères 
qui  sont  dans  la  Galilée  :  pour  moi  et  mon  frère 
Jonatbas,  nous  irons  en  Galaad. 

1 8.  Il  laissa  Joseph,  fils  de  Zacliarie ,  et  Aza- 
rias,  pour  être  les  chefs  du  peuple,  et  pour 
garder  la  Judée  avec  le  reste  des  troupes. 

19.  Et  il  leur  donna  cet  ordre  :  Gouvernez  ce 
peuple,  et  ne  combattez  point  contre  les  na- 
tions, jusqu'à  ce  que  nous  soj^ons  revenus. 

20.  On  donna  à  Simon  trois  mille  hommes 
pour  aller  en  Galilée,  et  à  Judas  huit  mille  pour 
aller  en  Galaad. 

2,1.  Simon  étant  donc  allé  dans  la  Galilée, 
livra  plusieurs  combats  aux  nations,  qui  furent 
défaites  et  s'enfuirent  devant  lui  ;etil  les  pour- 
suivit jusqu'à  la  porte  de  Ptolémaïde. 

^2.  Il  y  en  eut  près  de  trois  mille  de  tués ,  et 
il  emporta  leurs  dépouilles. 
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^3.  Il  prit  avec  lui  ceux  de  leurs  frères  qiiî 
etoient  dans  la  Galilée  et  dans  Arbates  ,  avec 
leurs  femmes  et  leurs  enfans ,  et  tout  ce  qui 
leur  appartenoit,  et  il  les  emmena  en  Judée, 
dans  une  grande  réjouissance. 

§.  III.  Suite  des  victoires  de  Juda. 

24.  Cependant  Judas  Macbabée  et  Jonatbas 
son  Frère  ajant  passé  le  Jourdain,  marcbèrent 
durant  trois  jours  dans  le  désert. 

20.  Et  les  Nabuthéens  vinrent  au-devant 
d'eux,  et  ils  les  reçurent  avec  amitié  et  dans  un 
esprit  de  paix.  Ils  leur  racontèrent  tout  ce  qui 
étoit  arrivé  à  leurs  Frères  en  Galaad  ; 

^6.  Et  comment  plusieurs  d'entr'eux  avoient 
été  enFermés  dansBarasa,  dans  Bosor,  dans 
Ali  mas,  dans  Caspbor,  dans  Ma^^-etb  et  dans 
Carnaini  ,  qui  étoient  toutes  de  grandes  et  de 
Fortes  villes. 

^j.  Ils  ajoutèrent  qu'on  les  tenoit  encore  ren- 
Fermés  dans  les  autres  villes  de  Galaad  ;  et  que 
leurs  ennemis  avoient  résolu  de  Faire  marcher 
le  lendemain  leur  armée  contre  ces  villes,  afin 
de  les  prendre  et  de  les  perdre  tous  en  un  môme 
jour. 

2,8.  Judas  marcha  aussitôt  avec  son  armée 
vers  le  désert  de  Bosor ,  et  surprit  la  ville  tout- 
d'un-coup  :  il  Ht  passer  tous  les  mâles  au  fil  de 
l'épée,  en  enleva  tout  le  butin  qu'il  trouva,  et 
brûla  la  ville. 
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29.  Ils  en  sortirent  pendant  la  nuit,  et  mar- 
chèrent jusqu'à  la  forteresse. 

30.  Et  au  pointdu  jour,levantîesyeux,ilsap- 
perçurent  une  troupe  innombrable  de  gens  qui 
portoient  des  échelles  et  des  machines  pour  se 
saisir  de  cette  forteresse,  et  prendre  ceux  de 
dedans. 

3i.  Judas  vit  donc  que  l'attaque  étoit  déjà 
commencée,  et  que  le  bruit  des  combattans 
montoit  jusqu'au  ciel,  comme  le  son  éclatant 
d'une  trompette  ,  et  qu'il  s'élevoit  aussi  uu 
grand  cri  de  la  ville. 

Sa.  Alors  il  dit  à  son  armée  :  Combattez  au- 
jourd'hui pour  vos  frères. 

33.  Et  il  marcha  en  trois  corps  derrière  les 
ennemis  :  ils  firent  en  même  temps  retentir  les 
trompettes,  et  poussèrent  des  cris  vers  Dieu 
dans  leurs  prières. 

34.  Les  gens  deTimothée  reconnurent  aussi- 
tôt que  c'étoit  Machabée  ,  et  ils  fuirent  devant 
lui.  Judas  en  fit  un  fort  grand  carnage,  et  il 
en  demeura  ce  jour-là  près  de  huit  mille  sur 
la  place. 

§.  I V.  Judas  prend  plusieurs  villes. 

35.  Judas  alla  de  là  à  Maspha  ;  il  la  força  et 
il  prit,  tua  tous  les  mâles  ,  en  remporta  les  dé- 
pouilles ,  et  brûla  la  ville. 

36.  Il  se  rendit  maître  ensuite  de  Casbon , 
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deMageth,de  Bosor,  et  des  autres  villes  de 
Galaad. 

87.  Après  cela  Timothëe  assembla  une  autre 
arme'e ,  et  se  campa  vis-à-vis  de  Raphon ,  au- 
delà  du  torrent. 

38.  Judas  envoya  reconnoître  cette  armée  : 
et  ses  gens  revinrent  lui  dirent:  Toutes  les 
nations  qui  nous  environnent  se  sont  assem- 
blées près  de  Timotbée  ;  et  l'armée  qu'elles 
composent  est  extraordinairement  grande. 

39.  Ils  ont  fai  t  veni  r  les  Arabes  à  leur  secours  ; 
îls  sont  campés  au-delà  du  torrent  ;  et  ils  se  pré- 
parent pour  vous  venir  attaquer.  Judas  marcha 
aussitôt  contr'eux. 

40.  Alors  Timotbée  dit  aux  principaux  offi- 
ciers de  son  armée  :  Lorsque  Judas  sera  venu 
avec  ses  gens  près  du  torrent ,  s'il  passe  vers 
nous  le  premier,  nous  ne  pourrons  soutenir 
le  choc  ;  parce  qu'il  aura  tout  l'avantage  sur 
nous. 

41.  Mais  s'il  craint  de  passer  ,  et  s'il  se  campe 
au-delà  du  fleuve,  passons  à  eux,  et  nous  le 
batterons. 

4^.  Judas  étant  arrivé  au  bord  du  torrent , 
mit  le  long  de  l'eau  ceux  qui  commandoient  le 
peuple  ,  et  leur  dit:  Ne  laissez  demeurer  ici 
aucun  homme  ;  mais  que  tous  viennent  com- 
battre. 

43.  En  même  temps  il  passa  l'eau  le  premier, 
et  toute  l'armée  le  suivit ,  et  les  ennemis  furent 
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tous  défaits  par  eux;  ils  jetèrent  leurs  armes, 
et  s'enfuirent  dansle  temple  deCarnaïm. 

44.  Judas  prit  la  ville  et  brûla  le  temple  , 
avec  tous  ceux  qui  étoient  dedans;  et  Carnaïm 
fut  re'duite  k  la  dernière  humiliation;  et  elle 
neputsubsister  devant  Judas. 

§.  V.  Judas  prend  la  ville  d*Ephron. 

45.  Alors  Judas  assembla  tous  les  Israélites 
qui  étoient  en  Galaad,  depuis  le  plus  grand 
jusqu'au  plus  petit,  avec  leurs  femmes  etlevirs 
enfans  ,  et  il  composa  une  fort  grande  armée  , 
pour  les  emmener  dans  le  pays  de  Juda. 

46.  Etant  arrivés  à  Ephron,  ils  trouvèrent 
que  cette  ville  qui  est  sltuéeà  l'entrée  du  pays, 
étoit  grande  et  extrêmement  forte;  et  qu'on 
ne  pouvoit  se  détourner  ni  à  droite  ni  à  gau- 
che ,  mais  qu'il  falloit  nécessairement  passer 
par  le  milieu. 

47.  Ceux  qui  étoient  dans  la  ville  s'y  renfer- 
mèrent, et  bouchèrent  les  portes  avec  des 
pierres.  Judas  leur  envoya  porter  d'abord  des 
paroles  de  paix; 

48.  Et  leur  fit  dire:  Trouvez  bon  que  nous 
passions  par  votre  pays  pour  aller  au  notre.Nul 
ne  vous  fera  aucun  tort.  Nous  passerons  sans 
nous  arrêter.  Mais  ils  ne  voulurent  point  lui 
ouvrir. 

49.  Alors  Judas  fit  publier  dans  le  camp,  que       ^ 
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chacun  attaquât  la  ville  par  l'endroit  où  il  etoit. 

5o.  Les  plus  \  aillans  hommes  s'attachèrent 
donc  aux  murailles.  Il  donna  l'assaut  à  la  ville 
pendant  tout  le  jour  et  toute  la  nuit  ;  et  elle 
fut  livrée  entre  ses  mains. 

5i.  Ils  firent  passer  tous  les  maies  au  fil  de 
l'épée,  il  de'truisitla  ville  jusqu'aux  fondemeiis; 
en  emporta  tout  le  butin  qui  s'j  trouva,  et 
passa  tout-au-travers  sur  les  corps  morts. 

b2.  Ils  passèrent  ensuite  le  Jourdain  dans  la 
grande  plaine  qui  est  vis-à-vis  deBethsan. 

53.  Et  Judas  étoitàl'arrière-garde  ralliant  les 
derniers,  et  encoura^^eant  le  peuple  dans  tout 
le  chemin  ,  jusqu'à  ce  qu'ils  fussent  arrivés  au 
pays  de  Juda. 

64.  Ils  montèrent  sur  la  montagne  de  Sion 
dans  une  grande  réjouissance  ;  et  il  offrirent 
des  holocaustes  en  action  de  grâces ,  dece  qu'ils 
étoient  revenus  en  paix  ,  sans  qu'aucun  d'eux 
eût  été  tué. 

§.  VI.  Joseph  et  ({'autres  Juifs  sont  battus. 

55.  Pendant  que  Judas  avec  Jonathas  et  oit 
au  pavs  de  Galaad,  et  Simon  son  frère  dans  la 
Galilée  devant  Ptolémaïde; 

56.  Joseph,  fils  de  Zacharie,  et  Amazias  , 
général  des  Juifs,  apprirent  les  heureux  suc- 
cès des  autres  _,  et  les  combats  qu'ils  avoient 
donnés. 
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67.  Et  ils  dirent  :  Rendons  aussi  nous-mêmes 
notre  nom  célèbre ,  et  allons  combattre  contre 
les  nations  qui  nous  environnent. 

58.  II  donna  donc  ses  ordres  k  ses  troupes, 
et  elles  marchèrent  contre  Jamnia. 

69.  Gorgias  sortit  de  la  ville  avec  ses  gens, 
et  alla  au-devant  d'eux  pour  les  combattre. 

60.  Et  Joseph  et  Azarias  furent  battus  ,  et 
s'enfuirent  jusqu'à  la  frontière  de  Judée.  Tl 
demeura  sur  la  place  environ  deux  mille 
hommes  des  Israélites  ,  et  la  déroute  du  peu- 
ple fut  grande  ; 

6r.  Parce  qu'ils  n'avoîentpas  suivi  les  ordres 
de  Judas  et  de  ses  frères ,  s'imaginant  qu'ils 
signaleroient  leur  courage. 

62.  Mais  ils  n'étoient  point  de  la  race  de  ces 
hommes, par  qui  le  Seigneur  a  sauvé  Israël. 

63.  Or  les  troupes  de  Judas  furent  en  grand 
honneur  dans  tout  Israël ,  et  parmi  tous  les  peu- 
ples où  l'on  entendit  parler  de  leur  nom. 

64.  Et  tout  le  monde  vint  au-devant  d'eux 
avec  de  grandes  acclamations  de  joie. 

65.  Judas  marcha  ensuite  avec  ses  frères ,  et 
alla  réduire  les  enfans  d'Esaii  dans  le  pays  qui 
est  vers  le  midi  ;  il  prit  par  force  Chebron ,  avec 
les  villes  qui  en  dépendent ,  et  brûla  les  murs 
et  les  tours  qui  l'environnoient. 

G6.  Après  cela  il  décampa  pour  aller  au  pays 

des  étrangers  ,et  il  parcourut  toute  laSamarie. 

.67.  En  ce  temps-là  des  prêtres  furent  tués  à 
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la  guerre,  en  voulant  signaler  leur  courage,  et 

s'engageant  sans  ordre  dans  le  combat. 

68.  Et  Judas  se  détourna  pour  marcher  vers 
Azot  au  pajs  des  étrangers  ;  il  renversa  leurs 
autels,  et  brûla  les  statues  de  leurs  dieux,  It 
prit  le  butin  qui  se  trouva  dans  leurs  villes,  et 
revint  dans  le  pays  de  Juda. 

CHAPITRE    VI. 

§.  I.  Afidochus  battu  par  ceux  ctElymàide, 
Son  armée  défaite  en  Judée. 

1. Cependant  Antiochus  parcourant  les- 
hautes  provinces,  apprit  qu'Elvmaïde  étoit 
une  des  plus  célèbres  villes  de  Perse;  qu'il  j 
avoit  une  grande  quantité  d'or  et  d'argent, 

2.  Et  un  temple  très-riche ,  où  étoient  les- 
voiles  d'or ,  les  cuirasses,  et  les  boucliers  qu'y 
avoit  laissés  Alexandre ,  roi  de  Macédoine  ,  fiU 
de  Philippe,  qui  établit  le  premier  la  monar- 
chie des  Grecs. 

3.  Il  marcha  donc  vers  cette  ville,  et  il  s'ef- 
força de  la  prendre  et  de  la  piller  ;  mais  il  ne 
le  put,  parce  que  les  citoyens  en  avoient  été 
avertis. 

4.  Ils  sortirent  contre  lui  et  le  chargèrent  ; 
et  il  s'enfuit ,  et  se  retira  avec  une  grande  tris- 
tesse ,  et  revint  à  Babjdone. 

5.  Lorsqu'il  étoit  encore  en  Perse,  il  reçut 
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îà  nouvelle  que  son  armée  avoit  t'ié  dcfailè 
dans  le  pays  de  Jucla; 

6.  Et  que  Ljsias  ayant  marché  contre  les 
Juifs  avec  une  armée  très-Forte,  avoit  été  mis 
en  Tuile;  que  les  arnies  et  les  dépouilles (ju'.jIs 
avoient  prises  dans  son  camp  après  la  déroule 
de  ses  troupes,  les  avoient  rendus  encore  plus 
forts; 

7.  Qu'ils  avoient  renversé  l'idole  abominable 
qu'il  avoit  fait  élever  sur  l'autel  de  Jérusalem, 
et  environné  leur  temple  de  hautes  murailles  , 
comme  auparavant ,  aussi-bien  que  leur  ville 
de  Bethsura. 

8.  Le  roi  ayant  appris  ces  nouvelles  ,  en  fut 
saisi  d'étonnement,et  tout  troublé,  llfut  oblii>;é 
de  se  mettre  au  lit,  et  tomba  dans  la  langueur 
par  l'excès  de  sa  tristesse  ,  voyant  qu'il  étoit 
arrivé  tout  le  contraire  de  ce  qu'il  s'étoit  ima- 
giné. 

§.  IL  Ant'iochus  meurt  de  tristesse, 

9.  Il  demeura  là  pendant  plusieurs  jours, 
parce  que  sa  tristesse  se  renouveloit  et  crois- 
soit  de  plus  en  plus,  et  il  crut  qu'il  alloit 
mourir. 

10.  Il  appela  donc  tous  ses  amis  ,  et  leur  dit  ; 
Le  sommeil  s'est  éloigné  de  mes  jeux;  mon 
cœur  est  tout  abattu ,  et  je  me  sens  défaillir  à 
cause  du  grand  chagrin  dont  je  suis  saisi, 

8.  T 


£90        LES     MACHABÉES. 

11.  J'ai  dit  au  fond  de  mon  cœur:  A  quelle 
affliction  suis -je  réduit,  et  en  quel  ahime  de 
tristesse  me  vois -je  plongé  maintenant,  moi 
qui  étoit  auparavant  si  content  et  si  chéri  au 
milieu  de  la  puissance  qui  m'environnoit  ! 

12.  Je  me  souviens  à  présent  des  maux  que 
j'ai  faits  dans  Jérusalem,  ajant  emporté  toutes 
ses  dépouilles  en  or  et  en  argent,  et  envoyé 
exterminer  sans  sujet  ceux  qui  habitoient  dans 
la  Judée. 

i3.  Je  reconnois  donc  que  c'est  pour  cela 
que  je  suis  tombé  dans  tous  ces  maux,  et  l'excès 
de  ma  tristesse  me  fait  périr  maintenant  dans 


une  terre  étrangère. 


14.  Alors  il  appela  Philippe,  l'un  de  ses  amis, 
et  il  l'établit  régent  sur  tout  son  royaume. 

i5.  Il  lui  mit  entre  les  mains  son  diadème  , 
sa  robe  royale,  et  son  anneau  ,  afin  qu'il  allât 
(juérir  son  fils  Antiochus,  qu'il  prît  le  soin  de 
son  éducation  ,  et  le  fît  régner. 

16.  Le  roi  Antiochus  mourut  là,  en  l'année 
cent-quarante-neuf 

17.  Lysias  ayant  appris  la  mort  du  roi ,  éta- 
blit roi  en  sa  place  Antiochus  son  fils  ,  qu'il 
avoit  nourri  tout  jeune,  et  il  l'appela  Eupator. 
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§.   III.    Judas   assiège   la  forteresse  de 

Jérusalem. 


18.  Or  ceux  qui  etoient  clans  la  folHercsse , 
tenoient  investies  et  fei*moient  a  Israël  tontes 
les  avenues  autour  du  temple,  et  ils  ne  cher- 
choient  qu'à  leur  Faire  du  mal  et  à  fortifier  le 
parti  des  nations. 

19.  Judas  re'solut  de  les  perdre,  et  il  fît  as- 
isembler  tout  le  peuple  pour  les  assiéger. 

so.  Ainsi  s'y  étant  rendus  tous  ensemble,  ils 
les  assiégèrent  en  la  cent-cinquantième  année; 
et  ils  firent  des  instrumeris  pour  jeter  des 
pierres,  et  d'autres  macliines  de  guerre. 

21.  Alors  quelques-uns  des  assiégéssortirent, 
et  quelques  impics  des  enfans  d'Israël  s'étant 
joints  à  eux, 

2,2,.  Ils  allèrent  trouver  le  roi ,  et  Inî  dirent: 
Jîusqu'à  quand  difiérerez-vous  à  nous  faire  jus- 
tice, et  à  venger  nos  frères? 

ii3.  Nous  nous  sommes  engagés  à  servir  votre 
père,  à  nous  conduire  selon  ses  ordres  ,  et  à 
obéir  à  ses  édits. 

2,4.  Ceux  de  notre  peuple  nous  ont  pris  en 
aversion  pour  ce  sujet;  ils  ont  tué  tous  ceux 
d'entre  nous  qu'ils  ont  trouvés,  et  ils  ont  pillé 
nos  héritages. 

25.  Ils  ont  étendu  leurs  violences  ,  non  seu- 
lement sur  nous,  mais  sur  tout  notre  pays; 
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2.6.  Et  maintenant  ils  sont  venus  attaquer  la 
forteresse  de  Jérusalem  pour  s'en  rendre  maî- 
tres; et  ils  ont  fortifié  Betbsura. 

^7.  Que  si  vous  ne  vous  bâtez  de  les  préve- 
nir,  ils  feront  encore  plus  de  mal  quMls  n'en 
ont  fait  jusqu'à  présent;  et  vous  ne  pourrez 
plus  les  assujétir. 

28.  Le  roi  ayant  entendu  tout  cela  en  fut  ir- 
rité. Il  fit  venir  tous  ses  amis,  les  principaux 
officiers  de  son  armée,  et  ceux  qui  comman- 
doient  la  cavalerie. 

2,9.  Des  troupes  auxiliaires  des  rojaiimes 
étrangers  et  des  pays  maritimes,  qu'il  entre- 
tenoit  à  ses  dépens  ,  vinrent  encore  se  joindre 
aux  siennes. 

3o.  Ainsi  son  armée  étoit  composée  décent 
mille  hommes  de  pied,  de  vingt  mille  chevaux, 
et  de  trente-deux  éléphans  dressés  au  combat. 

3i.  Ils  marchèrent  par  l'Idumée,  et  vinrent 
assiéger  Betbsura.  Ils  l'attaquèrent  durant  plu- 
sieurs jours  ,  et  ils  firent  pour  cela  des  machi- 
nes. Mais  les  assiégés  étant  sortis  les  brûlèrent 
et  combattirent  avec  grand  courage. 

§.  I  V.  Combat  des  Juifs  contre  l* armée 
et  Antiochus  Eupator. 

32.  Judas  qui  étoit  parti  de  devant  la  forte- 
resse, marcha  avec  son  armée  vers  Belhza- 
thara  ,  vis-à-vis  du  camp  du  roi. 
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33. Et  le  roi  s'étant  levéavantle  jour,  fitmar-. 
cher  impéuieusemeiît  toutes  ses  troupes  sur  le 
chemin  de  Bethzachara.  Les  armées  se  prépa- 
rèrent au  combat,  et  ils  sonoèrent  des  trom- 
pettes: 

34.  Ils  montrèrent  aux  éléphans  du  jus  de. 
raisin  et  de  mûres,  afin  de  les  animer  au 
combat. 

35.  Ils  partagèrent  les  bêtes  parlerions,  et 
mille  hommes  armés  de  cotte  de  mailles  et  de 
casques  d'airain  accompagnoient  chaque  élé- 
phant; et  cinq  cens  chevaux  choisis  avoient 
grdre  de  se  tenir  toujours  près  de  chaque 
bête. 

36.  Ces  gens  se  hâtoîentde  prévenir  en  tous 
lieux  les  éléphans.  Ils  alloient  par-tout  où  cha- 
que éléphant  alloit,  et  ils  ne  l'abandonnoient 
jamais. 

37. 11  y  avoit  aussi  sur  chaque  bete  une  forte 
tour  de  bois  destinée  pour  la  mettre  à  cou- 
vert, et  des  machines  dessus,  et  dans  chaque 
tour  treate-dcux  des  plus  vaillans  hommes,  qui 
combattoient  d'en  haut ,  avec  un  Indien  qui 
conduisoit  la  bêle. 

38.  Il  ranicea  le  reste  de  la  cavalerie  sur  leS: 
deux  ailes  ,  pour  exciter  son  armée  par  le  soi\ 
des  trompettes  ,  et  pour  animer  son  infanterie 
îàerrée  dans  ses  bataillons. 

39.  Lorsque  le  soleil  eut.frappé  de  ses  rayon.a 
les  boucliers  d'or  et  d'airain  ,  il  en  rejaillit  un 
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éclat  sur  les  montagnes  d'alentour,  qui  brilf 

lèrent  comme  des  lampes  ardentes. 

40.  Une  partie  de  l'arme'e  du  roi  alloît  le 
long  des  hautes  montagnes,  et  l'autre  mar- 
choit  dans  la  plaine;  et  ils  marchoient  avec  pré- 
caution et  avec  ordre. 

41.  Tous  les  habitans  des  environs  étoient 
cpouvante's  des  cris  de  cette  multitude  de  sol- 
dats ,  du  bruit  de  leur  marche,  et  du  tracas  de 
leurs  armes  qui  se  touchoient,  parce  que  l'nr- 
mée  étoit  très-grande  et  très-forte. 

42,.  Et  Judas  s'avança  avec  son  armée  pour 
combattre  les  ennemis;  et  six  cens  hommes  de 
l'armée  du  roi  furent  taillés  en  pièces. 

43.AlorsElcazar,  fils  de  Saura,  voyant  un  des 
éléphans  tout  encuirassc  et  tout  couvert  des 
armes  du  roi ,  qui  etoit  plus  grand  que  tous 
les  autres  ,  crut  que  le  roi  même  étoit  dessus  : 

44.  Et  il  exposa  sa  vie  pour  délivrer  son  peu- 
ple, et  pour  s'acquérir  un  nom  immortel. 

45.  Car  il  courut  hardiment  au  milieu  de  la 
légion,  tuant  adroite  çt  à  gauche,  et  faisant 
tomber  tout  ce  ojui  se  présentoit  devant  lui. 

46.  Et  étant  allé  se  mettre  sous  le  ventre  de 
l'éléphant,  il  le  tua,  et  le  fit  tomber  par  terre  : 
et  Eléazar,  surc[uiil  tomba,  mourut  sous  lui; 

47.  Mais  les  Juifs  voyant  les  grandes  trou- 
pes du  roi  et  l'impétuosité  de  son  armcj,  se 
retirèrent  du  combat. 
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§.  V.  Siège  de  Jérusalem  par  Lys'ias, 

48.  En  même  temps  l'armëe  du  roi  marcha 
contre  eux  vers  Jérusalem  ,  et  elle  vint  en  Ju- 
dée ,  et  campa  près  du  mont  de  Sion. 

49.  Le  roi  écouta  les  propositions  de  paix 
que  lui  firent  faire  ceux  qui  étoient  dans  Beth- 
^ura  ;  et  ils  sortirent  de  la  ville,  n'ayant  plus 
de  vivres,  parce  c^ue  c'étoit  l'année  du  sabbat 
et  du  repos  de  la  terre. 

50.  Ainsi  le  roi  prit  Bethsura ,  et  y  mit  gar- 
nison pour  la  garder. 

5 1.  Il  fit  ensuite  marcher  ses  troupes  vers  le 
lieu  saint,  où  il  demeura  long-temps:  il  y 
dressa  divers  instrùmens  de  guerre,  et  plu- 
sieurs machines  pour  lancer  des  feux  ,  pour 
jeter  des  pierres  et  des  dards;  des  arbalètes 
pour  lancer  des  flèches  et  des  frondes. 

02.  Les  assiégés  firentaussi  des  machines  con- 
tre leurs  machines,  et  ils  combattirent  durant 
plusieurs  jours. 

53.  Mais  il  n'y  avoit  point  de  vivres  dans  la 
ville,  parce  que  c'étoit  la  septième  année,  et 
([ue  ceux  d'entre  les  nations  qui  étoient  demeu- 
rés dans  la  Judée  avoient  consumé  les  restes 
de  ce  qu'on  avoit  mis  en  réserve. 

54.  Il  ne  demeura  donc  que  peu  de  gens  pour 
la  garde  des  lieux  saiats,  parce  qu'étant  pres> 
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ses  par  la  famiae,  chacun  s'en  retourna  ç\çz 

soi, 

55.  Cependant  Lysias  apprît  que  Philippe, 
qui  avoit  été  choisi  par  le  roi  Antiochus lors- 
qu'il vivoit  encore  ,  pour  élever  Antiochus  son 
fils,  et  pour  le  faire  réi^ner  en  sa  place, 

56.  Etoit  revenu  cl«  Perse  et  de  laMédie  avec 
l'armée  qui  l'y  avoit  accompagné,  et  qu'il  se 
préparoit  à  prendrele gouvernement  des  affai- 
res du  rxoyaume. 

57.  I!  se  hâta  t/çjic  d'aller  dire  au  roi  et  aux 
généraux  de  l'armée  :  Nous  nous  consumons 
ici  tous  les  jours  ;  nous  avons  très -peu  dç 
vivres;  la  place  que  nous  assiégeons  est  bien 
fortifiée,  et  nous  sommes  obligés  démettre 
ordre  aux  affaires  du,  royaume. 

58.  Composons  donc  avec  ces  gens-ci,  fai- 
Sonsl.a.pai.x  avec  eux  et  avec  toute  leur  nation, 

59.  Et  permettons-leur  de  vivre  selon  leurs 
lois  comme  auparavant  :  car  c'a.  été  le  ijiépris 
(\ue  nous  avons  fait  de  leurs  lois  ,  qui  les  a  si 
fort  animés, et  qui  leur  a  fait  faire  toutcequils 
ont  fait  jusqu'à  présent. 

60.  Cette  proposition  plut  an  ror  et  à  ses, 
principaux  officiers  :  il  envoya  aussitôt  traiter 
de  paix  avec  les  Juifs  ,  qui  l'acceptèrent  : 

61.  Et  le  roi  et  sc,>  officiers  l'ayant  confirmée 
avec  serment,  ceux  qui  défendorent  la  forte- 
vesse  se  retirèrent. 

02/.  Alors  le  roi  entra  sur  la  montagne,  de 
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Sion  ,  et  en  vit  les  fortifications;  et  il  viola 
aussitôt  le  serment  qu'il  avoit  fait,  car  il  corn- 
pianda  qu'on  abattît  tous  les  murs  qui  l'envi-r 
ronnoient. 

63.  Il  partit  ensuite  en  grande  diligence  ,  et 
retourna  à  Antioche,  où  il  trouva  que  Phi- 
lippe s'étoit  rendu  maître  de  la  ville  ;  et  après 
^voir  combattu  contre  lui ,  il  la  reprît, 

CHAPITRE     VIT. 

§ .  L  Dcmétrius  est  reconnu  roi  de  Syrie.  Mort^ 
d' Antiochus  et  de.  Lysias-. 

I.  ILn  la  cent  cinquante-nnième  année,  Démé^ 
trius,  fils  de  Séleucus  ,  étant  sorti  de  la  ville 
de  Komc  ,  vint  avec  peu  de  gens  dans  une 
ville  sur  la  côte  de  la  mer,  et  commença  à  y 
rcirner. 

^.  Et  lorsqu'il  fut  entre  dans  la  maison  et  le 
sjége  du  royaume  de  ses  pères  ,  l'armée  se 
saisit  d'Antiochus  et  de  Lysias  pour  les  emme- 
ner à  Démétrius. 

3.  Lorsqu'il  en  fut  averti,  il  leur  dit:  Ne  me 
faites  point  voir  leur  visage. 

4.  Ils  furent  donc  tués  par  l'armée;  et  Démé- 
trius s'assit  sur  le  trône  de  son  royaume. 

5.  Alors  des  hommes  d'Israël  méchans  et  im- 
pies le  vinrent  trouver,  ayant  à  leur  tête  Al- 
çime  ,  qiii  aspiroit  à  être  établi  grand-^YCiYQ  ; 
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6.  Et  ils  accusèrent  le  peuple  devant  le  ràî  , 
en  lui  disant  :  Judas  et  ses  frères  ont  fait  pé- 
rir tous  vos  amis  ,  et  il  nous  a  môme  chassé.-* 
de  notre  pays. 

7. Envoyez  donc  maintenant  un  homme  dont 
vous  soyez  assuré,  afin  qu'il  reconnoisse  tous 
les  maux  qu'il  nous  a  fait  souffrir  et  aux  pro- 
vinces qui  appartiennent  au  roi  ;  et  qu'il  pu- 
nisse tous  ses  amis,  et  tous  ceux  qui  le  sou- 
tiennent. 

8.  Et  le  roi  choisit  d'entre  ses  amis  Bac^ 
chide,  qui  commandoit  dans  son  royaume  au- 
delà  du  grand  fleuve  ,  et  qui  lui  étoit  fidèle. 

9.11  l'envoya  reconnoître  tous  les  mauxqu'a- 
voitfaits  Judas,  et  il  établit  ^r^/z/y-prêtre  l'im- 
])ie  Alcime ,  et  lui  ordonna  de  punir  les  enfans 
d'Israël. 

10.  Ils  vinrent  donc  en  diligence  avec  une 
grande  armée  dans  le  pays  de  Juda  ,  et  ils  dé- 
putèrent vers  Judas  et  vers  ses  frères  pour 
leur  faire  des  propositions  de  paix  dans  le  des- 
sein  de  les  surprendre. 

11.  Mais  ils  n'eurent  aucun  égard  à  leurs 
paroles,  voyant  qu'ils  étoient venus  avec  una^ 
puissante  armée. 
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§.  II.  A  Ici  me  trompe  les  Juifs. 

1 2.  Cependant  les  docteurs  de  la  loi ,  s'étant 
assemblés, vinrent  trouver  Alcimeet  Bacchide 
pour  leur  faire  des  propositions  très-justes. 

i3.  Ceux  d'entre  les  enfans  d'Israël,  appelés 
Assidéens,  étoient  les  premiers  decctte  assem- 
blée, et  ils  leur  vouloient  demander  la  paix. 

14.  Car  ils  disoient  :  C'est  un  prêtre  de  la  race 
d'Aaron  qui  vient  à  nous  ,  il  ne  nous  trompera 
pas. 

jo.  Alcime  leur  répondit  comme  un  homme 
oui  n'auroit  eu  que  des  pensées  de  paix,  et 
leur  dit  avec  serment:  Nous  ne  vous  ferons 
aucun  mal,  ni  à  vos  amis. 

16.  Ils  le  crurent:  mais  il  en  fit  arrêter  soi- 
xante d'entre  eux,  qu'il  fit  mourir  tous  en  un 
même  jour,  selon  cette  parole  de  l'Ecriture  : 

17.  llsont  fait  tomber  les  corps  de  vos  saints, 
et  ils  ont  répandu  leur  sang;  autour  de  Jérusa- 
Ism  ,  sans  que  personne  les  ensevelît. 

18.  Et  tout  le  peuple  fut  saisi  de  crainte  ee 
de  frayeur, et  ilsse  disoient  les  uns  aux  autres: 
Il  n'y  a  ni  vérité  ni  justice  parmi  eux;  car  ils 
ont  violé  la  parole  qu'ils  avoient  donnée  ,  et  le 
serment  qu'ils  avoient  fait. 

19.  Bacchide  étant  parti  de  Jérusalem,  alla 
camper  près  Bethzecha  ;  et  il  envoya  prendre 
plusieurs  de  ceux  qui  avoient  quitté  son  parti , 
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et  il  tua  quelques-niîs  du  peuple  qu'il  fit  jeter 

dans  un  grand  puits. 

20.  Après  cela  il  remit  toute  ta  province  en-, 
tre  les  mains  d'Alcime  ,  à  qui  il  laissa  des  trou- 
pes pour  le  soutenir;  et  il  retourna  trouver  W 
roi. 

21.  Cependant  Alcime  faisoittous  ses  efforts 
pour  s'affermir  dans  la  principauté  du  sacer- 
doce. 

22.  Et  tous  ceux  qui  troubloient  le  peuple 
s'çtant  assemblés  près  de  lui,  se  rendirent  mai-, 
très  du  pays  de  Juda,  et  firent  un  grand  car-i 
îiage  dans  Israël. 

§.  II I.  Judas  défait  l* armée  de  Nicanor. 

23.  Judas  considérant  que  tous,  les  maux 
qu'Alcime  et  ceux  qui  étoient  avec  lui  avoient 
faitsau^enfans  d'Israël,  étoient  beaucoupplus 
grands  que  tout  ce  quel.es  nations  leur  avoient 
lait , 

24.  Alla  de  tous  cotés  dans  la  Judée  ,  et  puniî^ 
les  déserteurs  de  son  parti  ;  et  depuis  ce  tems- 
là  ils  ne  firent  plus  de  courses  dans  le  pajs. 

20.  Mais  lorsqu'Alcime  eut  reconnu  que  Ju* 
das  et  ses  gens  étoient  les  plus  forts ,  et  qu'il 
eut  senti  qu'il  ne  pouvoit  leur  résister,  il  re-. 
tourna  vers  le  roi ,  et  les  accusa  de  plusieurs: 
crimes. 

26.  Alors  le  roi  envojaNicanor,  l'un  des  prin^ 
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cipaux  seigneurs  de  sa  cour  ,  qui  étoit  un  des 
plus  grands  ennemis  d'Israël ,  et  lui  commanda 
de  perdre  ce  peuple. 

^7.  Nicanor  vint  donc  à  Jérusalem  avec  une 
grande  arme'e,  et  il  de'putavers  Judas  et  ses 
frères,  pour  les  surprendre,  sous  prétexte  de 
traiter  de  paix  avec  eux. 

28.  Il  leur  fit  dire  :  Qu'il  n'y  ait  point  de 
guerre  entre  vous  et  moi.  Je  viendrai  avec 
peu  de  gens  pour  vous  voir ,  et  pour  vous  par- 
ler de  paix. 

29.  Il  vint  ensuite  trouver  Judas,  et  ils  se 
saluèrent  comme  amis  ;  et  les  ennemis  se  pré- 
paroient  à  se  saisir  de  Judas. 

30.  Mais  Judas  reconnut  qu'il  étoit  venu  à 
lui  pour  le  surprendre,  et  ajant  eu  peur  de 
lui ,  il  ne  voulut  plus  le  voir. 

3i.  Nicanor  vovant  que  son  dessein  étoit  dé- 
couvert, marcha  contre  Judas  pour  le  com- 
battre près  de  Capharsalama. 

82.  Et  il  y  eut  près  de  cinq  mille  hommes 
de  l'armée  de  Nicanor  qui  demeurèrent  sur 
la  place  ,  et  le  reste  s'enfuit  dans  la  ville  de 
David. 

§.  I V.  Nicanor  méprise  les  prêtres.  Leur 
prière. 

33.  Après  cela  Nicanor  monta  sur  la  monta- 
gne de  Sion  ,  et  quelques-uns  des  prêtres  le 
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vinrent  saluer  avec  un  esprit  de  paix ,  et  lui 
monlrèrentles  holocaustes  qui  s'otTroientpcur 
le  roi. 

84.  Mais  il  les  méprisa  en  les  ralliant  ;  il  les 
traita  comme  des  personnes  profanes  ,  et  leur 
parla  avec  i^rand  orgueil  : 

35.  11  leur  dit  en  colère  et  en  jurant  :  Si  on 
ne  me  livre  entre  les  mains  Judas  avec  son 
armée ,  aussitôt  que  je  serai  revenu  victo- 
rieux, je  brûlerai  ce  temple  ;  et  il  s'en  alla  plein 
de  fureur. 

36.  Alors  les  ])rêtresétant  entrés  ,  se  présen- 
tèrent devant  l'autel  et  devant  le  temple  ,  et 
ils  dirent  en  pleurant  : 

37.  Seiiijneur,  vous  avez  choisi  cette  maison  ^ 
afin  que  votre  nom  y  fût  invoqué,  et  qu'elle 
fût  une  maison  d'oraison  et  de  prière  pour 
votre  peuple. 

38.  Faites  éclater  votre  vengeance  contre 
cet  homme  et  contre  ses  troupes,  et  qu'ils  tom- 
bent sous  le  tranchant  de  l'épée.  Souvenez-vous 
de  leurs  blasphèmes ,  et  ne  permettez  pas  qu'iU 
subsistent  long-temps  sur  la  terre. 

§.  V.  Nlcanor  est  tué  y  et  son  armée  prend 
la  fuite. 

39.  Nicanor  étant  parti  de  Jérusalem,  vint 
camper  près  de  Béthoron  ,  où  l'armée  de  Sj'rie 
le  vint  Joindre. 
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40.  Et  Judas  alla  camper  prts  d'Adarsa, 
avec  trois  mille  hommes;  et  fit  sa  prière,  en 
disant  : 

41.  Seigneur,  lorsque  ceux  qui  avoient  été 
envoyés  par  le  roi  SennacHérib,  vous  blasphé- 
mèrent ,  un  Ange  vint,  qui  leur  tua  cent  qua- 
tre-vingt-cinq mille  hommes. 

42.  Exterminez  de  même  aujourd'hui  cette 
armée  devant  nous,  afin  que  tous  les  autres 
sachent  que  Nicanor  a  déshonoré  par  ses  blas- 
phèmes votre  maison  sainte,  et  jugez-le  selon 
sa  malice. 

'■  43.  La  bataille  fut  donc  donnée  le  treizième 
jour  du  mois  d'Adar,et  l'armée  de  Nicanor  fut 
défaite  ,  et  lui  tué  le  premier  dans  le  combat. 

44.  Ses  troupes  voyant  que  leur  général  étoit 
mort  ,  jetèrent  leurs  armes  ,  et  prirent  la 
fuite  : 

45.  Et  les  gens  de  Judas  les  poursuivirent 
une  journée  de  chemin, depuis  Adazer  jusqu'à 
l'entrée  de  Gazara;  et  ils  sonnèrent  des  trom- 
pettes derrière  eux  pour  avertir  tout  le  monde 
de  leur  vicloire. 

46.  Et  les  peuples  de  tous  les  villages  de  la 
Judée  qui  étoient  aux  environs,  les  chargèrent 
avec  une  grande  vigueur;  et  revenant  atta- 
quer de  front  ceux  qui  étoient  demeurés  der- 
rière, ils  les  taillèrent  tous  en  pièces,  ensorte 
qu'il  n'en  échappa  pas  un  seul. 

47.  Ils  s'enrichirent  ensuite  de  leurs  dépouit- 
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les;  ils  coupèrent  la  tête  de  Nicanoi' ,  et  sa 
main  droite,  qu'il  avoit  étendue  insolemment 
contre  le  temple  j  et  les  ajant  apportées  ,  ils 
les  suspendirent  à  la  vue  de  Jérusalem. 

48.  Le  peuple  ressentit  une  grande  joie,  et 
ils  passèrent  ce  joiir  dans  une  réjouissance 
publique. 

49.  On  ordonna  que  ce  même  jour  seroit  cé- 
lébré tous  les  ans  comme  une  fête  au  treizième 
jour  du  mois  d'Adar. 

50.  Et  le  pays  de  Juda  demeura  en  repos 
pendant  peu  de  jours. 

CHAPITRE     Vin. 

§.  L   Grandes  conquêtes  des  Romains, 

1.  Le  nom  des  Romains  fut  alors  connu  de 
Judas.  H  sut  qu'ils  étoient  puissans  ;  qu'ils 
étoient  toujours  prêts  d'accorder  toutes  Icg 
demandes  qu'on  leur  faisoit  ;  qu'ils  avoienl  fait 
amitié  avec  tous  ceux  C]ui  s'étoicnt  venus  join- 
dre à  eux  ,  et  que  leui'  puissance  étoit  fort 
i>rande. 

o 

2..  Il  avoit  aussi  ouï  parler  dès  combats  qu'ils 
avoient  donnés  ,  et  des  grandes  actions  qu'ils 
avoient  faites  dans  la  Galatie;  et  comment  ils 
s'étoient  rendus  maîtres  de  ces  peuples,  et  les 
avoient  rendus  tributaires. 

3, 
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3.  Il  avoit  encore  appris  tout  ce  qu'ils  avoîent 
Fait  dans  l'Espagne  ;  de  quelle  manière  ils 
avoient  réduit  en  leur  puissance  les  niines  d'or 
et  d'argent  qui  sont  en  ce  pays-là  ,  et  avoient 
conquis  toutes  ces  provinces  par  leur  conseil 
et  leur  patience  : 

4.  Qu'ils  s'étoient  assujétis  des  pays  très- 
éloignés  d'eux;  qu'ils  avoient  vaincu  des  rois 
qui  étoient  venus  les  attaquer  de  l'extrémité 
du  monde,  et  avoient  fait  un  grand  carnage 
de  leurs  armées;  et  que  les  autres  leur  pajoient 
tribut  tous  les  ans  : 

5.  Qu'ils  avoient  vaincu  Philippe,  et  Persée  j 
roi  des  Cétéens,  et  les  autres  qui  avoienl  pris 
les  armes  contre  eux  ,  et  qu'ils  s'étoient  rendus 
maîtres  de  leur  pays: 

6.  Que  Antiochus-le-Grand  ,  roi  d'Asie,  les 
ayant  attaqués  avec  une  puissante  armée,  avec 
isix-vingt  élépllans  ,  et  beaucoup  de  cavalerie 
et  de  chariots  ,  ils  l'avoient  défait  entière- 
ment ; 

7.  Qu'ilsl'avoient  pris  vif,  et  l'avoient  obligé 
lui  et  les  roissessuccesseursde  payer  un  grand 
tribut,  et  de  leur  donner  des  otages,  et  tout 
ce  dont  ils  étoient  convenus  ; 

8.  Savoir ,  le  pajs  des  Indiens  ,  des  Mèdes  , 
étdesLybienSjles  plus  belles  de  leurs  provin- 
ces, qu'ils  avoient  ensuite  données  au  roi  Eu- 
inène; 

9.  Que  ceux  de  la  Grèce  ayant  voulu  mar- 
'       8.  V 
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cher  contre  eux  pour  les  perdre  ,  ils  en  Furent 

avertis  ; 

10.  Et  qu'ils  avoient  envoyé  contre  eux  un 
de  leurs  géne'raux  ;  qu'ils  les  combattirent ,  et 
en  tuèrent  un  grand  nombre;  qu'ils  emmenè- 
rent leurs  femmes  captives  avec  leurs  enCans, 
pillèrent  et  assujétirent  leurs  pays,  détruisi- 
rent les  murailles  de  leurs  villes  ,  et  les  rédui- 
sirent en  servitude  comme  ils  sont  encore 
aujourd'hui  ; 

11.  Qu'ils  avoient  ruiné  et  soumis  à  leur  em- 
pire les  autres  royaumes  ,  et  toutes  les  îles  qui 
leur  avoient  résiste  ; 

is.  Mais  qu'ils  conservoient  soigneusement 
les  alliances  qu'ils  avoient  Tai  [es  avec  leuis  amis 
et  avec  ceux  qui  s'étoient  donnés  à  eux;  que 
les  royaumes  ,  soit  voisins  ou  éloignés  ,  leur 
avoient  été  assujétis,  parce  qu'ils  étoient  re 
doutés  de  tous  ceux  qui  entendoient  seulement 
prononcer  leur  nom  : 

i3.  Qu'ils  faisoient  régner  tous  ceux  à  qui  ils 
vouloient  assurer  le  royaume,  et  qu'au  con- 
traire ils  le  faisoient  perdre  à  ceux  qu'ils  vou- 
loient ;  et  qu'ainsi  ils  s'étoient  élevés  à  une  très- 
grande  puissance  : 

14.  Que  néanmoins  nul  d'entr'euxne  portoit 
le  diadème  ,  et  ne  se  revctoit  de  la  pourpre- 
pour  paroître  plus  grand  que  les  autres  ; 

1 5.  Mais  qu'ils  avoient  établi  un  sénat  parmi 
eux  ,  et  qu'ils  consultoient  tous  les  jours  les 
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trois  cent  vingt  sénateurs  ,  tenant  toujours 
conseil  touchant  les  affaires  du  peuple,  afin 
qu'ils  agissent  d'une  manière  qui  fût  dione 
d'eux  ;  ^ 

16.  Et  qu'ils  confioient  chaque  année  leur 
souveraine  magistrature  à  un  seul  homme 
pour  commander  dans  tous  leurs  états;  et 
qu'ainsi  tous  obéissoient  à  un  seul  ,  sans  qu'il 
y  eut  d'envie  ni  de  jalousie  parmi  eux. 

§.  1 1.  Alliance  des  Juifs  avec  les  Romains. 

17.  Judas  choisit  ^o;zc  Eupolémus ,  fils  de 
Jean,  qui  ëtoit  fils  de  Jacob ,  et  Jason ,  fils 
d'Eléazar  ;  et  il  les  envoya  à  Rome  ,  pour  faire 
amitié  et  alliance  avec  eux, 

18.  Et  afin  qu'il  les  délivrassent  du  joug  des 
Grecs  ;  parce  qu'il  vit  qu'ils  réduisoient  en 
servitude  le  royaume  d'Israël. 

19.  Ils  partirent  donc  ;  et  après  un  long  che- 
min ,  ils  arrivèrent  à  Rome,  où  étant  entrés 
dans  le  sénat,  ils  dirent  : 

20.  Judas  Machabée  ,  et  ses  frères,  et  le  peu- 
ple des  Juifs,  nous  ont  envoyés  pour  faire  al- 
liance avec  vous  ,  et  pour  établir  la  paix  entre 
nous,  afin  que  vous  nous  mettiez  au  nombre 
de  vos  alliés  et  de  vos  amis. 

51.  Cette  proposition  leur  plut. 

52.  Et  voici  le  réscrit  qu'ils  firent  graver  sur 
des    tables    d'airain,  et    qu'ils  envovèrcnt  i 
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Jérusalem  ,  afin  qu'il  y  demeurât  comme  un 
monument  de  la  paix  et  de  l'alliance  qu'ils 
avoient  faite  avec  les  Juifs  : 

2,3. 0"e  les  Romains  et  le  peuple  juif  soient 
comblés  de  biens  à  jamais  sur  mer  et  sur  terre  , 
et  que  l'épée  et  l'ennemi  s'écarte  loin  d'eux. 

2iL.  S'il  survient  une  j^uerre  aux  Romains  ou 
à  leurs  alliés  dans  toute  l'étendue  de  leur  domi- 
nation, 

.  5,5.  Les  Juifs  les  assisteront  avec  une  pleine 
volonté,  selon  que  le  temps  le  leur  permettra; 

2,6.  Sans  que  les  Romains  donnent  et  four- 
nissent aux  ^ens  de  guerre  ni  blé  ,  ni  armes  , 
ni  argent ,  ni  vaisseaux  :  car  c'est  ainsi  qu'il  a 
plu  aux  Romains  ;  et  ces  soldats  Juifs  leur  obéi- 
ront sans  rien  recevoir  d'eux. 

27.  Et  de  même  s'il  survient  une  guerre  au 
peuple  juif,  les  Romains  les  assisteront  de 
bonne  foi,  selon  que  le  temps  le  leur  permet- 
tra : 

2.8.  Et  les  Juifs  ne  fourniront  point  à  ceux 
que  l'on  enverra  à  leur  secours ,  ni  blé,  ni  ar- 
mes ,  ni  argent,  ni  vaisseaux:  car  c'est  ainsi 
qu'il  a  plu  aux  Romains;  et  ils  leur  obéiront 
sincèrement. 

2.9.  C'est  là  l'accord  que  les  Romains  font 
avec  les  Juifs. 

3o.  Que  si  à  l'avenir  les  uns  ou  les  autres 
veulent  ôter  ou  ajouter  quelque  chose  à  ce  qui 
est  écrit  ici ,  ils  le  pourront  faire  de  concert; 

1- 
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et  tout  ce  qui  en  sera  ôté  ou  ajouté ,  demeu- 
rera Ferme. 

3i.  Et  pour  ce  qui  est  des  maux  que  le  ro- 
Démétrius  a  faits,  au  peuple  juif,  nous  lui  en 
avons  écrit  en  ces  termes  :  Pourquoi  a vez-vous 
accablé  d'un  joug  si  pesant  les  Juifs  qui  sont 
nos  amis  et  nos  alliés  ? 

32.  Sachez  donc  que  s'ils  reviennent  se  plain- 
dre à  nous  de  nouveau  ,  nous  leur  ferons  toute 
sorte  de  justice  ,  et  nous  vous  attaquerons  par 
mer  et  par  terre, 

CHAPITRE     IX. 

§.  T.  Démétrius  envoie  une  armée  en  Judée. 

1.  Cependant  Démétrius  aj^ant  appris  que- 
Nicanor  avoit  été  tué  dans  le  combat ,  et  san 
armée  défaite ,  envoya  de  nouveau  en  Judée 
Bacchide  et  Alcime ,  avec  l'aile  droite  de  ses 
troupes, 

2,.  Ils  marclièrent  par  le  chemin  qui  mène  à 
Galgala,  et  campèrent  à  Masaloth  ,  qui  est  en 
Arbelles ,  et  ils  prirent  cette  ville  ,  et  y  tuè-^ 
rent  un  grand  nombre  d^homiaes, 

3.  Au  premier  mois  de  l'année  cent  cinquan- 
te-deux ,  ils  se  rendirent  avec  toute  l'armée 
près  de  Jérusalem. 

4.  Et  vingt  raille  hommes  allèrent  à  Bérée^ 
5^vec  deux  mille;  chevaux.. 
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5.  Or  Judas s*étoit  campé  à  Laïse  avec  trois 
mille  hommes  choisis. 

6.  Et  ses  gens  voyant  une  si  grande  armée 
furent  saisis  de  frayeur  ;  et  plusieurs  se  reti- 
rèrent du  camp,  ensorte  qu'il  n'en  demeura 
que  huit  cens. 

7.  Lorsque  Judas  vit  son  armée  réduite  à  ce 
petit  nombre  ,  et  la  nécessité  où  il  étoit  de  com- 
battre ,  il  en  eut  le  cœur  abattu  ,  parce  qu'il 
n'avoit  pas  le  temps  de  les  rassembler  ,  et  il  se 
sentit  comme  défaillir. 

8.  11  dit  à  ceux  qui  étoient  restés  :  Allons  , 
et  marchonsà  nos  ennemis  pour  les  combattre, 
si  nous  pouvons. 

9.  Mais  ses  gens  l'en  détournoient  en  lui 
disant:  Nous  ne  le  pourrons  jamais;  mais  pen- 
sons présentement  à  assurer  notre  vie,  et  re- 
tournons à  nos  frères  ,  et  après  cela  nous  re- 
viendrons combattre  contre  eux  ;  car  nous 
sommes  trop  peu  de  gens. 

10.  Judas  leur  dit  :  Dieu  nous  garde  d'en 
user  ainsi,  et  de  fuir  devant  eux:  si  notre 
heure  est  arrivée ,  mourons  courageusement 
pour  nos  frères  ;  et  ne  souillons  point  notre 
gloire  par  aucune  tache. 
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§.  1 1.  Combat  entre  les  Juifs  et  les  Syriens, 
Judas  est  tué. 

11.  L'armée  ennemie  étant  sortie  de  son 
camp  jvint  au-devant  d'eux,  et  la  cavalerie  fut 
divisée  en  deux  corps  ,  les  frondeurs  et  les 
archers  marchoient  à  la  tête  de  l'armée  ;  et 
tous  ceux  qui  les  sui voient  au  premier  rang 
étoient  les  plus  fermes  et  les  plus  vaillans. 

12.  Bacchide  étoit  à  l'aile  droite  ;  et  les  ba- 
taillons marchèrent  des  deux  côtés  ,  et  firent 
retentir  le  bruit  des  trompettes. 

i3.  Les  gens  de  Judas  sonnèrent  aussi  de  la 
trompette  de  leur  côté;  la  terre  retentit  du 
bruit  des  armes;  et  le  combat  dura  depuis  le 
matin  jusqu'au  soir. 

14.  Judas  ayant  reconnu  que  l'aile  droite  de 
Bacchide  étoit  la  plus  forte,  fit  un  effort  avec 
les  plus  vaillans  de  ses  troupes. 

i5.  Ils  rompirent  cette  aile  droite,  et  les  pour- 
suivirent jusqu'à  la  montagne  d'Azot. 

16.  Mais  ceux  qui  étoient  à  l'aile  gauche 
voyant  que  l'aile  droite  avoit  été  défaite,  sui- 
virent par  derrière  Judas  et  ses  gens  ; 

17»  Et  le  combat  fut  long-temps  opiniâtre. 
Plusieurs  de  part  et  d'autre  furent  blessés 
et  tués. 

18.  Judas  lui-même  tomba  mort ,  et  tous  les 
autres  s'enfuirent. 

V4 
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19.  Jonathas  et  Simon  emportèrent  le  corps 
de  Judas  leur  frère ,  et  le  mirent  dans  le  sépul- 
cre de  leurs  père»,  dans  la  ville  de  Modin. 

20.  Tout  le  peuple  d'Israël  fit  un  grand  deuij 
à  sa  mort,  et  le  pleurèrent  plusieurs  jours, 

21.  Et  ils  disoient  :  Comment  cet  homme  in- 
vincible est-il  tombé,  lui  qui  sauvoit  le  peuple 
d'Israël  ! 

22.  Les  autres  guerres  de  Judas,  les  actions 
extraordinaires  qu'il  a  faites,  et  la  grandeur  de 
son  courage,  ne  sont  pas  ici  décrites,  parce 
qu'elles  sont  en  trop  grand  nombre. 

28.  Après  la  mort  de  Judas ,  les  méchans  pa- 
rurent de  tous  côtés  dans  Isra^ël  ;  et  tous  les. 
hommes  d'iniquité  s'élevèrent  de  toutes  parts. 

24.  En  ce  même  temps  il  survint  une  fort 
grande  famine;  et  tout  le  pajs  avec  ses  habi- 
tans  se  rendit  à  Bacchide. 

2,5.  Bacchide  choisit  des  hommes  impies,  et 
leur  donna  le  gouvernement  de  tout  le  pays. 

26.  Ils  faisoient  une  très-exacte  recherche 
des  amis  de  Judas,  et  tes  amenoient  à  Bacchide, 
qui  exerçoit  sa  vengeance  sur  eux ,  et  les  trai- 
toit  avec  insulte. 

27.  Et  Israël  fut  accablé  d'une  si  grande  af- 
fliction, qu'on  n'en  avoit  point  vu  de  sembla-, 
ble  depuis  le  temps  qu'il  ne  paroissoit  plus  de. 
prophète  dans  Israël. 
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Ç.  III.  Jonathas  venge  la  mon  de  Jean  ^ 
son  frère. 

^8.  Alors  tous  les  amis  de  Judas  s'assemblè- 
rent, et  dirent  à  Jonathas: 

^9.  Depuis  que  votre  tVère  Judas  est  mort, 
il  ne  se  trouve  point  d'homme  semblable  à  lui 
pour  marcher  contre  Bacchide,  et  les  autres 
ennemis  de  notre  nation. 

3o.  C'est  pourquoi  nous  vous  avons  aujour^ 
d'hui  choisi  pour  être  notre  prince  et  notre 
chef  en  sa  place,  et  pour  nous  conduire  dans 
toutes  nos  gfuerres. 

o 

3i.  Jonathas  reçut  donc  alors  le  commande- 
ment ,  et  prit  la  place  de  Judas  son  frère. 

ù2.  Bacchide  en  fut  averti,  et  il  cherchoit 
les  moyens  de  le  tuer. 

33.  Mais  Jonathas  et  Simon  son  frère,  et  tous 
ceux  qui  les  accompaonoient  ,  l'ijyant  su  ,  ils 
s'enfuirent  dans  le  désert  de  Thécua  ,  et  s'ar- 
rêtèrent près  des  eaux  do  lac  d'Asphar. 

34.  Bacchide  le  sut,  et  vint  lui-même  avec 
toute  son  armée  le  jour  du  sabbat  au  delà  du 
Jourdain. 

35.  Alors  Jonathas  envoya  son  frère  quJ 
commandoit  le  peuple  ,  pria  les  Nabuthéens 
qui  étoient  leurs  amis ,  de  leur  prêter  leur 
équipai^e  qui  étoit  fort  grand. 

36.  Mais  les  fils  de  Jambri  étant  sortis  d© 
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Madaba  ,  prirent  Jean  avec  tout  ce  qu'il  avoît^ 
et  l'enlevèrent  avec  eux. 

87.  Après  cela  on  vint  dire  à  Jonatlias  et  à- 
son  frère  Simon ,  que  les  fils  de  Jarnbri  fai- 
soient  un  mariage  célèbre,  et  qu'ils  menoient 
de  Madaba  en  grande  pompe  une  nouvelle  fian- 
cée, qui  étoit  fille  d'un  des  premiers  princes 
de  Cbanaan. 

38.  Ils  se  souvinrent  alors  du  sang  de  Jean 
leur  frère;  et  ils  s'allèrent  cacher  derrière  une 
montagne  qui  les  mettoit  à  couvert, 

89.  Ayant  levé  les  yeux,  ils  virent  un  grand 
tumulte  et  un  appareil  magnifique.  Le  nouveau 
marié  parut  avec  ses  amis  et  ses  parens ,  et  vint 
au  devant  de  la  fiancée,  au  son  des  tambours, 
et  des  instrumens  de  musique,  accompagné  de 
beaucoup  de  gens  armés. 

40.  Et  même  temps  ils  sortirent  de  leur  em- 
buscade ,  et  fondant  sur  eux ,  ils  en  tuèrent  un 
grand  nombre,  le  reste  s'enfuit  sur  les  monta- 
gnes; et  ils  emportèrent  toutes  leurs  dépouilles, 

41.  Ainsi  les  noces  se  changèrent  en  deuil,  et 
les  concerts  de  musique  en  cris  lamentables. 

42,.  Ils  vengèrent  de  cette  sorte  le  sang  de 
leur  frère,  et  ils  retournèrent  sur  les  bords  du 
Jourdain. 
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§.  IV.  V^ictoirc  remportée,  sur  Bacch'idt, 

43.  Baccliide  en  fut  averti ,  et  il  vint  avec 
une  puissante  armée  le  jour  du  sabbat  sur  lo 
bord  du  Jourdain. 

44.  Alors  Jonathas  dit  à  ses  gens  :  Allons 
combattre  nos  ennemis  ;  car  il  n'en  est  pas  de  ce 
jour  comme  d'bier  ou  du  jour  d'auparavant. 

45.  Nous  avons  les  ennemis  en  tête  et  der- 
rière nous  ;  l'eau  du  Jourdain  ,  avec  les  marais 
et  le  bois,  à  droite  et  à  gauche,  et  il  ne  nous 
reste  aucun  moyen  d'échapper. 

46.  C'est  pourc[uoi  criez  au  ciel ,  afin  que 
vous  soyez  délivrés  des  mai  is  de  vos  ennemis. 
En  même  temps  la  bataille  se  donna. 

47.  Et  Jonathas  étendit  la  main  pour  frapper 
Bacchide  :  mais  Bacchide  évita  le  coup,  en  se 
retirant  en  arrière. 

48.  Enfin,  Jonathas  et  ceux  qui  étoient  avec 
lui  se  jetèrent  dans  le  Jourdain  ,  et  le  passèrent 
à  la  nage  devant  eux. 

49.  Mille  hommes  de  l'armée  de  Bacchide 
demeurèrent  en  ce  jour -là  sur  la  place,  et  il 
retourna  avec  ses  gens  à  Jérusalem. 

§.V.  Les  ennemis  se  fortifient.  Mort  d* Alcime. 

50.  Ils  bâtirent  des  villes  fortes  dans  la  Judée, 
et  fortifièrent  de  hautes  murailles ,  de  portes 
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et  de  serrures,  les  citadelles  f(in  étoient  à  Jérî-- 
cho  ,  k  Ammaiis  ,  et  h  Bethoron  ;  aBéthel ,  ^ 
Thamnata ,  à  Phara ,  et  à  Thopo  ; 

6i.  Et  j  mit  des  garnisons  pour  faire  des 
courses  contre  Israël. 

02.  Il  fortifia  aussi  Bétbsura  et  Gazara,  et  la 
forteresse;  il  y  mit  des  gens  pour  les  garder, 
avec  une  grande  provision  de  vivres. 

53.  Il  prit  pour  otages  les  enfans  des  pre-^ 
mières  personnes  du  pays,  et  il  les  tint  pri- 
sonniers dans  la  forteresse  de  Jérusalem. 

54.  En  la  cent  cinquante-troisième  année, 
au  second  mois,  Alcime  commanda  qu'on  abat- 
tît les  murailles  de  la  partie  intérieure  du 
temple  ,  et  qu'on  détruisît  les  ouvrages  des 
prophètes  :  et  il  commença  à  les  faire  abattre. 

55.  Mais  il  fut  frappé  de  Dieu  en  ce  même^ 
temps  ,  et  il  ne  put  achever  ce  qu'il  avoit  com- 
mencé: sa  bouche  fut  fermée  :  il  devint  per- 
clus par  une  paraljsie,  et  il  ne  put  plus  dire 
une  seule  parole,  ni'mettre  aucun  ordre  à  sa 
maison. 

56.  Alcime  mourut  de  la  sorte,  étant  tour- 
menté de  grandes  douleurs. 

57.  Bacchide  voyant  qu'Alcime  étoit  morè, 
s'en  retourna  vers  le  roi  :  et  le  pajs  demeura  en 
repos  pendant  deux  ans. 


LES    MACHABÉE  S.        Siy 
§.  V  I.  Jonathas  évite  d'être  pris. 

58.  Au  bout  de  ce  temps  tous  les  médians 
formèrent  entr'eux  ce  dessein:  Jonathas,  di- 
rent-ils, et  ceux  qui  sont  avec  lui  ,  vivent 
maintenant  en  paix  et  en  assurance.  Faisons 
donc  venir  Bacchide,  et  il  les  surprendra  tous 
en  une  nuit. 

69.  Ainsi  ils  allèrent  le  trouver,  et  lui  don- 
nèrent ce  conseil. 

60.  Bacchide  se  hâta  donc  de  venir  avec  une 
grande  armée  ,  et  il  envoya  en  secret  des  let- 
tres à  ceux  cpii  étoicnt  de  son  parti  dans  la  Ju- 
d'ée  ,  pour  les  avertir  de  se  saisir  de  Jonathas 
et  de  ceux  qui  étoient  avec  lui  ;  mais  ils  ne  le 
purent,  parce  que  leur  entreprise  fut  décou- 
verte. 

61.  Et  Jonathas  ayant  pris  cinquante  hom- 
mes du  pays  ,  qui  étoient  les  chefs  d'un  dessein 
si  malicieux,  il  les  fit  mourir. 

62.  Il  se  retira  ensuite  avec  son  frère  Simon 
et  ceux  qui  l'accompagnoient  àBethbessenqui 
est  au  désert;  il  en  répara  les  ruines,  et  en  fit 
une  place  forte. 

63.  Bacchide  le  sut;  et  ayant  assemblé  tou- 
tes ses  troupes,  et  fait  avertir  ceux  qui  étoient 
en  Judée, 

64.  Il  vint  camper  au-dessus  de  Bethbcsscn  ; 
il  la  tint  long-temps  assiégée,  et  fit  dresser  des 
machines  de  guerre. 
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65.  Mais  Jonathas  ayant  laissé  dans  sa  ville 
son  frère  Simon ,  sortit  à  la  campagne,  marcha 
avec  un  assez  grand  nombre  de  gens  : 

66.  Défit  Odaren  et  ses  frères  ,  et  les  enfans 
de  Phaseron  dans  leurs  tentes;  et  il  commença 
à  tailler  en  pièces  ses  ennemis ,  et  à  devenir  cé- 
lèbre par  ses  grandes  actions. 

§.  VII.  Défaite  de  Bacchide. 

67.  Cependant  Simon  sortit  de  la  ville  avec 
ses  gens  ,  et  ils  brûlèrent  les  machines  des  eri" 
nemis. 

68.  Ils  attaquèrent  l'armée  de  Bacchide, et  la 
défirent  ;  et  ils  lui  causèrent  une  extrême  dou- 
leur, parce  qu'il  vit  que  ses  desseins  et  toute 
son  entreprise  étoient  sans  effet. 

69.  C'est  pourquoi  il  entra  dans  vine  grande 
colère  contre  ces  hommes  d'iniquité  qui  lui 
avoient  conseillé  de  venir  en  leur  pays;  et  il 
en  tua  plusieurs,  et  résolut  de  s'en  retourner 
en  son  pays  avec  le  reste  de  son  armée. 

70.  Jonathas  en  ayant  été  averti ,  lui  envoya 
des  ambasadeurs  pour  faire  la  paix  avec  lui  , 
et  lui  offrir  de  lui  rendre  les  prisonniers. 

71.  Bacchide  reçut  favorablement  cette  ou- 
verture;il  consentitàce  qu'il  vouloit ,  et  il  jura 
que  de  sa  vie  il  ne  lui  feroit  aucun  mal. 

72,.  Il  lui  rendit  les  prisonniers  qu'il  avoit 
pris  dans  le  pays  de  Juda;  et  étant  retourné  eu 
son  pajs  ,  il  ne  revint  plus  depuis  en  Judée. 


LES    MACHABÉ  ES.  3ig 

73.  Ainsi  la  guerre  cessa  dans  Israël  ;  et  Jo- 

nathas  demeura  à  Machmas ,  où  il  commença 

à  juger  le  peuple;  et  il  extermina  les  impies 

I     du  milieu  d'Israël. 

CHAPITRE     X. 

I .     § .  I.  Démétrius  fait  alliance  avec  les  Juifs, 

i.liiN  la  cent-soixantième  année,  Alexandre, 
fils  d'Antiochus  ,  surnommé  l'illustre,  s'em- 
para de  Ptolémaïde,  où  il  fut  reçu  par  les  ha- 
bitans,  et  il  commença  h. y  régner. 

2,.  Le  roi  Démétrius  en  ayant  été  averti,  leva 
une  puissante  armée,  et  marcha  à  lui  pour  le 
combattre. 

3.  Il  envoya  en  même  temps  à  Jonatbasune 
lettre  qui  ne  respiroit  que  la  paix  ,  et  où  il  re- 
levoit  beaucoup  son  mérite. 
P  4.  Car  il  disoit  <z  ses  gens  :  Hatons-nous  de 
faire  la  paix  avec  lui ,  avant  qu'il  la  fasse  avec 
Alexandre  contre  nous. 

5.  Car  il  se  souviendra  de  tous  les  maux  que 
nous  lui  avons  faits,  à  lui  ,  à  son  frère  ,  et  à 
toute  sa  nation. 

6.  Il  lui  donna  donc  pouvoir  de  lever  une  ar- 
mée, et  de  fLiire  faire  des  armes.  Il  le  déclara 
son  allié  ;  et  commanda  qu'on  lui  remît  sesôta- 
ges  qui  étoient  dans  la  forteresse. 

7.  Jonathas  étant  venu  à  Jérusalem,  lut  ses 
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lettres  devant  tout  le  peuple,  et  devant  ceux 

qui  étoient  dans  la  forteresse. 

8.  Et  ils  furent  saisis  d'une  grande  crainte , 
lorsqu'ils  apprirent  que  le  roi  lui  avoit  donné 
le  pouvoir  de  mettre  une  armée  sur  pied. 

9.  Les  otages  furent  remis  entre  les  mains  de 
Jonathas  ,  et  il  les  rendit  k  leurs  parens. 

10.  Il  demeura  dans  Jérusalem  ;  et  il  com- 
raenca  à  bâtir  et  à  renouveler  la  ville. 

11.  Il  commanda  à  ceux  qui  y  travailloient 
de  bâtir  tout  autour  de  la  montagne  de  Sion 
des  murs  de  pierres  de  taille  pour  la  fortifier: 
et  ils  le  firent  comme  il  leur  avoit  dit. 

12.  Alors  les  étrangers  qui  étoient  dans  les 
forteresses  que  Bacchide  avoit  bâties,  s'enfui- 
rent. 

i3.  Ils  quittèrent  tous  le  lieu  où  ils  étoient, 
et  s'en  retournèrent  en  leur  pays. 

14.  Il  resta  seulement  dans  Betlisura  quel- 
ques-uns de  ceux  qui  avoient  abandonné  la  loi 
et  les  ordonnances  de  Dieu,  parce  que  celte 
ville  leur  servoit  de  retraite. 

§.  1 1.  Alliance  d' Alexandre  avec  les  Juifs i      '] 

i5.  Cependant  le  roi  Alexandre  apprît  les     ï 
promesses  que  Démétrius  avoit   faites  à  Jo- 
naLhas.  On  lui  raconta  aussi  les  combats  que 
lui  et  ses  frères  avoient  donnés,  les  victoires 

qu'ils 
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^qu'ils  avoient  gagnées  ,  et  les  grands  travaux 
qu'ils  avoient  soufferts; 

i6.  Et  il  dit:  Pourrons-nous  trouver  un  au- 
tre homme  tel  que  celui-ci  ?  Songeons  donc  à 
le  Faire  aussi  notre  ami  et  notre  allié. 

17.  Ainsi  il  lui  écrivit  ,  et  lui  envoya  une 
lettre  conçue  en  ces  termes  : 

18.  Leroi  Alexandre,  à  son  frère  Joria- 
thas ,  salut. 

19.  Nous  avons  appris  que  vous  êtes  un 
homme  puissant  et  propre  pour  être  notre 
ami  ; 

20.  C'est  pourquoi  nous  vous  établissotis  4IU- 
jourd'hui  grand-prêtre  de  notre  nation  ,  nous 
vous  donnons  la  qualité  d'ami  du  roi ,  et  nous 
voulons  que  vous  soyez  toujours  attaché  à 
nos  intérêts,  et  que  vous  conserviez  l'amitié 
avec  nous.  Il  lui  envoya  en  même  temps  une 
robe  de  pourpre  et  une  couronne  d'or. 

21.  En  l'année  cent-soixante,  au  septième 
mois  ,  Jonathas  se  revêtit  de  la  robe  sainte  en 
la  fête  solennelle  des  tabernacles.  Il  leva  une 
armée,  et  fit  faire  une  grande  quantité  d'ar- 
mes. 

§.  III.  Privilèges  et  dons  offerts  aux  Juifs 
par  Démétrius, 

2î.  Démétrius  l'ayant  su,  en  fut  extrême- 
ment affligé,  et  il  dit  : 

8.  X 
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2.3.  Comment  avons-nous  permis  qu'Alexan- 
dre nous  ait  prévenus  ,  et  que  pour  Fortifier 
son  parti  il  ait  t;a^né  l'amitié  des  Juifs  ? 

24.  Je  veux  leur  écrire  aussi  d'une  manière 
obligeante,  et  leur  offrir  des  dignités  et  des 
dons,  afin  qu'ils  se  joignent  à  moi  pour  me 
secourir. 

25.  Il  leur  écrivît  donc  en  ces  termes:  Le 
ROI  DÉMÉTRius,au  peuple juif,  salut. 

26.  Nous  avons  appris  avec  joie  que  vous 
avez  gardé  l'alliance  que  vous  aviez  faite  avec 
nous;  que  vous  êtes  demeurés  dans  notre 
amitié  ,  et  que  vous  ne  vous  êtes  point  unis  à 
nos  ennemis. 

2y.  Continuez  donc  maintenant  à  nous  con- 
server toujours  la  même  fidélité,  et  nous  vous 
rendrons  avantageusement  ce  que  vous  aurez 
fait  pour  nous. 

28.  Nous  vous  remettrons  beaucoup  de  cho- 
ses qui  vous  avoient  été  imposées,  et  nous 
vous  ferons  de  grands  dons. 

29.  Et  dès-à-présent  je  vous  remets ,  et  à 
tous  les  Juifs  ,  les  tribus  que  vous  aviez  accou- 
tumé de  payer; les  impôts  du  sel,  les  couron- 
nes ,  la  troisième  partie  de  la  semence , 

30.  Et  ce  Q[ue  j'avois  droit  de  prendre  pour 
la  moitié  des  fruits  des  arbres.  Je  vous  quitte 
toutes  ces  cbosesdès-à-présent  et  pour  l'avenir, 
ne  voulant  plus  qu'on  les  lève  sur  le  pays  de 
Juda,  ni  sur  les  trois  villes  qui  lui  ont  été 


I 
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ajoutées  de  Satnarie  et  de  Galile'e,  à  commen- 
cer depuis  ce  jour  et  dans  toute  la  suite. 

3r.  Je  veux  aussi  que  Jérusalem  soit  sainte 
et  libre  avec  tout  son  territoire,  et  que  les 
dîmes  et  les  tributs  lui  appartiennent. 

32.  Je  remets  aussi  entre  vos  mains  !a  forte- 
resse qui  est  dans  Jérusalem  ,  et  je  la  donne  au 
grand-prêtre,  afin  qu'il  y  établisse,  pour  la 
garder,  les  gens  qiie  lui-même  aura  choi^u's. 

33.  Je  donne  encore  la  liberté  ,  sans  aucune 
i'ançon  ,  à  tous  les  Juifs  qui  ont  été  emmenés 
captifs  du  pays  de  Juda,  qui  se  trouveront  eu 
tout  mon  rojaume;  et  je  les  affranchis  tous 
des  tributs  et  des  charges  mêmes  qu'ils  dé- 
voient pour  leur  bestiaux. 

34.  Je  veux  aussi  que  toutes  les  fêtes  solen- 
nelles ,  les  jours  de  sabbat,  les  nouvelles  lunes, 
les  fêtes  instituées  ,  les  trois  jours  de  de- 
vant une  fête  solennelle  ,  et  les  trois  jours 
d'après  ,  soient  des  jours  d'immunités  et  de 
franchises  pour  tous  les  Juifs  qui  sont  en  mon 
royaume  ; 

35.  Et  qu'il  ne  soit  permis  alors  à  personne 
d'agir  en  justice  contre  eux,  ni  de  leur  iaire 
aucune  peine,  pour  quelque  affaire  que  ce 
puisse  être. 

36.  J'ordonne  de  plus  qu'on  fera  entrer  dans 
les  troupes  du  roi  jusqu'à  trente  rallie  Juifs, 
qui  seront  entretenus  comme  îe  doivent  être 
toutes  les  troupes  des  armées  du  roi ,  et  qu'on 
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en  choisira  d'entre  eux  pour  les  mettre  danw 

les  forteresses  du  grand  roi. 

87.  Que  l'on  commettra  aussi  à  quelques-uns 
d'eux  les  affaires  importantes  du  royaume  qui 
demandent  le  plus  de  fidélité,  et  qu'ils  en  au- 
ront l'intendance  en  vivant  toujours  selon  leurs 
lois ,  comme  le  roi  l'a  ordonné  pour  le  pays  de 
Juda; 

38.  Et  que  les  trois  villes  du  pays  de  Sama- 
rie,  qui  ont  été  annexées  à  la  Judée,  soient 
censées  être  de  la  Judée,  afin  qu'elles  ne  dé- 
pendent que  d'un  chef,  sans  obéir  à  aucune 
autre  puissance,  qu'à  celle  du  souverain  prê- 
tre. 

§.  I V.  D^s  dons  de  Démétrlus. 

89.  Je  donne  aussi  Ptolémaïde  et  son  terri- 
toire en  don  au  sanctuaire  de  Jérusalem  ,  pour 
fournir  toute  la  dépense  nécessaire  à  l'entre- 
tcnement  des  choses  saintes. 

40.  Je  donnerai  outre  cela  tous  les  ans  quinze 
mille  sicles  d'argent,  à  prendre  sur  les  droits 
du  roi  et  sur  les  revenus  qui  m'appartiennent. 

41.  J'ordonne  aussi  que  ceux  qui  gouver- 
noient  mes  finances  les  années  passées,  paie- 
ront pour  les  ouvrages  de  la  maison  du  Sei- 
gneur tout  ce  qui  reste  de  ces  années  qu'ils 
n'ont  point  encore  payé. 

42.  Pour  ce  qui  est  des  cinq  mille  sicles 
d'argent  qui  se  prenoient   sur  le  sanctuair© 
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chaque  année,  ils  seront  remis  aux  prêtres, 
comme  appartenant  à  ceux  qui  font  les  fonc- 
tions du  saint  ministère. 

43.  Je  veux  encore  que  tous  ceux  qui  étant 
redevables  au  roi ,  pour  quelque  affaire  que  ce 
puisse  être  ,  se  réfugieront  dans  le  temple  de 
Jérusalem,  et  dans  son  territoire,  soient  en 
sûreté,  et  qu'on  leur  laisse  la  libre  jouissance 
de  tout  ce  qu'ils  ont  dans  mon  royaume. 

44.  On  donnera  aussi  de  l'épargne  du  roi  , 
de  quoi  fournir  aux  bâtimens  ,  ou  aux  répa- 
rations des  lieux  saints; 

45.  Et  on  prendra  encore  des  mêmes  de-^ 
niers  de  quoi  bâtir  et  fortifier  les  murailles  de 
Jérusalem,  et  des  autres  villes  qui  sont  en 
Judée. 

§.  V.  Alliance  d* Alexandre  et  de  Ptolémée, 

46.  Jonathas  et  le  peuple  ayant  entendu  ces 
propositions  de  Démétrius  ,  ne  les  crurent 
point  sincères  ,  et  ne  les  reçurent  point,  parce 
qu'ils  se  ressouvinrent  des  grands  maux  qu'il 
avoit  faits  à  Israël,  et  de  quelle  manière  il  les 
avoit  accablés. 

47.  Ils  se  portèrent  donc  à  favoriser  plutôt 
Alexandre  ,  parce  qu'il  leur  avoit  parlé  le  pre- 
mier de  paix;  et  ils  l'assistèrent  toujours  dans 
la  suite. 
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48.  Après  cela  le  roi  Alexandre  leva  une  gran- 
de armée,  et  marcha  contre  Démetrîus. 

49.  Les  deux  rois  donnèrent  bataille  ;  et  l'ar- 
méede  Démétrius  s'enfuit  :  Alexandre  les  pour- 
suivit et  fondit  sur  eux. 

50.  Le  combat  fut  rude  et  opiniâtre,  et  dura 
jusqu'au  coucher  du  soleil  ;  et  Démétrius  y 
fut  tué. 

5 1.  Alexandre  envoya  ensuite  des  ambassa- 
deurs à  Ptolémée,  roi  d'Egjpte,  et  lui  écrivit 
en  ces  termes  : 

62.  Comme  je  suis  rentré  dans  mon  royaume; 
que  je  suis  assis  sur  le  trône  de  mes  pères  ;  que 
j'ai  recouvré  mon  empire  et  tous  les  pays  qui 
m'appartenoient  par  la  défaite  de  Démétrius , 

53.  A  qui  j'ai  donné  bataille,  et  que  j'ai  dé--, 
fait  avec  toute  son  armée ,  é^ant  ainsi  remonté, 
sur  le  sié^e  du  royaume  qu'il  occupoit; 

54.  Faisons  maintenant  amitié  ensemble  : 
donnez -moi  votre  fille  en  mariage  ,  et  je  serai 
votre  gendre,  et  je  vous  ferai ,  aussi-bien  qu'à 
elle,  des  présens  dignes  de  vous. 

55.  Le  roi  Ptolémée  lui  répondit  :  Heureux, 
le  jour  auquel  vous  êtes  rentré  dans  le  pays  da 
vos  pères ,  et  où  vous  vous  êtes  assis  sur  le. 
trône  de  leur  royaume. 

56.  Je  suis  prêt  de  vous  accorder  ce  que, 
vous  m'avez  demandé:  mais  venez  jusqu'à  Ptolé- 
maïde,  afin  que  nous  vous  voyons,  et  que  je, 
vous  donne  ma  fille  comme  vous  le  desirez. 
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67.  Ptolémée  sortit  donc  d'Egyj^te  avec  sa 
fiîle  Cléopâtre,  et  vint  à  Ptole'maïde  ,  l'an  ceat 
soixante-deux. 

68.  Le  roi  Alexandre  l'y  vint  trouver;  et 
Ptolémée  lui  donna  sa  fille  Cléopatre;  et  les 
noces  furent  célébrées  à  Ptolémaïde,avec  une 
grande  magnificence,  selon  la  coutume  des 
l'ois. 

§.  V I.  Honneurs  renJus  a  Jonathas  par 
Alexandre. 

59.  Le  roi  Alexandre  écrivit  aussi  à  Jonathas, 
^fin  qu'il  les  vînt  trouver  à  Plolémaïde. 

60.  Jonathas  y  alla  avec  grand  éclat,  et  salua 
les  deux  rois  :  il  leur  apporta  quantité  d'or  et 
d'argent,  et  leur  fit  de  grands  présens;  et  il  fut 
fort  bien  reçu  de  ces  deux  princes. 

61.  Alors  quelques  gens  d'Israël  qui  étoient 
des  hommes  couverts  d'iniquités,  et  comme  des 
pestes  publiques  , s'unirent  ensemble  pour  pré- 
senter des  chefs  d'accusation  contre  lui  ;  mai&. 
le  roi  ne  voulut  point  les  écouter. 

62.  Il  ordonna  même  qu'on  otât  à  Jonathas 
ses  vêteracns  ,  et  qu'on  le  revêtît  de  pourpre  ; 
ce  qui  fut  fait,  et  le  roi  le  fit  asseoir  près^ 
de  lui. 

63.  Et  il  dit  aux  grands  de  sa  cour  :  Allez  avec 
lui  au  milieu  de  la  ville,  et  dites  tout  haut  .Que- 
Hul  n'entreprenne  de  former  aucune  plainte 

Vf 
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contre  lui ,  et  ne  lui  fasse  aucune  peine  pour 
quelque  affaire  que  ce  puisse  être. 

64.  Ceux  donc  qui  étoient  venus  pour  l'ac- 
cuser, voyant  ce  qu'on  publioit  de  lui ,  l'éclat 
dans  lequel  il  paroissoit ,  et  la  pourpre  dont  il 
étoit  revêtu  ,  s'enfuirent  tous. 

65.  Le  roi  l'éleva  en  grand  honneur,  le  mit 
au  nombre  de  ses  principaux  amis,  et  l'établit 
après  lui  chef  et  prince  de  la  Judée. 

66.  Et  Jonathas  revint  à  Jérusalem  en  paix  et 
avec  joie.  ' 

§.  VIL   Orgueil  d*^ Apollonius. 

67.  En  la  cent  soixante -cinquième  année ^ 
DémétriuSjfils  de  Démétrius,  vint  de  Crète  aa 
pays  de  ses  pères. 

68.  Le  roi  Alexandre  en  ayant  été  averti ,  fut 
extrêmement  affligé ,  et  retourna  à  Antioche. 

69.  Le  roi  Démétrius  fit  général  de  ses  trou- 
pes Apollonius,  gouverneur  de  la  Célésyrie, 
lequel  leva  une  grande  armée,  et  étant  venu 
il  Jamnia,  il  envoya  dire  à  Jonathas  grand- 
prêtre  , 

70.  Ces  paroles  :  Vous  êtes  le  seul  qui  nous 
résistez ,  et  je  suis  devenu  un  sujet  de  risée 
et  d'opprobre,  parce  que  vous  vous  prévalez 
contre  nous  de  l'avantage  que  vous  avez  sur 
vos  montagnes. 

71.  Si  vous  vous  fiez  donc  maintenant  en  vos   * 
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troupes,  descendez  à  nous  dans  la  plaine,  et 
faisons-là  l'essai  de  vos  forces  ;  car  la  valeur  et 
la  victoire  m'accompagnent  toujours. 

72.  Informez-vous,  et  apprenez  qui  je  suis, 
et  qui  sont  ceux  qui  combattent  avec  moi ,  les- 
quels disent  hautement  que  vous  ne  pouvez 
tenir  ferme  devant  nous,  parce  que  vos  pères 
ont  été  mis  en  fuite  par  deux  fois  dans  leur 
pajs. 

78.  Comment  donc  pourrez -vous  soutenir 
présentement  l'effort  de  ma  cavalerie  ,  et  d'une 
si  grande  armée,  dans  une  campagne  où  il  n'y 
a  ni  pierres ,  ni  rochers ,  ni  aucun  lieu  pour 
vous  enfuir  ? 

§,  VIII-  Jonathas  se  prépare  a  combattre 
Apollonius. 

74.  Jonathas  ayant  entendu  ces  paroles  d'A- 
pollonius, fut  ému  au  fond  de  son  cœur;  et  il 
choisit  aussitôt  dix  mille  hommes,  et  partit  de 
Jérusalem  ,  et  Simon  son  frère  vint  à  son  se- 
cours. 

75.  Ils  vinrent  camper  près  de  Joppé,  et 
ceux  de  la  ville  lui  fermèrent  les  portes  ,  parce 
qu'il  j  avoit  dedans  une  garnison  d'Apollonius: 
Jonathas  assiégea  donc  cette  ville. 

76.  Et  ceux  de  dedans  étant  épouvantés  ,  lui 
ouvrirent  les  portes,  et  il  se  rendit  ainsi  maîtrç 
de  Joppé. 
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77.  Apollonius  l'ajant  su,  prit  avec  lui  troia 
mille  chevaux  et  beaucoup  de  troupes. 

78.  Il  marcha  comme  pour  aller  vers  Azot  ^ 
et  if  se  jeta  tout-d'un-coup  dansla  plaine,  par- 
ce qu'il  avoit  beaucoup  de  cavalerie  en  qui  il 
se  fioit  principalement.  Jonathas  le  suivit  vers, 
Azot ,  et  là  ils  se  donnèrent  bataille. 

79.  Apollonius  avoit  laissé  secrètementdans 
son  camp  mille  chevaux  derrière  les  ennemis. 

80.  Et  Jonathas  fut  averti  qu'il  y  avoit  der- 
rière lui  une  embuscade.  Les  ennemis  environ- 
nèrent donc  son  camp  ,  et  lancèrent  beaucoup 
de  traits  contre  ses  gens  ,  depuis  le  matin  jus- 
ques  au  soir. 

81.  Mais  les  2:ens  de  Jonathas  demeurèrent 
fermes,  selon  l'ordre  qu'il  leur  en  avoit  donné. 
Cependant  les  chevaux  des  ennemis  se  fatigué" 
rent  beaucoup. 

§.  IX.  Défaite  d'Apollonius, 

82.  Alors  Simon  fit  avancer  ses  troupes  ,  et 
attaqua  l'infanterie ,  parce  que  la  Cxivalerie  étoi  t 
déjà  fatiguée;  et  l'ayant  rompue,  elle  prit  la 
fuite. 

83.  Et  ceux  qui  se  dispea'sèr<?nt  par  la  cam- 
pagne ,  se  réfugièrent  h  Azot ,  et  entrèrent  dans 
le  temple  de  Dagon  leur  idole,  pour  y  être  eu 
sûreté. 

84.  Mais  Jonathas  brûla  Azot  et  les  villes  de& 
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environs,  et  il  en  emporta  les  dépouilles;  et  il 
brûla  aussi  le  temple  de  Dagon  avec  tous  ceux 
qui  s'y  étoient  retugie's. 

85.  Il  y  périt  près  de  huit  mille  hommes  , 
tant  de  ceux  qui  Furent  tués  par  l'épée  ,  que  de 
ceux  qui  furent  brûlés. 

86.  Jonathas  ayant  décampé  de  ce  lieu  ,  mar^ 
çha  contre  Asçalon  :  mais  ceux  de  la  ville  sorti- 
rent au  devant  de  lui,  çt  le  reçurent  avec  de 
grands  honneurs. 

87.  Il  revint  ensuite  à  Jérusalem  avec  ses 

gens  chargés  de  butin.  j 

88.  Le  roi  Alexandre  ayant  appris  ces  heu- 
reux succès  de  Jonathas ,  l'éléva  encore  en  plus 
grande  gloire  ; 

89.  Et  il  lui  envova  une  agrafe  d'or,  telle 
que  l'on  en  donnoit  d'ordinaire  aux  princes  du 
sang  royal  :  il  lui  donna  de  plus  Accaron  avec 
tout  son  territoire  ,  afin  qu'il  la  possédât  ea 
propre. 
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CHAPITRE     Xr. 

§.   I.  PtoUmée   s* empare  du    royaume 
d*  Alexandre. 

i.  Après  cela  le  roi  d'Eg-ypte  assembla  une 
armée  qui  étoit  comme  le  sable  du  rivage  de 
la  mer,  et  un  grand  nombre  de  vaisseaux.  Et 
il  cherchoit  à  se  rendre  maître  par  surprise  du 
royaume  d'Alexandre  ,  et  à  l'ajouter  à  son 
rojaume. 

s.  \\  marcha  d'abord  comme  ami  dans  la 
Syrie  ;  et  les  babitans  des  villes  lui  ouvroient 
les  portes  ,  et  venoient  au  devant  de  lui ,  seloa 
l'ordre  qu'Alexandre  leur  avoit  donné,  parce 
que  le  roi  d'Egypte  étoit  son  beau-père. 

3.  Mais  aussitôt  quePtolémée étoit  entrédans 
une  ville,  il  y  mettoit  garnison  de  ses  gens. 

4.  Lorsqu'il  fut  venu  près  d'Azot  ,  on  lui 
montrale  temple  de  Dagon  qui  avoit  été  brûlé, 
les  ruines  de  la  ville  d'Azot ,  plusieurs  corps 
qui  étoient  encore  sur  la  terre ,  et  tous  les  au- 
tres qui  avoient  été  tués  dans  la  guerre,  et 
qu'on  avoit  amassés  dans  des  sépultures  com-^ 
munes  le  long  du  chemin. 

5.  Et  ils  dirent  au  roi  que  c'étoit  Jonathas 
qui  avoit  fait  tous  ces  maux;  voulant  ainsi  le 
rendre  odieux  dans  son  esprit.  Mais  le  roi  ne 
répondit  rien. 
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6.  Jonathas  vint  ensuite  avec  grand  éclat 
trouver  le  roi  à  Joppé.  Ils  se  saluèrent ,  et  pas- 
sèrent la  nuit  en  ce  lieu.  % 

7.  Et  Jonathas  ayant  accompagné  le  roi  jus- 
qu'au fleuve  qu'on  nomme  Eleuthëre,  revint  k 
Jérusalem. 

8.  Le  roi  Ptolémée  se  rendit  ainsi  maître  des 
villes  jusqu'à  Séleucie  qui  est  au  bord  de  la 
mer;  et  il  avoit  de  mauvais  desseins  contre 
Alexandre. 

9.  11  envoya  des  ambassadeurs  à  Démétrius, 
pour  lui  dire  de  sa  part  :  Venez,  afin  que  nous 
fassions  alliance  ensemble;  et  je  vous  donnerai 
ma  fille  qu'Alexandre  a  épousée  ;  et  vous  rentre- 
rez dans  le  royaume  de  votre  père. 

10.  Car  je  me  repens  de  lui  avoir  donné  ma 
fille  en  mariage  ,  parce  qu'il  a  cherché  les 
moyens  de  me  tuer. 

1 1 .  11  l'accusoit  de  la  sorte ,  par  le  désir  qu'il 
avoit  de  lui  enlever  son  royaume. 

12.  Et  enfin  lui  ayant  ôté  sa  fille,  il  la  donna 
àDémétrius,  et  s'éloigna  tout-à-fait  d'Alexan- 
dre; et  alors  son  inimitié  se  manifesta  publi- 
quement. 

i3.  Ptolémée  entra  ensuite  dans  Antioche, 
et  se  mit  sur  la  tête  deux  diadèmes,  celui  d'Er 

Pgypte  et  celui  d'Asie. 
14.  Le  roi  Alexandre  étoit  pour  lors  en  Cili- 
cie ,  parce  que  ceux  de  cette  province  §'étoient 
révoltés  contre  lui. 
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i5.  Ayant  donc  appris  ces  choses,  il  marcîia 
avec  ses  troupes  pour  le  combattre;  et  le  roi 
Ptolémée  fit  marché^  aussi  ses  gens ,  et  vint  au- 
devant  de  lui  avec  une  puissante  armée,  et  le 
défit. 

i6.  Alexandre  s'enfuij  en  Arabie  pour  y  trou-J 
ver  quelque  protection;  et  le  roi  Ptolémée  fut 
élevé  en  grande  gloire. 

17.  Mais  Zabdiel,  prince  des  Arabes,  fit  cou- 
per la  tête  à  Alexandre ,  et  l'en  voja  à  Ptolémée.- 

§.  1 1.  Mort  de  Ptolémée.  Démétrius  traite 
bien  Jofiathas. 

18.  Trois  jours  après  le  roi  Ptolémée  mou- 
l'ut  ;  et  ses  gens  qui  étoient  dans  les  forteresses 
furent  tués  par  ceux  du  camp. 

19.  Démétrius  rentra  donc  dans  son  royaume' 
en  la  cent  soixante-septième  année. 

110.  En  ce  même  temps  Jonathas  assembla 
ceux  qui  étoient  dans  la  Judée,  pour  prendre 
la  forteresse  de  Jérusalem  ;  et  ils  dressèrent 
plusieurs  machines  de  guerre  pour  la  forcer. 

21.  Mais  quelques  méchans  qui  haïssoient 
leur  nation,  allèrent  trouver  le  roi  Démétrius, 
et  lui  rapportèrent  que  Jonathas  assiégeoit  la 
forteresse. 

2,2.  Démétrius  l'ayant  su  ,  entra  en  colère.  Il 
vint  aussitôt  à  Ptolémaïde,  et  il  écrivit  à  Jona- 
thas de  ne  point  assiéger  la  forteresse;  mais  de 
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le  venir  trouver  promptement  pour  conférer 
avec  lui. 

23.  Jonathas  ayant  reçu  cette  lettre,  com- 
manda qu'on  continuât  le  siège  ;  et  il  choisit 
c|uclques-uns  des  anciens  du  peuple  et  des 
prêtres  ,  et  il  alla  avec  eux  s'exposer  au 
péril, 

24.  Il  prit  avec  lui  quantité  d'or  et  d'argent  y 
de  riches  vêtemens  ,  et  beaucoup  d'autres  pré- 
sens ,  et  se  rendit  près  du  roi  à  Ptolémaïde;  et 
il  trouva  grâce  devant  lui. 

^5.  Quelques  hommes  perdus  de  sa  nation 
formèrent  encore  des  plaintes  et  des  accusa- 
tions contre  lui. 

26.  Mais  le  roi  le  traita  comme  l'avoient  trai- 
té les  princes  ses  prédécesseurs,  et  l'éleva  ert 
grand  honneur  à  la  vue  de  ses  amis. 

'jrj.  Il  le  confirma  dans  la  souveraine  sacrifi- 
cature,et  dans  toutes  les  autres  marques  d'hon- 
neur qu'il  avoit  eues  auparavant,  et  le  fit  le' 
premier  de  tous  ses  amis. 

§.  III.  Démétrius  accorde  plusieurs  grâces 
a  Jonathas. 

28.  Jonathas  supplia  le  roi  de  donner  la  fran- 
chise et  l'immunité  à  la  Judée,  aux  trois  topar- 
chies,  à  Samarie  et  à  tout  son  territoire;  et  il 
lui  promit  trois  cens  talens. 

29.  Le  roi  y  consentit  ;  et  il  fit  expédier  des 
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lettres- patentes  à  Jonatbas ,  touchant  toutes 
ces  affaires ,  qui  étoient  conçues  en  ces  ter- 
mes: 

3o.  Le  roi  Drmetrius  ,  à  son  frère  Jonathas  ^ 
et  à  là  nation  des  Juifs,  salut. 

3i.  Nous  V04JS  avons  envoyé  une  copie  de  la 
lettre  que  nous  avons  écrite  à  Lasthène ,  notre 
père,  touchant  ce  qui  vous  regarde,  afin  que 
vous  en  fussiez  informés. 

32.  Le  roi  Démétrius,  à  Lasthène,  son 
père,  salut. 

33.  Nous  avons  résolu  de  faire  du  bien  à  la 
nation  des  Juifs,  qui  sont  nos  amis,  et  qui  nous 
conservent  la  fidélité  qu'ils  nous  doivent,  h 
cause  de  la  bonne  volonté  qu'ils  ont  pour 
nous. 

34.  Nous  avons  donc  ordonné  que  les  trois 
villes  Lyda,  Ramalha  ç.\.  Aphœrema  j  qui  sont 
annexées  à  la  Judée  du  territoire  de  Samarie, 
avec  toutes  leurs  appartenances,  soient  desti- 
nées pour  ks  prêtres  de  Jérusalem ,  au  lieu  des 
impositions  que  le  roi  en  retiroit  chaque  an- 
née, et  de  ce  qui  lui  revenoit  des  fruits  de  la 
terre  et  des  arbres. 

35.  Nous  leur  remettons  aussi  dès-à-présent 
les  autres  choses  qui  nous  appartenoient,  com- 
me les  dîmes  et  les  tributs;  et  de  même  les 
impôts  des  salines  et  les  couronnes  qu'on  nous 
apportoit. 

36.  Nous  leur  donnons  toutes  ces  choses  ;  et 

cette 
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cette  concession  demeurera  Ferme  dès  mainte- 
nant et  pour  toujours. 

87.  Ayez  donc  soin  de  faire  faire  une  copié 
de  cette  oi-donnance,  et  qu'elle  soit  donnée  à 
Jonathàs,  et  qu'on  l'expose  sur  la  montagne 
sainte,  en  un  lieu  où  elle  soit  vue  de  tout  lé 
monde. 

§.  IV-  Jonathàs  donne  secours  a  Dêmétrius. 

38.  Le  roi  Dêmétrius  voyant  que  tout  son 
royaume  étoit  paisible  ,  et  que  rien  ne  lui  ré- 
sistoit,  congédia  toute  son  armée,  et  renvoya 
chacun  en  sa  maison  ,  excepté  les  troupes  étran- 
gères qu'il  avoit  levées  des  peuples  des  îles;  et 
ceci  lui  attira  la  haine  de  toutes  les  troupes 
qui  avoient  servi  ses  pères. 

89.  Alors  Tryphon  ,  qui  avoit  été  aupara- 
vant du  parti  d'Alexandre ,  voyant  que  tous  les 
gens  de  guerre  murmuroient  contre  Démé- 
tvius,alla  trouver  Emalchuel,  roi  des  Arabes, 
qui  nourrissoit  auprès  de  lui  Antiochus,  fils 
d'Alexandre  ; 

40.  Et  il  le  pressa  long-temps,  afin  qu'il  lui 
donnât  ce  jeurte  prince  pour  le  fiiire  régner  en 
la  place  de  son  père.  Il  lui  rapporta  tout  ce  que 
Dêmétrius  avoit  fait ,  et  la  haine  que  les  gens 
de  guerre  avoient  conçue  contre  lui  ;  et  il  de- 
meura long-temps  en  ce  lieu. 

41.  Cependant  Jonathàs  envoya  vers  Dêmé- 
B.  Y 
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trius  ponr  le  prier  de  chasser  ceux  qui  étoîenl 

en  garnison  dans  la  forteresse  de  Jérusalem  et 

o 

dans  les  autres  forteresses,  parce  qu'ils  fai- 
soient  beaucoup  de  maux  à  Israël. 

42,.  Démctrius  envoya  dire  à  Jonatlias  :  Non 
seulement  je  ferai  pour  vous  et  pour  votre 
nation  ce  que  vous  me  demandez,  mais  je  vous 
élèverai  en  gloire,  vous  et  votre  peuple,  aussi- 
tôt que  le  temps  me  le  permettra. 

43.  Vous  ferez  donc  maintenant  une  action 
de  justice  ,  de  m'envoyer  de  vos  gens  pour  me 
secourir ,  parce  que  toute  mon  armée  m'a  aban* 
donné. 

44.  Alors  Jonathas  envoya  à  Antioclie  trois 
mille  honmies  très-vaillans  qui  vinrent  trouver 
le  roi ,  et  le  roi  reçut  une  grande  joie  de  leur 
arrivée. 

45.  En  ce  même  temps  il  s'assembla  des  ba- 
bitans  de  la  ville  six  vingt  mille  hommes  qui 
vouloient  tuer  le  roi. 

46.  Le  roi  s'enfuit  dans  le  palais;  et  ceux  de 
la  ville  se  saisirent  de  toutes  les  rues,  et  com- 
mencèrent à  l'attaquer. 

47.  Le  roi  fit  venir  les  Juifs  à  son  secours,  et 
ils  s'assemblèrent  tous  près  de  lui ,  et  tirent  des 
courses  dans  la  ville  ; 

48.  Et  ils  tuèrent  en  ce  jour-là  cent  mille 
hommes  :  ils  mirent  aussi  le  feu  à  la  ville,  en 
remportèrent  un  grand  butin,  et  délivrèrent 
le  roi. 
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49.  Ceux  de  la  ville  voyant  que  les  Juifs  s'en 
etoient  rendus  les  maîtres,  pour  j  faire  tout 
ce  qu'ils  vouloient ,  demeurèrent  tout  conster- 
ne's;  et  e'tant  venus  crier  miséricorde  au  roi , 
ils  lui  firent  cette  prière  : 

50.  Tendez-nous  une  main  favorable;  et  que 
les  Juifs  cessent  de  nous  attaquer,  nous  et  no- 
tre ville. 

5r.  Ils  mirent  en  même  temps  les  armes  bas, 
iet  firent  la  paix.  Les  Juifs  s'acquirent  une 
grande  gloire  dans  l'esprit  du  roi  et  de  ceux 
de  son  royaume  :  ils  devinrent  célèbres  dans 
tout  le  royaume  ,  et  revinrent  à  Jérusalem 
charges  de  dépouilles. 

§.V.  Démkrius  traite  maljonatkas .  Andochus 
le  jeune  lui  rend  honneur. 

62.  Le  roi  Démétrius  fut  ainsi  affermi  sur 
son  trône  et  dans  son  royaume  ;  et  tout  le  pays 
demeura  paisible. 

63.  Mais  ce  prince  ne  tint  rien  de  tout  ce  qu'il 
avoit  promis  :  il  s'éloigna  de  Jonathas;  et  bien 
loin  de  lui  témoigner  aucune  reconnoissance 
de  toutes  les  obligations  qu'il  lui  avoit,  il  lui 
fit  même  tout  le  mal  qu'il  pût. 

54.  Après  cela  Tryphon  revint,  et  avec  lui 
le  jeune  Antiochus,  qui  commença  à  se  faire 
i'econnoître  pour  roi ,  et  qui  se  mit  le  diadème 
sur  la  tête. 
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55.  Toutes  les  troupes  que  Démétrius  avoit 
congédiées  s'assemblèrent  aussitôt  près  d'An- 
tiochus  :  elles  combattirent  contre  Démétrius, 
qui  fut  défait,  et  qui  s'enfuit. 

56.  Tryphon  se  saisit  alors  des  éléplians,  et 
se  rendit  maître  d'Antioche. 

ôy.  Le  jeune  Antiochus  écrivit  ensuite  à 
Jonathas  en  ces  termes  :  Je  vous  confirme  dans 
la  souveraine  sacrificature,  et  je  vous  établis 
sur  les  quatre  villes,  afin  que  vous  soyez  des 
amis  du  roi. 

58.  Il  lui  envoya  des  vases  d'or  pour  son  ser- 
vice ,  et  lui  donna  le  pouvoir  de  boire  dans  une 
coupe  d'or  ,  d'être  vêtu  de  pourpre,  et  de  por- 
ter une  agrafe  d  or  ; 

59.  Et  il  établit  son  frère  Simon  gouverneur 
depuis  la  côte  de  Tjr,  jusques  aux  frontières 
de  l'Egypte. 

§.  VL  Jonathas  prend  plusieurs  villes, 

60.  Jonathas  alla  ensuite  dans  les  villes  qui 
sont  au-delà  du  fleuve,  et  toute  l'armée  de 
Syrie  vint  à  son  secours.  Il  marcha  vers  Asca- 
lon ,  et  ceux  de  la  ville  vinrent  au-devant  de  lui 
en  lui  faisant  de  grands  honneurs. 

61.  Il  alla  de  là  à  Gaza  ;  mais  ceux  de  la  ville 
lui  fermèrent  les  portes  :  il  y  mit  le  siège,  et  il 
pilla  et  brûla  tous  les  environs  de  la  ville. 

62.  Alors  ceux  de  Gaza  demandèrent  à  Jona- 
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thas  à  capituler,  et  il  le  leur  accorda  :  il  prît 
leurs  fils  pour  otages  >  et  les  envoja  à  Jérusa- 
lem ;  et  il  alla  dans  tout  le  pays  jusqu'à  Damas. 

63.  Mais  ayant  appris  que  les  généraux  de 
Démétrius  étoient  venus  avec  une  armée  puis- 
sante soulever  ceux  de  la  ville  de  Cadès  qui  est 
en  Galilée,  pour  l'empêcher  de  se  mcler  da- 
vantage de  ce  qui  regardoit  le  royaume  de 
Syrie  j 

64.  Il  marcha  au-devant  d'eux,  et  laissa  dans 
la  province  son  frère  Simon. 

65.  Simon  mit  le  siège  devant  Bethsura  ,  et 
il  l'attaqua  long-temps ,  et  tint  ceux  qui  étoient 
dedans  investis. 

66.  Ils  lui  demandèrent  ensuite  à  faire  com- 
position, et  il  le  leur  accorda  :  il  les  fit  sortir 
hors  de  la  ville,  s'en  rendit  le  maître,  et  y  mit 
garnison. 

§.  VU.  Grande  victoire  remportée  par 
Jonathas. 

61.  Jonathas  vint  avec  son  armée  sur  le  bord 
de  l'eau  de  Génésar  ;  et  s'étant  levés  la  nuit, 
ils  se  rendirent  avant  le  jour  dans  la  plaine 
d'As  or. 

68.  Il  y  trouva  l'armée  des  étrangers  qui  ve- 
noient  au-devant  de  lui ,  et  qui  lui  dressoient 
clés  embuscades  s-ur  les  montagnes. 

69.  Il  marcha  droit  à  eux  ;  et  cependant  ceux 
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qui  etoient  cachés  sortirent  de  leur  embuscft* 

çle,  et  vinrent  chariîjer  ses  gens. 

70.  Tous  ceux  du  côté  de  Jonathas  s'enfui-- 
rent  sans  qu'il  en  demeurât  un  seul ,  sinon 
Mathathias,  fils  d'Absalon  ,  et  Judas  ,  fils  de 
Calphi,  général  de  son  armée. 

71.  Alors  Jonathas  déchira  ses  vêtemens,  se- 
mit  de  la  terre  sur  la  tête,  et  fit  sa  prière; 

72,.  Et  Jonathas  retourna  au  combat,  chargeai 
les  ennemis,  et  les  fit  fuir  devant  lui,  et  ils  fu- 
rent mis  en  déroute. 

78.  Et  ses  gens  qui  avoient  fui,  le  voyant 
combattre ,  revinrent  le  joindre,  et  poursuivi- 
rent avec  lui  les  ennemis  jusqu'à  Cadès ,  où  étoi  t 
leur  camp  ;  et  ils  ne  passèrent  pas  plus  loin. 

74.  11  demeura  sur  la  place  en  ce  jour-là  trois 
mille  hommes  de  l'armée  des  étvangers  :  e^ 
Jonathas  retourna  à  Jérusalem. 

CHAPITRE     XIL 

§.  I.  Jonathas  renouvelle  F  alliance  avec  l'es- 
Romains. 

I.  Jonathas  voyant  que  le  temps  lui  étoit 
favorable,  choisit  des  hommes  qu'il  envoya  à 
llome ,  pour  affermir  et  renouveler  Tamitié- 
avec  les  Romains. 

2.  11  envoj'a  aussi  vers  les  Lacédémoniens  et 
en  d'autres  lieux  des  lettres  toutes  semblables^ 
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3.  Ses  gens  allèrent  donc  à  Rome  ;  et  étant 
entrés  dans  le  sénat,  ils  dirent  :  Jonathas ,  grand- 
prêtre,  etle  peuple  juif,nous  ont  envo\'éspour 
renouveler  avec  vous  l'amitié  et  l'alliance,  se- 
lon qu'elle  a  été  faite  auparavant  entre  nous. 

4.  Et  les  Romains  leur  donnèrent  des  lettres 
adressées  à  leurs  officiers  dans  chaque  provin- 
ce ,  pour  les  faire  conduire  en  pajx  jusqu'au 
paj'S  de  Juda. 

§.  II.  Alliance  avec  les  Lacédémoniens. 

6.  Voici  la  copie  des  lettres  que  Jonathas 
écrivit  aux  Lacédémoniens  : 

6.  Jonathas,  grand-prétre, les  anciens  delà 
nation,  les  prêtres,  et  le  reste  du  peuple  juif, 
aux  Lacédémoniens  leurs  frères,  salut. 

7.  Il  y  a  déjà  long-temps  cju'Arius  qui  ré- 
gnoit  à  Lacédémone  ,  envoya  des  lettres  au 
grand-prêtre  Onias,  qui  témoignoient  que  vous 
êtes  nos  frères,  comme  on  le  peut  voir  par  la 
copie  de  ces  lettres,  que  nous  avons  jointes  à 
celle-ci. 

8.  Et  Onias  reçut  avec  grand  honneur  celui 
que  le  roi  avoit  envoyé,  et  ses  lettres  où  il  lui 
parloit  de  cette  alliance  et  de  cette  amitié  que 
nous  avons  avec  vous. 

9.  Quoique  nous  n'eussions  aucun  besoin  de 
ces  choses  ,  ayant  pour  notre  consolation  les. 
saints  livres  q^ui  sont  entre  nos  mains. 


344        ï-  ^-  S    M  A  C  H  A  B  É  E  S. 

10.  Nous  avons  mieux  aimé  néanmoins  en- 
voyer vers  vous  pour  renouveler  cette  amitié 
et  celte  union  fraternelle,  de  peur  que  nous 
ne  devenions  comme  étrangers  à  votre  égard, 
])arce  qu'il  s'est  déjà  passé  beaucoup  de  temps 
depuis  que  vous  avez  envoyé  vers  nous. 

11.  Sachez  donc  que  nous  n'avons  jamais 
cessé  depuis  ce  temps-là  de  nous  souvenir  de 
vous  dans  les  l'êtes  solennelles,  et  les  autres 
jours  où  cela  se  doit,  dans  les  sacrifices  que 
nous  offrons  au  Seigneur  j  et  dans  toutes  nos 
saintes  cérémonies ,  selon  qu'il  est  du  devoir 
et  de  la  bienséance  de  se  souvenir  de  ses  frères. 

12.  Nous  nous  réjouissons  de  la  gloire  dans 
laquelle  vous  vivez. 

i3.  Mais  pour  nous  autres,  nous  noussom-î 
mes  vus  dans  de  grandes  afflictions  et  en  diver- 
ses guerres;  et  les  rois  qui  nous  environnent 
nous  ont  souvent  attaqués. 

14.  Cependant  nous  n'avons  voulu  être  à 
charge  ni  à  vous,  ni  à  nos  autres  alliés  dans 
tous  ces  combats. 

i5.  Car  nous  avons  reçu  du  secours  du  ciel  ; 
nous  avons  été  délivrés,  et  nos  ennemis  se  sont 
vus  humiliés. 

16.  Ajant  donc  choisi  Numénius,  fils  d'An- 
tiochus,  et  Antipater,  fils  de  Jason,  pour  Icsi 
envo^yer  vers  les  Romains  ,  renouveler  l'al- 
liance et  l'amitié  ancienne  que  nous  avons  avec 
eux  ; 
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17.  Nous  leur  avons  donné  ordre  d'aller  aussi 
vers  vous,  de  vous  saluer  de  notre  part,  et  de 
vous  rendre  nos  lettres  touchant  le  renouvelle- 
ment de  notre  union  fraternelle. 

18.  C'est  pourquoi  vous  ferez  bien  de  répon- 
dre k  ce  que  novis  vous  avons  écrit. 

19.  Voici  la  copie  des  lettres  qu'Arius  avoit 
envoyées  à  Onias  : 

2.0.  Arius,  roi  des  Lacédémoniens,  au  grand- 
prêtre  Onias ,  salut. 

2.1.  Il  a  été  trouvé  ici  dans  un  écrit  touchant 
les  Lacédémoniens  et  les  Juifs,  qu'ils  sont  frè- 
res ,  et  qu'ils  sont  tous  de  la  race  d'Abraham. 

2.2.  Maintenant  donc  que  nous  avons  su  ces 
choses  ,  vous  ferez  bien  de  nous  écrire  si  toutes 
choses  sont  en  paix  parmi  vous. 

2.3.  Et  voici  ce  que  nous  vous  avons  écrit 
nous  autres  :  Nos  bestiaux  et  tous  nos  biens  sont 
à  vous  ;  et  les  vôtres  sont  à  nous.  C'est  ce  que 
nous  avons  ordonné  qu'on  vous  déclarât  de 
notre  part, 

§.  III.    Jonathas  fait  fuir  V armée   de 
Démétrius. 

24,  Cependant  Jonathas  apprit  que  les  géné- 
raux de  l'armée  de  Démétrius  étoicnt  revenus 
pour  le  combattre  avec  une  armée  beaucoup 
plus  grande  qu'auparavant. 

2,5.  Ainsi  il  partit  de  Jérusalem ,  et  alla  au-^ 
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devant  d'eux  dans  le  pays  d'Amathite ,  parce 
qu'il  ne  vouloit  pas  leur  donner  le  temps  d'en- 
trer sur  ses  terres. 

^6.  Et  il  envoya  dans  leur  camp  des  espions , 
qui  rapportèrent,  qu'ils  avoient  résolu  de  le 
venir  surprendre  pendant  la  nuit. 

2,7,  Après  donc  que  le  soleil  fut  couché, 
Jonathas  commanda  à  ses  gens  de  veiller,  et 
de  se  tenir  toute  la  nuit  sous  les  armes  et  prêts 
h  combattre;  et  il  mit  des  gardes  autour  du 
camp- 
as. Les  ennemis  ayant  su  que  Jonathas  se  te- 
noit  avec  ses  gens  prêt  au  combat,  eurent  peur  ; 
et  leurs  cœurs  furent  saisis  de  frayeur.  Ainsi 
ayant  allumé  des  feux  dans  leur  camp,  ils  se 
retirèrent. 

29.  Jonathas  et  ceux  qui  étolent  avec  lui  , 
voyant  ces  feux  allumés,nes'apperçurent  point 
de  leur  retraite  jusqu'au  matin. 

30.  Et  Jonathas  les  poursuivit  ;  mais  il  ne  put 
les  atteindre ,  parce  qu'ils  avoient  déjà  passé  le 
fleuve  Elcuthère. 

3i.  Il  marcha  de  là  vers  les  Arabes,  qui  sont 
appelés  Zabadéens  :  il  les  défit,  et  en  rapporta 
les  dépouilles. 

Sa.  11  partit  ensuite  de  là,  et  vifît  à  Damas  > 
et  il  faisoit  des  courses  dans  tout  le  ])ays. 

33.  Cependant  Simon  alla  jusqu'à  Ascalon, 
et  jusqu'aux  forteresses  voisines.  Il  marcha  de^ 
là  vers  Joppé,  et  la  prit. 
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84.  Car  il  avoit  su  qu'ils  vouloient  livrer  la 
place  à  ceux  du  parti  de  Démétrius  ;  et  il  y  mit 
garnison  pour  garder  la  ville. 

35.  Jonathas  étant  revenu  ,  assembla  les  an* 
ciens  du  peuple ,  et  il  résolut  avec  eux  de  bâtir 
des  forteresses  dans  la  Judée, 

36.  De  bâtir  les  murs  de  Jérusalem,  et  de 
faire  aussi  élever  un  mur  d'une  très -grande 
hauteur  entre  la  forteresse  et  la  ville ,  afin  que 
la  forteresse  en  fût  séparée,  et  sans  communi- 
cation, et  que  ceux  de  dedans  ne  pussent  ni 
acheter  ni  vendre. 

87.  On  s'assembla  donc  pour  bâtir  la  ville  ;  et 
la  muraille  qui  étoit  le  long  du  torrent  du  coté 
de  l'orient  étant  tombée,  Jonathas  la  rétablit; 
et  elle  fut  appelée  Caphetctha. 

38.  Simon  bâtit  aussi  Adiada  dans  la  plaine 
de  Séphéla,  et  la  fortifia  ;  et  il  j-  mit  des  portes 
et  des  serrures. 

§.  I V.  Tryphonprend  J onathas  par  trahison. 

89.  Mais  Trjphon  ayant  résolu  de  se  faire 
roi  d'Asie  ,  de  prendre  le  diadème  ,  et  de  tuer 
le  roi  Antiochus , 

40.  Et  craignant  que  Jonathas  ne  l'en  empê^ 
chat  et  ne  lui  déclarât  le  guerre,  chcrchoit  les 
moyens  de  se  saisir  de  sa  personne,  et  de  le  tuer. 
Il  s'en  alla  donc  dans  cette  pensée  à  Bethsan. 

41.  Jonathas  marcha  au-devant  de  lui  avec 
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quarante  mille  hommes  de  guerre  choisis,  et 
■vint  à  Bethsan. 

42.  Tryphon  voyant  que  Jonathas  étoit  venu 
avec  une  grande  armée  pour  le  combattre ,  fut 
saisi  de  crainte. 

43.  Il  le  reçut  avec  grand  honneur,  le  re- 
commandai tous  ses  amis,  lui  fit  des  présens, 
et  ordonna  à  toute  son  armée  de  lui  obéir  com-=. 
rpe  à  lui-même. 

44.  Il  dit  ensuite  à  Jonathas  :  Pourquoi  avez- 
vous  fatigué  inutilement  tout  ce  peuple,  puis- 
que nous  n'avons  point  de  guerre  ensemble? 

40.  Renvoye?:-les  donc  dans  leurs  maisons , 
et  choisissez-en  seulement  quelque  peu  d'entre 
eux  pour  être  avec  vous.  Venez  avec  moi  à 
Ptolémaïde  ;  et  je  vous  la  mettrai  entre  les. 
mains.,  avec  les  autres  forteresses,  les  troupes , 
et-tous  ceux  qui  ont  la  conduite  des  afi-ai-res,  et 
je  m'en  retournerai  ensuite  ;  car  c'est  pour  cela 
que  je  suis  venu. 

46.  Jonathas  le  crut,  et  fit  ce  qu'il  lui  avoît 
dit.  Il  renvoya  ses  gens,  qui  s'en  retournèrent 
a,u  pays  de  Juda. 

47.  Et  il  ne  retint  avec  lui  que  trois  mille 
hommes ,  dont  il  en  renvoya  encore  deux  mille 
en  Galilée,  et  mille  l'accompagnèrent. 

48.  Aussitôt  que  Jonathas  fut  entré  dans 
Ptolémaïde  ,  ceux  de  la  ville  fermèrent  les  por- 
tes ,  et  le  prirent;  et  ils  passèrent  au  fil  de: 
î'épée  tous  ceux  qui  étoient  venus  avec  lui. 
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49.  Et  Tryphon  envoya  ses  troupes  et  sa  ca- 
valerie en  Galilée,  et  dans  la  grande  plaine 
pour  tuer  tous  ceux  qui  avoient  accompagné 
Jonatlias. 

50,  Mais  ceux-ci  ayant  appris  que  Jonatlias 
avoit  été  arrêté,  et  qu'il  avoit  péri  avec  tous 
ceux  qui  l'accompagnoient  ,  s'encouragèrent 
les  uns  les  autres ,  et  se  présentèrent  pour  com- 
battre avec  une  grande  assurance. 

61.  Ceux  qui  les  avoient  poursuivis  ,  les 
voyant  très -résolus  à  vendre  bien  cher  leur 
vie,  s'en  retournèrent. 

62,.  Ainsi  ils  revinrent  tous  dans  le  pays  de 
Juda  sans  être  attaqués:  ils  pleurèrent  beau- 
coup Jonathas  ,  et  ceux  qui  étoient  avec  lui ,  et 
tout  Israël  en  fit  un  grand  deuil. 

53.  Alors  tous  les  peuples  dont  ils  étoient 
environnés,  firent  un  nouvel  effort  pour  les 
perdre,  en  disant  : 

64.  Ils  n'ont  aucun  chef  qui  les  commande, 
ni  personne  qui  les  assiste  :  attaquons-les  donc 
maiitenant,  exterminons-les,  et  effaçons  leur 
nom  de  la  mémoire  des  hommes. 
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CHAPITRE     XI  IL 

§.  I.  Simon  est  établi  chef  des  Juifs. 

i .  C  E  p  E  N  D  A  N  T  Simon  fut  avel'ti  que  Tryphoit 
avoit  levé  une  grande  arme'e  pour  venir  tout 
ravager  dans  le  pajs  de  Juda. 

2.  Et  voyant  le  peuple  sdisi  de  frayeur,  il 
monta  à  Jérusalem,  et  fit  assembler  tout  le 
monde. 

3.  Il  leur  dit  pour  les  eticourager  :  Vous  sa- 
vez combien  nous  avons  combattu  mes  frères 
et  moi ,  et  toute  la  maison  de  mon  père  pour 
nos  lois  et  pour  le  saint  temple,  et  en  quelles 
aftlictions  nous  nous  sommes  vus. 

4.  C'est  pour  cela  que  tous  mes  frères  sont 
péris  en  voulant  sauver  Israël  ;  et  je  suis  de- 
meuré seul. 

5.  Mais  ci  Dieu  ne  plaise  que  je  veuille  épai^- 
gner  ma  vie  tant  que  nous  serons  dans  l'alïlic- 
tion  ;  car  je  ne  suis  pas  meilleur  que  mes  frères. 

6.  Je  vengerai  donc  mon  peuple  et  le  sanc- 
tuaire, nos  enfans  et  nos  femmes  ;  parce  que 
toutes  les  nations  se  sont  assemblées  pour  nous 
opprimer,  par  la  seule  haine  qu'elles  nous 
portent. 

7.  A  ces  paroles  tout  le  peuple  fut  animé  de 
courage. 

8.  Ils  lui  répondirent  en  haussant  leur  voix: 
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Vous  êtes  notre  chef  en  la  place  de  Judas  et  de 
Jonathas  ,  votre  frère. 

9.  Conduisez -nous  dans  nos  combats;  et 
nous  ferons  tout  ce  Cjue  vous  nous  ordon- 
nerez. 

10.  Aussitôt  il  fit  assembler  tous  les  ^ens  de 
guerre,  et  il  rebiîtit  en  dilii^ence  toutes  les 
murailles  de  Jérusalem  ,  et  fortifia  tout  au- 
tour. 

1 1 .  Il  envoya  Jonathas ,  fils  d'Absalon  à  Joppo 
avec  une  nouvelle  armée  :  et  après  qu'il  en  eut 
chassé  tous  ceux  qui  étoient  dedans ,  il  y  de- 
meura avec  ses  troupes. 

§.  1 1.  Tryphon  tue  Jonathas  et  ses  enfans. 

12.  GependantTryphon  partit  de  Ptolémaïde 
avec  une  grande  armée  ,  pour  venir  dans  le 
])avs  de  Judas;  et  il  menoit  avec  lui  Jonathas 
qu'il  avoit  retenu  prisonnier. 

i3.  Simon  se  campa  près  d'Addus,  vis-à-vis 
de  la  plaine. 

14.  Et  Tryphon  ayant  su  que  Simon  avoit 
été  établi  en  la  place  de  Jonathas ,  son  frère  ,  et 
qu'il  se  disposoit  à  lui  livrer  bataille,  lui  en- 
voya des  ambassadeurs , 

i5.  Et  lui  fit  dire  :  Nous  avons  retenu  Jona- 
thas,votre  frère  ,  parce  qu'il  devoit  de  l'argent 
au  roi ,  ù  cause  des  affaires  dont  il  a  eu  la  con- 
duite. 
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i6.  Mais  envoj  ez-moi  présentement  cent  ta- 
lens  d'argent,  et  ses  deux  fils  pour  otages  ,  et 
pour  assurance  qu'étant  mis  en  liberté  il  ne 
s'enfuira  pas  ^rers  nos  ennemis  j,  et  nous  vous 
le  renverrons. 

17.  Quoique  Simon  reconnut  qu'il  ne  lui 
parloit  ainsi  que  pour  le  tromper,  il  commanda 
néanmoins  que  l'on  envoyât  l'argent  avec  les 
enfans,  de  peur  d'attirer  sur  lui  une  grande 
haine  de  la  part  du  peuple  d'Israël,  qui  au- 
roit  dit  : 

18.  Jonathàs  est  péri ,  parce  qu'on  n'a  pas  en- 
voyé cet  argent  et  ses  enfans. 

19.  Il  envoya  donc  et  les  enfans  et  les  cent 
talens  ;  et  Tryphon  manqua  à  sa  parole,  et  rie 
renvoya  point  Jonathàs. 

20.  Il  entra  ensuite  dans  le  pays  pour  tout 
ravager;  et  il  tourna  par  le  chemin  qui  mené  à 
Ador  :  mais  Simon  le  côtoyoit  avec  son  armée 
par  tous  les  lieux  où  il  marchoit. 

21.  Alors  ceux  qui  étoient  dans  la  forteresse 
envoyèrent  des  gens  à  Tryphon,  pour  le  prier 
de  se  hâter  de  venir  par  le  désert,  et  de  leur 
envoyer  des  vivres. 

22.  Tryphon  tint  toute  sa  cavalerie  prête 
pour  partir  cette  nuit-là  même;  mais  comme 
il  y  avoit  une  grande  quantité  de  neige  ,  il 
n'alla  point  au  pays  de  Galaad. 

28.  Et  lorsqu'il  fut  proche  de  Bascaraan  ,  il 
tua  là  Jonathàs  avec  ses  fils. 

24. 
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I         ^4.  Ensuite  tournant  visage  tout-d'un-coup, 
H  s'en  retourna  en  son  pajs. 

§.  III.  Tombeau  de  Jonathas. 

25.  Alors  Simon  envoya  quérir  les  os  de  son 
frère  Jonathas,  et  les  ensevelit  à  Modin ,  qui 
étoit  la  ville  de  ses  pères. 

26.  Tout  Israël  fit  un  grand  deuil  à  sa  mort; 
«t  ils  le  pleurèrent  pendant  plusieurs  jours. 

27.  Et  Simon  fit  élever  sur  le  sépulcre  de 
son  père  et  de  ses  frères  un  haut  édifice  qu'on 
Voyoît  de  loin,  dont  toutes  les  pierres  étoient 
polies  devant  et  derrière. 

28.  Il  fit  dresser  sept  pyramides,  dont  l'une 
répondoit  à  l'autre;  une  à  son  père,  une  à  sa 
inère,  et  quatre  à  ses  frères. 

29.  Il  fît  dresser  tout-autour  de  grandes  co- 
lonnes; et  sur  les  colonnes  des  armes  pour  ser- 
vir d'un  monument  éternel  ;  et  auprès  des  ar- 
mes, des  navires  en  sculpture ,  pour  être  vus  de 
loin  par  tous  ceux  qui  navigueroientsurlamer. 

30.  C'est-là  le  sépulcre  qu'il  fit  à  Modin,  et 
que  l'on  voit  encore. 

3i.  Or  Trjphon  étant  en  voyage  avec  le 
jeune  roi  Antiochus,le  tua  en  trahison. 

32.  Et  il  régna  en  sa  place  ,  s'étant  mis  sur  la 
tête  le  diadème  d'Asie  j  et  il  fi  t  de  grands  maux 
I      dans  tout  le  pays. 

8.  Z 
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§.  IV.  Alliance  de  Simon  avec  Démétrius. 

33.  Simon  cependant  réparoi  t  les  places  de  la 
Judée,  les  fortifiant  avec  de  hautes  tours,  de 
grandes  murailles,  des  portes  et  des  serrures; 
t:t  ilfaisoit  mettre  des  vivres  dans  tous  les  lieux 
fortifiés. 

34.  Il  choisit  aussi  des  hommes  qu'il  envoya 
vers  le  roi  Démétrius,  le  priant  de  rétablir  la 
Judée  dans  ses  franchises,  parce  que  toute  la 
conduite  de  Tryphon  n'a  voit  été  jusqu'alors 
qu'une  violence  et  un  brii^andage. 

35.  Le  roi  Démétrius  répondit  à  la  demande 
qu'il  lui  avoit  faite  ,  et  lui  récrivit  en  ces 
termes  : 

36.  Le  roi  Démétrius,  à  Simon,  grand-prêtre 
et  ami  des  rois,  aux  anciens >  et  à  tout  le  peu- 
ple des  Juifs,  salut. 

37.  Nous  avons  reçu  la  couronne  et  la  palme 
d'or  que  vous  nous  avez  envoyées  ;  et  nous 
sommes  disposés  à  faire  avec  vous  une  paix  so- 
lide e/ durable,  et  d'écrire  à  nos  intendans  qu'ils 
vous  fassent  les  remises  selon  les  grâces  que 
nous  vous  avons  accordées. 

38.  Tout  ce  que  nous  avons  ordonné  en  votre 
faveur,  demeurera  fermée'/ inviolable  :  les  pla- 
ces que  vous  avez  fortifiées  seront  à  vous. 

39.  Nous  pardonnons  aussi  toutes  les  fautes 
et  les  manquemens  qui  auroient  pu  se  coni- 
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mettre  jusqu'aujourd'hui.  Nous  vous  déchar- 
geons de  la  couronne  que  vous  deviez.  Que  si 
l'on  pavoit  quelqu'autre  impôt  dans  Jérusalem  j 
on  ne  le  paiera  plus  à  l'avenir. 

40.  S'il  s'en  trouve  parmi  vous  qui  soient 
ipropres  à  être  enrôlés  dans  nos  troupes  ,  ils  y 
entreront  ;  et  nous  voulons  qu'il  y  ait  entre 
nous  une  bonne  paix. 

41 .  En  l'année  cent  soixante  et  dixième ,  Israël 
fut  affranchi  du  joug  des  nations. 

42.  Et  le  peuple  d'Israël  commença  à  mettre 
cette  inscription  sur  les  tables  et  sur  les  re- 
gistres publics:  La  première  année  sous  Simonj 
souverain  pontife,  grand  chef  et  prince  des 
Juifs. 

§.  V.  Prise  de  Ga-^a  par  Simon. 

43.  Vers  ce  temps-là.  Simon  alla  mettre  le 
siège  devant  Gaza,  l'investit  avec  son  armée, 
dressa  des  machines  ,  s'approcha  des  murailles 
de  la  ville;  et  en  ayant  attaqué  une  tour,  il 
l'emporta. 

44.  Ceux  qui  étolent  dans  une  de  ces  ma- 
chines ,  étant  entrés  tout-d'un-coup  dans  la 
ville,  il  s'excita  un  grand  tumulte  parmi  le 
peuple. 

45.  Ceux  de  la  ville  vinrent  donc  avec  leurs 
femmes  et  leurs  enfans  sur  les  murailles ,  ayant 
leurs  habits  déchirés;  et  ils  jetèrent  de  grandç 
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cris ,  en  demandant  à  Simon  ,  qu'il  les  reçut  k 

composition, 

46.  Et  lui  disant  :  Ne  nous  traitez  pas  selon 
notre  malice,  mais  selon  vos  miséricordes. 

47.  Simon  touché  de  compassion,  ne  voulut 
point  les  exterminer  ;  mais  il  les  chassa  seule* 
ment  hors  de  la  ville,  et  il  purifia  les  maisons 
où  il  j  avoit  eu  des  idoles  :  il  entra  ensuite  dans 
Gaza, en  chantant  des  hjmnes,  et  bénissant  le 
Seigneur. 

48.  Et  après  qu'il  eut  ôté  de  la  ville  toutes 
les  impuretés,  il  y  établit  des  hommes  pour  y 
observer  la  loi  ;  il  la  fortifia,  et, il  y  fit  sa  de- 
meure. 

49.  Or  ceux  qui  étoient  dans  la  forteresse  de 
Jérusalem,  ne  pouvant  ni  en  sortir,  ni  entrer 
dans  le  pays,  ni  rien  acheter  ,  ni  rien  vendre  , 
parce  qu'on  les  en  empêchoit,  se  virent  ré- 
duits à  une  grande  famine,  et  plusieurs  d'en- 
tr'eux  moururent  de  faim. 

50.  Ils  crièrent  donc  vers  Simon,  pour  lui 
demander  composition;  et  il  la  leur  accorda  :  il 
les  chassa  de  la  forteresse,  et  la  purifia  de  tou- 
tes souillures. 

5i.  Simon  et  ses  gens  y  entrèrent  ensuite  le 
vingt-troisième  du  second  mois  ,  l'année  cent 
soixante  et  onzième,  ayant  k  la  main  des  bran- 
ches de  palmes,  et  louant  Dieu  avec  des  har- 
pes, des  tjmbales  et  des  Ijres,  et  chantant  des, 
hymnes  et  des  cantiques,  parce  qu'un  grand 
ennemi  avoit  été  exterminé  d'Israël. 
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52.  Et  il  ordonna  que  ces  jours  se  célébre- 

roient  tous  les  ans  avec  grande  réjouissance. 
63.  Il  fortifia  aussi  la  montagne  du  temple 

qui  étoit  près  de  la  forteresse ,  et  il  y  habita 

avec  ses  gens. 

54.  Ensuite  Simon  voyant  que  Jean  son  fils 

étoit  un  homme  de  guerre  très-vaillant,  le  fit 

général  de  toutes  les  troupes  ;  et  Jean  demeura 

à  Gaza, 

CHAPITRE      XIV. 

§.  I.  Démétrius  vaincu  par  Tryphon.  Paix 
dont  jouissent  les  Juifs. 

I.  JliN  la  cent  soixante  et  douzième  année,  le 
roi  Démétrius  assembla  son  armée ,  et  s'en 
alla  en  Médie,  pour  s'y  fortifier  par  un  nou- 
veau secours,  et  être  en  état  de  con>battre  con- 
tre Trjphon. 

2.  Et  Arsacès ,  roi  des  Perses  et  des  Mèdes  , 
ayant  appris  que  Démétrius  étoit  entré  sur  ses^ 
états,  envoya  l'un  des  généraux  de  ses  armées 
pour  le  prendre  vif,  et  le  lui  amener. 

3.  11  marcha  donc  contre  Démétrius,  défit 
son  armée,  le  prit  et  le  mena  à  Arsacès,  qui  le 
fit  mettre  en  prison. 

4.  Tout  le  pavs  de  Judée  demeura  paisible 
pendant  tout  le  temps  de  Simon.  Il  ne  cherch* 
i^'à  faire  du  bien  à  sa  nation,  et  sa  puissance 
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et  sa  i^loire  furent  agréables  aux  Juifs  tant 

qu'il  vécut. 

5.  Outre  toutes  les  actions  glorieuses  qu'il 
fit,  il  prit  Joppé,  pour  lui  servir  de  port  ;  et 
il  en  fit  un  passage  pour  aller  dans  les  îles  de 
la  nier. 

6.  Il  étendit  les  limites  de  sa  nation  ,  et  se 
rendit  maître  de  tout  le  pajs. 

7.  Il  fit  un  grand  nombre  de  prisonniers  :  il 
s'empara  de  Gazara,  de  Bethsura,  et  de  là  for- 
teresse de  Jérusalem  :  il  en  ôta  toutes  les  impu-R 
retés,et  il  n'j  avoit  personne  qui  lui  résistât. 

8.  Chacun  cultivoit  alors  sa  terre  en  paix, le 
pays  de  Juda  étoit  couvert  de  blé,  et  les  arbres 
de  la  campagne  produisoient  leurs  fruits. 

9.  Les  vieillards  étoient  tous  assis  dans  les 
places  publiques,  et  s'entretenoient  de  l'aboii- 
dance  des  'jiens  de  la  terre.  Les  Jeunes'homnies 
se  paroient  de  vétemens  magniKques  et  d'ha- 
bits de  guerre. 

10.  Il  distribuoit  des  vivres  dans  les  villes, 
et  il  en  faisoir  des  places  d'armes.  Enfin  soii 
nom  devint  célèbre  jusqu'aux  extrémités  de  I4 
terre. 

11.  Il  établit  la  paix  dans  tout  son  pays,  et 
tout  Israë   fut  comblé  de  joie. 

12.  Chacun  se  tenoit  assis  sous  sa  vigne  et 
sous  son  figuier;  et  nul  n'étuit  en  état,de  leur 
donner  de  la  crainte. 

i3.  Il  ne  se  trouva  plus  dans, le  pays  (lucun 
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ennemi  qui  osât  les  attaquer;  et  les  rois  furent 
abattus  dans  tout  ce  temps-là. 

14.  Il  protégea  tous  les  pauvres  de  son  peu~ 
pie;  il  fut  zélé  pour  l'observation  de  la  loi,  et 
il  extermina  tous  les  injustes  et  tous  les  mé- 
cbans. 

i5.  Il  rétablit  la  gloire  du  sanctuaire,  et  il 
multiplia  les  vases  saints. 

§.  II.  Alliance  renouvelée  avec  les  Lacédé^ 
moniens. 

16.  Or  la  nouvelle  de  la  mort  de  Jonatbas 
ajant  été  portée  jusqu'à  Rome  et  à  Lacédé- 
mone ,  ils  en  furent  fort  affligés. 

17.  Mais  lorsqu'ils  apprirent  que  Simon  son 
frère  avoit  été  fait  grand-prêtre  en  sa  place,  et 
qu'il  étoit  maître  de  tout  le  pajs  et  de  toutes 
les  villes , 

18.  Ils  lui  écrivirent  sur  des  tables  d'àiraiii 
pour  renouveler  l'amitié  et  l'alliance  qu'ils 
avoient  faite  avec  Judas  et  Jonathas  ses  frères. 

19.  Ces  lettres  furent  lues  dans  Jérusalem 
devant  tout  le  peuple;  et  voici  ce  que  conte- 
noient  celles  que  les  Lacédémoniens  envoyè- 
rent : 

20.  Les  princes  et  les  villes  des  Lacédé- 
moniens, à  Simon,  grand-prctre,  aux  anciens, 
aux  prêtres ,  et  à  tout  le  peuple  des  Juifs ,  leur» 
frères  j  salut. 
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ST.  Les  ambassadeurs  que  vous  avez  envoyés 
vers  notre  peuple,  nous  ayant  informés  de  la» 
gloire,  de  l'honneur  et  de  la  joie  où  vous  ête& 
présentement ,  nous  nous  sommes  réjouis  beau- 
coup  de  leur  arrivée. 

^2.  Et  nous  avons  écrit  en  ces  termes  dans  les. 
registres  publics  ce  qu'ils  nous  avoient  dit  de 
votre  part  :  Numénius,  fils  d'Antiochus  ,  et 
Antipater,  fils  de  Jason  ,  sont  venus  nous  trou^ 
ver  pour  renouveler  l'ancienne  amitié  qui  esfi 
entre  nous. 

^3.  Et  le  peuple  a  trouvé  bon  de  recevoir  cea 
ambassadeurs  avec  grand  honneur,  et  d'écrire 
leurs  paroles  dans  les  registres  publics,  afia 
qu'elles  servent  de  monument  au  peuple  de 
Lacédémone.  Et  nous  avons  envoyé  une  copi© 
de  cet  écrit  à  Simon  ,  grand-prêtre. 

§.  I  IL  Simon,  envole  des  présens  à  Rome. 
Eloge  que  les  Romains  font  de  Simon. 

2,4.  Après  cela  Simon  envoya  à  Rome  Numé- 
nius  avec  un  grand  bouclier  d'or  du  poids  de 
mille  mines  ,  pour  renouveler  l'alliance  avec 
eux.  Ce  que  le  peuple  romain  ayant  appris, 

s5.  11  dit  :  Comment  témoignerons-nous  no- 
tre reconnoissance  à  Simon  et  à  ses  fils? 

26.  Car  il  a  rétabli  ses  frères,  et  il  a  exter- 
miné d'Israël  ses  ennemis,;  et  ils  lui  donnèrent 
le  privilège  d'une  entière  liberté;  et  cela  fuç 
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écr'\t  sur  des  tables  d'airain  ,  et  mis  dans 
une  inscription  publique  sur  la  montagne  de 
Sion. 

27,  Voicî  ce  que  contenoît  cetécrit:LE  dix- 
huitième  jour  du  mois  d'Elul  ,  l'an  cent  soi- 
xante et  douze, la  troisième  année  sous  Simon, 
grand-prêtre  ; 

2.S.  Cette  déclaration  fut  faite  à  Asaramel 
dans  la  grande  assemblée  des  prêtres  et  du  peu- 
ple, des  premiers  de  la  nation  et  des  anciens 
du  pays  :  Tout  le  monde  sait  que  le  pajs  de  Ju- 
dée ayant  été  affligé  de  beaucoup  de  guerres , 

29.  Simon,  fils  de  Malbathias  de  la  race  de 
Jarib,  et  ses  frères  se. sont  abandonnés  au  pé- 
ril, et  ont  résisté  aux  ennemis  de  leur  nation, 
pour  soutenir  leur  saint  temple  et  leur  loi,  et 
ont  élevé  leur  peuple  en  grande  gloire. 

30.  Jonatbas  a  rassemblé  ceux  de  sa  nation, 
est  devenu  leur  grand-pontifc,et  a  été  réuni  à 
son  peup\e  après  sa  mort. 

3i.  Et  les  ennemis  des  Juifs  se  sont  efforcés 
ensuite  de  les  fouler  aux  pieds,  de  ravager  leur 
pays,  et  de  profaner  leur  saint  temple. 

02.  Mais  Simon  leur  a  résisté  alors  :  il  a  com- 
battu pour  son  peuple  :  il  a  distribué  beaucoup 
d'argent  :  il  a  armé  les  plus  vaillans  de  sa  na- 
tion ,  et  les  a  entretenus  à  ses  dépens. 

33.  Il  a  fortifié  les,  villes  de  Judée,  et  la  ville 
deBetbsura  qui  étoit  sur  la  frontière  de  Judée, 
^ont  les  ennemis  avoient  fait  auparavant  leur 
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place  d'armes;  et  il  y  a  mis  une  garnison  de 

Juifs. 

34.  Il  a  fortifie  Joppé  sur  la  côte  de  la  mer, 
et  Gazara  qui  est  sur  la  frontière  d'Azot ,  où  les 
ennemis  demeuroient  auparavant.  11  y  a  mis 
des  Juifs  pour  les  garder,  et  les  a  pourvues, 
de  toutes  les  choses  ne'cessaires  pour  leur  dé-* 
fense. 

§.  IV.  Suite  de  réloge  de  Simon, 

35.  Le  peuple  a  vu  la  conduite  de  Simon  ,  et 
tout  ce  qu'il  faisoit  pour  relever  la  gloire  de  sa 
nation;  et  ils  l'ont  établi  leur  chef,  et  prince- 
des  prêtres,  parce  qu'il  avoit  fait  toutes  ces 
^r/7/2^o- choses ,  qu'il  avoit  conservé  toujours 
la  justice  et  une  exacte  fidélité  envers  son  peu- 
ple, et  qu'il  s'étoit  efforcé  par  toute  sorte  de 
moyens  de  relever  l'honneur  de  s;i  nation. 

36.  Les  affaires  ont  réussi  de  son  temps  très- 
heureusement  sous  sa  conduite;  en  sorte  que 
les  étrangers  ont  été  bannis  du  pays  d'Israël, 
et  qu'il  a  chassé  de  la  ville  de  David  et  delà  forte- 
resse de  Jérusalem  ceux  qui  y  étoient  en  garni- 
son ,  qui  faisoient  des  sorties ,  profanoient  tout 
aux  environs  du  sanctuaire,  et  faisoient  une 
grande  plaie  à  la  pureté  et  sainteté  des  lieux. 

87.  Et  il  y  a  établi  des  Juifs  pour  la  sûreté 
du  pavs  et  de  la  ville ,  et  a  relevé  les  murs  de 
Jérusalem. 
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33.  Le  roi  Démétrius  l'a  confirmé  dans'hi 

«ouveraine  sacrificature , 

89.  Et  en  même  temps  il  l'a  déclaré  son  ami , 

et  l'a  élevé  dans  une  haute  «-Joire. 

o 

40.  Car  il  avoit  su  que  les  Homains  avoient 
appelé  les  Juifs,  leurs  amis  ,  leurs  alliés,  et 
leurs  frères  ;  et  qu'ils  avoient  reçu  avec  grand 
honneur  les  ambassadeurs  de  Simon  : 

41.  Que  les  Juifs  et  les  prêtres  avoient  con- 
senti qu'il  fut  leur  chef,  et  leur  souverain 
prêtre  pour  toujours,  jusqu'à  ce  qu'il  s'élevât 
parmi  eux  un  prophète  fidèle  : 

42.  Ensorte  Cju'ayant  sur  eux  l'autorité  de 
^7     chef,  il  prît  le  soin  des  choses  ^lintes,  qu'il 

établît  ceux  qui  dévoient  avoir  f  intendance  sur 
les  ouvrages  publics,  sur  la  province,  sur  les 
armes  et  sur  les  garnisons; 

43.  Qu'il  veillât  à  la  garde  des  lieux  saints; 
que  tous  lui  obéissent;  que  tous  les  actes  publics 
fussent  écrits  en  son  nom  dans  le  pays,  et  qu'il 
fût  vêtu  de  pourpre  et  cPëlqffcs  tissues  d'or; 

44.  Qu'il  ne  fût  permis  à  aucun  ni  du  peuple 
ni  des  prêtres,  de  violer  aucune  de  ces  choses , 
ni  de  contredire  à  ce  qu'il  auroit  ordonné;  ni 
de  convoquer  aucune  assemblée  dans  la  pro- 
vince sans  son  autorité,  ni  de  se  vêtir  de  pour-? 
pre,  et  de  porter  une  agrafe  à'ov  cof/nne  lui  : 

45.  Et  que  quiconque  agiroit  contre  cette 
ordonnance  ,  ou  en  violeroit  quelque  chose, 
seroit  tenu  pour  coupable, 


I 
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46.  Tout  le  peuple  agre'a  donc  que  Simon  fût    ^^ 
établi  clans  cette  grande  autorité ,  et  qu'on  exé- 
cutât tout  le  contenu  de  cette  déclaration. 

47.  Simon  accepta  le  gouvernement  ,  et  \\ 
consentit  à  faire  les  fonctions  de  la  souveraine 
sacrificature  ,  et  à  être  chef  et  prince  de  la  na- 
tion des  Juifs  et  des  prêtres ,  et  à  avoir  le  com- 
mandement sur  toutes  choses. 

48.  Il  fut  ordonné  que  cette  déclaration  se- 
roit  écrite  sur  des,  tables  d'airain;  que  l'on  la 
placeroit  dans  les  galeries  du  temple,  en  uit 
lieu  exposé  à  la  vue  de  tous  ; 

49.  Et  qu'on  en  mettroit  une  copie  dans  le 
trésor  du  temple  j  pour  servir  à  Simon  et  à  ses. 
enfans. 

CHAPITRE     XV. 

§.  I.  Lettre  d* Antiochus  a  Simon. 

I.  Alors  le  roi  Antiochus, fils  de  Démétrius 
écrivit,  des  îles  qui  sont  sur  la  côte  delà  n\er,, 
des  lettres  à  Simon,  grand-^prêtre  et  prince  des. 
Juifs,  et  à  toute  la  nation. 

2.  Et  voici  ce  que  contenoient  ces  lettres: 
Le  ROI  Antioch  us,  à  Si  mon,  grand-prêtre^, 
et  à  la  nation  des  Juifs  ,  salut. 

3.  Quelques  corrupteurs  de  nos  peuple», 
s'étant  rendus   maîtres   du  royaume   de  qua 
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^eres  ,  j'ai  entrepris  d'y  rentrer,  et  de  le  réta- 
blir comme  il  étoit  auparavant.  C'est  pourquoi 
j'ai  levé  une  grande  armée  de  gens  choisis,  et 
j'ai  fait  construire  des  vaisseaux  de  guerre. 

4.  Ainsi  j'ai  dessein  d'entrer  dans  mes  états, 
pour  me  venger  de  ceux  qui  ont  ravagé  mes 
provinces,  et  qui  ont  désolé  plusieurs  villes 
dans  mon  royaume. 

5.  Je  vous  remets  donc  maintenant  tous  les 
tributs  que  tous  les  rois  mes  prédécesseurs 
vous  ont  remis;  et  je  vousconfirme  dans  toutes 
lesimmunités  qu'ils  vous  ont  données. 

6.  Je  vous  permets  de  faire  battre  monnoie 
à  votre  coin  dans  votre  pays. 

7.  J'ordonne  que  Jérusalem  soit  une  ville 
sainte  et  libre;  et  que  vous  demeuriez  maître 
de  toutes  les  armes  que  vous  avez  fait  faire,  et 
de  toutes  les  places  fortes  que  vous  avez  réta- 
blies et  que  vous  occupez. 

8.  Toutes  les  dettes  du  roi  ,  tant  pour  le 
passé  que  pour  l'avenir ,  depuis  ce  temps  et 
pour  toujours  vous  sont  remises. 

9.  Et  lorsque  nous  serons  rentrés  dans  la 
possession  de  notre  royaume,  nous  relèverons 
de  telle  sorte  votre  gloire,  et  celle  de  votre 
peuple  et  de  votre  temple,  qu'elle  éclatera 
dans  toute  la  terre.  * 

10.  En  la  cent  soixante  et  quatorzième  an- 
née ,  Antiochus  entra  dans  le  pays  de  ses  pè- 
res, et  toutes  les  troupes  vinrent  aussitôt  se 
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donner  à  lui;  de  sorte  qu'il  n'en  demeura  que 
très-peu  avec  Trjphon. 

II.  Le  roi  Anliocbus  le  poursuivit  ;  et  il 
vint  à  Dora  en  s'enfujànt  le  long  de  la  côte 
de  la  mer  ; 

iSL.  Car  il  vit  bien  qu'il  alloît  être  accablé 
de  malheurs,  l'armée  l'ajant  abandonné. 

i3.  Antiocbus  vint  se  camper  au-dessus  de 
Dora  iivec  six  vingt  mille  hommes  de  guerre 
et  huit  mille  chevaux  ; 

14.  Et  il  investit  la  ville,  et  fit  avancer  les 
vaisseaux  cjui  étoient  sur  mer;  et  il  la  pressoit 
par  mer  et  parterre,  sans  permettre  que  per- 
sonne y  entrât  ou  en  sortît. 

§.  IL  Lettres  des  Romains  en  faveur  des 
Juifs* 

1 5.  Cependant  Numénius  et  ceux  qui  avoient 
été  avec  lui  à  Rome,  en  revinrent  avec  des 
lettres  écrites  aux  rois  et  aux  divers  peuples 
qui  contenoient  ce  qui  suit: 

16.  Lu  CI  us,  consul  des  Romains,  au  roi 
Ptolémée ,  salut. 

17. Les  ambassadeurs  dés  Juifs  qui  sont  nos 
amis  ,  sont  venus  vers  nous  ,  ayant  été  en- 
voyés par  Simon,  prince  des  prêtres,  et  parle 
peuple  des  Juifs,  pour  renouveler  l'ancienne 
alliance  et  amitié  qui  est  entre  nous. 
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18.  Ils  ont  aussi  apporté  un  bouclier  d'or  de 
mille  mines. 

19.  Nous  avons  donc  résolu  d'écrire  aux 
rois  et  aux  peuplxîs  ,  qu'ils  ne  leur  fassent 
aucun  mal  ;  qu'ils  n'attaquent  ni  eux,  ni  leurs 
villes  ,  ni  leur  pays  ,  et  qu'ils  ne  donnent  aucun 
secours  àceux  qui  leur  font  la  guerre. 

20.  Or  nous  avons  cru  devoir  recevoir  le 
bouclier  qu'ils  ont  apporté. 

21.  Si  donc  quelques  gens  corrompus  sont 
sortis  de  leur  pajs  pour  se  réfugier  vers  vous, 
remettez-les  entre  les  mains  de  Simon,  prince 
des  prêtres  ,  afin  qu'il  en  fasse  la  punition  se- 
lon sa  loi. 

22.  Ils  écrivirent  ces  mêmes  choses  au  roi 
Démétrius  ,à  Attale,  à  Ariarathès,  àArsacès; 

2,3.  Et  dans  tous  les  pays  qui  leur  étoient 
alliés;  à  Lampsaque,  aux  Lacédémoniens  ,  à 
Délos ,  à  Myndos  ,  à  Sicjonc  ,  en  Carie  ,  en 
Samos ,  en  Pamphylie ,  en  Lycie  ,  à  Halicar- 
nasse,  à  Coo  ,  à  Siden,  à  Aradon  ,  à  Rhodes,  à 
Phaselides,  à  Gortjne  ,  à  Gnide,  à  Chypre  et 
à  Cyrène. 

24.  Les  Romains  envoyèrent  une  copie  de 
ces  lettres  à  Simon,  prince  des  prêtres ,  et  au 
peuple  des  Juifs. 
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§.  III.  Simon  envoie  des  troupes  a  Annochus. 

iô.  Or  Antiochus  mit  une  seconde  fois  le 
Biege  devant  Dora  ,  et  la  serra  toujours  de 
plus  près,  ayant  fait  diverses  machines;  et  il  j 
renferma  tellement  Trjphon,  qu'il  n'en  pou- 
voit  plus  sortir. 

26.  Alors  Simon  lui  envoya  un  secours  de 
deux  mille  hommes  choisis ,  avec  de  l'argent 
et  de  l'or,  et  beaucoup  de  vases  précieux  : 

27.  Mais  il  ne  voulut  point  les  recevoir,  et 
il  ne  garda  aucun  des  articles  du  traité  qu'il 
avoit  fait  avec  lui  auparavant,  et  s'éloigna 
tout-à-fait  de  lui^ 

a8.  Antiochus  erivoja  ensuite  Athénobius, 
l'un  de  ses  confidens  ,  pour  traiter  avec  Simon^ 
et  lui  dire  de  sa  part:  Vous  avez  entre  vos 
mains  Joppé,  Gazara ,  et  la  forteresse  de  Jé- 
rusalem ,  qui  sont  des  villes  de  mon  rojaume. 

2,9.  Vous  en  avez  désolé  tous  les  environs, 
vous  avez  fait  un  grand  ravage  dans  le  pays, 
et  vous  vous  êtes  rendu  maître  de  beaucoup 
de  lieux  qui  étoient  de  ma  dépendance. 

3o.  Ou  rendez  donc  maintenant  les  villes 
que  vous  avez  prises,  et  les  tributs  des  dif- 
férens  lieux  où  vous  avez  dominé  hors  les 
frontières  de  la  Judée; 

3i.  Ou  payez  pour  les  villes  que  vous  re- 
tenez, cinq  cens  talens  d'argent;  et  pour  les 

dégâts 
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(îegats  que  vous  avez  faits,  et  les  tributs  deâ 
villes  ,  cinq  cens  autres  talens  d'argent  :  autre^ 
ment  nous  viendrons  à  vous  ,  et  vous  trai- 
terons comme  ennemis. 

§.  IV.  Réponse  de  Siîfion  aux  demandes 
injustes  d*Antiochus. 

32.  Atliénobius  ,  favori  du  roi ,  vînt  donc  à 
Jc'rusalem ,  il  vit  la  gloire  de  Simon,  l'or  et 
l'argent  qui  brilloit  chez  lui  de  toutes  parts  , 
et  la  magnificence  de  sa  maison  ;  et  il  en  fut 
fort  surpris.  Il  lui  rapporta  ensuite  les  parc* 
les  du  roi. 

33.  Et  Simon  lui  répondit  en  ces  termes  : 
Nous  n'avons  point  usurpé  le  pays  d'un  au- 
tre, et  nous  ne  retenons  point  le  bien  d'au- 
trui  ;  mais  nous  avons  seulement  repris  l'hé^ 
ritage  de  nos  pères  ,  qui  avoit  été  possédé 
injustement  par  nos  ennemis  pendant  quelque 
temps. 

34.  Ainsi  le  temps  nous  ayant  été  favora- 
ble, nous  nous  sommes  remis  en  possession 
de  Thérïtage  de  nos  pères. 

35.  Pour  ce  qui  est  des  plaintes  qtie  votis 
faites,  touchant  Joppé  et  Gazara  ,  c'étoient 
elles-mêmes  qui  causoient  beaucoup  de  maux 
parmi  le  peuple  et  dans  tout  notre  pays: 
cependant  nous  sommes  prêts  de  donner  pour 

a  A  a 
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ces  villes-là  cent  talens.  Athénobius  ne  lui  ré- 
pondit pas  un  seul  mot. 

3ô.  Mais  il  retourna  tout  en  colère  vers  le 
roi  :  il  lui  rapporta  cette  re'ponse  de  Simon,  la 
magnificence  où  il  étoit,  et  tout  ce  qu'il  avoit 
vu  ;  et  le  roi  en  fut  extraordinairement  irrité. 

37.  Cependant  Tryphon  s'enfuit,  par  le  mo^en 
d'un  vaisseau,  à  Orthosiade. 

38.  Et  le  roi  Antiocbus  donna  à  Cendébe'e 
le  commandement  de  toute  la  côte  de  la  mer  , 
avec  une  armée  composée  d'infanterie  et  de 
cavalerie  ; 

39.  Il  lui  ordonna  de  marcher  contre  la  Ju- 
dée, de  bâtir  Gédor,  de  boucher  les  portes 
de  la  ville ,  et  de  réduire  le  peuple  par  la  force 
de  ses  armes.  Cependant  le  roi  alla  poursuivre 
Trj^phon. 

40.  Cendébée  étant  arrivé  à  Jamnia ,  com- 
mença à  vexer  le  peuple,  à  ravager  la  Judée  , 
à  faire  un  grand  nombre  de  prisonniers,  à  en 
tuer  d'autres ,  et  à  fortifier  Gédor, 

41.il  y  mit  de  la  cavalerie,  et  des  gens  de 
pied,  pour  faire  des  courses  dans  le  pajs  de 
la  Judée ,  selon  que  le  roi  le  lui  avoit  com- 
mandé. 
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CHAPITRE    XVI. 

§.  I.  Défaite  de  l'armée  d' Antiochus . 

i.  JEAN  étant  venu  de  Gazara,  avertit  Siinort 
son  père  de  tout  ce  que  Cendébée  ayoit  fait 
contre  leur  peuple. 

s.  Et  Simon  ajant  ftiit  venir  ses  deux  fils 
aînés  Judas  et  Jean ,  il  leur  dit  :  Nous  avons 
battu  et  humilié  ,  mes  frères  et  moi  ,  et  toute 
la  maison  de  mon  père,  les  ennemis  d'Israël  j 
depuis  notre  jeunesse  jusqu'à  ce  jour;  et  les 
affaires  ayant  réussi  sous  notre  conduite,  nous 
avons  délivré  Israël  diverses  fois. 

3.  Me  voilà  maintenant  devenu  vieux.  Mais 
J^renez  ma  place;  tenez-moi  lieu  de  frères  ,  et 
allez  combattre  pour  votre  peuple  :  je  prie 
Dieu  qu'il  vous  envoie  son  secours  du  ciel. 

4.  Après  cela,  il  choisit  de  tout  le  pays  vingt 
mille  hommes  de  pied  et  de  cavalerie;  et  ils 
marchèrent  contre  Cendébée,  et  reposèrent 
a  Modin. 

5.  Et  s'étant  levés  dès  la  pointe  du  jour  ,  ils 
se  rendirent  dans  la  plaine.  Et  il  parut  tout- 
d'un-coup  une  grande  armée  de  gens  de  pied 
et  de  cheval ,  qui  marchoit  contre  eux  ;  et  un. 
torrent  séparoit  les  deux  armées. 

6.  Jean  fit  avancer  ses  troupes  vers  eux  ;  et 
Vovant  que  ses  gens  craignoîcnt  de  passer  là 
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torrent,  il  le  passa  le  premier  ;  ce  que  ses 
troupes  ayant  vu  ,  ils  le  passèrent  après  lui. 

7.  Il  divisa  son  infanterie  en  deux  corps,  et 
^mit  au  milieu  sa  cavalerie.  Quant  aux  ennemis, 

ils  avoient  un  très-grand  nombre  de  gens  de 
cheval. 

8.  Dans  le  moment  que  l'on  eut  fait  reten- 
tir les  sacrées  trompettes,  Cendébëe  prit  la 
fuite  avec  toutes  ses  troupes.  Plusieurs  fu- 
rent blessés  et  tue's ,  et  le  reste  s'enfuit  dans 
la  forteresse. 

9.  Judas  ,  frère  de  Jean ,  fut  blessé  en  cette 
occasion,  et  Jean  poursuivit  les  ennemis, 
jusqu'à  ce  qu'il  arrivât  à  Cédron  qu'il  avoit 
bâtie. 

10.  Ils  s'enfuirent  jusqu'aux  tours  qu^étoient 
dans  la  campagne  d'Azot  ;  et  Jean  fit  brûler 
ces  tours.  Et  il  y  eut  deux  mille  des  ennemis 
qui  furent  tués. Ensuite  Jean  retourna  en  paix 
en  Judée. 

§.  II.  Simon  est  tué  par  la  trahison  de  son 
gendre. 

11.  Or,Ptolémée,  fils  d'Abobus  ,  avoit  été 
établi  gouverneur  de  la  plaine  de  Jéricho  ;  et 
il  avoit  beaucoup  d'or  et  d'argent; 

i'2.  Car  il  étoit  gendre  du  grand-prêtre. 
i3.  Et  son  cœur  s'éleva  d'orgueil  :  il  vouloit 
se  rendre  maître  de  tout  le  pays;  et  il  cher- 
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choit  quelque  moyen  de  se  défaire  en  trahison 
de  Simon  et  de  ses  fils. 

14.  Simon  faisoit  alors  la  visite  des  villes  qui 
ëtoient  dans  le  pays  de  la  Judée,  et  avoit  un 
fort  grand  soin  d'y  régler  toutes  choses.  Etant 
arrivé  à  Jéricho,  lui  et  ses  deux  fils  Matha- 
thias  et  Judas,  l'an  cent  soixante  et  dix-sept, 
et  l'onzième  mois  appelé  Sabath  ; 

i5.  Le  fils  d'Abobus  les  reçut  avec  un  mau- 
vais dessein  ,  dans  un  petit  fort  qu'il  avoit  l'ait 
bâtir,  appelé  Doch  ,  et  il  leur  fit  un  grand 
festin ,  ayant  caché  auparavant  plusieurs  hom- 
mes en  ce  lieu. 

16.  Après  donc  que  Simon  et  ses  fils  eurent 
fait  grande  chère,  Ptolémée  se  leva  avec  ses 
gens  ;  et  ayant  pris  leurs  armes,  ils  entrèrent 
dans  la  salle  du  festin  ,  et  tuèrent  Simon  ,  ses 
deux  fils,  et  quelc|ues-uns  de  ses  serviteurs. 

17.  Il  commit  ainsi  dans  Israël  une  grande 
perfidie  ,  et  rendit  le  mal  pour  le  bien. 

18.  Ptolémée  écrivit  ceci  au  roi ,  et  lui  man- 
da de  lui  envoyer  une  armée  pour  le  secourir  ; 
promettant  de  lui  livrer  le  pays  avec  toutes 
les  villes,  et  de  lui  payer  tribut. 

§.  II I.  Jean  évite  d'être  tué, 

19.  Il  envoya  en  même  temps  d'autres  gens 
à  Gazara  pour  tuer  Jean  ;  et  il  écrivit  aux  offi- 
ciers de  l'armée,  de  venir  se  joindre  à  lui,  et 
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de  recevoir  de  l'argent  et  de  l'or ,  et  plusieurs 

pre'sens  qu'il  vouloit  leur  faire. 

2.0.  Il  en  envoya  encore  d'autres  pour  se 
rendre  maître  de  Jérusalem  ,  et  pour  se  saisie 
de  la  montagne  où  étoit  le  temple. 

2 1 .  Mais  un  homme  les  ayant  prévenus,  arriva 
à  Gazara ,  et  avertit  Jean  que  son  père  et  ses 
frères  avoient  été  tués  par  Ptolémée  ,  et  qu'il 
avoit  envoyé  des  gens  pour  le  tuer. 

2.2.  Cette  nouvelle  l'effraya  extrêmement.  Il 
fit  ensuite  arrêter  ceux  qui  venoient  pour  le 
perdre ,  et  les  fît  mourir  ;  car  il  reconnut  qu'ils 
avoient  dessein  de  le  tuer. 

23.  Le  reste  de  la  vie  de  Jean,  ses  guerres  , 
les  grandes  actions  qu'il  fit  avec  un  courage- 
extraordinaire,  le  soin  qu'il  eut  de  rebâtir  les, 
murailles  de  Jérusalem  ,  et  enfin  tout  ce  qu'il 
fit  pendant  son  gouvernement, 

^2,4.  Est  écrit  au  livre  des  annales  de  son  sa-. 
cerdoce  ,  à  commencer  depuis  qu'il  fut  établi 
prince  des  prêtres  en  la  place  d.e  son  père. 
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C  E  second  livre  n'est  proprement  qu'un  recueil  de 
fragmens  pour  suppléer  à  ce  qui  manquoit  à  l'histoire  des 
Machabées ,  lesquels  se  doivent  placer  entre  les  sept 
premiers  chapitres  et  les  neuf  derniers  du  premier 
livre.  Ce  supplément  contient  en  abrégé  l'histoire  de  ce 
qui  est  arrivé  de  plus  lemarquable  depuis  la  mort  de 
Séleucus  ,  fils  d'Antiochus-le-Grand  ,  jusqu'au  règne 
d'Antiochus  Eupator  :  ce  qui  est  décrit  depuis  le  troi- 
sième chapitre  ,  jusques  et  compris  le  treizième  ;  car 
le  premier  chapitre,  jusques  et  compris  le  v.  19  du 
second,  ne  contient  que  les  copies  de  deux  lettres 
écrites  par  les  Juifs  qui  étoient  en  Judée ,  aux  Juifs 
qui  demeuroient  en  Egypte  j  et  les  deux  derniers 
chapitres ,  le  quatorze  et  le  quinze  ,  contiennent  seu- 
lement l'histoire  de  ce  qui  s'e^t  passé  sous  Démétrius, 
depuis  le  règne  d'Antiochus  Eupator  ;  et  c'est  ce  que 
l'auteur  a  ajouté  à  l'extrait  des  cinq  livres  de  Jason. 
T^oyez  chapitre  2i,  v.  3,1  ,  dont  il  se  dit  lui-même 
l'abréviateur  ;  ibid.  v.  24.  Ce  Jason,  ou  Jésus  ,  est 
un  de  ces  Juifs  hellénistes  qui  demeuroient  au  pays 
de  Cyrène ,  ville  qui  donnoit  son  nom  à  une  pro- 
vince de  la  Lybie  ;  ainsi  Josephe ,  et  Act.  2.,v.  10,  son 
abréviateur ,  auteur  de  ce  livre ,  étoit  de  la  secte  des 
Pharisiens  ;  son  nom  nous  est  inconnu,  et  son  style  est 
fort  différent  de  celui  de  l'auteur  du  premier  livre  des 
Machabées:  il  est  Grec,  et  s'exprime  beaucoup  plus 
élégamment  ;  et  dans  sa  chronologie  il  suit  une  époque 
toute  différente  ,  comme  on  l'a  remarqué  dans  l'argu- 
ment qui  est  à  la  tête  du  premier  livre.  Il  s'est  donné 
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beaucoup  de  liberté,  dans  son  extrait  il  copie  quelque- 
fois son  auteur  ;  mais  le  plus  ordinairement  il  s  échappe, 
et  passe  sans  aucune  liaison  d'un  fait  à  un  autre ,  sans 
garder  l'ordre  des  temps ,  ni  observer  aucune  suite. 
On  peut  voir  ce  qu'on  a  dit  sur  la  canonicité  de  ce 
li\Te ,  dans  l'argument  qui  est  à  la  tête  du  premier^ 
livre. 
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LIVRE     SECOND. 


CHAPITRE     I. 

§.  I.  Lettre  des  Juifs  de  Judée  aux  Juifs  \ 
d'Egypte. 

I.  -Les  Juifs  qui  sont  dans  Jérusalem  et  dan» 
le  pays  de  Judée,  aux  Juifs  leurs  frères  qui 
demeurent  en  Egjpte,  salut  et  une  heureuse, 
paix. 

2.  Que  Dieu  vous  comble  de  biens  ,  qu'il  se 
souvienne  de  l'alliance  qu'il  a  faite  avec  Abra- 
ham, Isaac,  Jacob  et  ses  fidèles  serviteurs  ; 

3.  Qu'il  vous  donne  à  tous  un  cœur  ,  afin 
que  vous  l'adoriez,  et  que  vous  accomplissiez 
sa  volonté  avec  un  cœur  vraiment  grand ,  et 
un  esprit  plein  d'ardeur. 

4.  Qu'il  ouvre  votre  cœur  a  sa  loi  et  à  ses. 
préceptes  ,  et  qu'il  vous  donne  la  paix. 

5.  Qu'il  exauce  vos  prières ,  qu'il  se  récon- 
cilie avec  vous ,  qu'il  ne  vous  abandonne  point 
dans  le  temps  mauvais. 

6.  Quant  à  nous,  nous  sommes  maintenant 
occupés  ici  h  prier  pour  vous. 

7.  Sous  le   règne  de  Démétrius ,  l'an  cent 
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soixante-neuf,  nous  vous  e'crlvîmes,  nous  au- 
tres Juifs  ,  dans  l'affliction  et  dans  l'accable- 
ment des  maux  qui  nous  étoient  survenus 
pendant  ces  années,  depuis  que  Jason  se  fut 
retiré  de  la  terre  sainte  et  du  royaume. 

8.  Ils  brûlèrent  la  porte  du  temple ,  et  ils 
répandirent  le  sang  innocent.  Nous  priâmes 
le  Seigneur,  et  nous  fûmes  exaucés.  Nous  of- 
frîmes le  sacrifice  accoutumé  et  de  la  fleur  de 
farine.  Nous  allumâmes  les  lampes,  et  nous 
exposâmes  les  pains  devant  lui. 

9.  Célébrez  donc  maintenant  la  fête  des  ta- 
bernacles du  mois  de  Casleu. 

§.  IL  Autre  lettre,  aux  Juifs  d* Egypte.  Ils 
leur  mandent  la  mort  malheureuse  d*An- 
tiochus. 

10.  L'an  cent  quatre-vingt-huit  ,  le  peuple 
qui  est  dans  Jérusalem  et  dans  la  Judée,  le 
sénat  et  Judas  ,  à  Aristobule ,  précepteur  du  roi 
Ptolémée ,  de  la  race  des  prêtres  sacrés  ,  et 
aux  Juifs  qui  sont  en  Egypte,  salut  et  pros- 
périté. 

11.  Dieu  nous  ayant  délivrés  de  très-grands 
périls  ,  nous  lui  en  rendons  aussi  de  très-gran- 
des actions  de  grâces  ,  pour  avoir  eu  la  force 
de  combattre  un  tel  roi. 

12.  Car  ce  fut  lui  qui  fit  sortir  de  Perse 
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cette  multitude  de  gens  qui  combattirent  con- 
tre nous  et  contre  la  ville  sainte. 

i3.  Mais  ce  chef  de  nos  ennemis  étant  lui- 
même  en  Perse  avec  une  armée  innombrable  , 
périt  dans  le  temple  de  Nanée,  ayant  été 
trompé  par  le  conseil  frauduleux  des  prêtres 
de  cette  idole. 

14.  Car  Antiochus  étant  venu  avec  ses  amis 
au  temple  de  cette  déesse ,  comme  pour  l'é- 
pouser ,  et  pour  y  recevoir  de  grandes  som- 
mes d'argent  à  titre  de  dot , 

i5.  Les  prêtres  de  Nanée  lui  montrèrent 
tout  cet  argent  ;  et  après  qu' Antiochus  fut 
entré  avec  peu  de  gens  au-dedans  du  temple, 
ils  le  fermèrent  sur  lui. 

16.  Alors  ouvrant  une  porte  secrète  qui 
rendoit  dans  le  temple,  ils  l'assommèrent  à 
coups  de  pierres  ,  lui  et  ceux  qui  l'accompa- 
gnoient ,  et  mettant  leurs  corps  en  pièces  ,  ils 
leur  coupèrent  la  tête,  et  les  jetèrent  dehors. 

17.  Que  Dieu  soit  béni  en  toutes  choses,  lui 
qui  a  livré  ainsi  les  impies. 

§.  IlL  Feu  sacré  caché  en  terre  et  retrouvé. 

18.  Comme  donc  nous  devons  célébrer,  le 
vingt-cinquième  jour  du  moisdeCasleu,la  pu- 
rification du  temple,  nous  avons  jugé  néces- 
saire de  vous  en  donner  avis,  afin  que  vous  cé- 
lébriez aussi  la  fête  des  tabernacles ,  et  la  fête 
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du  feu  qui  nous  fut  donné  lorsque  Néhémias 
après  avoir  rebâti  le  temple  et  Tautel,  j  offrit 
les  sacrifices. 

19.  Car  lorsque  nos  pères  furent  etnmeiiés 
captifs  en  Perse ,  ceux  d'entre  les  prêtres  qui 
craignoient  Dieu ,  ayant  pris  le  feu  qui  étoit 
sur  l'autel,  le  cachèrent  secrètement  dans  une 
Valle'e,  oùily  avoit  un  puits  qui  étoit  profond 
et  à  sec,  et  le  mirent  là  pour  être  gardé  sure-' 
ment  ;  comme  eu  effet  ce  lieu  demeura  inconnu 
à  tout  le  monde. 

2.0.  Et  beaucoup  d'années  s'étant  passées  de- 
puis ce  temps-là,  lorsqu'il  plut  à  Dieu  de  faire 
envoyer  Néhémias  en  Judée  par  le  roi  de 
Perse ,  il  envoya  les  petits-fils  de  ces  prêtres 
qui  avoient  caché  ce  feu  ,  pour  le  chercher  ;  et 
ils  ne  trouvèrent  point  ce  feu ,  comme  ils  nous 
Tout  dit  eux-mêmes,  mais  seulement  une  eau 
épaisse. 

21.  Alors  le  prêtre  Néhémias  leur  commanda 
de  puiser  cette  eau,  et  de  lui  apporter;  et 
il  leur  ordonna  d'en  faire  des  aspersions  sur 
les  sacrifices,  sur  le  bois  ,  et  sur  ce  qu'on  avoit 
mis  dessus. 

£2.  Ce  qui  ayant  été  fait,  et  le  soleil,  qui 
étoit  auparavant  caché  d'un  nuage,  ayant  com- 
mencé à  luire ,  il  s'alluma  un  grand  feu  ,  qui 
remplit  d'admiration  tous  ceux  qui  étoient 
présens. 

^3.  Cependant  tous  les  prêtres  faisoient  la 
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pl*iëre  à  Dieu,  jusqu'à  ce  que  le  sacrifice  fut 
consumé  ,  Jonathas  commençant ,  et  les  autres 
lui  répondant. 

§.  I V.  Prière  de  Néhémias. 

24.  Et  Néliémias  prioit  en  ces  termes  '. 
Seigneur,  Dieu  créateur  de  toutes  choses  , 
terrible  et  fort,  juste  et  miséricordieux,  qui 
êtes  le  seul  bon  Roi, 

20.  Seul  excellent ,  seul  juste ,  tout-puissant 
et  éternel ,  qui  délivrez  Israël  de  tout  mal ,  qui 
avez  choisi  nos  pères ,  et  qui  les  avez  sancti* 
fiés  : 

26.  Recevez  ce  sacrificepour  tout  votre  peu- 
ple d'Israël.  Conservez  et  sanctifiez  ceux  que 
vous  avez  rendus  votre  portion  et  votre  héri- 
tage. 

27.  Rassemblez  tous  nos  frères  dispersés  ;  dé- 
livrez ceux  qui  sont  sous  l'esclavage  des  Gen- 
tils ;  regardez  favorablement  ce  nx  qui  sont 
devenus  un  objet  de  mépris  et  d'abomination, 
afin  que  les  nations  connoissent  que  vous  êtes 
notre  Dieu. 

28.  Affligez  ceux  qui  nous  oppriment,  et  qui 
nous  outragent  avec  orgueil  ; 

29.  Et  établissez  votre  peuple  dans  votre  saint 
lieu,  selon  que  Moïse  l'a  prédit. 
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§.  V.  Le  feu  consume  les  sacrifices, 

3o.  Cependant  les  prêtres  cliantoicnt  desliym^ 
iies  et  des  cantiques ,  jusqu'à  ce  que  le  sacrifice 
fut  consumé. 

3i.  Et  le  sacrifice  étant  Consumé,  Néhémias 
Ordonna  que  l'on  répandît  ce  qui  restoit  dé 
cette  eau  sur  les  grandes  pierres. 

3^.  Ce  qu'on  n'eut  pas  plutôt  fait,  qu'il  s'y 
alluma  une  grande  flamme  j  mais  elle  fut  con- 
sumée par  la  lumière  qui  reluisoit  de  dessus 
Fautel. 

33.  Lorsque  cet  événement  fut  rendu  pu- 
blic ,  on  rapporta  au  roi  de  Perse  ,  qu'aii 
même  lieu  où  les  prêtres  qui  avoient  été  em^ 
menés  captifs,  avoient  caché  le  feu  sacré j  on 
avoit  trouvé  une  eau,  dont  Néhémias  ,  et  ceux 
qui  étoient  avec  lui ,  avoient  purifié  el  con- 
sumé les  sacrifices. 

34.  Le  roi,  après  avoir  considéré  ce  qu'on 
lui  disoit ,  et  s'être  assuré  par  une  recherche 
exacte  de  la  vérité  de  Ja  chose,  fit  bâtir  eii 
ce  même  lieu  un  temple. 

35.  Et  se  tenant  assuré  de  ce  prodige,  il  donna 
aux  prêtres  de  giands  biens,  et  leur  fit  divers 
présens  ,  qu'il  leur  distribuoit  de  sa  propre 
main. 

36.  Néhémias  appela  ce  lieu  Nephthar,  c'est- 
à-dire, 
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a-clire,  purification  ;  mais  il  y  en  a  plusieurs  qui 
l'appellent  Néplii. 

CHAPITRE     II. 

§.  I.  Le  tabernacle ,  l* arche  et  V autel  caches 
par  Jérémie. 

1.  Or  on  trouve  clïins  les  écrits  du  propliètè 
Jérémie,  qu'il  commanda  à  ceux  qui  alloient 
de  Judée  en  un  pays  étranger,  de  prendre  le 
feu  sacré j  comme  on  l'a  marqué  auj)aravanr, 
et  qu'il  leur  donna  des  préceptes ,  lorsqu'ils 
étoient  sur  le  pohit  d'èire  transférés; 

2.  Et  il  leur  enjoignit  très-expressément  de 
n'oublier  pas  les  ordonnances  du  Seigneur  ,et 
de  ne  pas  tomber  dans  f égarement  d'esprit  en 
voyant  les  idoles  d'or  et  d'argent,  avec  tous 
leurs  ornemens  ; 

3.  Et  que  leur  donnant  encore  divers  avis  , 
il  les  exhortoit  à  n'éloigner  jamais  de  leur  cœur 
la  loi  de  Dieu. 

4.  Il  étoit  aussi  marqué  dans  le  même  écrit, 
que  ce  prophète  par  un  ordre  particulier  qu'il 
avoit  reçu  de  Dieu  ,  commanda  qu'on  empor- 
tât avec  lui  le  tabernacle,  et  l'arche,  jusqu'à 
ce  qu'il  fût  arrivé  à  la  montagne  sur  laquelle 
Moïse  avait  monté,  et  d'où  il  avoit  vu  l'héri- 
tage du  Seigneur. 

8.  BU 
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5.  Et  Jérémie  y  étant  arrivé ,  y  trouva  une 
caverne  ,  où  il  mit  le  tabernacle ,  l'arche  et  l'au- 
tel des  encensemens  ;  et  il  en  bouclia  l'entrée. 

6.  Or  quelques-uns  de  ceux  qui  l'avoient 
suivi  ,  s'étant  approchés  pour  remarquer  ce 
lieu  ,  ne  purent  le  trouver. 

7.  Et  Jérémie  l' ayant  su  ,  les  blâma,  et  dit 
quecelieudemeureroit  inconnu  jusqu'à  ce  que 
Dieu  eût  rassemblé  son  peuple  dispersé ,  et 
<][u'il  lui  eût  fait  miséricorde  : 

8.  Et  qu'alors  le  Seigneur  feroit  voir  ces 
choses;  que  la  majesté  du  Seigneur paroîtroit 
de  nouveau  ,  et  qu'il  y  auroit  une  nuée  ,  selon 
qu'elle  avoit  paru  à  Moïse  ,  et  qu'elle  fut  ma- 
nifestée lorsque  Salomon  demanda  que  le  tem-i 
pie  fût  sanctifié  pour  le  grand  Dieu. 

9.  Car  il  faisoit  éclateusa  sagesse  d'une  ma- 
nière magnifique,  et  il  oiï'rit  le  sacrifice  de 
la  dédicace  et  delà  consommation  du  temple  , 
comme  un  homme  qui  étoit  rempli  de  sagesse. 

10.  Comme  Moïse  pria  le  Seigneur,  et  que 
le  feu  descendit  du  ciel  et  consuma  l'holo- 
causte; ainsi  Salomon  pria  ,  et  le  feu  descendit 
du  ciel  et  consuma  l'holocauste. 

11.  Et  Moïse  dit  :  Parceque  l'hostie  qui  a  été 
offerte  pour  le  péché  n'a  point  été  mangée  , 
elle  a  été  consumé  par  le  Je/i, 

1 2.  Salomon  célébra  aussi  pendant  huit  jours 
la  dédicace  du  temple. 


i 
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f*  II.  Livres  rassemblés  par  NckSmias  et 
par  Judas. 

î3.  Ces  mêmes  choses  se  trouvent  aussi  dans 
les  e'crjts  et  da^is  les  mémoires  de  Néhémias  , 
où  l'on  voit  qu'il  fit  vtne  bibliothèque,  aj'ant 
rassemble' de  divers  pays  les  livres  des  prophè- 
tes, ceux  de  David,  et  les  lettres  des  Rois,  et  ce 
qui  regardoit  les  àons  faits  au  temple. 

14.  Judas  a  encore  recueilli  tout  ce  qui  s'é- 
toit  perdu  pendant  la  guerre  que  nous  avons 
eue  ,  et  ce  recueil  est  entre  nos  mains. 

i5.  Que  si  vous  desirez  d'avoir  ces  écrits, 
envoyez-nous  des  personnes  qui  puissent  vous 
les  porter. 

16.  Nous  vous  avons  donc  écrit,  étant  sur 
le  point  de  célébrer  la  purification  ;  et  vous 
ferez  bien  de  célébrer  cette  fête  comme  nous. 

17.  Or  nous  espérons  que  Dieu,  qui  a  déli- 
vré son  peuple,  qui  a  rendu  k  tous  leur  héri- 
tage, et  rétabli  le  roj^aume,  le  sacerdoce,  et 
le  lieu  saint, 

18.  Selon  qu'il  l'avoit  promis  danslaloi,  nous 
fera  bientôt  miséricorde,  et  nous  rassemblera 
de  tous  les  paj^s  qui  sont  sous  le  ciel,  dans  son 
saint  lieu. 

19. Car  il  nous  a  délivrés  de  grands  périls,  et 
il  a  purifié  son  temple. 

Bb^ 
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§.  II L  Dessein  de  ce  livre. 

20.  Nous  avons  dessein  d'écrire  ce  qni  re- 
garde Judas  Machabée  et  ses  frères;  la  ma- 
nière dont  le  grand  temple  a  été  purifié,  et 
dont  la  dédicace  de  l'autel  s'est  Faite; 

2.1.  Comme  aussi  les  combats  qui  se  sont  don- 
nés sous  Antioclius  l'Illustre,  et  sous  son  fils 
Eupator; 

2.2.  Et  les  Viveurs  éclatantes  qu'ont  reçues 
du  ciel  ceux  qui  ont  combattu  pour  les  Juifs 
avec  un  si  grand  courage,  qu'étant  peu  de 
genSjilssesont  rendus  maitresde  tout  le  pays, 
et  ont  mis  en  fuite  un  grand  nombre  de  bar- 
bares ; 

2,3.  Et  ont  recouvré  le  plus  fameux  temple  qui 
soit  dans  le  monde  ;  ont  délivré  la  ville  de  ser- 
vitude, et  remis  en  leur  vigueur  les  lois  qui 
avoient  été  abolies,  le  Seigneur  les  avant  favo- 
risés par  toutes  sortes  de  témoignages  de  sa 
bonté. 

^4.  Enfin  nous  avons  taché  de  rapporter  en 
al)régé  dans  un  seul  livre,  ce  qui  a  été  écrit 
en  cinq  livres  ,  par  Jason  le  Cyrénéen. 

20.  Car  ayant  considéré  que  la  multitude 
des  livres  rendl'histoirediflicileàceuxqui  veu- 
lent l'apprendre  ,  à  cause  de  ce  grand  nombre 
de  choses  qu'on  leur  représente; 

2,6.  Nous  avons  taché  d'écrire  celle-ci  de  telle 
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sorte,  qu'elle  pût  plaire  h.  ceux  qui  voudroient 
la  lire;  qu'elle  se  pût  retenir  Facilement  par 
ceux  qui  sont  plus  studieux;  et  qu'elle  pût  gé- 
néralement être  utile  à  tous  ceux  qui  la  li- 
roient. 

^7-  Or  en  nous  engageant  h  faire  cet  abrégé , 
nous  n'avons  pas  entrepris  un  ouvrage  qui  soit 
aisé;  mais  un  travail  qui  demande  une  grande 
application  et  beaucoup  de  peine. 

sB.Nous  l'entreprenons  néanmoins  avec  joie, 
en  considérant  l'avantage  de  plusieurs  ,  comme 
ceux  qui  étant  chargés  de  préparer  un  festin, 
s'étudient  de  satisfaire  les  autres. 

29.  Nous  nous  reposons  de  la  vérité  des  cho- 
ses sur  les  auteurs  qui  les  ont  écrites;  mais 
pour  nous  ,  nous  travaillerons  seulement  à  les 
abréger,  selon  le  dessein  que  nous  avons  pris. 

30.  Car  comme  un  architecte  qui  entreprend 
de  bâtir  une  nouvelle  maison,  est  appliquée 
eu  régler  toute  la  structure;  et  qu'un  peintre 
cherche  seulement  ce  qui  est  propre  à  l'em- 
bellir, on  doit  juger  de  nous  de  la  même  sorte. 

3i.  11  est  en  etTet  du  devoir  de  celui  qui  com- 
pose une  histoire,  d'en  recueillir  les  différen- 
tes matières,  de  les  raconter  dans  un  certain 
ordre ,  et  de  rechercher  avec  un  grand  soin; 
les  circonstances  particulières  de  ce  qu'il  ra- 
conte. 

82.  Mais  on  ne  doit  pas  trouver  mauvais ,  que 
celui  qui  fait  un  abrégé,  aiïecte  d'être  court 
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dans  ce  qu'il  écrit,  et  qu'il  cvitc  de  s'étendre 

en  de  loni^s  discours. 

33.  Nous  commencerons  donc  ici  notre  nar- 
ration, et  nous  finirons  notre  préface;  car  il  y 
auroit  de  la  folie  d'être  long  avant  que  de  com- 
mencer une  histoire,  et  d'être  court  dans  l'bis- 
toire  nîême- 


CHAPITRE     II  r. 

§.  I.  Simon  fait  donner  avis  ci  Séleucus  de 
s'emparer  des  trésors  du  temple. 

I.  La  cité  sainte  jouissant  donc  d'une  paix  par- 
faite, et  les  lois  y  étant  aussi  exactement  obser- 
vées, à  cause  de  la  piété  du  grand-prêtreOnias^ 
et  de  la  haine  c|u'il  avoit  dans  le  cœur  contre^ 
tout  mal  ; 

2.  Il  arrivoit  de  là  que  les  rois  mêmes  cl  les 
^  princes  sccroyoient  obligés  d'avoir  pourlelieit 

saint  une  grande  vénération,  et  ornoient  le 
temple  de  riches  présens; 

3.  Ensorte  que  Séleucus,  roi  d'Asie,  faisoit 
fournir  de  son  domaine  toute  la  dépense  qui 
regardoit  le  ministère  des  sacrifices. 

4.  Mais  Simon  ,  qui  t'toit  de  la  tribu  de  Ben- 
jamin, et  qui  commandoit  à  la  garde  du  tem- 
ple, s'elTorcoit  de  faire  quekjue  entreprise  in- 
juste dans  la  ville  ,  malgré  la  résistance  q^i 'y 
apportoit  le  prince  des  prêtres. 
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5.  Et  voyant  qu'il  ne  pouvoît  vaincre  Onias  , 
îl  alla  trouver  Apollonius ,  fils  de  Tharsée,  qui. 
Gommandoit  en  ce  temps-là  dans  la  Célésjrie  et 
dans  la  Phénicie. 

6.  Il  lui  déclaraqu'il  y  avoitdans  Jérusalem 
des  sommes  infinies  d'argent  ramassées  dans- 
un  trésor;  que  ces  sommes  étoient  immenses 
et  destinées  pour  les  affaires  publiques,  et  non 
pour  la  dépense  des  sacrifices  ;  et  qu'on  pour- 
roit  bien  trouver  le  moyen  de  faire  tomber  tous 
ces  trésors  entre  les  mains  du  roi. 

7.  Apollonius  ayant  donné  au  roî  cet  avis 
qu'il  avoit  reçu  touchant  cette  grande  quantité 
d'argent,  le  roi  fit  venir  Héliodore  qui  étoit  sort- 
premier  ministre,  et  l'envoya  avec  ordre  de 
faire  transporter  tout  cet  argent. 

§.  IL  Héliodore  est  envoyé  a  Jérusalem  pour 
s^ emparer  des  trésors.  Affliction  générale. 

8.  Héliodore  se  mit  aussitôt  en  chemin, 
comme  pour  visiter  les  villes  de  Céîésyi^ieet  de 
Phénicie,  mais  véritablement  dans  le  desseiii 
d'exécuter  l'intention  du  roi. 

9.  Etant  arrivé  à  Jérusalem ,  et  ayant  été  reçu 
dans  la  ville  par  le  grand-prêtre  avec  toute  sorte 
d'honnêteté,  il  lui  déclara  l'avis  qu'on  avoit 
donné  au  roi  touchant  cet  argent,  et  le  vrai 
sujet  de  son  voyage,  et  il  demanda  si  ce  que 
Toa  avoit  dit  étoit  véritable. 
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10.  Alors  le  grand-prêtre  lui  représenta  que 
cet  arii^ent  étoit  en  dépôt  dans  le  temple  ;  que 
c'étoit  la  subsistance  des  veuves  et  des  orphe- 
lins ; 

11.  Qu'une  partie  même  de  cet  argent ,  dout 
l'impie  Simon  avoit  donné  avis,  appartenoit  à 
tlircan-Tobie ,  C|ui  étoit  un  homme  de  grande 
considération;  et  que  toute  cette  somme  con- 
sistoit  en  quatre  cens  taleus  d'argent,  et  en 
deux  cens  talens  d'or  : 

12,.  Qu'au  reste^il  étoit  absolument  impossible 
de  tromper  ceux  qui  avoient  cru  ne  pouvoir 
mieux  assurer  leur  argent,  que  de  le  mettre 
en  dépôt  dans  un  temple  qui  étoit  en  vénéra- 
tion à  toute  la  terre  pour  sa  sainteté. 

i3.  Mais  Héliodore  insistant  sur  les  ordres, 
qu'il  avoit  reçus  du  roi ,  répondit  qu'il  lalloit, 
à  quelque  prix  que  ce  fût,  que  cet  argent  tut 
porté  au  roi. 

14.  11  entra  donc  dans  le  temple  le  jour  qu'il 
avoit  marqué  pour  exécuter  cette  entreprise. 
Cependanttoutelaville  étoit  remplie  de  crainte 
et.  d'effroi. 

i5.  Les  prêtres  se  prosternoîent  au  pied  de 
l'autel  avec  leurs  robes  sacerdotales,  et  ils  in- 
voquoient  celui  qui  est  dans  Iç  ciel,  et  quia  fait 
la  loi  touchant  les  dépôts,  le  priant  de  conser- 
ver les  dépôts  de  ceux  qui  les  avoient  mis  dans 
son  temple. 

i6.  Mais  nul  ne  pouvoit  regarder  le  visage 
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clii  grand -prêtre ,  sans  être  blessé  jusqu'au 
cœur  ;  car  le  chanoement  rie  son  teint  et  de  sa 
couleur  marquoit  clairement  la  douleur  inté- 
rieure de  son  aine. 

17.  Une  certaine  tristeSv^^e  répandue  dans 
tout  son  extérieur,  et  l'horreur  même  dont  son 
corps  paroissoit  comme  tout  saisi ,  découvroit 
à  ceux  qui  le  regardoient  quelle  étoit  la  plaie 
de  son  cœur. 

18.  Plusieurs  accouroient  aussi  en  troupe  de 
leurs  maisons,  conjurant  Dieu  par  des  prières 
publiques,  de  ne  permettre  pas  qu'un  lieu  si 
saint  fût  exposé  au  mépris. 

19.  Les  femaies,  revêtues  de  ciliccs  qui  les 
couvroient  jusques  à  la  ceinture,  alloicnt  en 
foule  par  les  rues;  les  filles  mêmes,  qui  de- 
meuroient  auparavant  renfermées,  couroient 
les  unes  vers  Onias  ,  les  autres  vers  les  mu- 
railles/7//  temple _,  et  quelques-unes  regardoient 
par  les  fenêtres. 

20.  Toutes  adressoient  leurs  prières  à  Dieu 
en  étendant  leurs  mains  vers  le  ciel. 

2,1.  Et  c'étoit  vraiment  un  spectacle  digne  de 
pitié,  devoir  toute  cette  multitude  confuse  de 
peuple,  et  le  grand-prêtre  accablé  d'afflictioi. 
dans  l'attente  où  ils  étoient  decequiarrlveroit;. 
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§.  III.  Héliodore  fouette  par  des  Anges, 

22.  Pendant  que  les  prêtres  învoqiioient  le 
Dieu  tout-puissant,  afin  qu'il  conservât  invio- 
lable le  dépôt  de  ceux  qui  le  leur  avoient  confie^ 

2,3.  Héliodore  ne  pensoit  qu'à-  exécuter  son 
dessein ,  étant  lui-même  présent  avec  ses  gardes 
à  la  porte  du  \Y(^î^ov  pour  le  forcer. 

24.  Mais  l'Esprit  du  Dieu  tout-puissant  se  fit 
voir  alors  par  des  marques  bien  sensibles ,  en- 
sorte  que  tous  ceux  qui  avoient  osé  obéir  à 
Héliodore  étant  renversés  par  une  vertu  di- 
vine,  furent  tout-d'un-coup  frappés  d'une 
frayeur  qui  les  mit  tout  liors  d'eux-mêmes. 

26.  Car  ils  virent  paroître  un  cheval ,  sur  le- 
quel étoit  monté  un  Lomme  terrible,  habillé 
magnifiquement,  et  qui  fondant  avec  impétuo- 
sité sur  Héliodore,  le  frappa  en  lui  donnant 
plusieurs  coups  des  deux  pieds  de  devant  ;  et 
celui  qui  étoit  monté  dessus  sembloit  avoir  des- 
armes d'or. 

26.  Deux  autres  jeunes  hommes  parurent  en 
même  temps,  pleins  de  force  et  de  beauté, 
brillans  de  gloire,  et  richement  vêtus,  qui  se 
tenant  aux  deux  côtés  d'Héliodore,  le  fouet- 
toient  chacun  de  son  côté  et  le  frappoient  sans- 
relâche. 

27.  Héliodoretomba  donc  tout-d'un-coup  par 
terre  étant  tout  enveloppé  d'obscurité  et  de  té- 
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nèbres;  et  ayant  été  mis  dans  une  cliaise,  on 
remporta  de  là ,  et  on  le  chassa  hors  tîii  temple. 
2.S.  Ainsi  celui  qui  étoit  entré  dans  le  trésor 
avec  un  grand  nombre  d'archers  et  de  gardes, 
ctoit  emporté  sans  que  personne  le  pût  secou- 
rir, la  vertu  de  Dieu  s'étant  fait  connoître  ma- 
nifestement. 

29.  Cette  vertu  divine  le  réduisit  à  être  cou- 
ché par  terre,  sans  voix  et  sans  aucune  espé- 
rance de  vie. 

30.  Mais  les  autres  bénissoient  le  Seigneur, 
de  ce  qu'il  relevoit  la  gloire  de  son  lieu  saint ^ 
et  le  temple  qui  étoit  rempli  auparavant  de 
fraveur  et  de  tumulte,  retentit  ensuite  d'alé- 
gresse  et  de  cris  de  joie,  le  Seigneur  y  ajant 
tait  paroître  sa  toute-puissance. 

§.  IV.  le  grand -prêtre  Onias  prie  pour 
Héliodore. 

3i.  Alors  quelques-uns  des  amisd'Héliodore 
se  hâtèrent  de  supplier  Onias ,  de  vouloir  invo- 
quer le  Très-haut,  afin  qu'il  donnât  la  vie  à 
celui  qui  étoit  réduit  à  l'extrémité. 

82.  Le  grand  -  prêtre  considérant  que  le 
roi  pourroit  peut-être  soupçonner  les  Juifs 
d'avoir  commis  quelque  attentat  conîre  Hé- 
liodore ,  offrit  pour  sa  guérison  une  hostie 
salutaire. 

33.  Et  lorsque  le  grand -prêtre  finscit  sa 
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prière,  les  mêmes  jeunes  hommes,  revêtus 
des  mêmes  habi  ts ,  se  présentèrent  à  Hëliodore , 
et  lui  dirent  :  Rendez  grâces  au  grand-prêtre 
Onias  ;  car  le  Seigneur  vous  a  donné  la  vie  à 
cause  de  lui. 

3.4.  Ayant  donc  étéainsi  châtié  de  Dieu,  an- 
noncez à  tout  le  monde  ses  merveilles  et  sa 
puissance.  Après  avoir  dit  ces  paroles,  ils  dis- 
parurent. 

35.  HélJodorea\-ant  offert  une  hostie  à  Dieu, 
et  fait  des  vœux  et  de  grandes  promesses  à 
celui  qui  lui  avoit  redonné  la  vie,  rendit  grâ- 
ces à  Onias,  alla  rejoindre  ses  troupes,  et  re- 
tourna vers  le  roi. 

36.  Il  rendoit  témoignage  à  tout  le  monde 
des  œuvres  merveilleuses  du  grand  Dieu  ,  qu'il 
avoit  vues  de  ses  jeux. 

Sy.  Et  le  roi  lui  demandant  qui  lui  parois- 
soit  propre  pour  être  encore  envoyé  à  Jéru- 
salem, il  lui  répondit  : 

38.  Sivousavezquelqu'ennemijOu  quelqu*^un 
qui  ait  formé  des  desseins  sur  votre  royaume, 
envoyez-le  en  ce  lieu;  et  vous  le  verrez  reve- 
nir déchirédecoups, si  néanmoins  il  en  revient,. 
j)arcc  qu'il  j  a  véritablement  quelque  vertu 
divine  dans  ce  temple. 

39.  Car  celui  qui  habite  dans  le  ciel  est  lui- 
même  présent  en  ce  lieu  ;  il  en  est  le  protec- 
teur,  et  il  frappe  de  plaies  et  fait  périr  ceux 
qui  y  viennent  pour  faire  du  mal. 
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40.  Voilà  donc  ce  qui  se  passa  à  l'égard  d'Hé- 
liodore,  et  la  manière  dont  le  trésor  fut  con- 
servé. 

CHAPITRE     IV. 

§^  I.  Jason  achète  la  grande  sacrificature. 

1.  J\l  A  I  s  Simon  ,  qui  avoit,  comme  on  l'a  dit, 
donné  l'avis  touchant  cet  argent,  et  qui  s'étoit 
déclaré  contre  sa  patrie,  décrioit  Onias  par  ses 
médisances  ,  comme  si  c'eût  été  lui  qui  eût 
inspiré  à  Héliodore  ce  qu'il  avoit  fait ,  et  qu'il 
eût  été  la  cause  de  tous  ces  maux  : 

2.  Et  il  Dsoit  faire  passer  pour  traître  du 
rovaume,  le  protecteur  de  la  ville,  le  défen- 
seur de  sa  nation  ,  et  l'observateur  très-zélé  de 
la  loi  de  Dieu. 

3.  Mais  comme  cette  inimi-tié  passa  jusques  à 
un  tel  excès,  qu'il  se  commettoit  même  des 
meurtres  par  quelques  amis  de  Simon: 

4.  Onias  considérant  les  suites  dangereuses 
de  ces  querelles  ,  et  l'emportement  d'Apollo- 
nius, qui  ayant  l'autorité  de  gouverneur  dans 
la  Célésyrie  et  dans  la  Phénicie  ,  secondoit  et 
fortifioit  encore  la  malice  de  Simon  ,  il  alla 
trouver  le  roi  ; 

5.  Non  pour  accuser  ses  concitoyens,  mais 
pour  soutenir  l'intérêt  commun  de  tout  son 
peuple  ,  qu'il  se  proposoit  uniquement. 
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6.  Car  il  voyoît  bien  qu'il  étoit  impossible 
de  pacifier  les  choses  autrement  que  par  l'au- 
torité royale  ,  et  qu'il  n^j  avoit  que  ce  seul 
moyen  pour  faire  cesser  les  folles  entreprises 
de  Simon. 

7.  Mais  après  la  mort  de  Séleucus  ,  Anlio- 
cbus  surnommé  l'Illustre ,  lui  ayant  succédé 
dans  le  royaume ,  Jason ,  frère  d'Onias  ^  tachoit 
d'usurper  le  souverain  sacerdoce  : 

8.  Etant  venu  pour  cela  trouver  le  roi ,  et 
lui  promettant  trois  cens  soixante  talens  d'ar- 
gent ,  et  quatre-vingt  talens  d'autres  revenus; 

9.  Et  de  plus  cent-cinquante  autres  talens, 
si  on  lui  donnoit  pouvoir  d'établir  une  aca- 
démie pour  la  jeunesse,  et  de  faire  les  babi- 
tans  de  Jérusalem  citoyens  de  la  ville  d'An- 
tioche. 

10.  Le  roi  lui  accorda  ce  qu'il  dcmandoit. 
Mais  il  n'eut  pas  plutôt  obtenu  la  princi- 
pauté, qu'il  commença  à  faire  prendre  à  ceux 
de  son  pays  les  mœurs  et  les  coutumes  des 
Gentils. 

§.  IL  Impiétés  de  Jason. 

1 1.  Jason  abolit  les  privilèges  que  la  clémence 
et  la  bonté  des  rois  avoit  accordés  aux  Juifs 
par  l'entremise  de  Jean,  père  d'Eupolémus ,  qui. 
avoit  été  envoyé  en  ambassade  vers  les  Ro- 
mains, pour  renouveler  l'amitié  et  l'alliance 
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des  Juifs  avec  eux;  et  il  renversa  les  ordon- 
nances légitimes  de  ses  concitoyens  ,  pour  en 
établir  d'injustes  et  de  corrompues. 

12.  Gar  il  eut  la  hardiesse  de  bâtir  un  lieu 
d'exercice  public  sous  la  forteresse  même,  et 
d'exposer  les  jeunes  hommes  les  plus  accom- 
plis en  des  lieux  inlamcs. 

i3.  Ce  qui  n'étoit  pas  seulement  un  com- 
mencement ,  mais  un  grand  progrès  de  la  vie 
païenne  et  étrangère,  causé  par  la  méchan- 
ceté détestable  et  inouie  de  l'impie  Jason,  usur- 
pateur du  nom  de  grand-prètre. 

14.  Les  prêtres  mêmes  ne  s'attachant  plus 
aux  fonctions  de  l'autel ,  méprisant  le  temple  , 
et  négligeant  les  sacritices  ,  couroient  aux  jeux 
de  la  lutte,  aux  spectacles  qui  se  représen- 
toient ,  et  aux  exercices  du  palet. 

16.  Ils  ne  faisoient  aucun  état  de  totft  ce  qui 
étoit  en  honneur  dans  leur  pajs,  et  ne  croyoienC 
rien  de  plus  grand  ,  que  d'exceller  en  tout  ce 
qui  étoit  en  estime  parmi  les  Grecs. 

16.  Il  s'excitoit  pour  cela  une  dangereuse 
émulation  entr'eux,  ils  étoient  jaloux  des  cou- 
tumes de  ces  païens ,  et  affectoient  d'être  en 
tout  semblables  à  ceux  qui  avoient  été  aupara- 
vant les  mortels  ennemis  de  leur  pays. 

17.  Car  on  ne  viole  point  impunément  les 
lois  de  Dieu,  comme  on  le  verra  clairement 
par  la  suite  de  cette  histoire. 
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§.  III.  Idolâtrie  de  Jason. 

i8.  Un  jour  que  l'on  célébroit  k  Tyr  les  jeux 
qui  se  Font  de  cinq  ans  en  cinq  ans ,  et  le  roi 
étant  présent , 

19.  L'impie  Jason  envoya  de  Jérusalem  des 
hommes  couverts  de  crimes  porter  trois  cens 
dragmes  d'aryjent  pour  le  sacrifice  d'Hercule* 
Mais  ceux  mêmes  qui  les  apportoient ,  deman- 
dèrent qu'elles  ne  Fussent  pas  employées  à  ces 
sacrifices,  parce  qu'on  ne  devoit  pas  en  Faire 
tin  tel  usa^e  ;  et  qu'on  s'en  servît  pour  d'au- 
tres dépenses. 

SQ.  Ainsi  elles  Furent  offertes  pour  le  sacri- 
fice d'Hercule  par  celui  quilesavoit  envoyées; 
mais  à  cause  de  ceux  qui  les  apportèrent ,  on 
les  employa  pour  la  construction  des  galères. 

2.1.  Cependant  Apollonius  ,  fils  de  Mnes- 
tlieus,  avant  étéenvoyé  en  Egypte,  à  cause  des 
troubles  qui  éloient  parmi  les  grands  de  la 
cour  du  roi  Ptoiéinée  Pliilometor  ;  lorsqu'An- 
tiochus  eut  reconnu  qu'on  l'avoit  entièrement 
éloigné  du  gouvernement  des  affaires  du 
royaume  ,  songeant  à  procurer  ses  intérêts 
propres  ,  il  partit  de  là,  vint  à  Joppé  ,  et  en- 
suite à  Jérusalem. 

22.  Il  Fut  reçu  magnifiquement  par  Jason  ^ 
et  par  toute  la  ville;  et  il  y  fit  son  entrée  à 
la  lumière  des  flambeaux  et  parmi  les  accla- 
mations 
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mations  publiques  ,  et  il  retourna  de  là  en 
Phénicie  avec  son  arme'e. 

§.  I V.  Ménélaiis  obtient  le  sacerdoce  en  la 
place  de  son  frère. 

sS.Trois  ans  après,  jason  envoya Me'ne'laiis  , 
frère  de  Simon,  dont  il  a  été  parlé  aupara- 
vant, pour  porter  de  l'argent  au  roi ,  et  pour 
savoir  sa  réponse  sur  des  affaires  importan- 
tes. 

24.  Maïs  Ménélaiis  s'étant  acquis  la  bien- 
veillance du  roi ,  par  la  manière  dont  il  le  flatta 
en  relevant  la  grandeur  de  sa  puissance  ,  il 
trouva  mojen  de  faire  retomber  entre  ses 
mains  la  souveraine  sacrificature  ,  en  donnant 
trois  cens  talens  d'argent  par-dessus  ce  que 
Jason  en  avoit  donné. 

20.  Et  ayant  reçu  les  ordres  du  roi  ,  il  s'en 
revint,  n'ayant  rien  qui  fût  digne  du  sacer- 
doce ,  et  n'apportant  à  celle  dignité  que  le  cœur 
d'un  cruel  tyran ,  et  la  colère  d'une  bête  fa- 
rouche. 

2.6.  Ainsi  Jason  qui  avoît  surpris  son  ])ro- 
pre  frère  ,  fut  trompé  lui-même  ;  et  aj'ant  été 
chassé  ,  il  se  réfugia  au  pays  des  Ammonites. 

2.7.  Ménélaiis  entra  de  cette  sorte  dans  la 
souveraine  sacrificature  ;  mais  il  ne  se  mit 
point  en  peine  d'envoyer  au  roi  l'argent  qu'il 
lui  avoit  promis,  quoique  Sostrate,  qui  com- 

8.  Cç 
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raandoit  dansla  forteresse,  le  pressât  d'en  faire 
îe  paiement , 

2.S.  Comme  ayant  l'intendance  des  tributs. 
C'est  pourquoi  ils  reçurent  tous  deux  un  ordre 
de  se  rendre  auprès  du  roi. 

29.  La  dignité  de  grand-prêtre  fut  ôtëe  à 
Ménélaiis ,  et  Ljsimaque,  son  frère, lui  succéda 
dans  cette  charge  ;  et  le  gouvernement  de  Chy- 
pre fut  donné  à  Sostrate. 

§.  V.  Ménélaiis  fait  tuer  Onias, 

30.  Pendant  que  ces  choses  se  passoient , 
ceux  de  Tharse  et  de  Mallo  excitèrent  une 
sédition  ,  parce  qu'ils  avoient  été  donnés  à 
Antiochide,  concubine  du  roi. 

Si.Le  roi  y  vint  en  grande  hâte  pour  les  ap- 
paiser  ,  ayant  laissé  pour  son  lieutenant  un  des 
grands  de  sa  cour,  nommé  Andronique. 

32.  Mais  Ménélaiis  croyant  que  cette  occa- 
sion lui  étoit  favorable ,  déroba  du  temple  quel- 
ques vases  d'or ,  et  en  donna  une  partie  à  An- 
dronique, ayant  vendu  les  autres  à  Tyr,  et 
dans  les  villes  voisines. 

33.  Onias  ayant  su  ceci  très-certainement, 
le  reprochoit  à  Ménélaiis ,  se  tenant  cependant 
à  Antioche,  dans  un  lieu  sûr,  près  de  Daphné. 

34.  C'est  pourquoi  Ménélaùs  alla  trouver 
Andronique  ,  et  le  pria  de  tuer  Onias.  Andro- 
nique étant  donc  venu  où  étoit  Onias,  et  lui 
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ajant  persuadé,  par  la  parole  qu'il  lui  donna 
avec  serment  de  ne  lui  point  faire  de  mal , 
quoiqu'il  le  tînt  pour  suspect,  de  sortir  de 
l'asjle  où  il  étoit,  il  le  tua  aussitôt, sans  avoir 
aucune  crainte  de  la  justice. 

35.  Aussi,  non  seulement  les  Juifs  ,  mais  les 
autres  nations  mêmes,  en  conçurent  de  l'indi- 
gnation ,  et  ne  pouvoient  supporter  l'injustice 
de  la  mort  d'un  si  grand  homme. 

36.  C'est  pourquoi  le  roi  étant  revenu  de 
Cilicie  ,  les  Juifs  avec  les  Grecs  l'allèrent  trou- 
ver k  Antioche,  et  lui  firent  leurs  plaintes  de 
ce  meurtre  si  injuste  d'Onias. 

87.  Antiochus  fut  saisi  de  tristesse  au  fond 
du  cœur  à  cause  de  la  mort  d'Onias  ;  il  fut 
touché  de  compassion,  et  il  répandit  des  lar- 
mes, se  souvenant  de  la  sagesse  et  de  la  mo- 
dération qui  avoit  toujours  éclaté  dans  sa  con- 
duite. 

38.  Et  entrant  en  une  grande  colère  con- 
tre Andronique  ,  il  commanda  qu'on  le  dé- 
pouillât de  la  pourpre ,  qu'on  le  menât  par 
toute  la  ville,  et  que  ce  sacrilège  fût  tué  au 
même  lieu  où  il  avoit  commis  cette  impiété 
contre  Onias  ;  le  Seigneur  rendant  ainsi  à  ce 
misérable  la  punition  qu'il  avoit  si  justement 
méritée. 


Ce 
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§.  VI.  Sédition  causée  par  Ménélaiis. 

39.  Or  Lysimaque  ayant  commis  plusieurs 
sacrilèges  dans  le  temple ,  par  le  conseil  de  Më- 
uélaus  ,  et  le  bruit  s'en  étant  répandu  lorsqu'il 
en  avoit  déjà  emporté  quantité  d'or,  une  grandtj 
multitude  de  peuple  se  souleva  contre  Lysi- 
maque. 

40.  Comme  donc  ceux  de  la  ville  se  soule- 
Yoient ,  et  qu'ils  étoient  animés  d'une  grande 
colère,  Lysimaque  arma  environ  trois  mille 
Iiommes  ,  et  commença  à  user  de  violence  » 
ayant  pour  chef  un  certain  tyran  également 
avancé  en  âge  ,  et  consommé  en  malice. 

41.  Mais  lorsque  le  peuple  vit  que  Lysi- 
maque les  attaquoit  de  cette  sorte,  les  uns 
prirent  des  pierres  ,  les  autres  de  gros  bâtons, 
et  quelques-uns  jetèrent  de  la  cendre  contre 
lui. 

42.  Il  y  eut  beaucoup  de  ses  gens  blessés  , 
et  quelques-uns  de  tués  ;  et  tous  furent  mis  en 
fuite:  et  le  sacrilège  fut  aussi  tué  lui-même 
près  du  trésor. 

48.  On  commença  donc  à  accuser  Ménélaiis 
de  tous  ces  désordres. 

44.  Et  le  roi  étant  venu  k  Tyr ,  trois  dépu- 
tés envoyés  par  les  anciens  de  la  ville  ,  lui  vin- 
rent porter  leurs  plaintes  sur  cette  affaire. 

45.  Ménélaiis  voyant  qu'il  succomberoit  sous 
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cetteaccusation,promità  Ptolémée  nnet2;rande 
somme  d'argent,  pour  l'engager  à,  parler  au 
roi  en  sa  faveur. 

46.  Ptolémée  ayant  donc  été  trouver  le  roi 
lorsqu'il  s'étoit  mis  dans  un  vestibule  comme 
pour  se  rafraîchir  ,  il  le  fit  changer  de  résolu- 
tion. 

47.  Et  ce  prince  d^ïclarant  Ménélaiis  inno- 
cent, quoiqu'il  fût  coupable  de  toutes  sortes 
de  crimes ,  condamna  en  même  temps  à  la  mort 
ces  pauvres  députés,  qui  auroient  été  jugés 
înnocenspar  des  Scythes  mêmes,  s'ils  avoient 
plaidé  leur  cause  devant  eux. 

48.  Ainsi  ceux  qui  avoient  soutenu  les  inté- 
rêts de  la  ville  et  du  peuple,  et  le  respect  dii 
aux  vases  sacrés  ,  furent  punis  aussitôt  con- 
tre toute  sorte  de  justice. 

49.  C'est  pourquoi  les  Tyriens  mêmes  étant 
touchés  d'indignation  ,  se  montrèrent  fort  gé- 
néreux dans  la  sépulture  honorable  qu'ils 
leur  rendirent. 

50.  Cependant  Ménélaiis  se  maintenoit  dans 
l'autorité  ,  à  cause  de  l'avarice  de  ceux  qui 
étoient  puissans  près  du  roi  ;  et  il  croissoiten 
malice  ,  ne  travaillant  qu'à  dresser  des  pièges 
à  ses  concitoyens. 


Cç' 
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CHAPITRE     V. 

§.  \.  Prodiges  qui  paraissent  dans  Vair, 

I.  Ji/Ncetemps-lkAntioclius  se  préparoitpour 
faire  une  seconde  fois  la  guerre  en  Egypte. 

s.  Or,  il  arriva  que  l'on  vit  dans  toute  la 
ville  de  Jérusalem,  pendant  quarante  jours, 
des  hommes  à  cheval  qui  couroient  en  l'air ,  ha- 
bille's  de  drap  d'or ,  et  armés  de  lances  comme 
des  troupes  de  cavalerie; 

3.  Des  chevaux  rangés  par  escadrons  qui 
couroient  les  uns  contre  les  autres  ;  des  com- 
bats de  main  à  main  ;  des  boucliers  agités  ;  une 
multitude  de  gens  armés  de  casques  et  d'épées 
nues;  des  dards  lancés  ,  des  armes  d'or  toutes 
brillantes,  et  des  cuirasses  de  toutes  sortes. 

4.  C'est  pourquoi  tous  prioient  Dieu  que 
ces  prodiges  tournassent  à  leur  avantage. 

§.  II.  Jason  assiège  Jérusalem,  Sa  mort 
malheureuse. 

5.  Mais  comme  un  faux  bruit  de  la  mort 
d'Antiochus  se  fut  répandu  ,  Jason  ayant  pris 
mille  homme  avec  lui ,  vint  attaquer  tout-d'un- 
coup  la  ville  ;  et  quoique  les  citoyens  accou- 
russent de  tous  côtés  aux  murailles, il  se  ren- 
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dît  enfin  maître  de  la  ville,  et  Ménélaiis  s'en- 
fuit dans  la  forteresse. 

6.  Cependant  Jason  fit  un  grand  carnage  , 
sans  songer  à  épargner  ses  concitoyens.  11  ne 
considéroit  point  que  c'est  un  très-grand  mal- 
heur d'être  heureux  dans  la  guerre  qu'on 
fait  à  ses  proches; et  il  croyoit  remporter  un 
trophée  de  ses  ennemis ,  et  non  de  ses  con- 
citoyens. 

7.  Il  ne  put  pas  néanmoins  se  mettre  en  pos- 
session de  la  principauté;  mais  tout  le  fruit 
de  sa  trahison  et  de  sa  malice  ,  fut  sa  propre 
confusion,  et  il  se  vit  obligé  de  s'enfuir  de  nou- 
veau ,  et  de  se  retirer  au  pays  des  Ammonites. 

8.  Il  fut  enfin  mis  en  prison  par  Arétas  ,  roi 
des  Arabes,  qui  le  vouloit  perdre;  d'où  s'é- 
tant  sauvé,  et  fuyant  de  ville  en  ville,  haï  de 
tout  le  monde  comme  un  violateur  de  toutes 
les  lois  ,  comme  un  homme  exécrable,  comme 
un  ennemi  déclaré  de  sa  patrie  et  de  ses  con- 
citoyens ,  il  fut  chassé  en  Egypte. 

9.  Ainsi  celui  qui  avoit  chassé  tant  de  per- 
sonnes hors  leur  pays,  périt  lui-même  hors 
du  sien,  étant  allé  à  Lacédémone  ,poury  trou- 
ver quelque  refuge,  à  cause  de  la  parenté. 

10.  Et  comme  il  avoit  fait  jeter  les  corps 
de  plusieurs  sans  les  faire  ensevelir,  le  sien 
fut  jeté  de  même  sans  être  ni  pleuré,  ni  en- 
seveli, et  sans  qu'il  ait  pu  trouver  de  tombeau, 
ni  dans  son  pays,  ni  parmi  les  étrangers. 

Cc« 
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§.  III.  Prise  de  Jérusalem  par  Antiockus. 
qui  pille  le  temple, 

ri.  Ces  choses. s'ëtant  passées  de  la  sorte, îe 
5'oî  s'imagina  que  les  Juifs  pourroient  biea 
«tbandonner  l'alliance  qu'ils  avoient  faite  avec 
lui.  Ainsi  il  partit  d'Egypte  plein  de  fureur ,  et 
ajant  emporté  la  ville  de  Jérusalem  par  force, 

12.  Il  commanda  k  ses  soldats  de  tuer 
tout ,  de  n^épargner  aucun,  de  ceux  qu'ils  ren- 
coiltreroîent ,  et  de  monter  même  dans  les 
maisons  pour  y  égorger  tout  ce  qui  s'y  trou- 
veroit. 

i3.  Ils  firent  donc  un  carnage  général  des 
jeunes  hommes  et  des  vieillards ,  des  femmes 
et  de  leurs  en  fans;  et  ni  les  filles,  ni  les  plus  pe- 
tits enfans  ne  purent  éviter  la  mort. 

14.  Il  en  fut  tué  quatre-vingt  mille  en  trois 
jours.  Quarante  mille  furent  faits  captifs,  et  il 
i\y  en  eut  pas  moins  de  vendus. 

i5.  Mais  comme  si  cette  cruauté  n'eût  pas 
suffi  à  Antioclius  ,  il  osa  même  entrer  dans  le 
temple  qui  étoit  le  lieu  la  plus  saint  de  toute 
la  terre,  ayant  pour  conducteur  Ménélaiis, 
l'ennemi  des  lois  et  de  sa  patrie. 

16.  Et  prenant  avec  ses  mains  criminelles 
les  vases  sacrés,  que  les  autres  rois  et  les 
villes  avoient  placés  en  ce  lieu  saint,  pour  en 
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être  l'ornement  et  la  gloire  ,  il  les  manioit 
d'une  manière  indigne  ,  et  les  profanoit. 

17.  Ainsi  Antiochus  ayant  perdu  toute  la  lu- 
mière de  l'esprit,  ne,  considéroit  pas,  que  si 
Dieu  faisoit  éclater  pour  un  peu  de  temps  sa 
colère  contre  les  habi  tans  de  cette  vil  le,  c'étoit  à 
cause  de  leurs  péchés;  et  que  c'étoit  pour  cela 
qu'un  lieu  si  saint  avoit  été  exposé  à  cette  pro- 
fanation. 

18.  Car  autrement,  s'ils  n*avoient  été  coupa- 
bles de  plusieurs  crimes,  ce  prince  à  l'exem- 
ple d'Héliodore  ,  qui  fut  envoyé  par  le  roi  Sé- 
leucus  pour  piller  le  saint  trésor ,  auroit  été 
fouetté  comme  lui  au  moment  de  son  arrivée  , 
et  empêché  d'exécuter  son  entreprise  inso- 
lente. 

19.  MaisDieun'a  pas  choisi  le  peuple  à  cause 
du  temple;  il  a  choisi  au  contraire  le  temple  à 
cause  du  peuple. 

2,0.  C'est  pourquoi  ce  lieu  sain/  a  eu  part 
aux  maux  qui  sont  arrivés  au  peuple  ;  comme 
il  aura  part  aussi  aux  biens  qu'il  doit  rece- 
voir. Et  après  avoir  été  quelque  temps  aban- 
donné à  cause  de  la  colère  du  Dieu  tout-puis- 
sant, il  sera  encore  élevé  à  une  souveraine  gloi- 
re ,  lorsque  le  grand  Dieu  se  réconciliera  avec 
sou  peuple. 
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§.  \Y .  Apollonius  fait  tailler  en  pièces  beau- 
coup de  Juifs. 

21.  Antiochus  ayant  donc  emporté  du  tem- 
ple dix-huit  cens  talens  ,  s'en  retourna  promp- 
tement  à  Antioche  ,  s'abandonnant  à  un  tel 
excès  d'orgueil,  et  s' élevant  danslecœur  d'une 
manière  si  extravagante,  qu'il  s'imaginoit  pou- 
voir naviguer  sur  la  terre,  et  faire  marcher 
ses  troupes  sur  la  mer. 

22,.  Il  laissa  aussi  des  hommes  qu'il  établit 
en  autorité,  afin  qu'ils  affligeassent  le  peuple; 
savoir  dans  Jérusalem,  Philippe  originaire  de 
Phrjgie  ,  plus  cruel  que  celui  qui  Vy  avoit 
établi  ; 

23.  Et  à  Garizim  ,  Andronique  et  Ménélaiis 
plus  acharnés  que  tous  les  autres  à  faire  du 
mal  à  leurs  concitoyens. 

24.  Ménélaiis  étant  plein  de  haine  contre  les 
Juifs ,  leur  envoya  le  détestable  Apollonius  , 
avec  une  armée  de  vingt-deux  mille  hommes 
qu'il  commandoit ,  et  lui  donna  ordre  de  tuer 
tous  ceux  qui  seroient  dans  un  âge  parfait , 
et  de  vendre  les  femmes  et  les  jeunes  hommes. 

25.  Lors  donc  qu'il  fut  arrivé  à  Jérusalem , 
il  feignit  de  ne  chercher  que  la  paix ,  et  il  de- 
meura en  repos  jusqu'au  saint  jour  du  sabbat  ; 
mais  lorsque  les  Juifs  se  tenoient  dans  le  repos 
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auquel  le  sabbat  les  obligeoit,  il  commanda  à 
ses  gens  de  prendre  les  armes. 

2.6.  Il  tailla  en  pièces  tous  ceux  qui  ëtoîent 
venus  pour  les  regarder;  et  courant  par  toute 
Ja  ville  avec  ses  soldats ,  il  tua  un  grand  nom- 
bre de  personnes. 

27.  Cependant  Judas  Macbabée  s'étoit  re- 
tiré lui  dixième  en  un  lieu  désert,  où  il  vivoit 
avec  les  siens  sur  les  montagnes,  parmi  les  bê- 
tes; etdemeuroient  là  sansmanger  autre  chose 
que  l'herbe  des  champs ,  afin  de  ne  prendre 
point  de  part  à  ce  qui  souilloit  les  autres. 

CHAPITRE    VI. 

§.  I.  Andochus  veut  forcer  les  Juifs  a  violer 
la  loi  de  Dieu. 

1.  Peu  de  temps  après,  le  roi  envoya  un  cer- 
tain vieillard  d'Antioche ,  pour  forcer  les  Juifs 
à  abandonner  les  lois  de  Dieu, et  celles  de  leur 
pays; 

2.  Pour  profaner  le  temple  de  Jérusalem  , 
et  l'appeler  le  temple  de  Jupiter  olympien  ; 
et  pour  donner  au  temple  de  Garizim  le  nom 
de  Jupiter  l'étranger ,  comme  l'étoient  ceux 
qui  habitoient  en  ce  lieu. 

3.  Ainsi  l'on  vit  fondre  tout-d'un-coup  sur 
tout  le  peuple  comme  un  déluge  terrible  de 
toutes  sortes  de  maux. 
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4.  Car  le  temple  etoit  rempli  de  dissolu- 
tions et  de  festins  de  débauche  des  Gentils, 
d'hommes  impudiques ,  mêlés  avec  de«  cour- 
tisanes ,  et  de  femmes  qui  entroient  insolem- 
ment dans  ces  lieux  sacrés  ,y  portant  des  cho- 
ses qu'il  étoit  défendu  d  j  porter. 

6.  L'^autel  étoit  plein  aussi  de  viandes  înrpu- 
res  ,  qui  sont  interdites  par  nos  lois. 

6.  On  ne  gardoit  point  les  jours  de  sabbat  ; 
on  n'observoit  plus  les  fêtes  solennelles  du 
pays,  et  nul  n'osoit  plus  avouer  simplement 
qu'il  étoit  Juif. 

7.  Ils  étoient  menés  par  une  dure  nécessité 
aux  sacnÇices profanes  le  jour  delà  naissance 
du  roi;  et  lorsque  l'on  célébroit  la  fête  deBac- 
chus,  on  les  contraignoit  d'aller  par  les  rues 
couronnés  de  lierre ,  en  l'honneur  de  ce  faux 
dieu. 

8.  Les  Ptolémées  suggérèrent  aussi  et  furen-t 
cause  qu'on  publia  un  édit  dans  les  villes  pro- 
chaines des  Gentils,  pour  les  obliger  d'agir  de 
la  même  sorte  contre  les  Juifs,  et  de  les  con- 
traindre à  sacrifier; 

9.  Ou  de  tuer  ceux  qui  ne  voudroient  point 
embrasser  les  coutumes  des  Gentils.  Ainsi  oa 
ne  vojoit  que  misère. 


Tom  rm 
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§.  IL  Deux  femmes  préàpiues  pour  avoir 
circoncis  leurs  en  fans. 

10.  Car  deux  femmes  ayant  été  accusées 
d'avoir  circoncis  leurs  enfans,  furent  menées 
publiquement  par  toute  la  ville,  ayant  ces 
enfans  pendus  à  leurs  mamelles  ;  et  ensuite 
furent  précipitées  du  haut  des  murailles. 

1 1.  D'autres  s'étant  assemblés  en  des  cavernes 
voisines,  et  y  célébrant  secrètement  le  jour 
du  sabbat  ;  comme  Philippe  en  fut  averti ,  il  les 
fit  tous  consumer  par  les  flammes  ,  n'ajant  osé 
se  défendre  à  cause  du  grand  respect  qu'ils 
avoient  pour  l'observation  du  sabbat. 

12.  Je  conjure  ceux  qui  liront  ce  livre,  de 
ne  se  scandaliser  point  de  tant  d'horribles 
malheurs;  mais  de  considérer  que  tous  ces 
maux  sont  arrivés,  non  pour  perdre,  mais 
pour  châtier  notre  nation. 

i3.  Car  c'est  la  marque  d'une  grande  miséri- 
corde de  Dieu  envers  les  pécheurs,  de  ne  les 
laisser  pas  long-temps  vivre  selon  leurs  désirs  , 
mais  de  les  châtier  promptemcnt. 

14.  En  effet,  le  Seigneur  n'agit  pas  à  notre 
égard  comme  à  l'égard  des  autres  nations ,  qu'il 
souffre  avec  patience,  se  réservant  à  les  punir 
dans  la  plénitude  de  leurs  péchés,  lorsque  le 
jour  du  jugement  sera  arrivé. 

i5.  Et  il  o'attend  pas  de  même  pour  nous 
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punir ,  que  nos  péchés  soient  montés  à  leur 
comble. 

i6.  Ainsi  il  ne  retire  jamais  sa  miséricorde 
de  dessus  nous  ;  et  parmi  les  maux  dont  il  af- 
flige son  peuple  pour  le  châtier ,  il  ne  l'aban- 
donne point. 

17.  Après  avoir  dit  ce  peu  de  paroles  pour 
l'instruction  des  lecteurs ,  il  faut  reprendre 
maintenant  ma  narration. 

§.  III.   Générosité  du  saint  vieillard 

Eléa-^ar. 

18.  Eléazar ,  l'un  des  premiers  d'entre  les  doc- 
teurs de  la  loi,  qui  éloit  un  vieillard  d'un  vi- 
sage vénérable ,  fut  pressé  de  manger  de  la 
chair  de  pourceau  ,  et  on  vouloit  \y  contrain- 
dre en  lui  ouvrant  la  bouche  par  force. 

19.  Mais  lui,  préférant  une  mort  pleine  de 
gloire  à  une  vie  criminelle  ,  alla  volontaire- 
ment et  de  lui  même  au  supplice. 

reconsidérant  ce  qu'il  lui  faudroit  souffrir 
en  cette  rencontre,  et  demeurant  ferme  dans 
la  patience ,  il  résolut  de  ne  rien  faire  contre  la 
loi  pour  l'amour  de  la  vie. 

SI.  Ceux  qui  étoient  présens  ,  touchés  d'une 
injuste  compassion  ,  k  cause  de  l'ancienne  ami- 
tié qu'ils  avoient  pour  lui ,  le  prirent  k  part ,  et 
le  supplièrent  de  trouver  bon  qu'on  lui  appor- 
tât des  viandes  dont  il  lui  .étoit  permis  de 
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manger,  afin  qu'on  pût  feindre  qu'il  avoit 
mangé  des  viandes  du  sacrifice ,  selon  le  com- 
mandement du  roi , 

22.  Et  qu'on  le  sauvât  ainsi  de  la  mort.  Ils 
usoient  donc  de  cette  espèce  d'humanité  à  son 
égard ,  par  un  effet  de  l'ancienne  affection  qu'ils 
lui  portoient. 

sS.  Mais  pour  lui  il  commença  à  considérer 
ce  que  demandoient  de  lui  un  âge  et  une  vieil- 
lesse si  vénérable ,  ces  cheveux  blancs  qui  ac- 
compagnoient  la  grandeur  d'ame  qui  lui  étoit 
naturelle  ,  et  cette  vie  innocenté  et  sans  tache 
qu'il  avoit  menée  depuis  son  enfance  :  et  il 
répondit  aussitôt,  selon  les  ordonnances  de  la 
loi  sainte  établie  de  Dieu,  qu'il  aimoit  mieux 
descendre  dans  le  tombeau ,  que  de  consentir  à 
ce  qu'on  lui  proposoit. 

2,4.  Car  il  n'est  pas  digne  de  l'âge  où  nous 
sommes  ,  leur  dit-il ,  d'user  de  cette  fiction  , 
qui  seroit  cause  que  plusieurs  jeunes  hommes, 
s'imaginant  qu'Eléazar  à  l'âge  de  quatre-vingt- 
dix  ans  auroit  passé  de  la  vie  des  Juifs  à  celle 
desPayens, 

25.  Seroient  eux-mêmes  trompés  par  cette 
'   feinte  dont  j'aurois  usé  pour  conserver  un  pe- 
tit reste  dévie  corruptible;  et  ainsi  j'attirerois 
une  tache  honteuse  sur  moi ,  et  l'exécration 
des  hommes  sur  ma  vieillesse. 

s6.  Car  encore  que  je  me  délivrasse  présen- 
tement des  supplices  des  hommes,  je  ne  pour- 
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rois  néarmoins  fuir  la  main  du  Tout-puissant , 
ni  pendant  ma  vie,  ni  après  ma  mort. 

27.  C'est  pourquoi  mourant  courageuse- 
ment, je  I  aroîtra'.  digne  de  la  vieillesse  où  je 
SU)?  ; 

2.S.  Et  je  uii suerai  aux  jeunes  gens  un  exem-' 
pie  de  ferme"' ,  en  souffrant  avec  constance  et 
avec  joie  une  mort  honorable  pour  le  culte 
sacré  de  nos  lois  très-saintes.  Aussitôt  qu'il  eut 
achevé  ces  paroles  ,  on  le  traîna  au  supplice. 

29.  Et  ceux  qui  le  conduisoient  avant  paru 
auparavant  plus  doux  envers  lui  ,  passèrent 
tout- d'un- coup  dans  une  grande  colère,  à 
cause  de  ces  paroles  qu'il  avoit  dites,  qu'ils 
attribuoient  à  orgueil. 

30.  Lorsqu'il  étoit  prêt  de  mourir  des  coups 
dont  on  l'accabloit  ,  il  jeta  un  grand  soupir, 
et  il  dit:  Seigneur,  qui  avez  une  science  toute 
sainte,  vous  connoissez  clairement ,  qu'avant 
pu  me  délivrer  de  la  mort,  je  souH're  dans 
mon  corj)S  de  très -sensibles  douleurs;  mais 
que  dans  l'ame  je  sens  de  la  joie  de  les  souffrir 
pour  votre  crainte. 

3i.  Il  mourut  ainsi,  en  laissant  non  seule- 
ment aux  jeunes  hommes,  mais  aussi  à  toute 
sa  nation,  un  grand  exemple  de  vertu  et  de 
fermeté  dans  le  souvenir  de  sa  mort. 


CHAP. 
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CHAPITRE     VIL 

§.  I.  Martyre  d*une  mère  et  de  ses  fils. 

I.  Or>  il  arriva  que  l'on  prit  aussi  sept  frères 
avec  leur  mère,  et  le  roi  voulut  les  contrain- 
dre à  manger ,  contre  la  cléFense  de  la  loi ,  de  la 
chair  de  pourceau,  en  les  faisant  déchirer  avec 
des  fouets  et  des  escourgées  de  cuir  de  tau- 
reau. 

2.  Mais  l'Un  d'eux,  qui  étoit  l'aine,  lui  dit  : 
Que  demandez -vous,  et  que  voulez-vous  ap- 
prendre de  nous?  Nous  sommes  prêts  de  mou- 
rir, plutôt  que  de  violer  les  lois  de  Dieu  et 
de  notre  pàjs. 

3.  Le  roi  entrant  eh  colère,  commanda  qu'on 
fît  chauffer  sur  le  feu  des  poêles  et  des  chau-» 
clières  d'airain  ;  et  lorsqu'elles  furent  toutes 
brûlantes , 

4.  Il  ordonna  qu'on  coupât  la  langue  à  celui 
qui  avoit  parlé  le  premier;  qu'on  lui  arrachât 
la  peau  de  la  tête  ,  et  qu'on  lui  coupât  les 
extrémités  des  mains  et  des  pieds  ,  k  la  vue  de 
ses  frères  et  de  sa  mère. 

5.  Après  qu'ill'eut  fait  ainsi  mutiler  ])ar  tout 
le  corps,  il  commanda  qu'on  l'approchât  du  feu, 
et  qu'on  le  fît  rôtir  dans  une  poêle  pendant 
qu'il  respiroit  encore.  Et  pendant  le  temps  qu'il 
étoit  tourmenté,  ses  autres  frères  s'encoura- 

8.  Dd 
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geoîent  l'un  l'autre  avec  leur  mère  à  mourir 
constamment , 

6.  En  disant:  Le  Seigneur  Dieu  considérera 
la  vérité  ,  il  sera  consolé  en  nous,  selon  que 
Moïse  le  déclare  dans  son  cantique  par  ces  pa- 
roles: Et  il  sera  consolé  dans  ses  serviteurs. 

§.  I L  Martyre  du  second  et  du  troisième. 

7.  Le  premier  étant  mort  de  cette  sorte ,  ils 
menoicnt  le  second  pour  le  faire  souffrir  avec 
insulte  ;  et  lui  ayant  arraché  la  peau  de  la  tcte 
avec  les  cheveux,  ils  lui  dcmandoient  s'il  vou- 
loit  manger  des  viandes  qu'on  lui  préscntoit, 
plutôt  que  d'être  tourmenté  dans  tousles  mem- 
bres de  son  corps. 

8.  Mais  il  répondit  en  la  langue  du  pays  ;  Je 
n'en  ferai  rien.  C'est  pourquoi  il  souffrit  aussi 
les  mêmes  tourmens  que  le  premier; 

9.  Et  étant  prêt  de  rendre  l'esprit,  il  dit  au 
roi  :  Vous  nous  faites  perdre,  ô  très-méchant 
prince,  la  vie  présente  ;  mais  le  roi  du  monde 
nous  ressuscitera  un  jour  pour  la  vie  éter- 
nelle ,  après  que  nous  serons  morts  pour  la 
défense  de  ses  lois. 

10.  Après  celui-ci  on  insidta  encore  au  troi- 
sième. On  lui  demanda  sa  langue,  qu'il  pré- 
senta aussitôt,  et  il  étendit  ses  mains  constani- 
•ment; 

11.  Et  dit  avec  confiance:  J'ai  reçu  ces mcub- 
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bres  du  ciel  ;  mais  je  les  méprise  maintenant 
])our  la  défense  des  lois  de  Dieu,  parce  que 
j'espère  qu'il  mêles  rendra  un  jour. 

12.  De  sorte  que  le  roi,  et  ceux  qui  l'accom- 
pagnoient ,  admirèrent  le  courage  de  ce  jeune 
homme,  qui  considéroit  comme  rien  les  plus 
grands  tourmens. 

§.  III.  Martyre  du  quatrième  et  du  cinquième: 

i3.  Celui-ci  étant  aussi  mort  de  la  sorte,  ils 
tourmentèrent  de  même  le  quatrième. 

14.  Et  lorsqu'il  étoit  prêt  de  rendre  l'esprit , 
ïl  dit  :  Il  est  plus  avantageux  d'être  tué  par  les 
hommes  ,  dans  l'espérance  que  Dieu  nous  ren- 
dra la  vie  en  nous  ressuscitant;  car  pour  vou;* 
votre  résurrection  ne  sera  point  pour  la  vie. 

i5.  Ayant  pris  le  cinquième  ,  ils  le  tourmen- 
tèrent comme  les  autres.  Alors  regardant  lé 
roi ,  il  lui  dît  : 

16.  Vous  faites  ce  que  vous  voulez,  parce 
que  vous  avez  reçu  la  puissance  parmi  les 
hommes,  quoique  vous  so^ez  vous-même  un 
homme  mortel.  Mais  ne  vous  imaginez  pas  que 
Dieu  ait  abandonné  notre  nation. 

17.  Attendez  seulement  un  peu,  et  vous  ver- 
rez quelle  est  la  grandeur  de  sa  puissance,  et 
de  quelle  manière  il  vous  tourmentera,  vous 
et  votre  race^ 


Dd 
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§.  IV.  Martyre  du  sixième.  Discours  de 
la  mère. 

18.  Après  cekiî-cî ,  îls  menèrent  au  supplice 
le  sixième  ;  et  lorsqu'il  étoit  prêt  de  mourir , 
il  dit  :  Ne  vous  trompez  pas  vainement  vous- 
même  ;  car  si  nous  souffrons  ceci,  c'est  parce 
que  nous  l'avons  mérité,  ayant  péché  contre 
notre  Dieu  ;  et  ainsi  nous  nous  sommes  attirés  ' 
ces  fléaux  si  épouvantables. 

19.  Mais  ne  vous  imaginez  pas  C[ue  vous 
demeurerez  impuni,  après  avoir  entrepris  de 
combattre  contre  Dieu  même. 

2.0.  Cependant  leur  mère,  plus  admirable 
qu'on  ne  le  peut  dire,  et  digne  de  vivre  éter- 
nellement dans  la  mémoire  des  bons,  voyant 
périr  en  un  même  jour  ses  sept  enFans  ,  souf- 
froit  constamment  leur  mort ,  à  cause  de  l'es- 
pérance qu'elle  avoit  en  Dieu. 

!2,i.  Elle  exhortoit  chacun  d'eux  avec  des  pa- 
roles fortes  dans  la  langue  du  pays,  étant  toute 
remplie  de  sagesse;  et  alliant  un  courage  mâle 
avec  la  tendresse  d'une  femme  , 

22.  Elle  leurdisoit:  Je  ne  sais  comment  vous 
avez  été  formés  dans  mon  sein;  car  ce  n'est 
point  moi  qui  vous  ai  donné  l'ame ,  l'esprit  et 
la  vie  ,  ni  qui  ai  joint  tous  vos  membres  pour 
en  faire  un  corps  : 

23.  Mais  le  Créateur  du  monde,  qui  a  formé 
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riiomme  dans  sa  naissance  ,  et  qui  a  donné 
l'origine  k toutes  choses,  vous  rendra  encore 
l'esprit  et  la  vie  par  sa  miséricorde ,  en  récom* 
pense  de  ce  que  vous  vous  méprisez  mainte^ 
riant  vous-même,  pour  obéir  à  sa  loi. 

§.  V.  Discours  de  la  mire  au  septième  de 
ses  fils. 

24.  Or  Antîochus  croyant  qu'on  le  méprî- 
soit,  et  voyant  toutes  les  insultes  qu'il  avoit 
faites  à  ces  jeunes  hommes,  devenues  inutiles, 
comme  le  plus  jeune  de  tous  étoit  resté ,  il  com- 
mença non  seulement  k  l'exhorter  par  ses  pa- 
roles, mais  k  l'assurer  avec  serment,  qu'il  le 
rendroit  riche  et  heureux;  qu'il  le  mettroit  au 
rang  de  ses  favoris,  et  lui  donneroit  toutes  les 
choses  nécessaires,  s'il  vouloit  abandonner  les 
lois  de  ses  pères. 

2,5.  Mais  ce  jeune  homme  ne  pouvant  être 
ébranlé  par  ces  promesses  ,  le  roi  ajvpela  sa 
mère,  et  l'exhorta  k  inspirer  k  son  fils  des  sen- 
timens  plus  salutaires. 

26.  Après  donc  qu'il  lui  eut  dit  beaucoup  de 
choses  pour  la  persuader  ,  elle  lui  promit 
•d'exhorter  son  fils. 

27.  Elle  se  baissa  en  même  temps  pour  lui 
parler ,  et  se  moquant  de  ce  cruel  tj^'an ,  elle 
lui  dit  en  la  langue  du  pays:  Mon  fils,  ayez 
pitié  de  moi ,  qui  vous  ai  porté  neuf  mois  dans 

D  d> 
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mon  sein  ,  qui  vous  ai  nourri  de  moulaît  peït* 
dant  trois  ans  ,  et  qui  vous  ai  élevé  jusqu'à  l'a  g© 
ç)ii  vous  êtes. 

2,8.  Je  vous  conjure,  mon  fils ,  de  rei^arder 
le  ciel  et  la  terre,  et  toutes  les  choses  qui  y 
sont  renfermées  ,  et  de  bien  comprendre  qu© 
Dieu  les  a  créées  de  rien  ,  aussi-bien  que  tous, 
les  hommes. 

2g.  Ainsi  vous  ne  crairjdrez  point  ce  crue! 
bourreau  ;  mais  vous  rendant  digne  d'avoir 
part  aux  souffrances  de  vos  frères  ,  vous  rece^. 
vrez  de  bon  cœur  la  mort  ;  afin  que  je  vous 
reçoive  de  nouveau  avec  vos  frères  dans  cet.t© 
miséricorde  que  nous  attendons. 

§.  V  I.  Discours  du  septième.  Son  martyre. 

3o.  Lorsqu'elle  parloit  encore  ,  ce  jeune= 
homme  se  mit  à  crier  :  Qu'attendez-vous  de 
moi?  Je  n'obéis  point  au  commandement  du? 
roi,  mais  au  précepte  de  la  loi  qui  nous  a  été- 
donnée  par  Moïse. 

3i.  Quant  à  vous,  qui  êtes  l'auteur  de  tous 
les  maux  dont  on  accable  les  Hébreux  ,  vous 
p' éviterez  pas  la  main  de  Dieu. 

32.  Car  pour  nous,  c'est  k  cause  de  nos  \ié~ 
çhés  que  nous  souffrons  toutes  ces  choses: 

33.  El  si  le  Seigneur  notre  Dieu  s'est  mis 
un  peu  en  colère  contre  nous  pour  nous  châ": 
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tî^er  et  nous  corriger  ,  il  se  réconciliera  de 
nouveau  avec  ses  serviteurs. 

34.  Mais  pour  vous ,  qui  êtes  le  plus  scélérat 
et  le  plus  abominable  de  tous  les  hommes  ,  ne 
vous  flattez  pas  inutilement  par  de  vaiues  es- 
pérances, en  vous  enflammant  de  fureur  contre 
les  serviteurs  de  Dieu. 

35.  Car  vous  n'avez  pas  encore  échappé  le 
jugement  de  Dieu  ,  qui  peut  tout ,  et  qui  voit 
tout. 

36.  Et  quant  à  mes  frères,  après  avoir  sup- 
porté une  douleur  passagèi'^,  ils  sont  entrée 
maintenant  dans  l'alliance  de  la  vie  éternelle; 
mais  pour  vous,  vous  souffrirez  au  jugement 
de  Dieu  la  peine  que  votre  orgueil  a  justement 
méritée. 

37.  Pour  ce  qui  est  de  moi,  j'abandonne  vo- 
lontiers ,  comme  mes  frères ,  mon  corps  et  mon, 
ame  pour  la  défense  des  lois  de  mes  pères,  en 
conjurant  Dieu  de  se  rendre  bientôt  favorable- 
à  notre  nation  ,  et  de  vous  contraindre  par  les^ 
tourmens  et  par  plusieurs  plaies,  à  confesser 
qu'il  est  le  seul  Dieu. 

38.  Mais  la  colère  du  Tout-puissant,  qui  est 
tombée  justement  sur  tout  notre  peuple,  finira 
à  ma  mort  et  à  celle  de  mes  frères. 

39.  Alors  le  roi,  tout  enflammé  de  colère,  fit 
éprouver  sa  cruauté  à  celui-ci  encore  plus  qu'à 
tous  les  autres,  ne  pouvant  souffrir  que  l'on 
&e  moquât  ainsi  dé  lui. 


4i4         LES    M  A  C  H  A  B  E  E  S. 

40.  Il  mourut  donc  dans  la  pureté  de  son  îh-^ 
nocence  comme  les  autres  avec  une  parfait© 
confiance  en  Dieu. 

41.  Enfin  la  mère  souffrit  aussi  la  mort  après 
ses  en  fans. 

42.  Mais  nous  avons  assez  parle  et  des  sacri-- 
ficcs  profanes  ,  et  d.es  excessives  cruaute's. 
d'Antiochus.  1 

CHAPITRE      VII L 
§.  I.  Victoires  de  Judas.» 

I.  Cependant  Judas  Macbabe'e  ,  et  ceux 
Cjui  étoient  avec  lui,  entroient  secrètement 
dans  les  villages  et  les  châteaux,  et  faisoient 
venir  leurs  parens  et  leurs  amis  ;  et  pi^enant 
avec  eux  ceux  qui  étoient  demeurés  fermes 
dans  la  religion  judaïque,  ils  attirèrent  à  eux 
jusqu'à  six  mille  hommes, 

2.  Et  Us  invoquoient  Iq^  Seigneur,  afin  qu'il 
regardât  favorablement  son  peuple,  que  tout 
le  monde  fouloit  aux  pieds;  quil  fût  touché  de 
compassion  pour  son  temple,  qui  étoit profané 
par  les  impies  ; 

3.  Qu'W  eût  pitié  des  ruines  de  la  ville  qui 
^lloit  être  détruite  et  rasée  ,  et  qu'il  écoutât  la 
voix  du  sang  qui  crioit  jusques  à  lui  ; 

4.  Qu'il  se  souvînt  aussi  des  meurtres  si  in- 
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justes  des  petits  innocens  ,  et  des  blasphèmes 
que  l'on  avoit  profére's  contre  son  nom,  et 
qu'il  conçût  de  l'indignation  contre  ces  excès, 

5.  Machabée  ayant  donc  rassemblé  près  de 
lui  beaucoup  de  gens  ,  devenoit  formidable 
aux  nations.  Car  la  colère  du  Seigneur  se  chan- 
gea alors  en  miséricorde. 

6.  Il  surprenoit  tout-d'un-coup  les  villages 
et  les  villes,  et  les  brûloit.  Et  se  saisissant  des 
lieux  les  plus  avantageux  ,  il  tailloit  en  pièces 
un  grand  nombre  d'ennemis. 

7.  Il  faisoit  principalement  ces  courses  pen- 
dant la  nuit,  et  le  bruit  de  sa  valeur  se  répan- 
doit  de  toutes  parts. 

§.  II.  Judas  se  dispose  a  combattre  Nicanor. 

8.  Alors  Philippe  voyant  le  progrès  que  ce 
grand  homme  faisoit  de  jour  en  jour,  et  le 
bonheur  de  ses  entreprises  qui  réussissoienÉ 
presque  toujours  ,  écrivit  àPtolémée ,  qui  com- 
mandoit  dans  la  Célésjrie  et  dans  la  Phénicie, 
de  lui  envoyer  du  secours  pour  fortifier  le 
parti  du  roi. 

9.  Ptolémée  lui  envoj^a aussitôt  Nicanor,  fils 
de  Patrocle,  l'un  des  plus  grands  de  la  cour, 
et  son  ami ,  à  qui  il  donna  environ  vingt  mille 
hommes  de  guerre,  de  diverses  nations,  afin 
qu'il  exterminât  tout  le  peuple  juif;  et  il  joi- 
gnit avec  lui  Gorgias ,   grand  capitaine,  et 
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boiïimed'unelongueexpérience  dans  les  tlioses 
de  la  guerre. 

10.  Nicanor  résolut  de  pajer  le  tribut  de 
deux  mille  talens  que  le  roi  devoit  é«ux  Ro- 
ruains  ,  de  l'argent  qui  i^viendroit  de  la  vente 
des  esclaves  juifs. 

11.  Et  il  envoya  en  même  temps  vers  leS; 
villes  maritimes,  pour  inviter  les  marchands  à 
venir  acheter  des  esclaves  juifs  ,  promettant  de- 
leur  en  donner  quatre-vingt-dix  pour  un  ta- 
lent, sans  faire  reflexion  sur  la  vengeance  du 
Tout-puissant,  qui  devoit  bientôt  tomber  sur- 
lui. 

12.  Judas  ayant  appris  Tarrivée  de  Nicanor^ 
en  avertit  les  Juifs  qui  l'accompagnoient. 

i3.  Quelques-uns  étant  saisis  de  criûnte  ^ 
n'ayant  pas  confiance  en  la  justice  de  Dieu  ^ 
prirent  la  fuite. 

14.  Les  autres  vendoient  tout  ce  qui  pou- 
voit  leur  être  resté;  et  en  même  temps  ils 
conjuroient  le  Seigneur  de  les  délivrer  de 
l'impie  Nicanor,  qui  avant  même  de  s'être  ap- 
proché d'eux  les  avoit  vendus, 

i5.  Et  de  n^ouloir  bieti  le  faire _,  sinon  pour 
l'amour  d'eux-mêmes,  au  moins  en  considéra- 
tion de  l'alliance  qu'il  avoit  faite  avec  leurs: 
pères,  et  de  l'honneur  qu'ils  avoient  de  porter 
son  nom  si  grand  et  si  saint. 

16.  Machabée  ayant  fait  assembler  les  sept 
mille  hommes  qui  étoient  avec  lui,  les  conjura 
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^e  ne  se  point  réconcilier  avec  leurs  ennemis,, 
et  de  ne  point  craindre  cette  multitude  d'ad- 
versaires qui  venoient  les  attaquer  injuste-^ 
pient;  m^h  de  combattre  avec  un  grand  cou^ 
vage  ; 

17.  Aj'^ant  devant  les  yeux  la  profanation  s* 
indigne  dont  ils  avoient  déshonoré  le  lieu  saint , 
les  insultes  et  les  outrages  qi'on  avoit  faits  à 
la  ville  ,  et  le  violemcnt  des  ordonnances  des 
anciens. 

18. Car  poureux,ajoutQit-il,ilssefioient  sur 
leurs  armes  et  sur  leur  audace  ;  mais  pour 
nous  ,  nous  mettons  notre  confiance  dans  le 
Seigneur  Tout -puissant ,  qui  peut  renverser 
par  un  clin-d'œil,  et  tous  ceux  qui  nous  atta- 
quent ,  et  le  monde  entier. 

19.  Il  les  fit  souvenir  aussi  des  secours  que 
Dieu  avoit  autrefois  donnés  à  leurs  pères  ,  et 
des  cent  quatre-vingt-cinq  mille  hommes  qui 
furent  tués  du  temps  de  Sennachérib  ; 

20.  Et  de  la  bataille  cpi'ils  avoient  donnée 
contre  les  Galates  en  Babylone,  dans  laquelle 
les  Macédoniens  qui  éîoient  venus  à  leur  se- 
cours ,  étant  ébranlés  ,  six  mille  d'entre  eux 
seulement  avoient  tué  six  vingt  mille  hommes, 
à  cause  du  secours  qu'ils  avoient  reçu  du  ciel  ; 
et  avoient  ensuite  obtenu  pour  récompense  de 
grandes  faveurs. 
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§.  III.  Judas  remporte  la  victoire. 

2,1.  Ces  paroles  les  remplirent  de  courage, 
ensorte  qu'ils  étoient  prêts  à  mourir  pour 
leurs  lois  et  pour  leur  patrie. 

£2.  Il  divisa  son  armée  en  plusieurs  corps  y 
et  en  donna  le  commandement  à  ses  frères, 
Simon ,  Joseph  et  Jonathas,  chacun  d'eux  ajant 
sous  soi  quinze  cens  hommes. 

23.  Esdras  leur  ajant  lu  aussi  le  livre  saint  , 
le  ge'néral  après  les  avoir  assurés  du  secours 
de  Dieu  ,  se  mit  lui-même  à  la  tête  de  l'armée, 
et  marcha  contre  Nicanor. 

24.  Et  le  Seigneur  tout-puissant  s^étant  dé- 
claré en  leur  faveur,  ils  tuèrent  plus  de  neuf 
mille  hommes  ;  et  la  plus  grande  partie  de  l'ar- 
mée de  Nicanor  s'étant  atï'oiblie  par  les  bles- 
sures qu'elle  avoit  reçues,  ils  la  forcèrent  de 
prendre  la  fuite. 

2.5.  Ils  prirent  tout  l'argent  de  ceux  qui 
étoient  venus  pour  les  acheter,  et  les  poursui- 
virent bien  loin. 

2.6.  Mais  ils  revinrent,  se  voyant  pressés  de 
l'heure,  parce  que  c'étoit  la  veille  du  sabbat  ;  ce 
qui  les  empêcha  de  continuer  à  les  poursuivre. 

27.  Ayant  ensuite  ramassé  les  armes  et  les 
dépouilles  des  ennemis,  ils  célébrèrent  le  sab^ 
bat ,  en  bénissant  le  Seigneur  qui  les  avoit  dé- 
livrés en  ce  jour-là,  et  qui  avoit  répandu  sur- 
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eux  comme  les  premières  gouttes  de  la  rosée 
de  sa  miséricorde. 

28.  Après  le  sabbat,  ils  firent  part  des  dé- 
pouilles aux  infirmes,  aux  orphelins  ,  et  aux 
veuves  ;  et  ils  retinrent  le  reste  pour  eux  et 
pour  ceux  qui  leur  appartenoient. 

29.  Ils  firent  après  cela  la  prière  tous  ensem- 
ble ,  en  conjurant  le  Seigneur  très-miséricor- 
dieux, de  se  réconcilier  pour  toujours  avec  ses 
serviteurs. 

§.  I  V.  Les  Juifs  sont  venges  de  leurs 
ennemis, 

30.  Ils  tuèrent  dans  la  suite  plus  de  vingt 
mille  hommes  des  gens  de  Timothée  et  de  Bac- 
chide  qui  combattoient  contre  eux.  Ils  se  ren- 
dirent maîtres  de  diverses  places  fortes,  et  ils 
firent  un  grand  butin  ,  qu'ils  partagèrent  éga-» 
lement  entre  les  malades ,  les  orphelins ,  les 
veuves  ,  et  même  les  vieillards. 

3i.  Ils  ramassèrent  avec  soin  les  armes  de 
leurs  ennemis,  qu'ils  mirent  en  réserve  dans 
des  lieux  avantageux;  et  ils  portèrent  le  reste 
des  dépouilles  à  Jérusalem. 

82,  Ils  tuèrent  aussi  Philarque  qui  étoit  un 
homme  très-méchant,  et  l'un  de  ceux  qui  ac- 
compagnoient  Timothée  ,  et  Cjuiavoit  fait  aux 
Juifs  beaucoup  de  maux. 

33.  Et  lorsqu'ils  rendoicnt  à  Dieu  dans  Je- 
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rusalem  des  actions  de  grâces  pour  celte  vic- 
toire, ils  découvrirent  que  Callisthène,  qui 
avoit  brûlé  les  portes  sacrées,  s'étoit  sauvé 
dans  une  certaine  maison,  et  ils  l'y  brûlèrent  ; 
Dieu  lui  rendaût  de  la  sorte  une  di^ne  récom- 
pense pour  toutes  les  impiétés  qu'il  avoit  com- 
mises. 

84.  Mais  Nicanor ,  cet  homme  couvert  de 
crimes  ,  qui  avoit  amené  mille  marchands  poui* 
leur  vendre  les  esclaves  Juifs  , 

35.  Ayant  été  humilié  avec  le  secours  du 
Seigneur,  par  ceux  mêmes  qu'il  avoit  regar- 
dés comme  des  gens  de  néant,  s'enfuit  par 
la  mer  Méditerranée,  après  s'être  dépouille 
des  riches  habits  qui  le  distinguoient ,  et  ar- 
riva seul  à  Antioche,  ayant  trouvé  le  comble 
de  ses  malheurs  dans  la  perte  de  son  armée. 

36.  Et  celui  qui  avoit  promis  de  pajer  le  tri-s 
but  aux  Romains  du  prix  de  la  vente  des  habi- 
tans  de  Jérusalemqu'il  fcroit  esclaves,  publioit 
alors  que  les  Juifs  avoient  Dieu  pour  protec- 
teur, et  qu'ils  éloient  invulnérables,  à  cause; 
qu'ils  s'attachoient  à  suivre  les  lois  qu'il  leui^ 
avoit  données. 


i 
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CHAPITRE     IX. 

§.  I.  Antiochus  veut  se  venger  sur  lès  Juifs  de 
sa  défaite  dans  la  Perse. 

t.  En  ce  temps-là  Antiochus  revint  de  Perse 
après  un  succès  honteux  de  cette  guerre. 

2.  Car  étant  entré  dans  la  ville  de  Persépo- 
iis  ,  et  se  disposant  à  piller  le  temple ,  et  à  ac- 
cabler la  ville  ,  tout  le  peuple  courut  aux  ar- 
mes ,  et  le  mit  en  fuite  avec  ses  i2;ens.  Ainsi  An- 
tiochus fut  obligé,  après  cette  fuite  honteuse  , 
de  s'en  retourner  en  son  rojaume, 

3.  Lorsqu'il  fut  venu  vers  Ecbatanes  ,  il 
reçut  les  nouvelles  de  la  défaite  de  Nicanor  et 
deTimothée. 

4.  Et  étant  transporté  d'orgueil  et  de  colère, 
il  s'imaginoit  qu'il  pourroit  se  venger  sur  les 
Juifs  de  l'outrage  que  lui  avoîent  fait  ceux 
qui  l'avoient  mis  en  fuite.  C'est  pourquoi  il 
commanda  à  celui  qui  conduisoit  son  char  de 
toucher  sans  cesse ,  et  de  hâter  son  voyage  ; 
étant  lui-même  poursuivi  par  la  vengeance  du 
ciel ,  à  cause  de  cette  parole  insolente  qu'il 
avoît  dite  :  Qu'il  iroit  à  Jérusalem  ,  et  qu'il 
en  feroit  le  tombeau  de  tous  les  Juifs. 
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§.  II.  Amiochus  est  frappé  d*une  plaie  incU' 
rable. 

Ô.  Mais  le  Seigneur  ,  le  Dieu  d'Israël,  qui 
voit  toutes  choses  ,  frappa  ce  prince  d'une 
plaie  incurable  et  invisible.  Car  dans  le  mo- 
ment  qu'il  eut  profère  cette  parole-,  il  fut  at- 
taqué d'une  effroyable  douleur  dans  les  en- 
trailles et  d'une  colique  qui  le  tourmentoit 
cruellement. 

6.  Et  ce  fut  sans  doute  avec  beaucoup  dé 
justice  j  puisqu'il  avoit  déchiré  lui-même  les 
entrailles  des  autres  par  un  grand  nombre  de 
nouveaux  tourmens  ,  et  qu'il  n'avoit  point  re- 
noncé à  sa  malice. 

7.  Au  contraire,  se  laissant  aller  aux  trans-* 
ports  de  son  orgueil ,  ne  respirant  que  feu 
et  flammes  contre  les  Juifs,  il  commanda  qu'on 
précipitât  sa  marche.  Mais  lorsque  ses  che- 
vaux couroient  avec  impétuosité  ,  il  tomba  de 
son  char,  et  eut  tout  le  corps  froissé,  et  les 
membres  meurtris  de  cette  chute. 

8.  Ainsi  celui  qui  s'élevant  par  son  orgueil 
au-dessus  de  la  condition  de  l'homme,  s'étoit 
flatté  de  pouvoir  même  commander  aux  flots 
de  la  mer  ,  et  peser  dans  une  balance  les  mon- 
tagnes les  plus  hautes,  se  trouva  alors  humi- 
lié jusqu'en  terre,  et  étoit  porté  tout  mou- 
rant dans  une  chaise,  attestant  publiquement 

la 
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ïâ  toute-puissance  de  Dieu  qui  éclatoit  en  sa 
propre  personne. 

9.  Car  il  sortoit  des  vers  du  corps  de  cet  im- 
pie comme  d'une  source  ;  et  vivant  au  milieu 
de  tant  de  douleurs,  toutes  les  chairs  lui  tom- 
boient  par  pièces,  avec  une  odeur  si  effroya- 
ble ,  que  toute  l'armée  n'en  pouvoit  souffrir  la 
puanteur. 

10.  Celui  qui  s'imaginoit  auparavant  qu'il 
pourroit  atteindre  jusquesaux  étoiles  du  ciel  , 
étoit  alors  en  un  tel  état ,  que  nul  ne  pouvoit 
plus  le  porter,  à  cause  de  l'infection  insuppor- 
table qui  sortoit  de  lui. 

§.  III.  Antiochus  prie  inutilement. 

1 1.  Il  commença  donc  à  rabattre  de  ce  srrand 
orgueil  dont  il  étoit  possédé,  et  à  entrer  clanâ 
la  connoissance  de  lui-même  ,  étant  averti  de 
de  ce  qu'il  étoit,  par  la  plaie  dont  il  se  sen- 
toit  frappé,  et  ses  douleurs  se  redoublante 
chaque  moment. 

12.  Ainsi  ne  pouvant  plus  lui-même  souf- 
frir la  puanteur  qui  venoit  de  lui,  il  dit  :  Il  est 
juste  que  l'homme  soit  soumis  à  Dieu  ,  et  que 
relui  qui  est  mortel  ne  s'égale  pas  au  Dieu 
souverain. 

i3.  Or  ce  scélérat  prîoitîe  Seigneur ,  de  qui 
il  ne  devoit  point  recevoir  miséricorde. 

14.  Lui  qui  S€*luitoit  auparavant  d'aller  à 
8.  Ec 
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Jérusalem  pour  la  raser  jusqu'en  terre ,  et 
pour  n^'en  faire  qu'un  sépulcre  de  corps  morts 
entassés  les  uns  sur  les  autres,  il  souhaite  m£^în-  i 

tenant  de  la  rendre  libre  ; 

i5.  Et  il  promet  d'égaler  aux  Athéniens  ces 
mêmes  Juifs  qu'il  avoit  jugés  indignes  de  la 
sépulture,  et  de  qui  il  avoit  dit:  Qu'il  expo- 
seroit  en  proie  leurs  corps  morts  aux  oiseaux 
du  ciel  et  aux  bêtes  farouches ,  et  qu'il  exter- 
mineroit  jusqu'aux  plus  petits  enfans. 

i6.  Il  s'engage  aussi  à  orner  de  dons  précieux 
le  saint  temple  qu'il  avoit  pillé  auparavant;  à 
y  augmenter  le  nombre  des  vases  sacrés,  et  à 
fournir  de  ses  revenus  les  dépenses  nécessai- 
res pour  les  sacrifices; 

17.  Et  même  à  se  faire  Juif,  et  à  parcourir 
toute  la  terre  pour  publier  la  toute-puissance 
de  Dieu. 

18.  Mais  comme  il  vit  que  ses  douleurs  ne 
cessoîent  point,  parce  que  le  juste  jugement 
de  Dieu  étoit  enfin  tombé  sur  lui,  commen- 
çant à  perdre  l'espérance,  il  écrivit  aux  Juifs  ^ 
une  lettre  en  forme  de  supplication  ,  qui  con-            ? 
tenoit  cequi  suit  ;                                                              ! 

§.  IV.  Lettre  d* Antiochus  aux  Juifs.  Sa 

mort.  y 

19.  Le  roi  et  prince  Antiochus  souhaite  le  * 
salut ,  la  santé  et  toute  sorte  de  prospérités 

aux  Juifs  ,  ses  bons  citovens. 
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io.  Si  vous  êtes  en  santé,  vous  et  vos  enfans, 
€t  si  tout  vous  réussit  comme  vous  le  souhai- 
tez, nous  en  rendons  de  grandes  grâces  à  Dieu. 
2,1.  Etant  maintenant  dans  la  langueur,  et 
n'ajant  pour  vous  que  des  senlimens  de  bonté 
dans  cette  grande  maladie  dont  je  me  suis 
trouvé  surpris  ,  lorsque  je  revenois  de  Perse, 
j'ai  cru  nécessaire  de  prendre  le  soin  des  inté- 
rêts communs  de  mon  état. 

22.  Ce  n'est  pas  que  je  désespère  de  ma  san- 
té ;  mais  j'ai  au  contraire  une  grande  confiance 
Cjue  je  reviendrai  de  ma  maladie. 

23.  Ayant  donc  considéré  que  mon  père  lui- 
même,  lorsqu'il  marclioit  avec  son  armée  dans 
les  hautes  provinces,  déclara  celui  qui  devoit 
régner  après  lui  ; 

2,4.  Afin  que  s'il  arrivoit  quelque  malheur  , 
ou  si  on  venoit  à  publier  quelques  fâcheuses 
nouvelles  ,  ceux  qui  étoient  dans  les  provinces 
de  son  royaume  n'en  pussent  être  troublés , 
sachant  qui  étoit  celui  qu'il  avoit  laissé  héri- 
tier de  sa  couronne  : 

25.  Et  sachant  de  plus  que  ceux  qui  sont 
proches  de  nous  et  les  plus  puissans  de  nos 
voisins,  observent  les  temps  favorables  à  leurs 
desseins  ,  et  se  préparent  à  profiter  des  con- 
jonctures qui  leur  seront  propres  ;  j'ai  désigné 
mon  fils  Antiochus  pour  régner  après  moi , 
lui  que  j'ai  souvent  recommandé  à  plusieurs 
d'entre  vous ,  lorsque  j'étois  obligé  de  me  trans- 

Ee^ 
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porter  dans  les  hautes  provinces  de  mes  états. 

Je  lui  ai  écrit  ce  qui  est  joint  ci-dessous. 

26.  Je  vous  prie  donc  et  je  vous  conjure  , 
que  vous  souvenant  des  grâces  que  vous  avez 
reçues  de  moi  en  public  et  en  particulier  ,  vous 
gardiez  la  fidélité  que  vous  devez  et  à  moi  et  à 
mon  fils. 

2.7.  Car  j'espère  qu'il  se  conduira  avec  modé- 
ration et  avec  douceur  selon  mes  intentions, 
€t  qu'il  vous  donnera  des  marques  de  sa  bonté. 

2.8.  Enfin  ce  meurtrier ,  et  ce  blasphémateur , 
frappé  d'une  horrible  plaie, et  traité  de  même 
qu'il  avoit  traité  les  autres  ,  étant  sur  les  mon- 
tagnes et  loin  de  son  pays,  finit  sa  vie  par  une 
misérable  mort. 

2.9.  Philippe  ,  son  frère  de  lait,  prit  le  soin  de 
transporter  son  corps  ;  et  craignant  le  fils  d'An- 
tiochiis,  il  s'en  alla  en  Egypte  vers  Ptolémée 
Philométor. 

CHAPITRE     X. 
§ .  I.  Judas  rétablit  le  culte  de  Dieu* 

I.  Cependant  Machabée  ,  et  ceux  qu'il 
avoit  avec  lui ,  soutenus  de  la  protection  du 
Seigneur  ,  reprirent  le  temple  et  la  ville  : 

2.  Ils  détruisirent  les  autels  que  les  infidèles 
avoient  dressés  dans  les  places  publiques ,  et 
les  temples  des  idoles. 
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3.  Et  après  avoir  purifié  le  temple,  ilsj éle- 
vèrent un  autre  autel;  et  ayant  fait  sortir  quel- 
ques étincelles  des  pierres  à  feu  ,  ils  offrirent 
des  sacrifices  deux  ans  après  ,  et  ils  y  mirent 
l'encens,  les  lampes  et  les  pains  qu'on  expo- 
soit  devant  le  Seigneur. 

4.  Cela  étant  fait,  prosternés  en  terre,  ilscon- 
juroient  le  Seigneur  dene  plus  permettre  qu'ils 
tombassent  en  de  si  grands  maux;  mais  de  vou- 
loir bien  les  châtier  plus  doucement,  s'il  arri- 
voit  quelque  jour  qu'ils  péchassentcontre  lui  ; 
et  de  ne  les  plus  livrer  à  des  barbares  et  à  des 
blasphémateurs  de  son  nom. 

6.  Il  est  remarquable  que  le  temple  fut  puri- 
fié le  même  jour  qu'il  avoit  été  profané  par  les 
étrangers,  c'est-à-dire,  le  vingt-cinq  du  mois 
de  Casleu. 

6.  Ils  célébrèrent  cette  fête  avec  grande  joie 
pendant  huit  jours,  comme  celle  des  taberna- 
cles ,  se  souvenant  qu'ils  avoient  passé,  peu  de 
temps  auparavant ,  la  fête  solennelle  des  taber- 
nacles sur  les  montagnes  et  dans  les  cavernes  , 
où  ils  vivoient  comme  les  bêtes. 

y.Cest  pourquoi  ils  portoient  des  bâtons  cou- 
verts de  feuillages,  des  rameaux  verds,  et  des 
palmes,  à  l'honneur  de  celui  qui  leuravoît  pro- 
curé la  liberté  de  purifier  son  temple. 

8.  Et  ils  enjoignirent  par  une  déclaration  et 
une  ordonnance  unanime  à  toute  la  nation  de* 
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Juifs,  de  célébrer  cette  fête  tous  les  ans  les 

mêmes  jours. 

9.  Telle  fut  donc  la  mort  d'Antiochus  qui 
fut  appelé  l'Illustre. 

§.  II.  Règne  d* Antiochus  Eupawr. 

10.  Nous  représenterons  maintenant  les  ac- 
tions d'Eupator ,  fils  de  cet  impie  Antiochus  , 
et  nous  abrégerons  le  récit  des  maux  qui  sont 
arrivés  pendant  ces  guerres. 

11.  Ce  prince  étant  parvenu  à  la  couronne, 
établit  pour  la  conduite  des  affaires  de  son 
royaumeuncertain  Lysias,  général  des  armées 
de  Phénicie  et  de  Syrie. 

is.CarPtolémée  ,  surnommé  le  Maigre  ,  ré- 
solut d'observer  religieusement  la  justice  en- 
vers les  Juifs,  principalement  à  cause  de  ce 
traitement  si  injuste  qu'on  leur  avoit  fait  ;  et 
d'agir  toujours  avec  un  esprit  de  paix  à  leur 
égard. 

i3.  C'est  pourquoi  étant  accusé  auprès  d^Eu- 
pator  par  ses  favoris  ,  qui  letraitoientsouvent 
de  traître,  parce  qu'il  avoit  abandonné  Chy- 
pre que  le  roi  Philométor  lui  avoit  confiée  ,  et 
qu'après  être  passé  dans  le  parti  d'Antiochus 
l'Illustre,  il  s'étoit  encore  éloigné  de  lui,  il 
s'empoisonna  et  se  fit  mourir. 

14.  Or  Gorgias,  qui  commandoit  vers  la 
Palestine,  ayant  pris  aveclui  des  troupes  étran- 
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gères  ,  combattoit  souvent  et  maltraitoit  fort 
les  Juifs. 

i5.  Mais  les  Juifs,  qui  tenoîent  des  places 
fortes  et  d'une  situation  avantageuse  ,  rece- 
voient  ceux  qui  avoient  été  chassés  *de  Jéru- 
salem ,  et  cherclioient  les  occasions  de  faire  la 
guerre. 

§.   III.   Judas   se  prépare  a  combattre 
Timothée. 

16.  Cependant  ceux  qui  étoient  avec  Macha- 
bée ,  ayant  conjuré  par  leurs  prières  le  Sei- 
içneur  de  venir  à  leur  secours,  attaquèrent 
avec  une  grande  vigueur  les  forteresses  des 
Iduméens  ; 

17.  Et  après  un  rude  combat,  ils  s'en  ren- 
dirent les  maîtres ,  taillèrent  en  pièces  tout  ce 
qu'ils  rencontrèrent ,  et  tous  ensemble  ne  tuè- 
rent pas  moins  de  vingt  mille  hommes. 

18.  Quelques-uns  s'étant  retirés  en  deux 
tours  extrêmement  fortes,  où  ils  avoient  tout 
ce  qui  étoit  nécessaire  pour  se  défendre, 

19.  Machabée  laissa  pour  les  forcer  Simon  , 
Joseph  et  Zachée,  et  des  troupes  assez  nom- 
breuses qu'ils  avoient  avec  eux  ;  et  pour  lui  il 
marcha  avec  ses  gens  pour  des  expéditions 
plus  pressantes. 

2.0.  Mais  les  gens  de  Simon  poussés  d'un  mou- 
vement d'avarice  ,  se  laissant  gagner  pour  de 

Ee^ 
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l'argent  par  quelques-uns  de  ceux  qui  étoient 
dans  ces  tours,  et  ayant  reçu  soixante  et  dix 
mille  dragmes,  en  laissèrent  échapper  quel- 
ques-uns. 

2.1.  Cequi  étant  rapportéà  Macliabée,il  as- 
sembla les  premiers  du  peuple  ,  et  accusa  ces 
gens-là  d'avoir  vendu  leurs  frères  pour  de  l'ar- 
gent, en  laissant  échapper  leurs  ennemis. 

2.2.  Et  après  avoir  t'ait  mourir  ces  traîtres, 
il  força  aussitôt  les  deux  tours. 

23.  El  tout  cédant  heureusement  à  la  valeur 
de  ses  armes  ,  il  tua  dans  ces  deux  places  plus 
de  vingt  mille  hommes. 

24.  Mais  Timothée,  qui  avoit  auparavant 
été  vaincu  par  les  Juifs  ,  ajMnt  levé  une  armée 
de  troupes  étrangères  ,et  assemblé  delà  cavale- 
rie d'Asie,  vint  en  Judée,  s'imaginant  s'en  ren- 
dre maîire  par  les  armes. 

25.  Dans  le  temps  même  qu'il  approchoit  ^ 
Machabée,  et  ceux  qui  étoient  avec  lui  ,  conju- 
rèrent le  Seigneur,  la  cendre  sur  la  tête,  leurs 
reins  couverts  d'un  cilice, 

26.  Et  prosternés  au  pied  de  l'autel ,  de  leur 
être  favorable ,  et  de  se  déclarer  l'ennemi  de 
leurs  ennemis  ,et  l'adversaire  de  leurs  adver* 
saires,  selon  la  parole  de  la  loi. 

27.  Ainsi  ayant  pris  les  armes  après  la  prière, 
ets'étant  avancés  assez  loin  de  la  ville  ,  ils  s'ar- 
rêtèrent lorsqu'ils  furent  près  des  ennemis. 


» 
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§.  1 V.  Judas  remporte  miraculeusement  la 
victoire. 

2,8.  Aussitôt  que  le  soleil  commença  à  pa- 
roître  ,  les  deux  armées  marchèrent  l'une 
contre  l'autre,  les  uns  ayant,  outre  leur  va- 
leur ,  le  Seigneur  même  pour  garant  de  la  vic- 
toire et  du  succès  de  leurs  armes  ,  et  les  autres 
n'ajant  pour  guide  dans  le  combat,  que  leur 
courage. 

o 

29.  Mais  lorsque  le  combat  ctoit  opiniâtre 
de  part  et  d'autre,  les  ennemis  virent  paroitre 
du  ciel  cinq  hommes  sur  des  chevaux,  ayant 
des  freins  d'or  qui  les  rendoient  éclatans ,  et 
servant  de  guide  aux  Juifs. 

30.  Deux  d'entre  eux  marchant  aux  deux 
cotés  de  Machabée ,  le  couvroient  de  leurs 
armes,  afin  qu'il  ne  pût  être  blessé;  les  autres 
lançoient  des  traits  et  des  foudres  contre  les 
ennemis  ,  qui  frappés  d'aveuglement  et  mis  en 
désordre,  tomboient  morts  devant  eux. 

3i.  Il  y  en  eut  vingt  mille  cinq  cens  de  tués, 
et  six  cens  chevaux. 

82.  Timothée  s'enfuit  à  Gazara  ,  qui  étoit 
une  place  forte  où  commandoit  Chéréas. 

33.  Machabée  ,  et  ceux  qui  étoient  avec  Un  » 
tout  remplis  de  joie,  assiégèrent  cette  forte-» 
resse  pendant  quatre  jours. 

34.  Ceux  qui  étoient  dedans,  se  confiant  sur 


442         LES    MACHABÉES. 
la  force  delà  place,  les  oiitrageolent  extraor- 
dinairement  par  leurs  injures,  et  proféroient 
des  paroles  abominables. 

35.  Mais  dès  le  matin  du  cinquième  jour, 
vingt  jeunes  hommes  de  ceux  qui  étoientavee 
Machabèe,  irrités  par  ces  blasphèmes,  s'ap- 
prochèrent courageusement  de  la  muraille,  et 
y  montèrent  avec  une  résolution  incroyable; 

36.  Et  d'avitres  y  étant  montés  ensuite,  com- 
mencèrent à  mettre  le  feu  aux  tours  et  aux 
portes ,  et  brûlèrent  tout  vifs  ces  blasphéma- 
teurs. 

37.  Ils  pillèrent  et  ravagèrent  tout  dans  la 
place  pendant  l'espace  de  deux  jours  entiers  ; 
et  ayant  trouvé  Timothée  en  un  certain  lieu 
où  il  se  cachoit,  ils  le  tuèrent  avec  son  frèr& 
Chéréas  et  Apollophanès. 

38.  Après  cela  ,  chantant  des  hymnes  et  des- 
cantiques, ilsbénîssoient  le  Seigneur  qui  avoit 
fait  ces  grandes  choses  en  Israël ,  et  qui  les 
avoit  rendus  victorieux  de  leurs  ennemis. 
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CHAPITRE     XI. 

§.  I.  Les  Juifs  sont  attaqués  par  Lys  las. 

I.  P  EU  de  tems  après  Lysias  ,  gouverneur  du 
roi  et  son  parent,  qui  avoit  la  conduite  de 
toutes  les  affaires  de  son  royaume,  étant  sen- 
siblement touché  de  ce  qui  étoit  arrivé, 

2.  Assembla  quatre-vingt  mille  hommes  de 
pied  avec  toute  sa  cavalerie  ,  et  marcha  contre 
les  Juifs  ,  s'imaginant  qu'il  prendroit  la  ville  , 
iiyant  dessein,  quand  il  l'auroit  prise,  de  ne  la 
faire  habiter  que  par  des  Gentils; 

3. £'^yC'e>vz/z/qu'iltireroit  de  l'argent  du  tem- 
ple de  Dieu ,  comme  des  autres  temples  des 
païens,  et  qu'il  vendroit  tous  les  ans  la  dignité 
de  grand-prêtre. 

4.  Ne  faisant  aucune  réflexion  sur  le  souve- 
rain pouvoir  de  Dieu;  mais  s'abandonnant  à 
l'emportement  de  son  orgueil,  il  mettoit  toute 
sa  confiance  dans  la  multitude  de  son  infante- 
rie, dans  le  grand  nombre  de  sa  cavalerie,  et 
dans  quatre-vingts  éléphans. 

5.  Etant  entré  en  Judée,  et  s'étant  approché 
de  Beîhsura  ,  qui  étoit  située  dans  un  lieu 
étroit ,  à  cinq  stades  de  Jérusalem,  il  attaqua 
cette  place. 
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§.  1 1.  Lysîas  est  vaincu  par  Judas, 

6.  Lorsque  Machabée,  et  ceux  qui  étoienf 
avec  lui,  eurent  su  que  les  ennemis  commen- 
çoient  à  attaquer  les  forteresses  ,  ils  conjurè- 
rent le  Seigneur  avec  tout  le  peuple,  par  leurs 
prières  et  par  leurs  larmes  ,  d'envoyer  un  bon 
Ange  pour  le  salut  d'Israël. 

7.  Et  Machabe'e  prenant  les  armes  le  pre- 
mier, exhorta  les  autres  h  s'exposer  comraelui 
au  péril  pour  secourir  leurs  frères. 

8.  Et  lorsqu'ils  marchoient  tous  cnsembfe 
avec  un  courage  assuré  ,  il  parut  au  sortir  de 
Jérusalem  un  homme  à  cheval ,  qui  marchoit 
devant  eux,  revêtu  d'un  habit  blanc  avec  des 
armes  d'or ,  et  une  lance  qu'il  tenoi  t  en  sa  mai  n ,, 
comme  prêt  à  en  frapper. 

9.  Alors  ils  bénirent  tous  ensemble  le  Sei- 
gneur plein  de  miséricorde,  et  ils  s'animèrent 
d'un  grand  courage,  étant  prêts  de  combattre^ 
non  seulement  les  hommes  ,  mais  les  bêtes  les 
plus  farouches ,  et  de  passer  au  travers  des 
murailles  de  fer. 

10.  Ils  marchoient  donc  avec  une  grande  ar- 
deur ,  ayant  pour  eux  le  Seigneur ,  qui  du  ciel 
se  déclaroit  leur  protecteur  ,  et  faisoit  éclater 
sur  eux  ses  miséricordes. 

1 1.  En  même  temps  ils  se  jetèrent  impétueu- 
temenl  sur  leurs  ennemis  comme  des  lions,  et 
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ils  tuèrent  onze  mille  hommes  de  leur  infan- 
terie ,  et  seize  cens  chevaux. 

12,.  Ils  firent  fuir  tout  le  reste ,  dont  la  plu- 
part ne  se  sauvèrent  qu'étant  blessés  et  sans 
armes.  Ljsias  même  n'échappa  que  par  une 
fuite  honteuse. 

i3.  Comme  il  ne  manquoit  pas  de  sens,  con- 
sidérant en  lui-même  la  perte  qu'il  avoit  faite, 
et  reconnoissant  que  les  Hébreux  étoient  in- 
vi nci  blés ,  lorsqu'i  Is  s'appuyoient  sur  le  secours 
du  Dieu  tout-puissant,  il  leur  envoja  des  am- 
bassadeurs ; 

14.  Et  il  leur  promit  de  consentir  à  toutes 
les  conditions  de  paix  qui  seroient  justes,  et 
de  persuader  au  roi  de  faire  alliance  et  amitié 
avec  eux. 

§.  III.  Judas  fait  la  paix  avec  Antzochus, 

i5.  Machabée  se  rendit  aux  prières  de  Ljsîas, 
n'aj  ant  pour  but  en  toutes  choses  que  l'intérêt 
du  public;  et  le  roi  accorda  toutes  les  choses 
que  Machabée  demanda  en  écrivant  k  Ljsias 
en  faveur  des  Juifs. 

16.  Car  la  lettre  que  Ljsias  écrivit  aux  Juifs 
sur  cela,étoit  conçue  en  ces  termes  :  Ly  s  i  as 
au  peuple  juif,  salut. 

17.  Jean  et  Abésalom  que  vous  m'avez  en- 
vojés,  m'ajant  rendu  vos  lettres,  m'ont  de- 
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mande   que  j'accomplisse  les  choses  c^u'elles 
contenoient. 

i'^.  Ainsi  ayant  exposé  au  roi  tout  ce  qui 
pouvoit  lui  être  représenté,  il  a  accordé  ce 
que  ses  affaires  lui  ont  pu  permettre. 

19.  Si  donc  vous  demeurez  fidèles  au  roi 
dans  vos  traités,  je  tâcherai  à  l'avenir  de  vous 
procurer  tout  le  bien  que  je  pourrai. 

20.  Pour  ce  qui  regarde  les  autres  choses, 
j'ai  chargé  ceux  que  vous  m'avez  envoyés ,  et 
ceux  que  je  vous  envoie,  d'en  conférer  en  dé- 
tail avec  vous. 

21.  Adieu,  L'an  cent  quarante-huit,  le  vingt- 
quatrième  du  mois  de  Dioscore. 

§.  IV.  Lettre  (3l  Antiochus  en  faveur  des 
Juifs, 

22.  La  lettre  du  roi  contenoit  ce  qui  suit  :  Le 
ROI  Antiochus  à  Lysias  son  frère,  salut. 

28.  Le  roi  notre  père  ayant  été  transféré 
entre  les  dieux,  et  nous,  désirant  que  ceux  qui 
sont  dans  notre  royaume  vivent  en  paix  ,  pour 
pouvoir  s'appliquer  avec  soin  à  leurs  affaires; 

24.  Nous  avons  appris  que  les  Juifs  n'ont  pu 
consentir  au  désir  qu'avoit  mon  père ,  de  les 
faire  passer  aux  cérémonies  des  Grecs  ;  mais 
c|u'ils  veulent  conserver  toujours  leurs  cou- 
tumes, et  que  pour  cette  raison  ils  nous  de- 
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mandent  qu'il  leur  soit  permis  de  vivre  selon 
leurs  lois. 

2.5.  C'est  pourquoi  voulant  que  ce  peuple 
soit  en  paix  comme  les  autres  ,  nous  avons 
arrêté  et  ordonné,  que  leur  temple  leur  sera 
rendu  ,  afin  qu'ils  vivent  selon  les  coutumes  de 
leurs  ancêtres. 

26.  Vous  ferez  donc  bien  d'envoyer  vers 
eux,  et  de  faire  alliance  avec  eux;  afin  qu'ayant 
connu  notre  volonté,  ils  reprennent  courage  , 
et  qu'ils  s'appliquent  à  ce  qui  regarde  leurs 
intérêts  particuliers. 

£7.  La  lettre  du  roi  aux  Juifs  contenoit  ce 
qui  suit  :  Le  roi  Antiochus  au^3énat  des  Juifs 
et  à  tous  les  autres  Juifs  ,  salut. 

28.  Si  vous  vous  portez  bien  ,  vous  êtes  en 
l'état  que  nous  souhaitons;  et  nous  nous  por- 
tons bien  aussi  nous-mêmes. 

29.  Ménélaiis  s'est  adressé  à  nous,  et  nous  a 
dit  que  vous  desirez  venir  trouver  vos  gens 
qui  sont  auprès  de  nous. 

30.  Nous  donnons  donc  un  passe-port  pour 
ceux  qui  voudront  venir  jusqu'au  trentième 
du  mois  de  Xantique  : 

3i.  Et  nous  permettons  aux  Juifs  d'user  de 
leurs  viandes  ,  et  de  vivre  selon  leurs  lois 
comme  auparavant,  sans  qu'on  puisse  faire  la 
moindre  peine  à  aucun  d'eux  pour  les  fautes 
qui  ont  été  fuites  par  ignorance. 
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32.  Nous  avons  aussi  envoyé  Ménélaiis,  afin 
qu'il  en  confère  avec  vous. 

33.  Adieu.  L'an  cent  quarante-huit,  le  quin- 
zième du  mois  de  Xantique. 

§.  V.  Lettre  des  Romains > 

34.  Les  Romains  envoyèrent  aussi  unelettre 
conçue  en  ces  termes  :  Q  u  i  n  t  u  s  Memmius , 
et  Titus  Manilius,  envoyés  des  Romains  ,  au 
peuple  des  Juifs,  salut. 

35.  Nous  vous  accordons  les  mêmes  choses 
que  Lysias  ,  parent  du  roi ,  vous  a  accordées. 

36.  Et  poui^e  qui  est  de  celles  qu'il  a  cru 
devoir  être  représentées  au  roi,  envoyez  quel- 
qu'un au  plutôt,  après  en  avoir  bien  délibéré 
entre  vous,  afin  que  nous  ordonnions  ce  qui 
vous  sera  le  plus  avantageux;  car  nous  allons 
à  Antioche. 

87.  C'est  pourquoi  hâtez-vous  de  nous  ré- 
crire ,  afin  que  nous  soyons  informés  de  ce 
que  vous  souhaitez. 

38.  Adieu.  L'an  cent  quarante-huit,  le  quin- 
zième du  mois  de  Xantique. 


CHAP. 
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CHAPITRE     XII. 

§.  I.  Diverses  belles  actions  de  Judas. 

ï.  Ce  traité  aj^ant  été  fiiît,Lysias  s'en  retournd. 
vers  !é  roi ,  et  les  Juifs  s'occupèrent  alors  à. 
cultiver  leurs  champs. 

2.  Mais  ceux  qui  étoient  demeurés  dans  le 
pays  ,  Timothée  ,  et  Apollonius  ,  fils  de  Gen- 
iiius,et  déplus,  Jérôme, Démoplion,  et  Nica- 
nor,  gouverneur  de  Chypre,  ne  les  laissoient 
point  vivre  en  paix  ni  en  repos. 

3.  Cependant  il  arriva  que  ceux  de  Joppé 
commirent  alors  une  grande  perfidie.  Ils  ])riè- 
rent  les  Juifs,  avec  lesquels  ils  habitoient,  de 
monter  avec  leurs  femmes  et  leurs  enfans  sur 
des  barques  qu'ils  avoient  préparées,  comme 
n'y  ayant  aucune  inimitié  entre  eux; 

4.  Les  Juifs  se  fiant  au  décret  de  pacification 
qui  avoit  été  arrêté  d'une  commune  voix  dans 
la  ville  ,  et  n'ayant  aucun  mauvais  soupçon,  à 
cause  de  la  paix  qui  étoit  entr'eux,  acquiescè- 
rent à  cette  proposition  ;  iTiais  lorsqu'ils  furent 
avancés  en  pleine  mer,  ceux  de  Joppé  en  noyé-: 
rent  environ  deux  cens. 

6.  Lorsque  Judas  eut  appris  cette  cruauté 
qu'on  avoit  commise  contre  les  gens  de  sa  na- 
tion, il  commanda  à  ceux  qui  étoient  avec  lui 
de  prendre  les  armes  j  et  après  avoir  invoqué 
Dieu ,  qui  est  le  juste  juge, 

8.  Ff 
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6.  Il  marcha  contre  ces  meurtriers  de  leurs 
frères  ;  il  brûla  leur  port  pendant  la  nuit ,  il 
mit  le  feu  à  leurs  barques  ,  et  fît  passer  au 
fil  [de  l'épée  ceux  qui  s'e'toient  échappés  des 
flammes. 

7.  Après  cette  action  ,  il  partit  dans  le  des- 
sein à'y  revenir  pour  exterminer  tous  ceux  de 
Joppé. 

8.  Mais  comme  il  fut  averti  que  ceux  de 
Jamnia  vouloient  user  d'une  semblable  perfi- 
die à  l'égard  des  Juifs  qui  demeuroient  avec, 
eux, 

9.  Il  les  surprit  de  même  la  nuit ,  et  brûla 
leur  port  avec  leurs  vaisseaux;  de  sorte  que 
la  lumière  de  ce  feu  parut  jusqu'à  Jérusalem  , 
quoiqueéloignéededeux  cens  quarante  stades. 

§.  II.  Suite  des  belles  actions  de  Judas, 

10.  Lorsqu'il  fut  parti  de  Jamnia  avec  ses 
gens,  avant  déjà  fait  neuf  stades  ,  et  marchant 
contre  Timothée ,  il  fut  attaqué  par  les  Arabes 
qui  avoient  cinq  mille  hommes  d'infanterie  et 
cinq  cens  chevaux; 

11.  Et  après  un  rude  combat,  Judas  ayant 
réussi  heureusement  par  le  secours  de  Dieu  , 
les  Arabes  qui  étoient  restés,  se  voyant  vain- 
cus ,lui  demandèrent  c[u'il  composât  avec  ei^.x, 
lui  promettant  de  lui  donner  des  pâturages, 
€t  de  l'assister  en  tout. 


> 
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12.  Judas  croyant  qu'effectivement  ils  pour- 
roient  lui  être  utiles  en  beaucoup  de  clioses* 
îeur  promit  la  paix;  et  la  composition  étant 
faite  ,  ils  se  retirèrent  en  leurs  tentes. 

i3  II  attaqua  aussi  une  bonne  place  nommée 
Casphin ,  forte  h  cause  des  ponts-levis  ,  et  en- 
vironnée de  hautes  murailles,  où  habitoit  uti 
mélanii:e  de  diverses  nations. 

14.  Ceux  de  dedans  se  confiant  en  la  force 
tle  leurs  murailles  ,  et  en  l'abondance  des  vivres 
dont  ils  avoient  fait  provision  ,  se  défendoient 
né£i;liii;emment,  et  disoient  à  Judas  des  injures 
mêlées  de  blasphèmes  et  de  paroles  détestables» 

i5.  Mais  les  ^ens  de  Machabée  ayant  invoqué 
le  maître  du  monde  ,  C[ui  au  temps  de  Josué  fit 
tomber  tout-d'un-coup  ,  sans  machines  et  sans 
béliers  ,  les  murs  de  Jéricho  ,  montèrent  avec 
furie  sur  les  murailles. 

16.  Et  ayant  pris  la  ville  par  la  volonté  du 
Seigneur  ,  ils  y  firent  un  carnage  incroyable  > 
de  sorte  que  l'étang  d'auprès,  qui  avoit  deux 
stades  de  large,  fut  tout  rouge  du  sang  des 
morts. 

17.  Etant  parti  de  là  ,  ils  marchèrent  sept 
cens  cinquante  stades,  et  vinrent  à  Characa 
Vers  les  Juifs,  qui  étoient  appelés  Tubianéens. 

18.  Et  ils  ne  purent  prendre  Timothée  en  ce 
lieu  là  ,  parce  que,  comme  il  n'avoit  pu  y  rien 
faire,  il  s'en  éloit  retourné  après  avoir  laissé 
€n  un  certain  lieu  une  garnison  très-forte. 

F  f  ^ 
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iç.MaisDosithéeet  Sosipatre,qui  comman- 
doient  les  troupes  avec  Machabée  ,  tuèrent  dix 
raille  hommes  queTimothe'e  avoU  laissés  pour 
la  garde  de  cette  place. 

§.  III.  Victoires  de  Judas, 

so.  Cependant  Machabée  avant  mis  en  ordre 
autour  de  lui  six  mille  hommes  de  ses  troupes, 
et  les  avant  divisés  par  cohortes,  il  marcha 
contre  Timothée,  qui  avoit  six  vingt  mille 
hommes  de  pied,  et  deux  mille  cinq  cens  che- 
vaux. 

21.  Timothée  ayant  su  l'arrivée  de  Judas, 
envoya  devant,  les  femmes  ,  les  en  fans  et  le  reste 
du  bagage  dans  une  place  nommée  Carnion  , 
cjui  étoit  imprenable ,  l'accès  en  étant  fort  dif- 
ficile, à  cause  des  défilés  qu'il  falh/it  passer. 

J22.  Mais  la  première  cohorte  de  Judas  ayant 
paru ,  les  ennemis  furent  frappés  de  terreur 
parla  présence  de  Dieu  qui  voit  toutes  choses, 
et  ils  furent  renversés  et  mis  en  fuite  les  uns 
])ar  les  autres,  ensorte  qu'ils  étoient  percés 
])lutôt  par  leurs  propres  épées,  que  parcelles 
des  ennemis. 

^3.  Judas  les  poursuivit  avec  la  dernière 
vigueur,  en  punissant  ces  profanes,  et  il  en 
tua  trente  mille. 

!z\.  Timothée  étant  tombé  entre  les  mains  de 
Dosithée  et  de  Sosipatre,  les  conjura  avec  de 
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grandes  instances,  qu'ils  voulussent  le  laisser 
aller  en  vie  ,  parce  qu'il  avoit  fait  prisonniers 
plusieurs  pères  et  plusieurs  frères  des  Juifs  , 
qui  perdroient  par  sa  mort  l'espérance  de  re- 
couvrer leur  liber  lé. 

25.  Et  leur  ayant  donné  sa  foi  qu'il  leur  rcn- 
droit  ses  prisonniers, suivant  l'accovd  fait  entre 
eux  ,  ils  le  laissèrent  aller  sans  lui  ft?ire  aucun 
mal ,  dans  la  vue  de  sauver  leurs  frères. 

§.  IV.  Prise  de  la  ville  d*Épkron. 

2.6.  Judas  retourna  ensuite  à  Camion,  où  il 
tua  vingt-cinq  mille  hommes. 

i/.  Après  la  fuite  et  le  carnage  de  ces  enne- 
mis ,  il  fit  marcher  son  armée  vers  Ephron  , 
qui  étoit  une  ville  forte ,  habitée  par  une  grands 
multitude  de  divers  peuples.  Ses  murailles 
étoient  bordées  de  jeunes  hommes  fort  vail- 
îans,  qui  les  défendoient  vigoureusement;  et 
il  ^■  avoit  dedans  plusieurs  machines  de  guerre, 
et  toutes  sortes  de  traits  et  de  dards. 

28.  Mais  les  Juifs  ayant  invoqué  le  Tout- 
puissant  ,  qui  renverse  par  son  pouvoir  toutes 
les  forces  des  ennemis  ,  ils  prirent  la  ville,  et 
tuèrent  vingt-cinq  mille  hommes  de  ceux  de 
dedans. 

29.  De  là  ils  allèrent  à  Scvthopolîs ,  éloignée 
de  six  cens  stades  de. Jérusalem  ; 

oo.  Et  les  Juifs  qui  dcmeurcient  dans  cette 
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ville  ayant  eux-mcmes  assuré  que  ces  peupîea 
les  avoient  fort  bien  traités,  et  avoient  usé 
d'une  grande  modération  à  leur  égard  dans  1© 
temps  même  de  leur  mallieur  ; 

3i.  Judas  leur  en  rendit  grâces  ;  et  les  ayant 
exhortés  de  continuer  à  l'avenir  de  témoigner 
la  même  bonté  à  ceux  de  sa  nation  ,  il  vint  h 
Jérusaleiij  avec  ses  gens,  lorsque  la  fête  solea- 
îielle  dco  semaines  étoit  proche. 


/ 


§.  y.  /Victoires  remportées  sur  Gorgias^ 

02.  Ils  en  partirent  après  la  Pentecôte,  et 
marchèrent  contre  Gorgias,  gouverneur  de 
l'Idumée. 

33.  Judas  l'alla  attaquer  avec  trois  mille 
hommes  de  pied  et  quatre  cens  chevaux. 

34.  Et  les  deux  armées  en  étant  venues  aux 
fuains ,  quelque  peu  de  Juifs  demeurèrent  sur 
la  place. 

35.  Un  certain  cavalier  de  ceux  de  Bacénorîs, 
nommé  Dosithée,  qui  étoit  un  vaillant  homme» 
se  saisit  de  Gorgias;  et  lorsqu'il  vouloit  le 
prendre  vif,  un  cavalier  de  ceux  de  Thrace  se 
jeta  sur  lui ,  et  lui  ayant  coupé  l'épaule,  donna, 
lieu  à  f  ^orgias  de  se  sauver  ii  Maresa. 

36.  Mais  ceux  qui  étoient  commandés  par 
Esdrin,  combattant  depuis  long-t^-mps,  et  se 
ttouvant  faligués,  Judas  invoqua  le  Seigneur 
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afin  qu'il  devînt  lui-même  leur  protecteur  et 
leur  chef  dans  le  combat. 

87.  Et  commençant  à  parler  dans  la  langue 
du  pajs,  poussant  vers  le  ciel  des  cris  avec  des 
hymnes  et  des  cantiques,  il  mit  en  fuite  les 
soldats  de  Gorgias. 

§.  VI.  Judas  fait  offrir  des  sacrifices  pour 
les  morts. 

38.  Judas  rassembla  ensuite  ses  gens ,  et  vint 
à  la  ville  d'Odolla,  où  se  trouvant  le  septième 
jour,  ils  se  purifièrent,  selon  la  coutume  ,  et 
célébrèrent  le  sabbat. 

39.  Le  jour  suivant,  Judas  vint  avec  ses  gens^ 
pour  emporter  les  corps  de  ceux  qui  avoient 
été  tués,  et  pour  les  ensevelir  avec  leurs  pa- 
rens  dans  le  tombeau  de  leurs  })ères. 

40.  Or  ils  trouvèrent  sous  les  tuniques  de 
ceux  qui  étoient  morts  dans  le  combat ,  des 
choses  qui  avoient  été  consacrées  auxidolesqui 
étoient  dans  Jamnia,  et  que  la  loi  interdit  aux 
Juifs;  Tout  le  monde  reconnut  donc  claire- 
ment que  ç'avoit  été  la  cause  de  leur  mort. 

41.  C'est  pourquoi  tous  bénirent  le  juste 
jugement  du  Seigneur,  qui  avoit  découvert  ce 
Cjue  l'on  avoit  voulu  cacher. 

42.  Et  se  mettant  en  prières,  ils  conjurèrent 
le  Seigneur  d'oublier  le  péché  qu'ils  avoient 
commis.  Mais  le  très-vaillant  Judas  exhoriois 
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le  peuple  de   se   conserver   sans  pèche,  en 

voyant  devant  leurs  jeux  ce  qui  étoit  arrivé 

à  cause  des  péchés  de  ceux  qui  avoient  été 

tués. 

43.  Et  ayant  recueilli  d'une  quête  qu'il  fit 
faire  douze  mille  dragmes  d'argent  ,  il  les  en-- 
VON^aà  Jérusalem  ,  afin  qu'on  olïrît  un  sacrifice 
pour  les  péchés  de  ces  personnes  qui  étoient 
mortes ,  ayant  de  bons  et  de  religieux  senti- 
mens  touchant  la  résurrection. 

44.  (  Car  s'il  n'avoit  espéré  que  ceux  qui 
avoient  été  tués  ressusciteroient  un  jour,  il 
eût  regardé  comme  une  chose  vaine  et  super-' 
flue  de  prier  pour  les  morts.  ) 

45.  Ainsi  il  considéroit  qu'une  grande  misé- 
ricorde étoit  réservée  à  ceux  qui  étoient  morts 
dans  la  piété. 

46.  C'est  donc  une  sainte  et  salutaire  pensée 
de  prier  pour  les  morts ,  afin  qu'ils  soient  délî' 
vrés  de  leurs  péchés» 
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CHAPITRE     XIII. 

§.  I.  Andochus  Eupator  vient  en  Judée.  Il 
fait  mourir  Ménêlails. 

ï.  JLa  cent  quarante-neuvième  année.  Judas 
apprit  qu'Antiochus  Eupator  marchoit  avec 
de  grandes  troupes  contre  la  Judée , 

s.  Accompagné  de  Lysias,  régent  et  premier 
ministre  du  royaume,  et  qu'il  avoit  avec  lui 
cent-dix  mille  hommes  de  pied  ,  et  cinq  mille 
chevaux  ,  vingt-deux  éléphans  ,  et  trois  cens 
chariots  armés  de  faulx. 

3.  Ménélaiis  se  mêla  aussi  avec  eux  ;  et  poussé 
d'un  esprit  de  dissimulation  et  de  tromperie, 
îl  Faisoit  des  prières  à  Antiochus  ,  qui  ne  ten- 
doient  pas  véritablement  à  procurer  le  salut 
de  sa  patrie,  mais  à  s'établir  par  son  moyen 
dans  la  souveraine  autorité,  selon  l'espérance 
qu'il  en  avoit. 

4.  Mais  le  Roi  des  rois  suscita  le  cœur  d'An- 
tiochus  contre  ce  méchant  homme  ;  et  Lysias 
lui  ayant  dit  ,  que  c'étoit  lui  qui  étoit  la  cause 
de  tous  les  maux,  il  commanda  qu'on  l'arrêtât, 
et  qu'on  le  fît  mourir  dans  le  même  lieu,  scion 
la  coutume. 

5.  Or  il  y  avoit  en  cet  endroit  une  tour  de 
cinquante  coudées  de  haut  ,  qui  étoit  envi- 
ronnée de  toutes  paris  d'un  grand  monceau  de 
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cendres ,  et  du  haut  de  laquelle  on  ne  vojoît 
tout-autour  qu'un  s^rand  précipice. 

6.  Il  commanda  donc  que  ce  sacrilège  fût 
précipité  de  là  dans  la  cendre;  à  quoi  tout  Iç 
monde  applaudît  en  le  poussant  à  la  mort. 

7.  Ce  fut  de  la  sorte  que  Ménélaiis,  préva- 
ricateur de  la  loi,  mourut  sans  que  son  corps 
lût  mis  en  terre; 

8.  Et  cela  sans  doute  arriva  par  un  justement 
bien  Juste  :  car,  comme  il  avoit  commis  beau- 
coup d'impiétés  contre  l'autel  de  Dieu  ,  dont 
le  feu  et  la  cendre  étoicnt  des  choses  saintes, 
il  fut  lui-même  justement  condamné  à  être? 
étouffé  dans  la  cendre. 

§.  î  I.  Judas  se  prépare  a  combattre  Antiochus. 

9.  Cependant  le  roi  s'avançoit  plein  et  em- 
porté de  fureur,  dans  le  dessein  de  se  montrer 
encore  plus  violent  que  son  père  à  l'égard  des. 
Juifs. 

10.  Judas  en  ayant  été  averti ,  commanda  au 
])euple  d'invoquer  le  Seigneur  jour  et  nuit , 
afin  qu'il  les  assistât,  comme  il  avoit  touj.ours 
fait, 

1 1.  Dans  la  crainte  qu'ils  avoicnt  de  se  voir 
privés  de  leur  loi,  de  leur  patrie,  et  de  sou 
saint  temple;  et  cpj'il  ne  permit  pas  que  son 
peuple  ,  qui  commençoit  seulement  à  respirer 
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quelque  peu,  fût  assujétl  de  nouveau  aux  ca- 
tions qui  blasphêmoient  son  saint  nom. 

12.  Tous  firent  conjointement  ce  qu'il  leur 
avoit  ordonné,  et  implorèrent  la  miséricorde 
du  Seigneur  par  leurs  larmes  et  parleurs  jeû- 
nes, se  tenant  toujours  prosternés  devant  lui 
trois  jours  durant.  Alors  Judas  les  exhorta  à 
se  tenir  prêts; 

i3.  Et  ayant  tenu  conseil  avec  les  anciens  ,  il 
résolut  de  marcher  contre  le  roi ,  avant  qu'il 
eût  fait  entrer  ses  troupes  dans  la  Judée,  et 
qu'ils  se  fût  rendu  maître  de  la  ville,  et  d'aban^ 
donner  au  jugement  du  Seigneur  l'événement 
de  cette  entreprise. 

14.  Remettant  donc  toutes  choses  au  pou- 
voir de  Dieu  ,  créateur  de  l'univers  ,  et  ayant 
exhorté  ses  gens  àcombattre  vaillamment  et  jus- 
qu'à la  mort  pour  la  défense  de  leurs  lois,  de 
leur  temple  ,  de  leur  ville  ,  de  leur  patrie  ,  et 
de  leurs  concitoyens ,  il  fit  camper  son  armée 
près  de  Modin. 

i5.  Et  après  avoir  donné  aux  siens  pour  si- 
gnal, La  VICTOIRE  DE  Dieu  ,  et  ])ris  avec 
lui  les  plus  braves  d'entre  les  jeuues  hommes, 
il  attaqua  la  nuit  le  C|uartier  du  roi  ,  et  tua  dans 
son  camp  quatre  mille  hommes,  et  le  plus 
grand  des  éléphans,  avec  tous  ceux  (ju'il  por--- 
iuit. 
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§.  III.  Andochus  vaincu  fait  la  paix  avec 
les  Juifs. 

16.  Ayantremplî  delà  sorte  toutle  camp  des 
ennemis  d'effroi  et  de  trouble ,  ils  s'en  retour- 
nèrent après  cet  heureux  succès. 

17.  Cette  action  se  fit  à  la  pointe  du  jour, 
le  Seigneur  ayant  assisté  de  sa  protection  Mâ- 
cha bec. 

18.  Mais  après  que  le  roî  eut  fait  cet  essai  de 
^àYaleuv  ex/raordinaire  des  Juifs,  il  tâchoit 
de  prendre  les  villes  fortes  par  stratagème. 

19.  Il  vint  donc  mettre  le  siège  devant  Beth- 
sura,  qui  e'toit  une  des  places  des  Juifs  les 
mieux  fortifiées  ;  mais  ses  i>ens  furent  repous- 
sés et  renversés  ,  et  ils  souffrirent  de  grandes 
pertes. 

io.  Judas  cependant  envoyoît  aux  assiégés 
les  choses  qui  leur  étoient  nécessaires. 

2.1.  Mais  un  nommé  Rodocus,  de  l'armée  des 
Juifs,  alloit  découvrir  aux  ennemis  les  secrets 
de  son  parti  ;et  après  quelques  recherches  qui 
en  furent  faites,  il  fut  pris  et  mis  en  prison. 

22.  Le  roi  ayant  fait  parler  encore  à  ceux  qui 
étoient  dans  Bethsura  ,  leur  donna  sa  parole  , 
la  reçut  d'eux  ,  et  s'en  retourna. 

23.  Mais  il  con^hattit  au/7araça//t  contre  3^u- 
das ,  et  il  fut  vaincu.  Or  ayant  reçu  !a  nouvelle 
que  Philippe,  qui  avoit  été  établi  pour  legau- 
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Vernement  de  toutes  les  affaires  ,  s'étoit  ré- 
volté à  Antioche ,  il  en  fut  tout  consterné;  et 
n'usant  plus  que  de  supplications  et  de  sou- 
missions à  l'égard  des  Juifs  ,  il  jura  de  garder 
avec  eux  toutes  les  conditions  qui  parurent 
Justes.  Et  après  cette  réconciliation,  il  offrit 
tin  sacrifice,  honora  le  temple,  et  y  fit  des 
dons. 

2,4.11  embrassa  Macliabée,  et  le  déclara  chef 
et  prince  de  tout  le  pajs,  depuis  Ptolémaïde 
jusqu'aux  Gerreniens. 

i2.5.  Lorsqu'Antiochus  fut  entré  dans  Ptolé- 
maïde, ceux  de  cette  ville  fort  mécontens  des 
conditions  de  l'alliance  qu'il  avoit  faite  avec 
les  Juifs,  en  témoignèrent  leur  indignation, 
dans  la  crainte  qu'ils  avoient,  que  ce  ne  fût  un 
sujet  de  rompre  l'accord  qu'ils  avoient  eux- 
mêmes  fait  ai'ec  le  7'oi. 

26.  Mais  Lysias  étant  monté  sur  le  tribunal, 
exposa  les  raisons  de  cette  alliance  ,  et  appaisa 
le  peuple  ;  et  il  retourna  après  à  Antioche.  Ce 
fut  ainsi  que  le  roi  entra  en  Judée,  et  qu'il 
s'en  retourna  ensuite. 
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CHAPITRE     XIV. 

§.  I.  Alcime  prévient  Démkrius  contre. 
Judas  ^ 

t.  Mais  trois  ans  après.  Judas  et  ceux  qui 
étoientavec  lui ,  apprirent  queDe'métrius,  fils 
de  Séleucus ,  étoit  venu  avec  une  puissante 
armée  et  quantité  de  vaisseaux,  qu'ayant  pris 
terre  au  port  de  Tripoli  ,  il  s'étoit  saisi  des 
postes  les  plus  avantageux, 

2.  Et  rendu  maître  d'un  grand  pays ,  mal- 
gré Antiochus  ,  et  Ljsias  ,  général  de  son 
armée. 

3.  Or  un  certain  homme  nommé  Alcime,  qui 
avoit  été  grand-prêtre,  et  qui  s'étoit  volon- 
tairement souillé  dans  le  temps  du  mélange 
des  Juifs  avec  les  païens ,  considérant  qu'il  n'y 
avoit  plus  aucune  ressource  pour  lui ,  et  que 
l'entrée  de  l'autel  lui  étoit  fermée  pour  ja- 
mais , 

4.  Vint  trouver  le  roi  Démétrius  en  la  cent 
cinquantième  année  :  il  lui  présenta  une  cou- 
ronne et  une  palme  d'or ,  avec  des  rameaux  qui 
sembloient  être  du  temple;  et  il  ne  lui  dit  rien 
pour  ce  jour-là. 

5.  Mais  ayant  trouvé  une  occasion  favora- 
ble pour  exécuter  son  dessein  plein  de  folie  ^ 
lorsque  Démétrius  le  fit  venir  au  conseil ,  et- 
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lui  demanda  sur  quels  fondemens  et  sur  quels 
conseils  les  Jui  fs  s'appuyoient  principalement  ; 

6.  Il  répondit:  Ceux  d'entre  les  Juifs  ,  qu'on 
nomme  Assidéens,  dont  Judas  Macliabée est  le 
chef,  entretiennent  la  guerre  ,  excitent  des  sé- 
ditions, et  ne  peuvent  souffrir  que  le  royaume 
demeure  en  paix. 

7.  Car  j'ai  moi-même  été  dépouillé  de  la  gloire 
que  j'ai  reçue  de  mes  pères,  c'est-à-dire,  du 
souverain  sacerdoce  ;  et  c'est  ce  qui  m'a  obligé 
de  venir  ici  : 

8.  Premièrement  pour  garder  la  fidélité  que 
je  dois  au  roi  en  ce  qui  regarde  ses  intérêts  ,  et 
pour  procurer  aussi  l'avantage  de  mes  conci- 
toyens. Car  toute  notre  nation  est  afflitrée 
de  grands  maux  par  la  méchanceté  de  ces 
personnes. 

9.  Ainsi  je  vous  prie ,  ô  roi ,  que  connoissant 
tous  ces  désordres,  vous  vouliez  bien  prendre 
soin  des  inté/êls  de  notre  pays  et  de  notre  na- 
tion ,  selon  votre  bonté,  qui  est  connue  de 
tout  le  monde. 

10.  Car  tant  que  Judas  vivra  ,  il  est  impossi- 
ble qu'il  y  ait  aucune  paix  dans  l'état. 
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§.  IL  Nicanor  est  envoyé  contre  les  Juifs 
avec  une  puissante  armée, 

11.  Après  qu'il  eut  parle  de  la  isol'te,  tous  ses 
amis  animèrent  encore  De'métrius  contre  Judas 
dont  ils  e'toient  les  ennemis  déclarés. 

12.  C'est  pourquoi  il  ordonna  aussitôt  à 
Nicanor 3  qui  commandoitles  éléphans,  d'aller 
en  Judée ,  en  qualité  de  général  ; 

i3.  De  prendre  Judas  en  vie,  de  dissiper 
tous  ceux  qui  seroient  avec  lui ,  et  d'établir 
Alcime  souverain  prêtre  du  grand  temple. 

14.  Alors  les  païens  que  Judas  avoit  fait  fuir 
de  Judée,  vinrent  en  foule  se  joindre  à  Nica- 
nor, regardant  les  misères  et  les  pertes  des 
Juifs,  comme  leur  prospérité  propre ,  et  le  ré-* 
tablissement  de  leurs  affaires. 

i5.  Les  Juifs  ayant  appris  l'arrivée  de  Nica- 
nor, et  que  cette  multitude  de  nations  s'étoit 
unie  contre  eux ,  se  couvrirent  la  tête  de  terre  , 
et  offrirent  leurs  prières  à  celui  qui  s'étoit 
choisi  un  peuple  pour  le  conserver  éternelle- 
ment, et  qui  s'étoit  déclaré  par  tant  de  marques 
éclatantes  le  protecteur  de  ce  peuple  qu'il 
avoit  pris  pour  son  partage. 

16.  Aussitôt  après  ils  partirent  du  lieu  011 
ils  étoient  par  l'ordre  de  leur  général,  et  vin- 
rent se  rendre  près  le  château  de  Dessau. 

17.  Simon,  frère  de  Judas,  ajant  commencé 

à. 
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à  combattre  contre  Nicanor,  fut  effravé  par 
l'arrivée  imprévue  des  ennemis. 

§.  III.  Alliance  de  Judas  avec  Nicanor. 

i8.  Nicanor  néanmoins  connoissant  quelle 
ëtoit  la  valeur  des  gens  de  Judas,  et  la  gran- 
deur de  courage  avec  laquelle  ils  combattoient 
pour  leur  patrie  ,  craîgnoit  de  s'exposer  au  ha- 
sard d'un  combat  sanglant  ; 

19.  C'est  pourquoi  il  envoya  devant  Posido^ 
hius,  Théodotius,  et  Matthias,  pour  présen- 
ter et  pour  recevoir  des  propositions  de  paix. 

20.  Cette  délibération  ayant  duré  long-temps j 
(et  le  général  ayant  exposé  lui-même  la  chose  à 
toute  l'armée,  tous  furent  d'avis  d'accepter 
raccorcl. 

2,1.  C'est  pourquoi  les  deux  généraux  pri- 
rent un  jour  pour  en  conférer  entre  eux  en  se- 
cret; et  on  leur  porta  à  chacun  une  chaise  où 
ils  s'assirent. 

22,.  Cependant  Judas  fit  tenir  des  gens  armés 
dans  des  lieux  avantageux  ,  de  peur  que  les 
ennemis  n'entreprissent  tout-d'un-coup  quel- 
que chose  contre  ses  gens,  et  la  conférence 
qu'ils  eurent  entre  eux  ,  se  passa  comme  elle 
devoit. 

^3.  Nicanor  demeura  ensuite  à  Jérusalem  , 
où  il  ne  fit  rien  contre  l'équité;  et  il  congédia 
ees  grandes  troupes  qu'il  avoit  levées. 
8.  G  g 
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2,4  II  airaoit  toujours  Judas  d'un  amour  sin- 
cère ;  et  il  sentoit  une  Inclination  particulière 
pour  sa  personne. 

2.6.  Il  l'invita  même  à  se  marier,  et  à  son- 
ger à  avoir  des  enfans.  Ainsi  Judas  se  maria , 
il  Jouit  d'un  grand  repos,  et  ils  vivoient  l'un 
et  l'autre  familièrement  ensemble. 

§.   IV.  A/cime  prévient    Démet  ri  us    contre 
Judas.  Démétrius  ordonne  qiion  V arrête. 

s6.  Mais  Alcime  vojant  l'ami tië  et  la  bonne 
intelligence  qui  étoit  entre  eux  ,  vint  trouver 
Démétrius ,  et  lui  dit  que  Nicanor  favorisoit 
les  intérêts  de  ses  ennemis,  et  qu'il  avoit  des- 
tiné pourson  successeur  Judas  ,  qui  trahissoit 
le  roi  et  son  royaume. 

2.7.  Alors  le  roi  étant  aigri ,  et  tout-à-fait  ir- 
rité par  les  calomnies  détestables  de  ce  mé- 
chant homme,  écrivit  k  Nicanor,  qu'il  trou- 
voit  fort  mauvais  qu'il  eût  fait  ainsi  amitié 
avec  Machabée;  et  que  néanmoins  il  lui  com- 
mandoit  de  l'envoyer  au  plutôt  lié  e^garotté  à 
Antioche. 

?8.  Nicanor  ayant  reçu  cette  nouvelle,  en  fut 
consterné,  et  il  soufFroit  une  grande  peine  de 
violer  l'accord  qu'il  avoit  fait  avec  Machabée j^ 
qui  ne  l'avoit  en  aucune  sorte  offensé. 

29.  Mais  parce  qu'il  ne  pouvoit  résister  au 
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roi,  il  cberchoit  une  occasion  favorable  pour 
exécuter  l'ordre  qu'il  avoit  reçu. 

§.  V.  Judas  se  sauve. 

3o, Cependant  Macbabée  s'ëtant  appercu  que 
NJcanor  le  traltoit  plus  durement  qu'à  l'ordi- 
naire, et  que  lorsqu'ils  s'abordoient ,  il  lui  p»- 
roissoit  plus  fier  qu'il  n'avoit  accoutumé  ,  il 
jugea  bien  que  cette  fierté  ne  pouvoit  avoir 
une  bonne  cause.  C'est  pourquoi  ayant  assem- 
blé/^rèj"  de  lui  quelques-uns  de  ses  gens  ,  il  se 
déroba  de  Nicanor. 

3i.  Lorsque  Nicanor  eut  su  que  Judas  avoit 
eu  l'habileté  etXà  force  de  le  prévenir,  il  vint 
au  très  auguste  et  très-saint  temple  ;  et  les 
prêtres  offrant  les  victimes  ordinaires ,  il  leur 
commanda  de  lui  remettre  Macbabée  entre  lea 
mains. 

32.  Mais  ces  prêtres  Tajant  assuré  avec  ser- 
ment qu'ils  ne  savoient  où  étoit  celui  qu'il  cber- 
cboit ,  il  étendit  sa  main  vers  le  temple, 

33.  Et  il  jura],  en  disant  :  Si  vous  ne  me  re- 
mettez Judas  lié  entre  mes  mains,  je  raserai 
jusques  en  terre  ce  temple  de  Dieu,  je  renver- 
serai cet  autel ,  et  je  consacrerai  ce  temple  au 
père  Bacclius. 

34.  Après  avoir  parlé  de  la  sorte  ,  il  s'en 
alla.  Or  les  prêtres  étendant  leurs  mains  vers 
le  ciel,  invoquoient  celui  qui  s'étoit  toujours 
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déclaré  le  protecteur  de  leur  nation ,  en  ÙU 
sant  : 

35.  Seigneur  de  tout  l'univers,  qui  n'ave:s 
besoin  d'aucune  chose ,  vous  avez  voulu  qu'on 
bâtît  un  temple  où  vous  demeurassiez  au  mi- 
lieu de  nous. 

36.  Maintenant  donc  ,  ô  Saint  des  Saints  ? 
ô  Seigneur  de  toutes  choses  !  exemptez  pour 
jamais  de  profanation  cette  maison  qui  vient 
d'être  purifiée. 

§.  V I.  Mon  de  Raiias. 

Sy.On  accusa  alors  auprès  de  Nicanor  un  des 
plus  anciens  de  Jérusalem  ,  nommé  Razias  , 
homme  zélé  pour  la  ville ,  qui  étoit  en  grande 
réputation,  et  qu'on  appeloit  le  père  des  Juifs, 
a  cause  de  l'affection  qu'il  leur  portoit. 

38.  Il  menoit  depuis  long-temps,  dans  le 
judaïsme,  une  vie  très -pure  et  éloignée  do 
toutes  les  souillures  du  paganisme,  et  il  étoit 
prêt  d'abandonner  son  corps  et  sa  vie,  pour  y 
persévérer  jusqu'à  la  fin. 

39.  Nicanor  voulant  donc  donner  une  m  arque 
publique  de  la  haine  qu'il  avoit  centre  les  Juifs, 
envoya  cinq  cens  soldats  pour  le  prendre  ; 

40.  Car  il  croyoit  que  s'il  séduisoit  cet 
homme  ,  il  feroit  aux  Juifs  un  grand  mal. 

41.  Lors  donc  que  ces  troupes  s'eiïorçoient 
çVfPtrçi'  t^^iis  Sçi  maison,  d'en  rompre I4  porte ;^ 
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et  d'y  mettre  le  feu  ,  comme ,  il  se  vit  sur  le 
point  d'être  pris  ,  il  se  donna  un  coup  d'ëpce, 

42.  Aimant  mieux  mourir  noblement,  que 
de  se  voir  assujéli  aux  pécheurs,  et  de  soulï'rir 
des  outrages  indignes  de  sa  naissance. 

48.  Mais  parce  que,  dans  la  précipitation  011 
il  étoit,il  ne  s'étoitpas  donné  un  coup  mortel  , 
lorsqu'il  vit  tous  les  soldats  entrer  en  foule 
dans  sa  maison  ,  il  courut  avec  une  fermeté 
extraordinaire  à  la  muraille  ,  et  il  se  précipita 
lui-même  courageusement  du  haut  en  bas  sur 
le  peuple. 

44.Ettous  s^étant  retirés promptement  pour 
r/êtrepas  accablés  de  sa  chute ,  il  tomba  la  tête 
la  première. 

46.  Lorsqu'il  respîroit  encore,  il  fît  un  nou- 
vel effort ,  et  se  leva;  et  des  ruisseaux  de  sang 
lui  coulant  de  tous  côtés  ,  à  cause  des  grandes 
plaies  qu'il  s'étoit  faites,  il  passa  en  courant  au 
travers  du  peuple; 

46.  Et  étant  monté  sur  une  pierre  escarpée  , 
lorsqu'il  avoit  presque  perdu  tout  son  sang, 
îl  tira  ses  entrailles  hors  de  son  corps  ,  et  les 
Jeta  avec  ses  deux  mains  sur  le  peuple  ,  invo- 
quant le  dominateur  de  la  vie  et  de  l'ame  ,  afin 
cpi'il  les  lui  rendît  un  jour;  et  il  mourut  de 
cette  sorte. 


Gg 
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CHAPITRE     XY. 

§.  I.  Blasphèmes  de  Nicanor.  Judas  anime 
SCS  gens, 

I.  Or  Nicanor  ayant  appris  que  Judas  etoit 
sur  les  terres  de  Samarie ,  résolut  de  l'atta- 
quer avec  toutes  ses  forces  le  jour  du  sabbat. 

2.  ¥a  lorsque  les  Jnils  qui  étoient  contraints 
de  le  suivre  ,  lui  dirent  :  N'agissez  pas  si  fière- 
ment ni  d'une  manière  si  barbare ,  mais  rendez 
honneur  à  la  sainteté  de  ce  jour,  et  révérer 
celui  qui  voit  toutes  choses  ; 

3.  Ce  malheureux  leur  (demanda,  s'il  y  avoit 
dans  le  ciel  un  Dieu  puissant,  qui  eût  com- 
mandé de  célébrer  le  jour  du  sabbat. 

4.  Eux  lui  ayant  répondu  :  C'est  le  Dieu  vi- 
vant ,  et  le  puissant  maître  du  ciel,  qui  a  com- 
mandé ([u'on  honore  le  septième  jour  , 

5.  Il  leur  répondit  :  Je  suis  aussi  moi-même 
puissant  sur  la  terre ,  et  je  vous  commande  dé 
prendre  les  armes  ,  pour  obéir  aux  ordres  du 
roi.  11  ne  put  pas  néanmoins  exécuter  ce  qu'il 
avoit  résolu. 

6.  Ainsi  Nicanor  dans  ce  comble  d'orgueil 
où  il  étoit ,  avoit  fait  dessein  d'élever  un  même 
trophée  de  Judas  et  de  tous  ses  gens. 

y.MaisMachabée  espéroittoujoursavecune 
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entière  confiance ,  que  Dieu  ne  manqueroit 
point  de  lui  envoyer  son  secours. 

8.  Et  il  exhortoi  t  ses  gens  denepoi  nt  craindre 
l'abord  de  ces  nations;  mais  de  repasser  dans 
leurs  esprits  les  assistances  qu'ils  avoient  reçues 
du  ciel ,  et  d'espérer  encore  présentement  que 
le  Tout-puissant  leur  donneroit  la  victoire. 

9.  Leur  ayant  aussi  donné  des  instructions 
tirées  de  la  loi  et  des  prophètes,  et  les  ayant 
fait  encore  ressouvenir  des  combats  qu'ils 
avoient  auj)aravant  soutenus,  il  leur  Inspira 
une  nouvelle  ardeur. 

§.  I  L  Judas  a  une  vision, 

10.  Après  avoir  relevé  ainsi  leur  courage,  il 
leur  représenta  en  même  temps  la  perfidie  des 
nations,  et  la  manière  dont  ils  avoient  violé 
leur  serment. 

1 1.  Ils  les  arma  donc  tous,  non  de  boucliers 
et  de  dards,  mais  avec  des  paroles  et  des  ex- 
hoi'tations  excellentes,  et  leur  rapporta  une  vi- 
sion très-digne  de  Foi ,  qu'il  avoit  eue  en  songe, 
qui  les  combla  tous  de  joie. 

12.  Voici  quelle  Fut  cette  vision  :  Il  lui  sem- 
bla qu'il  voyoit  Onias  ,  qui  avoit  été  grand- 
prètre,  étendre  ses  mains  et  prier  pour  tout 
le  peuple  juiF;  Onias  ^cei  homme  vraiment  bon 
et  plein  de  douceur  ,  si  modeste  dans  son  vi- 
sage, si  modéré  et  si  réglé  dans  ses  mœurs,  si 
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agréable  dans  ses  discours ,  et  qui  s'ctoît  exercé 
dès  son  enfance  en  toutes  sortes  de  vertus. 

i3.  Qu'ensuite  avoit  paru  un  autre  homme 
véne'rable  par  son  âge,  tout  éclatant  de  gloire, 
et  environné  d'une  grande  majesté. 

14.  Et  qu'Onias  avoit  dit  en  le  montrant  : 
C'est  là  le  véritable  ami  de  ses  frères  et  du  peu- 
ple d'Israël.  C'est  là  Jérémie,  le  prophète  de 
Dieu,  qui  prie  beaucoup  pour  ce  peuple,  et 
pour  toute  la  ville  sainte. 

i5.  Qu'en  même-temps  Jérémie  avoit  étendu 
la  main,  et  donné  à  Judas  une  épéed'or  ,  en  lui 
disant  : 

16.  Prenez  cette  épée  sainte,  comme  un  pré- 
sent que  Dieu  vous  fait ,  et  avec  lequel  vous 
renverserezles  ennemis  de  mon  peuple  d'IsraeL 

§.  III.  Les  Juifs  se  préparent  au  combat. 
Prière  de  Judas. 

17.  Etant  donc  excité  par  ces  excellentes  ex- 
hortations de  Judas,  qui  étoient  capables  de 
relever  les  forces  et  d'animer  le  courage  des 
jeunes  gens,  ils  résolurent  d'attaquer  et  de 
combattre  vigoureusement  les  ennemis,  afin 
que  la  force  avec  laquelle  ils  les  pousseroient  , 
fît  la  décision  de  cette  guerre,  parce  que  la; 
ville  sainte  et  le  temple  étoient  exposés  à  un 
grand  péril.  .. 

18.  Car  ils  se  meltoient  moins  en  peine  pour 
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leurs  femmes  ,  pour  leurs  enfans  ,  pour  leurs 
frères ,  et  pour  leurs  parens  ;  mais  la  plus 
grande  et  la  première  crainte  qu'ils  avoient 
étoit  pour  la  sainteté  du  temple. 

19.  Ceux  qui  demeuroientdans  la  ville  étoient 
aussi  dans  une  extrême  inquiétude  au  sujet  de 
ceux  qui  dévoient  combattre. 

20.  Et  lorsque  tous  s'attendoient  avoir  quel 
seroit  le  succès  du  combat,  que  les  ennemis 
étoient  en  présence,  l'armée  en  bataille,  les 
éléphans  et  la  cavalerie  rangée  au  lieu  qui  leur 
avoit  paru  le  plus  avantageux, 

21.  Macliabée  considérant  cette  multitude 
d'bommes  qui  alloit  fondre  sur  eux,  cet  appa- 
reil de  tant  d'armes  dilïerentes  ,  et  la  furie  de 
ces  bêtes  formidables,  étendit  les  mains  vers 
le  ciel ,  et  invoqua  le  Seigneur  qui  fait  des  pro- 
diges, et  qui  donne  la  victoire,  comme  il  lui 
plaît ,  à  ceux  qui  en  sont  le  plus  dignes ,  sans 
avoir  égard  à  la  puissance  des  armes. 

2.2.  Il  implora  donc  son  secours  en  lui  par- 
lant de  cette  manière:  C'est  vous,  Seigneur  , 
qui  avez  envoyé  votre  Ange  sous  Ezécbias ,  roi 
de  Juda  ,et  qui  avez  tué  cent  quatre-vingt-cinq 
mille  hommes  de  l'armée  de  Sennachérib  : 

2.3.  Envoyez  donc  aussi  maintenant  devant 
nous,  ô  dominateur  descieux  !  votre  bon  Ange 
qui  inspire  la  terreur  et  l'effroi  de  la  grande 
puissance  de  votre  bras  ; 

24,  Afin  que  ceux  qui ,  en  blasphémant  vatrQ 
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nom,  viennent  attaquer  votre  saint  peuple  > 

soient  frappes  de  crainte.  Il  finit  ainsi  sa  prière^ 

§.  I V.  Nicanor  est  tué  dans  le  combat. 

s5.  Cependant  Nicanor  marclioit  avec  son- 
armée  au  son  des  trompettes,  et  au  bruit  des 
voix  qui  s'animoient  au  combat. 

26.  Mais  Judas,  et  ceux  qui  étoient  avec  lui, 
avant  invoqué  Dieu,  combattirent  par  leurs 
prières. 

27.  Ainsi  priant  le  Seigneur  au  fond  de  leurs 
cœurs,  en  même  temps  qu'ils  chargoient  les 
ennemis  l'épée  à  la  main,  ils  tuèrent  trente- 
cinq  mille  hommes,  se  sentant  comblés  de  joie 
par  la  présence  de  Dieu. 

5!.8.  Le  combat  étant  fini,  lorsqu'ils  retour- 
noient pleins  d'alégresse ,  ils  reconnurent  que 
Nicanor  étoit  tombé  mort,  couvert  de  ses  ar~ 

UîCS. 

29.  Et  aussitôt  ayant  jeté  un  grand  cri  ,  et 
un  bruit  de  voix  confuses  s'ctant  élevé,  ils  bé- 
nirent le  Seigneur  tout-puissant  dans  la  lan- 
gue du  pays. 

30.  Judas  qui  étoit  toujours  prêt  de  corps  et 
d'esprit  à  donner  sa  vie  pour  ses  concitoyens , 
commanda  qu'on  coupât  la  tête  de  Nicanor,  et 
sa  main  avec  l'épaule,  et  qu'on  les  portât  à  Jé- 
rusalem. 

3i.  Lorsqu'il  y  fut  arrivé,  il  fit  assembler 
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près  de  l'autel  ses  concitoyens  avec  les  prêtres  ; 
et  il  appela  aussi  ceux  qui  étoient  dans  la  for- 
teresse. 

82.  Et  leur  ayant  montré  la  tête  de  Nicanor, 
et  cette  main  détestable  qu'il  avoit  osé  étendre 
contre  la  maison  sainte  du  Dieu  tout-puissant 
avec  tant  d'orgueil  et  d'insolence; 

33.  Il  commanda  qu'on  coupât  aussi  en  petits 
morceaux  la  langue  de  cet  impie  Nicanor,  et 
qu'on  la  donnât  à  manger  aux  oiseaux  ;  et  qu'on 
suspendît  vis-à-vis  le  temple  la  main  de  ce 
furieux. 

34.  Tous  bénirent  donc  le  Seigneur  du  ciel , 
en  disant:  Béni  soit  celui  qui  a  conservé  pur 
son  temple  saint. 

35.  11  suspendit  aussi  la  tête  de  Nicanor  au 
haut  de  la  forteresse,  afin  qu'elle  fût  exposée 
aux  yeux  de  tout  le  monde,  comme  un  signe 
visible  du  secours  de  Dieu. 

36.11  fut  arrêté  d'un  commun  consentement , 
qu'on  ne  devoit  point  laisser  passer  ce  jour  si 
célèbre,  sans  en  faire  une  fête  particulière  , 

87.  Et  qu'on  la  célébreroit  le  treizième  du 
mois  appelle  Adar  en  langue  syriaque,  le  jour 
de  devant  celui  deMardochée. 

38.  Telle  fut  la  fin  de  Nicanor ,  après  laquelle 
les  Hébreux  demeurèrent  les  maîtres  delà  ville 
sainte  ;  et  je  finirai  aussi  par-là  ma  relation. 

39.  Si  elle  est  bien  et  telle  que  l'histoire  le 
demande,  c'est  ce  que  je  souhaite  moi-même. 
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Que  si  au  contraire  elle  est  écrite  d'une  ma- 
nière moins  digne  de  son  sujet,  c'est  à  moi 
qu'on  doit  l'attribuer. 

40.  Car  comme  on  a  de  l'éloignement  de  boire 
toujours  du  vin,  ou  de  boire  toujours  de  l'eau, 
et  qu'il  paroît  plus  agréable  d'user  de  l'un  et 
de  l'autre  successivement  ;  aussi  un  discours 
ne  plairoit  pas  aux  lecteurs  ,  s'il  étoit  toujours 
si  exact.  Je  le  finirai  donc  ici. 


FIN    DU   SECOND    LIVRE   DES   MACHAB^ES 
ET   DU    TOME   HUITIEME* 
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